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PERFECTION 


Perfection  {La)  des  femmes  avec  l'imperfection  de 
ceux  qui  les  mesprisent,  par  H.  D.  M.  Provençal  (par 
Honorât  de  Ménier).  Paris,  Julian  Jacquin.  rue  de  La 
Harpe,  à  renseigne  du  Sauva&e,  MDCXXV,  pet.  in-8 
de  70  pp.  (Bignon,  i  fr.  76;  rlyon,  n°  4042). 

Cet  écrit  très-rare  est  une  réponse  à  l'alphabet  de  J.  Olivier. 
11  est  dédié  à  la  plus  parfaite  femme  du  monde  ;  il  est  lourd  et 
pesant.  En  voici  le  début:  «  De  tout  ce  que  nous  venons  d*es- 
«  crire  est  prouvé  que  la  femme  est  une  excellente  créature,  rai- 
«  sonnable ,  très-digne  et  plus  que  digne  d*estre  compagne  de 
«  l'homme,  et  par  mesme  moyen  de  conseiller,  de  gouverner  et 
«  de  commander  à  son  tour ,  V  occasion  et  la  nécessité  s'en  of- 
•  frant.  1^  femme  recogneust  plustost  Texcellence  du  sçavoir 
«  (pour  l'acquisition  duquel  tous  les  hommes  se  morfondent  en- 
«  core  aujourd'hui  sans  le  pouvoir  acquérir)  que  l'homme,  puis- 
«  qu'elle  le  désira  et  rechercha  plustost  que  luy.  » 

Perfection  {La)  des  files  religieuses  sur  Vexemplaire 
de  Vymage  Nostre-Dame .  Pans,  G.  Eustache,  s.  d. 
(vers  i52o),  gr.  in-8  goth.  de  21 5  ff.,  fîg.  sur  bois.  — 
On  trouve  dans   cet  ouvrage  mystique  des  chapitres 

Tome  VI.  i 
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consacrés  à  chaque  partie  du  corps  de  la  Vierge.  Un 
des  chapitres  sur  le  nez  est  intitulé  ;  «  Q.ue  le  nez  de 
l'âme  ne  doit  être  trop  grand.  »  Il  y  a  des  méditations 
sur  le  front,  les  yeux,  les  oreilles,  la  bouche,  les  épau- 
les, les  cuisses  et  Je  ventre  de  la  sainte  Vierge.— Desq, 
n°  io5.  ' 

Perfidies  (Les)  à  la  mode,  ou  V Ecole  du  monde  (par 
Nougaret).  Paris,  1808,  5  vol.  in- 12. 

I^  héros  du  roman  adresse  ses  premiers  hommages  à  une 
jeune  fille  de  i5  aus,  élevée  dans  un  couvent;  mais,  ne  sachant 
pas  profiter  des  situations,  il  se  fait  bieniOt  éconduire.  Il  s'a- 
dresse alors  à  la  maîtresse  d'un  grand  seigneur;  elle  prend  sa 
montre  et  son  argent,  et  le  congédie  ensuite.  Il  voyage  et  de» 
vient  amoareux  d'une  femme  de  distinction  qui  veut,  par  jalou- 
sie, le  faire  assassiner.  Revenu  à  Paris ,  il  est  sur  le  point  d'é- 
pouser la  comtesse  de  Montfort,  quand  il  la  surprend  dans  les 
doaleurs  de  l'enfantement  ;  en  un  mot ,  quelles  que  soient  les 
femmes  auxquelles  il  s'adresse,  toutes ,  bien  que  différentes  de 
caractère  et  de  condition ,  ont  entre  elles  un  point  de  ressem- 
blance, l'inconstance  et  la  perfidie.  —  M.  Â.  A.  Barbier  dit, 
dans  les  Supercheries  littir.  (111,752),  que  cet  ouvrage  est  ré- 
digé d'après  les  Mémoires  de  la  vie  du  comte  !)•*•,  publiés 
sous  le  nom  de  Saint-Evremond  et  placés  dans  toutes  les  édi- 
tions de  ses  œuvres,  quoiqu'on  ait  su  depuis  qu'ils  étaient  de 
l'abbé  de  Pierre  de  Villiers,  auteur  de  plusieurs  ouvrages,  en- 
tre autres  d'un  poème  sur  Part  de  prêcher.  11  parait  que  Nou- 
garet rendait  compte  dans  une  préface  des  corrections  qu'il  avait 
faites  à  cet  ouvrage ,  mais  que  le  libraire  a  supprimé  sa  pré- 
face. 

Perfidies  (Les)  assassines,  crimes  et  escroqueries 
d*tin  bambocheur  du  grand  ton,  ou  V Amour  et  l'Ifymen 
qui  la  gobent,  par  un  écouteur  aux  portes  (Cuisin), 
parfois  farceur,  parfois  grave  et  sermonneur.  Paris, 
18 18,  in- 18,  fig.  —  Paris,  Pan  des  fourberies  du  monde 
1820,  in-i8, fig. — Peu  commun;  de  4  à  6  fr. — La  fîg. 
représente  /e  Tableau  des  bains  de  Félicia. 

Per fumes  (Los)  de  Barcelona,  cancion  catable,  que 
si  oliera  el  diablo  que  la  leyera.  Poema  en  cinco  can- 
tos.  Palma,  imprenta  de  A.  Gibert,  ano  1843,  in- 16 
de  6^  pages,  une  tiç.  —  Rare.  —  Voir  la  note  de  la 
Bibliotheca  scatologtca^  p.  62-63. 

Péri  (La)y  ballet  fantastique  en  2  a.,  par  Théoph. 
Gautier  et  Coralli ,  mus.  de  Bourgmuller  (Opéra). 
Paris,  1843,  in-8  de  16  pp.,  i  fr. 

Périchole  (La),  opéra-bouffe  en  2  actes;  par  Henri 
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Meilhac  et  Ludovic  Halévy,  musique  de  J.  Offenbach 
(Variétés).  Paris,  Michel  Lévy,  1868,  1869,  gr.  in- 18, 
io3  pp. 

PÉRIER  (Camille).— La  Grève  des  amoureux.  1868. 
—  Une  Fille  du  soleil.  1867. 

PÉRIN  (René),  auteur  dramat.,  né  à  Parisien  1774. 
En  collaboration:  L*  Intrigue  avant  la  noce^-^  laLai- 
tiere  de  Montfermeil  —  Monsieur  Jocrisse  au  sérail 
de  Constantinople  —  Sophie ,  ou  la  Nouvelle  Cen- 
drillon, 

Peripatetiques  resolutions  et  remontrances  senten- 
cieuses du  docteur  Bruscambille  aux  perturbateurs  de 
l'état ,  par  Va-du-Cul ,  gouverneur  des  singes.  Paris, 
161  g,  in-8. — Leber,  n®  2407;  LaVallière,  impartie, 
ii«  391385.  —  Réimpr.  dans  le  tome  XVI  des  Joyeu- 
^ete:(,  17  pp. 

Peripeifie  [Le)  délia  fortuna,  0  ilBaiazettOj  dramma 
in  musica  (o  a.  en  vers).  Valenziena,  Henry,  1710. 
in-8  de  76  pp. ,  avec  front,  gravé  représ.  Tamerlan  a 
table  et  caressant  la  femme  de  Bajazet,  qui  est  là,  en- 
fermé dans  une  cage  de  fer.  Quoique  cette  pièce,  dtfns 
laquelle  figurent  02  personnages,  ait  été  faite  pour 
amuser  Pévêque  de  Liège,  l'écuteur  n*a  pas  cru  devoir 
reproduire  en  entier  tous  les  mots  du  manuscrit  qu'on 
lui  donnait  à  imprimer.  Rare. 

Peristère,  ou  la  Colère  de  V Amour,  poôme  en  5 
chants  (par  de  Castera).  Gnide  (Paris,  Royer) ,  1787, 
Pet.  in- 12.  — Taylor,  n^  1409;  Dinaux,  i  fr. 

Perle  {La)  de  la  Canebière^  com.-vaud.  en  i  acte, 
par  Marc  Michel  et  Labiche  (Palais-Royal).  Paris,  i855, 
'n-i8  Jésus. 

Perle  (La)  de  Marienbourg,  com.-Sinecâ,,  mêlée  de 
chants,  en  2  journées,  par  deLeuven,  Théaulon  et 
I^esforges.  Paris,  Barba,  1828,  in-8. 

Perle  {La)  d'Orient,  légende  orientale,  par  H.  Cal- 
land  (1802).  Paris,  i8d5,  m-ia  (Vital  Puissant,  i  fr.). 

Curieuse  histoire  d'amour  oriental,  d'enchantements,  d'hallu- 
cinations et  d'extase  enchanteresse  produits  par  le  haschich,  et 
dont  les  scènes  diverses  se  déroulent  sous  le  ciel  de  l'Egypte. 

Perle  {La)  des  almanachs  chantants,  étrennes  polis- 
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sonnes,  suivies  de  la  Fatropêdie ,  poème  odoriférant. 
S.  I.  n.  d,,  in>32y  ûg. 

Cet  almanadi  renferme  des  facéties  qa*oo  retrouve  dans  ia 
Chiropédie,  les  Etremmts  aux  ckiewrs,  le  Triomphe  dm.  senti- 
ment ,  etc.  (BibUotheca  scatologica ,  n*  48). 

Perle  (La)  des  maris,  vaud.  en  12.,  par  Bavard, 
Plûlippe  Dumanoir  et  Julien  de  M.  (Mallian).  Paris, 
18?  I,  in-8  (Gymnase-Dramatique). 

Perle  {La)  des  servantes,  vaud.  en  i  a.,  par  Varner 
(Palais-Royal).  Paris,  i85o,  in-8. 

Perle  [La)  du  Palais-Royal ,  par  Xavier  de  Monté- 
pin.  Paris,  i855,  3  vol.  in-8  et  2  vol.  in-12.  —  Paris, 
Cadot,  1867,  gr.  in- 18,  286  pp.,  i  fr. 

Perle  {La),  ou  Quelques  années  de  la  vie  d'une  femme 
célèbre,  Cythère  (vers  i83o),  in-i8  de  107  pp.,  avec 
un  portr.  et  5  lithogr.  libres  (pp.  14,  48, 83, 91  et  97). 
—  Rare.  Cest  un  libelle  grossier  et  sans  esprit  contre 
Mlle  Mars. 

Perles  {Les)  de  saint  François  de  Sales,  ou  les 
Plus  belles  pensées  du  bienheureux  sur  l'amour  de 
Dieu,  mises  en  ordre  par  le  révérend  P.  Huguet.  3* 
édition.  Paris,  Rufifet,  1871,  in-32  de  320  pp.— Petit 
volume  répandu  à  grand  nombre  dans  les  jeunes  po- 
pulations liéminines.  On  y  trouve  des  cantiques  qui 
peuvent  donner  le  change  et  le  faire  considérer  comme 
un  petit  livré  erotique;  ainsi: 

«  Vive  Jésus,  vive  sa  force  y 
Vive  son  agréable  amorce! 

Vive  Jésus,  quand  sa  bonté 
Me  réduit  dans  la  nudité; 
Vive  Jésus  quand  il  m'appelle  : 
Ma  sœur,  ma  colombe,  ma  belle  ! 

Vive  Jésus  en  tous  mes  pas. 
Vivent  ses  amoureux  appas  ! 
Vive  JésuSj  lorsque  sa  bouche 
D'un  baiser  amoureux  me  touche  ! 

Vive,  Jésus  quand  ses  blandices 
Me  comblent  de  chastes  délices  ! 
Vive  Jésus  lorsqu'à  mon  aise 
Il  me  permet  que  je  le  baise  !  » 
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Perlo  (La)  de^s  musos  et  coumedies  provensalos, 
par  Gaspar  Zerbin.  Ays,  J.  Roize,  i655,  in-i6  de  Sgo 
pp.— Solar,  170  fr.  ;  Nodier,  122  fr.;  Nyon,  n°  18261  ; 
Giraud,  79  fr.  —  Poésie  patoise. 

PERMISSION  (Bernard  de  Bluet  d^Arbères, comte  de), 
iou  mystique  qui  vivait  sous  le  règne  de  Henri  IV ,  à 
qui,  sous  des  litres  emphatiques  et  complètement  gra- 
tuits, il  dédia  ses  œuvres  en  1600.  Son  Testament  fut 
imprimé  en  1608. 

Les  siagulières  productions  de  ce  personnage  sont  T  objet  de 
««ails  étendus  dans  le  Manuel  du  Libraire  (3®  édition)  ;  le  re- 
cueil de  ces  extravagances  se  compose  de  173  livres  ou  mor- 
^atix  numérotés ,  et  même  de  180,  selon  une  note  de  Mercier 
Je  Saint-Léger.  On  connaît  les  livres  i  à  85,  91  à  io3  (décrits 
^lans  la  Bibliographie  instructive  de  De  Bure),  104,  à  ii3  décou- 
verts depuis  quelques  années,  et  141  à  173.  C*est  un  total  de 
H3  livres  dont  l'existence  est  constatée  ,  mais  qui  ne  se  trou- 
vât jamais  réunis  dans  le  très-petit  nombre  d'exemplaires  qui 
^  sont  rencontrés  chez  quelques  amateurs.  Il  reste  à  découvrir 
incertain  nombre  délivres  qui  ont  échappé  jusqu'ici  à  toutes  les 
■[echerches.  Nodier  a  parlé  de  Bluet  d'Arbères  dans  sa  Bibliogr. 
^^/otts,  notice  piquante  jointe  au  Bull,  du  biblioph,  en  18 3 5.  Ce 
Jjeme  Bulletin  a  longtemps  après  (i858 ,  p.  1070  et  suiv.)  in- 
*Çf«  un  fort  curieux  travail  de  M.  Paul  Lacroix  sur  le  soi- 
ajsant  Comte  de  Permission;  M.  G.  Delepierre  s'en  est  égale-' 
jement  occupé,  d'une  façon  fort  intéressante ,  dans  ses  Etudes 
'^•bibliographiques  sur  les  fous  littéraires  ,  Londres,  i857, 
1;?,.  (extrait  des  Mélanges  de  la  société  littéraire  des  Philo- 
'^blion  de  Londres). 

j^s  Œuvres  de  Bernard  de  Bluet  d'Arbères^  comte  de  Per- 

'«sion^  1600  et  années  suivantes ,  io3  parties  in-12  de  12  pp. 

^jcune,  et  dont  les  plus  rares  sont  les  six  dernières;   la  soi- 

2n  ^"Quinzième  manque  aussi  très-souvent,  ou  elle  est  mutilée 

fem^  la  figure  attachée  au  commencement,  et  qui  représente  une 

fS^^  nue  et  lardée  de  toutes  parts  de  l'objet  de  ses  impudicités 

ij^  Bure,  n?  3990  et  B.  N. ,  Z,  2144  A.  ;  Aimé-Martin,  exempl. 

CQ  ?  Vol.  in-12,  manquant  de  plusieurs  parties,  5o  fr.).  —  Ce  re- 

^  *[>  est  rempli  d'un  grand  nombre  de  fig.  s.  b.  très-curieuses. 

Qj..  Mac-Carthy ,  en    181 5,   n»  373o;    en  sus  des  io3   livres, 

Q^Y  .Composent  ordinairement  les  exempl.   les  plus  complets, 

guP*-ci  renferme  un  4^  volume  qui  commence  au  livre  141  et 

coiîî  ■"  '7^'*  ^^  **^  composé  de  200  flf.  ,  avec  des  fig.  en  bois, 

I  ?^ine  dans  les  trois  premiers  volumes.   A  la  tète  se  trouve 

^^r^nt.  :  Dernières  œuvres  de  Bernard  de  Bluet...  1604  à  i6o5. 

(jJ^^té  à  Girardot  de  Préfond  3oofr.,  le  tout  revendu  5oo  fr.  Ce 

^l'^ier  volume  est  peut-être  uuique.  —  On  peut  consulter ,  sur 

^'ï^t  d'Arbères,  la  Biographie  des  hommes  célèbres  du  dép. 

^f^'Ain^  par  Deperg ,  Bourg,  i835-40,  le  tome  11,  pp.  90  à  94. 

^^  deux  articles  de  M.  Paul  Lacroix,  dans  le  Bull,  du  biblio- 
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phile,  i858,  et  iSSg,  ont  été  reprodaits  dans  les  Dissertations 
bibliographiques  du^même  auteur  (Paris,  1864,  in-i2j ,  pp,  167 
à  209. 

Permission  (La)  aux  servantes  de  coucher  avec  leurs 
maistres.  Ensemble  Varrest  de  la  part  de  leurs  mais- 
tresses.  —  Opuscule  s.  1.  n.  d.,  pet.  in-8  de  8  pp., 
imprimé  à  Pans,  vers  1620,  et  que  M.  Fournier  a  re- 
produit {Variétés  historiaues  et  littéraires,  tome  II, 
p.  237)  en  y  joignant  quelques  notes. 

Le  titre  fait  assez  comprendre  quel  est  le  ton  de  ce  livret  ; 
c*est  une  conversation  entre  diverses  chambrières  fort  égrillar- 
des  et  dame  Avoye  «  de  son  temps  le  passe-partout  de  la  cour, 
«  la  haquende  des  courtisans,  Tarrière-Doutique  du  régiment  des 
"  ;ardes,  le  reconfort  des  Suisses ,  et  maintenant,  faute  d'autre 
^esongne,  la  doctrine,  enseignement  et  la  science  des  autres, 
instruction  des  jeunes,  le  truchement  des  nouvelles  venues  et 
e  réservoir  de  tout  ce  qu'on  peut  espérer,  chercher,  inventer 
«  de  nouveau  en  matière  d'amour.  » 


Permission  (La)  de  dix  heures,  com.-vaud.  en  i  a., 
par  Mélesville  (Anne-Hon.-Jos.  Duveyrier)  et  Carmou- 
che  (Palais-Royal).  Paris,  Tresse,  1841,  1844,  in-8  de 
24  pp. 

Permission  (La)  de  dix  heures,  ou  Grisette  et  sol- 
dat, par  Max.  Perrin.  Paris,  1842,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

PERNET  (Théodore),  de  Colombey  [Meurthe).  aut. 
dramat.  Seul  ou  en  collaboration  :  Episodes  de  la  vie 
conjugale.  1825.  —  Un  amour  de  Molière.  i838.  — 
Veuve  et  garçon.  1824. 

Péroline ,  ou  la  Visite  de  noces,  comédie-vaud.,  par 
Bayard  et  Dupin.  Paris,  Tresse,  1843,  in-8. 

Péronnelle  (La),  poème,  par  Ch.  Lepage.  Paris, 
march.  de  nouv.,  1027,  in-8  de  16  pp.  (2  édii.). 

PERRET  (Paul),littér.,  né  à  Paimbœuf,  en  i83o. 
Histoire  d'un^  jolie  femme.  1860.  —  Légendes  amou- 
reuses de  V Italie.  1 60 1 .— L«  Parisienne.—  La  Pudeur. 
Pour  un  billet  de  mille  francs, 

Perrette  décoiffée,  ou  la  Guerre  de  Vilïe-Thierr^, 
poème  héroï-comique,  par  M.  S.  R.  (S.  Ratier).  Pans, 
1822,  in-i8  (VioUet-Leduc ;  Bramet,  n°  173).— Paris, 
1828,  in-8. 
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PERRIN  (Franc.) ,  chanoine  d'Autun.  Les  Ecoliers. 
i586.  —  Sichem  ravisseur.  1606. 

PERRIN  (P.),  poôte^  né  à  Lyon  vers  i63o.  mort  en 
1 680.  Œuvres  de  poésies—Nouvelles  poésies  héroïques^ 
gaillardes  et  amoureuses. 

PERRIN  (Jacques-Antoine-René),  avocat,  mort  en 
181 3.  Les  Egarements  de  Julie.  1756.  ~  L'Empire 
des  passions,  ou  Mémoires  de  M.  de  Gersan.  1750. 

PERRIN  (Maximilien) ,  romancier ,  né  à  Paris ,  en 
1796.  Les  Absents  ont  tort  —  l'Amant  de  ma  femme 

—  V Amour  à  la  campagne  —  V Amour  à  l'aveuglette 

—  le  Bambocheur  —  le  Beau  cousin  —  la  Belle  de 
nuit  —  Ce  qui  plait  aux  filles  —  les  Coureurs  d^a- 
mourettes  —  le  Débardeur  —  le  Domino  rose  —  l'En- 
fant  de  l'amour  -^  l'Enfant  de  trente-six  pères  —  la 
Femme  et  la  maîtresse  —  la  Fille  de  Jean  Remy  — 
la  Fille  d'une  lorette  —  la  Fille  du  gondolier  —  la 
Fleur  des  grisettes  —  le  Jaloux  —  Laquelle  des  deux 

—  la  Lorette  mariée  —  Mademoiselle  Colombe,  ou 
Une  nouvelle  Rigolboche  —  Manon  la  ravaudeuse  — 
le  Mari  de  la  comédienne — le  Mari  d'une  jolie  femme 

—  le  Mariage  d'inclination  —  Marié  trop  jeune  — 
Mémoires  d'une  lorette  —  le  Pays  des  amours  —  la 
Permission  de  dix  heures  —  le  Prêtre  et  la  danseuse 

—  la  Reine  des  carabines  —  Riche  d'amour  —  le  5e- 
cret  de  madame  —  la  Servante  maîtresse  —  Soirées 
d'une  grisette  —  le  Sultan  du  quartier  —  le  Trouble- 
ménage  —  Turlurette  —  Un  amant  trop  aimé  —  Un 
ami  de  ma  femme  —  Un  amour  de  garnison  —  Une 
fille  à  marier  —  Une  passion  diabolique  —  Vierge  et 
modiste  —  les  Vieux  péchés.  —  M.  Perrin  n'a  publié 
qu'un  court  roman:  le  Bambocheur,  1868,  in- 18. 

Perrin  et  Lucette ,  op.-com.  en  3  a.  et  en  pr.  ;  par 
Davesne,  mus.  de  Cifolelli  (Com.-Ital.).  Paris',  veuve 
Duchesne,  1 774,  in-8. 

Perroquets  (Les)  de  la  mère  Philippe,  vaudev.  en  i 
acte,  par  F.-V.-Armand  Dartois^  Ach.Dartois  et(Théau- 
lon).  Paris,  Barba,  1818,  in-8  (Vaudeville). 

Perruquière  [La)  de  Meudon,  vaudev.  en  1  a.,  par 
Anicet  Bourgeois  et  Dennery.  Paris,  1843,  in-8. 

Perselide,  ou  la  Constance  d'amour,  tragi-com.  en 
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5  actes,  en  vers.  Paris,  Aug.  Courbé,  1646,  in-4**.  — 
Nyon,  n°  17549;  Techener,  i5  fr. 

Persiflirte  (Das)  Frauen:(immer^  Humor ,  Satyre 
und  wahrheit  (La  Femme  persiflée....  humeur,  sa- 
tire et  vérité).  Oschatz,  1854,  in-i6. 

Perugina  (La),  com.  (5  a.  et  prol.  prO  de  Âgost.  de 
gli  Pennacchi,  cum  gratia.  Vinegia,  Cr.  Stampone, 
1629,  in-8  de  56  pp.  —  Très-rare.  Seule  édition  con- 
nue de  cette  pièce  licencieuse. — Aventure  galante  entre 
un  noble  romain  et  une  dame  de  Pérouse.  Jamais  les 
tours  joués  aux  maris  n'ont  été  plus  librement  exposés 
au  public.  —  Soleinne,  n®  4100. 

Pervigilium  Veneris,  ex  edit.  P.  Pithaei ,  cum  ejus 
et  variorufti  comment.  Accedit  Ausonii  Cupido ,  etc. 
Hagae-Comitum ,  171 2,  pet.  in-8  (Libri,  6  fr.;  Nyon^ 
n»  12764).—  La  meilleure  édit.  du  texte  est  celle  qui 
fait  partie  des  Poetœ  latini  minores  de  Wersdorf ,  III, 
1460  et  suiv. 

Ce  petit  poème,  attribué  parfois  à  Catulle ,  mais  dont  le  vé- 
ritable auteur  n'est  pas  connu,  paraît  être  une  hymne  composée 
pour  le  culte  public  de  quelque  ville  du  Latium.  Le  père  Sa- 
nadon,  jésuite,  en  a  fait  une  traduction  estimée  (en  vers  et  en 

Çrose) ,  avec  des  remarques  critiques ,  intitulée:  Pervigilium 
'eneriSy  Veillée  des  fêtes  de  Vénus.  Suivant  la  copie  imprimée 
à  Paris  en  1667,  s.  d.  (vers  I7i5),  pet.  in-12.;  (Taylor,  n®  1476). 
Béimpr.  à  Pans,  en  1728,  in-12,  avec  portr.  ae  Sanadon  (Tay- 
lor, n®  iA.yj)  et  en  1738,  in-i8  (Deneux,  n**  4i5}.  —  Il  y  a  une 
autre  traduction  intitulée:  Traduction  en  prose  et  en  vers  d'une 
ancienne  hymne  sur  les  fêtes  de  Vénus ,  attribuée  à  Tabbé 
Ansquer  de  Ponçol,  ex-jésuite.  Londres  et  Paris,  1766,  in-8. 

Pescatorîa  amorosa,  etc.  (Venise,  XVI*  siècle),  in-8 
de  4  fl^".,  fig.  s.  b.  —  Libri,  35  fr.  —  La  Pescatorîa ^  en 
patois  de  Venise ,  est  fort  libre  ;  le  Stan:^e  tramutate 
del  Ariosto  in  laude  délie  donne  sont  une  parodie. 

Pet-en-bec  (Le),  parade  en  un  acte,  en  vers  de  8 
syllabes  (et  prol.  pr.) ,  trad.  sur  un  manuscrit  en  lan- 
gue punique,  trouvé  depuis  peu  dans  les  démolitions 
du  château  de  ***,  et  conservé  dans  la  bibliothèque,  et 
par  les  soins  de  M***.  S.  1.  (Paris),  1744,  in-12.  Rare. 
—  Nyon,  n*'  iSSgg;  Leber,  n°  2489;  Soleinne,  n" 
3498;  Bibliotheca  scatologica,  p.  47;  le  Plat  de  car- 
naval, p.  126. 
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Pet  ÇLe)  éventé  (par  Bardou).  Rouen ,  Jean  Oursel, 
1679,  '""^  de  16  pp. 

»  Cette  friandise  n'est  autre  chose  que  la  Défense  du-  pet  de 
Saiot-Evremond  que  le  nommé  Bardou  s'est  appropriée  en  dian- 
géant  le  titre  et  en  variant  quelques  vers.  Ce  qui  est  plaisant, 
c'est  de  voir  ce  rimailleur,  dans  des  stances  adressées  aux  poè- 
tes, se  plaindre  de  ce  qu'un  sieur  Desandonr  lui  a  volé  son 
Apologie  du-pet,  et  dans  son  indignation  s^écrier: 

«  Mais^'Men  que  ce  loche  écrivain 

Ait  eu  le  sentiment  si  vain 
Que  de  mettre  mon  Pet  au  rang  de  ses  richesses , 

Tout  le  monde  est  asse^  instruit 
Que  sa  muse  jamais  ne  produit  que  des  vesses. 

Puisqu'elle  fait  si  peu  de  bruit, 

«  Le  catal.'E.  Baudelocuue  (Paris,  Potier,  i85oj  indique,  sous 
le  n°  727  :  le  Pet  éventé  (par  Boncbart,  atocat).  Caen ,  veuve 
Gabr.  Briard,  1731,  pet.  in-8.  Nous  i^orons  si  c'est  le  même 
ouvrage  <)ue  celui  que  noua  venons  d'mdiquer.  »  —  Bibliotheca 
scatotogica,  ji<*  117. 

Pétarade  {La)y  ou  Polichinelle  auteur,  pièce  qui  n*a 
point  encore  paru  en  foire  et  qui  n'y  paraîtra  peut- 
être  jamais  (par  Gallet).  S.  1.,  lySo,  in'-i2  de  20  pp. 
—  Bibliotheca  scatologica ,  n**  119. 

Polichinelle  a  fait  une  pièce ,  une  tragédie  en  3  actes.  II  la 
répète  devant  le  compère.  Les  cinq  actes  sont  cinq  gros  pets. 
Survient  un  hussard  qui  crie  au  plagiat,  et  pour  prouver  que  la 
pièce  est  de  lui,  il  se  met  à  péter  de  toute  sa  force.  Il  fimt  par 
faire...  encore  pis.  Suit  un  divertissement,  et  Polichinelle  expli- 
que la  morale  de  la  pièce:  «Oui,  Messieurs,  c*estune  bagatelle 
qu'on  vous  présente  comme  pour  vous  curer  les  dents,  t 

La  Pétarade,  ou  Polichinel  auteur ,  i  a.  en  pr.  et  vers , 
pièce  quasi  nouvelle,  qui  peut  être  représentée  en  personnes  de 
Dois  naturelles,  2*  édition,  moins  mauvaise,  et  non  plus  mé- 
chante que  la  première ,  avec  peu  de  correction,  et  oeaucoup 
d'augmentation.  S.  1.  (Paris),  1750,  in-8  (Nyon,  n<*  18411). 

Pétarade  (La),  pofime  en 4  chants;  œuvre  posthume 
de  l'abbé  R******(Roubaud),  avecdesnotesparP.J.  G. 
Paris,  Lesguilliez,  an  vu,  pet.  in-8  de  96  pp.  (Cigon- 
gne ,  n°  1094  ;  Luzarche,  n°  3255).  La  Bibliotheca  sca- 
tologica (p.  48)  donne  l'analyse  de  ce  poôme  origi- 
nal et  un  peu  décolleté. 

Peteriana,  ou  Manuel  théorique  et  pratique  de  Vart 
de  péter ,   vesser  et  roter,  à  V usage  des  personnes 
constipées ,  graves,  mélancoliques  et  tristes.  Ouvrage 
curieux,  etc.,  terminé  par   Vhistoire  du  prince  Pet- 
Tout  VI.  2 
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en-Vair  et  de  la  reine  des  Ama:(ones ,  le  tout  rédigé 
par  un  merdeux,  pour  faire  suite  au  Merdiana,  Pans, 
chez  les  libraires  en  bonne  odeur,    et  Palais- Royal  , 

Paierie  de  Valois,  i85  (chez  Terry),  s.  d.,  pet.  in-i8 
e  112  pp.  —  Alvarès,  en  i86i,  3  fr.  5o;  cat.  D. 

PÈTIS  DE  LA  CROIX  (Franc.),  voyageur,  orienta- 
liste, etc.,  né  à  Paris  en  i653,  m.  en  171 3.  —  His- 
toire de  la  sultane  de  Perse  et  des  quarante  vi:^irs , 
trad.  en  franc.  1707.  —  Les  Mille  et  ttn  jours.  17 10. 

PETIT,  aut.  dram. ,  en  collaboration  avec  divers  : 
—  Le  Ménage  de  garçon.  1842  —  La  Nouvelle  sirène. 
1^46.  —  Un  tribunal  de  femmes.  1844. 

Petit  (Le)  almanach  de  nos  grandes  femmes ,  ac- 
compagné de  quelques  prédictions  pour  1789.  Londres 
(Pans),  in- 12.  Opuscule  satirique  devenu  peu  com- 
mun. —  Aubry,  en  1857  ,  3  fr,  5o;  Leber  ,  n°  495 1  ; 
Dinaux,  n°  3733,  2  fr.  yb. 

Petit  [Le)  chansonnier  françoîs,  ou  Choix  des  meil- 
leures chansons  sur  des  airs  connus.  3*  édition.  Ge- 
nève et  Paris,  Duchesne,  1782,  3  vo!.in-8,  front,  gra- 
vés par  Marinier.  —  Catal.  au  marquis  de  M...  (Scnle- 
singer,  1871,  n*  764). 

Kecueil  peu  commun  complet,  publié  par  Sautereau  de  Marsy  , 
et  compose  de  pièces  assez  bien  choisies  dhns  les  poêles  de  di< 
verses  époques.  L^édîtion  précédente  (i  778-1780)  n  avaif^ue  2 
vol.  (Nyon,  n®  i5ii6).         * 

Petit  (Le)  Chaperon  rouge ,  vaud.  en  i  a. ,  par  P. 
Blanchard.  Paris,  1800,  in-8. 

Petit  (Le)  Chaperon  rouge,  vaud.  en  i  a.,  par  Du- 
mersan.  Paris,  181 1,  in-8. 

Petit  {Le)  Chaperon  rouge,  drame  en  3  a.,  par  Fré- 
déric Dupetit-Meré  et  Brazier ,  Paris ,  Barba ,  1 8 1 8  , 
in-8. 

Petit  (Le)  Chaperon  rouge,  op.-com.  en  3  a.  en  pr., 
par  Théaulon  (Opéra-Com.).  Paris,  Vente,  1818. — 
4'  édit.  Paris,  Vente,  i83i,  in-8,  i  fr.  5o. 

Petit  (Le)  citateur.  Notes  erotiques  et  pornographi- 
aues.  Recueil  de  mots  et  d'expressions  anciens  et  mo- 
dernes ,  sur  les  choses  de  Tamour ,  etc. ,  pour  servir 
de  complément  au  dictionnaire  erotique  du  professeur 
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de  langue  verte ,  par  J.  Ch.  (Jules  Choux) ,  bachelier 
es  mauvaises  langues.  Paphos,  1869  (Bruxelles),  in-8, 
tiré  à  3oo  exempl.  —  Scheible,  en  1872,  7  thaï. 

Petit  commentaire  sur  le  joetit  traité  de  V amour  des 
femmes  pour  les  sots.  A  âaint-Lazare,  chez  Donat 
Gourdin,  à  l'enseigne  de  la  correction  (Paris),  1788, 
in-8.  — Imprim.  imag,;  Luzarche,  n°3326. 

Petit  dictionnaire  des  ahecdotes  de  l'amour ,  par 
une  société  de  jeunes  dames  (M™*  Ânne-Alexandnne 
Aragon).  Paris,  1825,  1826,  in-x8,  avec  une  pi. ,  3fr. 
5o.  —  Cat.  François,  n°  822. 

Petit  (Le)  nis  d'Hercule.  S.  1.,  1701  (1781),  in- 18 
de  166  pp.  (Cat.  de  Dresde,  n"  11 17);  1788,  in-i8  , 
4  gr.  (Noél,  n°  837).  —  Avec  une  dédicace  aux  fem- 
mes plus  aimables  que  sensibles,  signée  Hercule. 

Récit  des  aventures  galantes  d*un  homme  doué  d^une  vigueur 
extraordinaire,  qui^  après  bien  des  intrigues  à  Paris,  va  en  Alle- 
ntagne  et  en  Bussie  ;  suivi  de  quelques  i>ièces  de  vers:  p.  Sy  à 
64,  le  Chirurgien  du  village;  le  Goût  bi\arre;  p.  67,  Réponse 
d'un  amateur,  etc.  11  est  question ,  dans  cet  ouvrage,  de  Poli- 
gnac,  de  Calonne,  etc.  •;—  Réimpr.  sous  le  titre  :  /e  Lutteur,  ou 
le  Petit-Fils  d'Hercule,  1787,  m- 18  de  i53  pp.  avec  un  front. 
non  libre  et  8  jolies  gravures  libres  (Scheible ,  en  1870 ,  4  thaï. 
i5  sgr.),  —  et  sous  le  titre:  l'Encyclopédie  de  la  nature.  Paris, 
1700,  in-18  de  142  pp.,  avec  4  figures  libres.  Chez  Lefort.  rue 
Tireboodin,  1797,  in-18,  rv"  et  120  pp..  front,  et  3  fig.  libres. 
Ouvrage  un  peu  anti-religieux.  Malgré  les  prétentions  qu'affiche 
l'auteur  dans  le  discours  préliminaire ,  son  ouvrage  est  plein 
d'inepties,  de  platitudes  et  d'inventions  dépourvues  de  sens 
commun. 

Petit  (Le)  Jehan  de  Saintré  et  la  dame  des  Belles 
Cousines^  romance  suivie  de  celle  de  Gérard  de  Ne- 
vers  et  d'Eurian,  sa  mie,  et  autres  chansons^  par  S.  P. 
de  Mérard  Saint- Just.  Paris,  chez  Pauteur,  an  vi,  in-18, 
tfré  à  26  exempl.  —  Cigongne  (i2  53). 

Petit  (Le)  Jehan  de  Saintré  et  la  dame  des  Belles 
Cousines ,  vaud.  en  3  a.,  par  Dumersan  et  Brazier. 
Paris,  Bàrba,  181 7,  1820,  in-8.  —L'édition  de  1820 
est  en  2  actes  (joué  la  même  année  aux  Variétés  et  à 
la  Porte-St-Martin). 

Petit  Journal  du  Palais-Royal,  ou  Affiches,  annon- 
ces et  avis  divers.  Au  Palais-Royal,  1 709,  in-8,  6  nu- 
méros de  24  pp.  chacun. 
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Pamphlet  violent  dans  le  goût  du  Père  Duchesne.  On  y  lit  des 
annonces  dans  le  coût  des  suivantes  :  «  Un  superbe  sopha,  ser- 
vant jadis  aux  plaisirs  secrets  de  \difrotteuse  Jules  de  Polignac, 
avec  un  Ht  garni  de  satin  noir,  provenant  de  la  réforme  du  ca- 
binet de  la  K... ,  à  vendre.  —  Item  une  caisse  de  pots  de  pom- 
made astringente  propre  à  donner  un  air  de  nouveauté  aux 
ouvertures  trop  souvent  visitées ,  et  sortant  du  même  endroit, 
etc.  »  —  V.  Deschiens»  p.  272  (Pseaume,  n<*  1172  ;  Alvarès  (mai 
186O,  n»  i«r,  8  fr,  5o). 

Petit-maître  (Le)  philosophe,  ou  Voyages  du  che- 
valier de  Mainvillers  dans  tes  principales  cours  d'Eu- 
rope. La  Mecque  (Amsterdam),  lyîi  ,  3  vol.  in- 12 
^Nyon,  n°  loogS).  —  Londres,  1752,  3  vol.  in- 12. 

Petit-maître  (Le)  raisonnable,  ou  les  Coquettes  du- 
pées, com.  en  i  a.-,  en  vers,  par  Armand  et  de  Ro- 
zée.  Besançon^  Riottet,  1754,  m- 12  (Nyon,  V,  p.  192). 
—  La  Haye,  P.  Gosse,  1754,  jn-12  de  5i  pp.  (Soleinne, 
n°  1969). 

Petit  (Le)  matelot ,  ou  le  Mariage  impromptu , 
com.  en  i  a.  et  en  pr. ,  mêlée  de  chants  ;  par  Pigault- 
Lebrun.  Paris,  Huety  1796,  in-8. 

Petit  (Le)  nain  rose,  chansonnier  caustique  et  joyeux. 
Paris,  Lefuel,  181 5,  in-32,  i  feuille  1/2  avec  planches, 
2  fr. 

Petit  (Le)  neveu  de  Boccace ,  ou  Contes  nouveaux 
en  vers.  Amst.  (Paris),  1777,  pet.  in-8  (La  Bédoyère, 
18  fr.;  Desq,  20  fr.  ;  Nyon,  n°  15371).  —  Nouv.  éd., 
corr.  et  augm. ,  1781,  in-8,  avec  fig.  et  vign.  de  Pa- 
tas  d'après  Desrais  (A.  FI.,  6  fr.  5o;  Claudin,  en  i85g, 
5  fr.  ;  Barraud,  en  1870,  7  fr.).— Amst. ,  1787,  3  vol. 
in-8  (Potier,  Ï4  fr.  ;  Cailhava,  n°  460,  26  fr.).  —  Ge- 
nève, 1796,  in-8  (Alvarès,  en  i858,  6  fr.  5o). 

3i  des  contes  de  ce  recueil  ont  été  insérés  dans  les  Drôle- 
ries poétiques,  Paris,  Garnier,  i852,  in-32.  Sur  ces  3i ,  i5 
sont  mis  sous  le  nom  de  Villemain  d'Abancourt,  et  16  sous  ce- 
lui de  Plancher  de  Valcour.  La  i'^^  et  la  2'  éditions  du  Diction- 
naire des  ouvrages  anonymes,  avaient  d*abord  attribué  ce  re- 
cueil à  Wiliemam  d*Abancourt ,  puis  à  Plancher  de  Valcour. 
Quérard  et  de  Manne  étaient  aussi  pour  ce  dernier.  Mais  M. 
Eusèbe  Castaigne ,  dans  \t  Bulletin  du  bouquiniste  y  1862, 
p.  3i6-363,  a  rectifié  celte  erreur.  L'édition  de  1787,  porte: 
revue,  corrigée,  et  augmentée  par  M.  ?!••  D.,  initiales  qui  sî- 

Snifient  Pluchon ,   ou   Peluchon-Destouches.  «  Ces  contes  sont 
es  badinages  couleur  de  rose  qui  ne  peuvent  être  lus  que  dans 
une  société  légère,  après  un  dîner  aux  bougies ,  et  lorsque  les 
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valets  sont  congédiés.  »  (Mooselet,  les  Oubliés  et  les  dédaignés^ 
tome  II).  V Anthologie  scatologifue  cite,  pp.  98-99 ,  deux  pe- 
tites pièces  de  ce  recueil.  —  II  existe  aussi  sous  le  même  titre  : 
le  Petit-neveu  de  Boccace,  un  petit  recueil  de  contes  en  prose 
fort  rare  et  fort  libre ,  mais  sur  leauel  les  renseignements  nous 
manquent.  Le  Choix  de  pièces  désopilantes,  pp.  23 1  à  247 , 
reproduit  l'un  de  ces  contes. 

Petit  {Le)  neveu  de  Grécourt.  Voir  :  Etrennes  gail- 
lardes. 

Petit-Neveu  (Le)  de  VArétin ,  ouvrage  posthume 
trouvé  dans  le  portefeuille  de  son  grand-oncle.  A  Rome, 
chez  don  B***,  aux  trois  Pucelles,  i8oo,  in -18,  front, 
gravé.  Recueil  de  poésies  libres  ;  on  y  trouve  notam- 
ment une  parodie  très-vive  du  4*  livre  de  PEnéide. 
— Cat.  Noél,  n°  536;  Scheible,  en  1870,  5  th.;  catal. 
de  Dresde,  n°  355. 

Petit-Neveu  {Le)  de  Vadé ,  poésies  burlesques  par 
N.  J.  Harvant,  avec  cette  épigraphe ,  tirée  du  Barbier 
de  Séville: 

«  Eh,  vive  la  joie  l 
Qui  sait  si  le  monde  durera  encore  trois  semaines!  » 

Aux  Porcherons  (édit.  Cazin),  '791»  in- 18  de  xii-i3- 
i38  pp.  etvui  pp.  musique  gravée  (Alvarès,  en  1862, 
7  fr.  ;  Cigongne,  n°  11 90;  catal.  Noél,  n°  5i6  ;  Mon- 
selet,  n®  59). 
Harvant  était  peut-être  véritablement  le  neveu  de  Vadé ,  car 


^'esprit .  ses  vers  sont  faciles  et  il  saisit  assez  bien  le  langaL^ 
des  Halles,  lanoage  plein  de  bons  mots ,  de  calembourgs ,  de 
rimes  et  de  répliques  souvent  piquantes.  Ce  volume  contient  un 
poème  poissard  en  3  chants,  intitulé  :  VEcuelle^  plus  des  etren- 
nes, des  bouquets,  des  chansons  et  des  cantiques ,  avec  la  mu- 
sique gravée  :  on  remarque  une  pièce  en  24  vers  monorimes  et 
figurés: 

Non, 

Cruchon, 

Il  est  bon 

D'avoir  un  ton, 

Disait  sœur  Suion 

A  son  frère  Simon, 

Grand  savetier  de  renom. 

L'un  des  marguilliers  de  S-Êon 

Aussi  dévot  que  son  cher  patron, 

Et  mille  Jbis  plus  bête  qu*un  oison.... 
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Citons  aussi  quelques  vers  d^on  amphigouri  imité  de  Piron: 

Isaac 

Pomrceaugnac 
Andromaque 
Se  disputaient  dans  un  bac  ; 
Et  ab  hoc  et  ab  hac. 
Parlaient  du  \odiaque; 
Quand  un  Grec 
Vit  Van  Beck 
Dans  la  Mecque  ^ 
Qui  peignait  certain  blan-bec 
Philosophant  avec 

Séneque. 
Tichobrahe  vèridique 
Jugea  le  fait  diabolique; 
Le  Syndic 
Copernic , 
Moins  bourrique 
Dit  qu'il  fallait  rie  à  rie 
Consulter  le  public 
D'Afiique. 

Petit-Neveu  (Le)  du  compère  Mathieu,  par  Ch.  Du- 
lormy  (J.  Bidard-my ère).  Paris,  i832,  5  vol.  in-12. — 
Lanctin,  oct.  1871,  S  fr. 

Petit  (Le)  œuvre  d'amour,  ou  gaige  d'amttié ,  con- 
tenant plusieurs  dits  amoureux ,  traduits  du  grec  ou 
latin^  en  rimes  françoises ,  et  sur  la  fin  est  décrite  en 
prose  l'histoire  de  Titus  et  Gisippus.  Paris,  Jean-Barbe 
d'Orge,  i537,  in-8.  Livre  cité  par  le  Manuel,  d'après 
Du  Verdier. 

Petit  (Le)  Ovide  français,  ou  le  Passe-temps  agréa- 
ble, remède  à  l'ennui,  élite  de  chansons  par  différents 
auteurs.  Paris,  Desnos,  s.  d. ,  in-24. 

Petit  (Le)  Polisson  ou  Veni  mecum  ,  rec.  de  chan- 
sons comp.  par  M.  G***.  Cythère  ,  s.  d. ,  in-8 ,  avec 
mus.  Recueil  rare. 

Petit  (Le)  Poucet,  ou  Anthologie  erotique  des  da- 
mes, vaud.  de  Cythere,  orné  de  46  (48)  belles  gra- 
vures. S.  1.  n.  d. ,  in-32,  fig. 

PETIT-RADEL  (Philippe),  chirurgien  et  littérat.,  né 
à  Paris  en  1749,  niort  en  x8i5.  —  Zi*  Amours  de  Zo- 
roas  et  de  Pancharis.  —  De  amoribus  Pancharitis  et 
Zoroœ.  —  Erotopsie,  ou  Coup  d'œil  sur  la  poésie  ero- 
tique et  les  poètes  grecs  et  latins,  etc. 
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Petit  recueil  de  poésies  choisies  non  encore  impri- 
mées. Âmst. ,  1660,  in- 12.  —  Nyon,  n°  13494. 

Petit  réservoir,  contenant  une  variété  de  faits  his- 
toriques et  critiques  de  littérature ,  de  morale  et  de 
poésie,  etc. ,  et  quelquefois  de  petites  aventures  roma- 
nesques et  galantes,  ouvrage  jpériodique.  La  Haye,  J. 
Neaulme,  lyôo-iyDi,  5  vol.  m-8.  —  Nyon,  n®  i5622. 
Mélanges  de  vers  et  de  prose ,  qui  paraissaient  pério- 
diquement. Peu  commun. 

Petit  (Le)  secrétaire  galant ,  ou  Petit  guide  épisto- 
laire  à  Vusage  des  amants.,  contenant  près  de  cent  mo- 
dèles de  lettres  pour  toutes  les  circonstances^  un  chçix 
de  lettres  des  écrivains  les  plus  célèbres,  etc.,  par  Léon 
Lambert.  Paris,  1871,  in- 12,  180  pp. 

Petit  (Le)  souper,  ou  Louis  XV  et  le  Régent,  vaud. 
en  I  a.  ^  par  Anicet-Bourgeois  et  Vanderbuch  (Porte- 
St-Martm).  Paris,  Barba,  i832,  in-8  de  32  pp. 

Petit  {Le)  tableau  de  Paris  (par  M"*  de  Sartory , 
aut.  du  duc  de  Lau:çun  ,  de  Mlle  de  Luynes ,  etc.) , 
pour  1 818  et  1822.  Paris,  Le  Normant,  et  Dentu,  1818- 
22,  3  vol.  in-i2,  10  fr. 

Petit  {Le)  thrésor  latin  et  franc,  des  ris  et  de  la 
joie.  Londres,  1741.  Voir:  Nugœ  vénales. 

Petit  (Le)  toutou ,  par  J-G.  de  Bibiena.  Amsterd. 
(Paris),  1746  (Qaudin,  en  1869,  10  fr.  ;  Roùquette  , 
en  1872,  4  fr.),  1748,  2  vol.  in- 12. — Didot  jeune,  an 
IV  ;  un  amateur  de  N... ,  n°  698  ;  Noël ,  n**  789;  Nyon, 
n"  945 1.. 

Petit  traicté  contenant  en  soy  la  fleur  de  toutes 
joyeusetés ,  en  épistres,  ballades  et  rondeaux  fort  ré- 
creatifj^  joyeux  et  nouveaux.  Paris,  Ant.  Bonnemère, 
pour  Vincent  Sertenas>  15-35,  pet.  in-8,  lettres  rondes, 
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liv.  14  sh.;  Nyon,  n**  1 34.36).  Ce  recueil  est  une  réim- 
pression de  la  Fleur  de  toutes  joyeusete:^ ,  avec  quel- 
ques augmentations.  Il  reparut  aussi  augmenté  sous  le 
titre  de  Recueil  de  tout  soûlas,  —  Voir  les  Enigmes 
bibliographiques,  pp.  75  et  suiv. 
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Petit  traité  contre  Vabominable  vice  de  paillardise 
et  adultère^  c^ui  est  aujourd'hui  en  coustume,  et  comme 
chose  indifférente  de  s'en  abstenir  ou  non  entre  les 
mondains  aui  ne  sentent  que  la  terre ,  par  Guill.  Le 
Fault.  La  Haye,  A.  Meuris,  1629,  P^^*  ^""^*  —  Rare. 
CataL  de  M.  B.  D.  C,  n*»  585.  Réimprimé  à  Lille  en 
1868,  in- 12  de  56  pp. 

Petit  traité  d'Arnalte  et  Lucenda  (ou  V Amant  mal 
traité  de  sa  maîtresse)^  trad.  de  Pesp.  (de  Diego  de 
San-Pedro)  par  Nie.  ae  Herberay,  sieur  des  Essards. 
Paris,  Est.  GrouUeau,  1 548,  pet.  in- 12  (Nodier,  19  fr.  5o; 
Nyon,  n"  io386).  —  Paris,  i55i,  in-i6.— Lyon,  i555, 
in-i6  (Luzarche,  n°  3046).  —  Paris,  x556,  in- 16.  — 
Gand,  i556,  pet.  in-12.— Lyon,  B.  Risaud.  i583,  in-i6 
(édit.  avec  une  trad.  italienne  par  JB.  Maraffi.  Méon, 
n°  2925,  i5  fr.J.  Joli  roman  d'amour,  dont  Panalyse 
se  trouve  dans  la  Bibl.  des  romans^  tome  VL 

Petit  traité  de  Vamour  des  femmes  pour  les  sots 
(par  de  Champcenetz).  Bagatelle  (Paris),  1788,  in-8. — 
La  Bédoyère,  8  fr.  5o  ;  Leber,  1,  n°  2^66.  —  Réimpr. 
dans  le  tome  I*'  des  Chefs-d'œuvre  politiques  et  litté- 
raires ,  à  la  fin  du  XVIU*  siècle.  —  La  clef  donnant 
les  noms  des  femmes  mentionnées  dans  cet  écrit  spi- 
rituel se  trouve  dans  la  Correspondance  de  Grimm, 
3*  partie,  tome  IV,  p.  522.  —  Barbier  l'a  reproduite 
{Dictionnaire  des  anonymes,  n°  14082). 

Petite  (La)  Agathe,  ou  la  Sentinelle  oubliée,  com.- 
vaud.  en  i  a.,  par  Louis  (Bilderbeck)  (Porte  St-Martin). 
Paris,  Fages,  1820,  in-8,  75  cent. 

Petite  bibliothèque  des  paillards  à  V usage  des  gens 
vertueux,  composant  le  cabinet  secret  de  feu  M.  C** 
(Chicart),  et  aont  la  vente  particulière  aura  lieu  à 
Paris,  le  i3  octobre  1866  (précédée  d'une  notice  sur 
M.  Chicart).  Réimpression  avec  les  prix  d'adjudication. 
A  Babylone,  en  enfer,  rue  de  Jérusalem,  1866  (Bru- 
xelles, 1867).  Prix:  3  fr. 

Mauvaise  plaisanterie  de  Sluys ,  dit  Vital ,  dit  Puissant ,  dit 
Campy,  dit  etc....  qui  s'est  borné  à  ajouter  un  titre  au  catal. 
erotique,  publié  par  lui  eu  février  1807,  brochure  in-i8  de  iv  et 
32  pp.  (Catal.  D.j. 

Petite  biographie  des  acteurs  et  des  actrices  des  théâ- 
tres de  Pans,  avec  Vdge  de  ces  dames.  Paris,  1826, 
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i83i-32  —  et  4*  édition,   i833,  in-iS  de  3  feuilles 
(Aubry,  en  1866,  2  fr.). 

Petite  biographie  des  gens  de  lettres  vivants  (par 
H.  Bonnelier  et  E.  C.  Taillard).  Paul  Ch.  Marie  Le- 
doux.  —  Destruction  ordonnée  par  arrêt  {Moniteur  du 
7  nov.  1826),  comme  outrageant  la  morale,  etc.,  dans 
les  articles  Fiebvée,  Virginie  de  Sénancourt  et  Arm. 
Gouffé. 

Petite  biographie  dramatique,  faite  avec  adresse^j^ar 
un  moucheur  de  chandelles  (avec cette  épigraphe:  Cas- 
tigat  remouchando),  Paris,  1826,  in-32  de  77  pp., 
5o  cent. 

Cette  biographie  contient  les  noms  et  adresses  des  principaux 
acteurs  et  actrices  des  théâtres  de  Paris,  avec  quelques  lignes 
plates  et  peu  spirituelles  d'appréciation  sur  chacun  d*eax; 
exemples  : 

t  Adèle  (Mlle),  Porte-St-Martin,  rue  du  Temple,  n°  loi.  —  Sa 
danse  voluptueuse  promet  plaisir  et  l'on  assure  que  Mlle  Adèle 
tient  tout  ce  que  sa  danse  promet. 

«  Héloîse  (Mlle),  Gaîté,  rue  du  Pont-aux-Biches,  n^  5.  —  On 
voulait  faire  entrer  cette  danseuse  dans  un  nouveau  Paraclet. 
Ne  se  croyant  aucune  disposition  pour  être  l'amante  d'un  Abai- 
lard,  elle  a  préféré  se  faire  danseuse.  » 

Petite  biographie  dramatique,  silhouette  des  acteurs, 
actrices,  chanteur  s,  cantatrices,  directeurs,  directrices, 
régisseurs,  souffleurs,  danseurs,  danseuses,  figurants, 
figurantes,  etc. ,  des  théâtres  de  la  capitale^  par  Guil- 
laume le  Flâneur  (Emile  Marco  de  St-Hilaire).  Paris, 
182 1,  in-i2,  3  fr.  —  i"  et  2*  édit. 

Petite  (La)  bonne,  ou  Qu'elle  est  méchante!  com. 
en  I  a.  en  pr.,  mêlée  de  vaud.  (par  Dubois).  2*  édit. 
Paris,  Barba,  181 8,  in-8. 

Petite  {La)  Cendrillon ,  ou  la  Chatte  merveilleuse, 
folie-vaud.  en  i  a.  en  pr.,  par  Désaugiers  et  Gentil. 
Paris,  Quoy,  1810,  in-8.  —  Soleinne,  n**  2537. 

Petite  chronique  de  Paris ,  faisant  suite  aux  Mé- 
moires de  Bachaumont,  recueil  d'anecdotes  comiques, 
Valantes,  satiriques.  Par  MM.  ***.  Année  181 8.  Paris,* 
ymery,  1819,  in-12  de  416  pp.,  3  fr.  5o. 

Petite  chronique  du  royaume  de  Tatoîaba^  par  Wie- 
land,  trad.  de  rail.  Metz,  Behmer,  1798,  3  vol.  in-12 

Tome  VI.  3 
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(Bignon,  2  fr.  25).  —  Paris,  Dufart,  an  vi  (1798),  2 
vol.  in- 12   de  212-210  pp.,  avec  front,  très-finement 

fravé,  mais,  sinon  tout-a-fait  libre  ^  du  moins  terri- 
lement...  léger.  Au  bas  de  ce  frontispice  la  légende 
suivante  :  «  Quelle  surprise  !  elle  se  voit  dans  les  bras 
du  même  homme  qui,  dans  son  rêve,  la  rendoit  si 
heureuse!  »  —  Et  on  la  voit,  en  effet,  dans  les  bras 
en  question  (les  deux  personnages  dans  le  plus  simple 
appareil).  —  Roman  genre  CrébiUon  fils.  (Jat.  D. 

Petite  (La)  comtesse.  —  Le  Parc.  —  Onesta ,  par 
Oct.  Feuillet  (2*  série  de  ses  Œuvres  complètes).  Paris, 
Lévy,  i857,  gr.  in- 18  de  257  pp.,  3  fr.  —  Remis  en 
vente  avec  les  dates  de  i858,  i85q,  1860,  1862,  187 1, 
toujours  in-i8  jésus  de  257  pp.,  3»  fr. 

Petite  (La)  coquette,  vaud.  en  i  a. ,  par  Désaugiers 
et  Gentil  (Vaudeville).  Paris,  Barba,  181 7,  in-8. —  So- 
leinne,  2537. 

Petite  (La)  Corisandre,  vaud.  en  i  a.,  par  H.  Du- 
pin,  de  Courcy  et  Carmouche  (Porte-St-Martin).  Paris, 
18 12,  i8zo,  m-8,  I  fr.  25. 

Petite  (La)  cousine,  vaud.  en  i  a.,  par  Decourcelle 
et  Théod.  Barrière  (Variétés).  Paris,  104g,  in- 18  jésus. 

Petite  (La)  Fadette,  par  Georce  Sand.  Paris,  Mi- 
chel Lévy,  1849,  2  vol.  in-8;  i85o,  in-12.  —  Paris, 
1868,  in- 18  jésus,  291  pp.,  3  fr.— Paris,  Michel  Lévy, 
186^,  çr.  in-8  à  2  col.  de  48  pp.,  vign.,  90  cent.  — 
Pans,  Michel  Lévy,  1870,  in- 10  jésus,  287  pp.,  3  fr. 

Petite  (La)  Fadette\  opéra-com.  en  3  a. ,  en  5  ta- 
bleaux, par  George  Sand ,  mus.  de  Th.  Semet  (Op.- 
Com.,  iD  sept.  1869).  Paris,  Michel  Lévy,  1869,  in-18 
jésus,  84  pp.,  I  fr. 

Petite  (La)  Fadette,  com.-vaud.  en  2  a.,  tirée  du 
roman  de  George  Sand ,  par  Anicet  Bourgeois  et  Ch. 
Lafont  (Variétés).  Paris,  Michel  Lévy,  i85o,  in-18.  — 
Paris,  Michel  Lévy,  1 869,  in-4°  à  2  col.,  1 7  pp.,  20  cent. 

Petite  (La)  follCy  drame-vaud.  en  i  a. ,  par  Scribe- 
Paris,  Pages,  1822,  in-8,  i  fr.  5o. — Soleinne,  n**  2640» 

Petite  (La)  Héloîse,  ou  Lettres  à  M""*  de  ***  sur 
deux  amans  de  Vile  de  Crète ,  par  J.-J.-A.  Demonvel 


PETITE  19 

(Jean-Justin-Axistippe  Mignon).  Paris,  Maugeret,  1814, 
in-i2,  2  fir. 

Petite  histoire  d'une  grande  dame  connue  par  ses 
intrigues  dans  une  grande  cour.  S,  1.  (Paris),  n.  d., 
1789,  in-8.  —  La  Jarrie,  n**  6682;  Claudin,  en  1866, 
7  fir.  5o.  Rare.  —  Pièce  dirigée  contre  la  duchesse  de 
Polignac. 

Petite  {La)  Lise,  par  Ch.  Paul  de  Kock.  Avec  une 
grav.  de  Leguay ,  d'après  Sandoz.  Paris,  Sarlorius,  1 870, 
m-i8  Jésus,  285  pp.,  3  fr.  —  Naumburg,  Paetz,  1870, 
2  vol.  in-iè,  160-144  pp. 


1757,  in-8  (Soleinne,  n°  igii).  —  Sans   heu  ni  nom 


d  éditeur,  1769,  in-8  de  94  pp.,  vign.  d'Eisen.  —  Le 
volume  qui  est  intitulé  :  Pièces  de  théâtre  en  vers  et 
en  prose  (s.  1.,  1770),  attribue  la  Petite  maison  au 
président  Hénault. 

Petite  (La)  maison,  com.  en  3  a.  et  en  pr.,  par  Mé" 
lesville.  Paris,  Bezou,  1826,  in-8,  'i  fr.  —  Solemne,  n° 
2648. 

Petite  (La)  maison ,  vaud.  en  2  a..  par  Ancelot  et 
Paul  Duport  (Palais-Royal).  Paris,  Marchant,  i838, 
gr.  in-8  de  24  pp. 

Petite  {Là)  Nanette,  op.-com.  en  2  a.,  par  le  cou- 
sin Jacques  (BefFroy  de  Reigny).  Paris,  Moutardier,  an 
V  (1790),  in-8  de  56  pp.  —  Barraud,  en  1870,  i  fr.  ; 
Verbeyst,  n**  2483.  —  Trois  autres  éditions  la  même 
année,  une  de  02  pp.,  une  de  77  et  la  dernière  de  72. 
—  Voir  Monaelet,  les  Originaux  du  siècle  dernier,  p. 
176. 

Petite-nièce  {La)  de  Ninon,  par  Am.  de  Hast.  Paris, 
1829,  4  vol.  in- 12,  12  fr. 

Petite  (La)  poste  dévalisée,  pour  servir  aux  mémoi- 
res du  temps  (par  Artaud).  Amst.  et  Paris,  Delalain, 
1767,  in-x2  (NyoUjj  n"  9821  ;  Leber,  4722).  —  Paris, 
Cavagnagh,  an  xii,  in- 12  (Leber,  5o35}. 

Tableaux  de  mœars  en  miniaUire.   La  politique  n*cst  poor 
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rien  dans  l'indiscrétion  supposée  de  l'auteur.  —  J.-B.  Artaud 
était  auteur  dramatique  ;  il  était  né  à  Montpellier  en  déc.  1732. 

Petite  (La)  revue,  ou  Quel  mari  jprendra-t-elle? 
com.  en  i  a.,  par  Simonnin  et^  Théophile  (Marlon  Du- 
mersan).  Paris,  an  ix  (1801),  in-8. 

Petite  {La)  Rose,  ou  Qui  est-ce  qui  connaît  les  fem- 
mes? vaud.  en  I  a.,  par  Dumersan  (Variétés).  Paris, 
Barba,  181 5,  in-8. 

Petites  (Les)  chattes  de  ces  messieurs,  par  Henri  de 
Kûck,  avec  une  préface  dédiée  à  Monsieur  Tartuffe  et 
un  frontispice  dessiné  par  Andrieux.  Paris,  Ach.  Faure, 
i865,  in- 18  Jésus,  279  pages,  3  fr. 

Petites  (Les)  comédies  de  V amour,  par  Mlle  Léonie 
Leblanc.  Paris^  i865,  in-12.  —  Superch.  littér.,  II, 
io85.  —  Voir  aussi  le  Dictionnaire  des  pseudonymes, 
par  M.  G.  d'Heilly  (Poinsot),  2*  édit.,  p.  214. 

Petites  (Les)  comédies  de  Vamour,  pièce  en  i  acte, 
mêlée  de  chants,  par  F.  Dutertre  et  A.  Lemonnier 
rVaudeville).  Paris,  librairie  centrale,  i865,  gr.  in-i8, 
56  pp. 

Petites  (Les)  Danaîdes,  ou  Quatre-vingt-dix-neuf 
victimes,  imitation  burlesco-tragi-comi-diabolico-féerie 
de  l'opéra  des  Danaîdes,  vaudev.  par  Déaaugiers  et 
Gentil  (Porte-St-Martin).  Paris,  Faces,  1819,  1820, 
1821,  1023,  in-8.  —  Soleinne,  n°  25^7. 

Petites  (Les)  femmes  du  couvent,  par  Ernest  Ca- 
pendu.  Paris,  Sartorius,  1867,  in-i8  jesus,  3i4pp.  et 
grav.,  3  fr. 

Petites  (Les)  gaudrioles,  ou  le  Nouveau  chansonnier 
de  la  table  et  au  lit.  Paris ,  Locard  et  Davi ,  1 820, 
1821,  in-32  de  128  pp.  —  Condamné  pour  outrage  à 
la  morale  publique  et  religieuse  (Moniteur  des  24  et 
25  mai  1822). 

Petites  (Les)  heures  de  Cythère,  recueil  de  chan- 
sons, romances,  vaudevilles,  etc.  Paris  (1799),  in-i8, 
front,  gr.  —  Luzarche,  n°  2486. 

Petites  misères  de  la  vie  conjugale ,  par  de  Balzac. 
Paris,  1842,  3  vol.  in-8  (Aubry,  en  1866,  8  fr.),  184^5, 
i85o,  gr.  in-8,  avec  3io  ng.  par  Bertall,  dont  5o  tirées 
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à  part  du  texte.  —  Paris,  Bourdilliat,  iSSg,  in-i6  de 
317  pp.,  I  fr. 

Petites  (Les)  misères  du  célibat,  par  un  vieux  gar- 
çon (Joseph  Demoulin).  Liège,  Severeyns,  i865,  in-32, 
5i  pp.  —  Scheible,  en  1872,  16  sgr. 

Petites  nouvelles  varisiennes  (  par  Coustellier).  Co- 
logne, P.  Marteau  TParis),  i75o,  pet.  in-8.  —  Trueb- 
wasser,  n°  i33o;  Nyon,  n**  8297. 

Petites  (Les)  parties  et  les  grands  costumes.  Voir  : 
Tableaux  de  la  bonne  compagnie. 

Petites  (Les)  pensionnaires ,  ou  les  Jeunes  filles  en 
vacances,  vaud.  en  i  a.,  par  Érazier  et  Merle.  Paris, 
181 3,  in-8  (Soleinne,  n°  2587).  — -  3*  édition.  Paris, 
Barba,  i8ié,  in-8,  i  fr.  25. 

Petites  (Les)  saturnales^  vaud.  en  i  a.,  par  Brazier, 
Carmouche  et  Mazères.  Paris,  Barba,  1824,  in-8.  — 
Soleinne,  2587. 

Pétition  de  7., 100  filles  du  Palais-Royal  à  V Assem- 
blée nationale.  — Requête  présentée  par  les  filles  d'a- 
mour et  de  joie  du  Palais-Royal  à  M.  Sylvain,  bailli. 
De  Pimprimerie  de  la  veuve  Poignet  (1790),  in-8,  12 
pages.  Rare.  —  Claudin,  juin  i8d8,  8  fr.  5o;  cat.  Pi- 
xérécourt,  p.  390;  Pseaume,  n°  1172. 

Pétition  d'un  souteneur  à  M.  le  Préfet  de  police  de 
Paris  à  Voccasion  de  l'ordonnance  qu'il  vient  de  ren- 
dre contre  les  filles  publiques.  Paris ,  Palais-Royal , 
1 83o,  in-8  de  5/4  de  feuille.— Voir  les  Filles  en  cage. 

Pétition  des  filles  publiques  de  Paris  à  M.  le  Préfet 
de  police,  au  sujet  de  Tordonnance  c^u'il  vient  de  ren- 
dre contre  elles,  leur  interdisant  la  circulation  dans  les 
rues  et  promenades  publiques,  et  de  celle  qui  précé- 
demment leur  a  interdit  l'entrée  du  Palais-Royal;  ré- 
digée par  Mlle  Pauline ,  et  apostillée  par  MM.  les  épi- 
ciers, cabareiiers,  limonadiers  et  marcnands  de  comes- 
tibles de  la  capitale.  Prix:  5o  cent,  chez  les  libraires. 
Palais-Royal,  i83o,  in-8  de  8  pp. 

Voir  :  Deuxième  pétition  adressée  à  M.  le  Préfet  de  police 
par  les  filles  publiques  de  Paris ,  et  Aux  ministres  !ll  nou- 
velle pétition  des  filles  publiques  de  Paris, 

Pétition  des  lorettes  aux  membres  du  gouvernement 
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provisoire  (cinq  couplets ,  signé:  Agathe,  vésuvienne. 
On  lit  en  note:  les  Vésuviennes,  corps  de  volontaires 
libres  de  la  république  ft*ançaise).  S.  1.  ni  nom  d'im- 
primeur, 1848,  in-4'*  de  2  pp.,  lithographie. 

Pétition  présentée  à  la  chambre  des  députés  sur  l'a- 
bolition de  la  loi  salique  et  sur  V omnipotence  des  fem- 
mes, par  le  Gynephile  P.  X.  (Auguste-Jean-Marie 
Préaux-Locré). 

On  a  de  ce  colonel  d'artillerie  de  marine,  mort  en  i853, plu- 
sieurs opuscules  du  même  genre.  >->  Supercheries  littér,,  1569, 
II,  col.  228. 

Pétition  qui  doit  être  adressée  à  la  Chambre  des  dé- 
putés par  5o,ooo  jolies  femmes  de  Paris,  demandant 
la  révocation  des  ordonnances  qui  leur  défendent  de 
sortir,  etc.  Paris,  in-4°  de  2  pp.— Voir  Filles  en  cage. 

Petits  (Les)  appartements,  op.-com.  en  i  a.,  par 
ûupin  et  Varner,  mus.  de  Berton.  Paris,  Bezou,  1827, 
in-ô,  2  fr. 

Petits  (Les)  bougres  au  Manège,  ou  Réponse  de,..., 
grand  maître  de  l  ordre  des  Enc.  et  de  ses  adhérents. 
An  II  du  rêve  de  la  liberté^  in-12,  fîg.  color. 

Petits  (Les)  chiens  de  ces  dames  (physiologie  des 
amants  de  cœur  des  lorettes);  par  Henri  de  Kock.  Paris, 
i856,  gr.  in- 18  de  288  pp.,  i  fr.—  Paris,  1864, 1866, 
gr.  in- 18,  I  fr.  —  Paris,  A.  de  Vresse,  1870,  gr.  in-i8, 
292  pp.,  I  fr. 

Petits  [Les)  crevés,  pièce  en  4  a.,  par  A.  Flan,  E. 
Abraham  et  J.  Prével  (Menus-Plaisirs,  sept.  1867). 
Paris,  Dentu,  1868,  gr.  in- 18,  87  pp.  —  Nouv.  édit., 
réduite  en  3  a.  Paris,  Dentu,  1869,  gr.  in- 18,  74  pp., 

1  fr. 

Petits. fils  (Les)  de  Lovelace,  par  Am.  Achard.  Pa- 
ris, 1864,  3  vol.  in-8,  22  fr.  5o.  —  Bruxelles,  1864, 

2  vol.  in-8.—  Paris,  i855,  in-12,  3  fr.  5o;  i855,  in- 
12,  I  fr.  —  Roman. 

Petits-maîtres  (Les),  com.  en  5  a.,  par  J.  Van-Eifen. 
Amst.,  1719,  in-8. —  Juste  Van-Effen,  auteur  hollan- 
dais a  écrit  un  assez  grand  nombre  d'ouvrages  en 
français;  mort  en  1735. 

Petits-maîtres  (Les)  d'été,  com.  (  i   a. ,  pr.  ) .   Or- 


PETITS  a  3 

léans,  i6q6,  in-12  de  Sg  pp.  —  Techencr,  n°  i34o3| 
9  fr.  —  Pièce  rare. 

Voici  une  note  dé  M.  P.  Lacroix  sur  cette  pièce:  «Cette 
comédie  est  curieuse  pour  l'histoire  des  mœurs  et  des  modes; 
elle  nous  fait  connaître  ces  Narcisses  modernes,  qui,  à  I* imita- 
tion de  l'ancien,  avec  une  perruque  tellement  chargée  de  poudre, 
que  le  juste-au-corps  eu  est  fermé  jusqu'à  la  chute  des  reins,  ne 
se  trouvent  devant  aucuns  miroirs  qu'ils  n*  honorent  de  leur 
image,   et  où  ils  ne  se  sachent  bon  gré ,  et  qui ,  après  avoir 

Sassé  l'hiver  à  se  morfondre  sous  les  fenêtres  de  nos  dames  et 
baiser  les  marteaux  de  leurs  portes,  se  dédommagent  Tété  en 
faisant  les  honneurs  chez  Procope.  C'était  au  jardin  des  Tui- 
leries que  ces  petits-maîtres  d'été  tenaient  leur  cour  plénière.  » 

Petits  (Les)  malheurs  d*une  jeune  femme,  par  Paul 
Deltuf.  Paris,  Lévy,  i86q,  in-ia  de  299  pp.,  i  fr. 

Petits  (Les)  mystères  de  V Opéra,  par  Alb.  Second, 
illustr.  par  Gavarni.  Paris,  Kugelmann,  18^4,  in-8  de 
20  feuilles  1/4,  6  fr.  —  Très-amusant,  écrit  avec  une 
verve  spirituelle  et  piquante,  tel  est  ce  livre  devenu 
rare. 

Petits  (Les)  mystères  de  Paris,  vaud.  en  3  a.  et  en 
6  tabl.,  par  Dupeuty  et  Cormon  (Variétés).  Paris, 
1843,  in-8. 

Petits  {Les)  mystères  de  Paris,  par  M.  de  S.  H.. 4. 
2*  édition.  Paris,  Gennequin.  1844,  2  vol.  in- 18,  ens. 
10  feuilles,  avec  2  vign.,  3  rr. 

Petits  (Les)  mystères  des  bals ,  jardins  publics  et 
cafés  de  Paris,  par  MM.  R.  et  J.  N.  —  Paris,  Renault, 
1846,  in- 18  de  3  feuilles. 

Petits  (Les)  mystères  du  jardin  Mabille  dévoilés, 
par  Max.  Revcl  (Maxime  Revellière)  et  J.  Numa  Ar- 
mand (Armand  Jautard).  Paris,  1844,  in-32. 

Petits  (Les)  Paris,  par  les  auteurs  des  Mémoires  de 
Bilboquet.  Paris,  Tarnde,  1854,  chaque  ouvrage  in-i8 
de  60  à  96  pp.  et  une  vign.,  So  cent.  —  Les  suivants 
sont  analogues  à  notre  sujet:  Paris  faublas  —  Paris 
viveur  —  Paris  actrice  —  Paris  lorette  —  Paris  ma- 
riage —  Paris  un  de  plus  —  Paris  grisette  —  Paris 
étudiant  —  Paris  canotier,  etc. 

Petits  (Les)  péchés  d'une  grande  dam^»  par  Henri 
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Verneuil,  avec  une  préface  de  Jules  Janin.  Paris^  Faure, 
1867,  in- 18  Jésus  Je  vm-3i4  PP*»  ^  fr» 

Petits  poètes  français.  Jolie  coll.  conoprenant:  Ber- 
tin,  Boumers,  Chaulieu ,  La£are ,  Colardeau ,  Deshou- 
lières.  Dorât,  Gilbert,  Léonard,  Parny,  Roucher.  Paris, 
Froment,  1823-27,  i5  vol.  pet.  in-12. —  Hebbelinck, 
n*  II 83. 

Petits  poètes  français  dejpuis  Malherbe  jusqu'à  nos 
jours\  avec  not.  par  t*oitevin.  Paris,  Desrez,  i838-3q, 
2  vol.  gr.  in-8  (coll.  du  Panthéon  littéraire) ,  10  fr. 
ch.  vol.  —  Paris,  Didot,  1845,  2  vol.  in-4**. 

Le  i*'  vol.  contient  :  Racan,  Sécrais,  M'*'  Deshoalières,  Chau- 
lieu, Lafare,  Séoecé,  Vergier,  Houdard  de  Lamotte,  Piron,  L. 
Racine,  Lefranc  de  Pompignan  ,  Gresset,  Bernard  ,  Lemierre  , 
Bernis,  St-Lambert,  Marmontel,  Lebrun,  Malfîlatre,  Colardeau. 

—  Le  2*  vol.  contient  :  Ducis ,  Dorât,  Laharpe,  Léonard,  Ron- 
sard, Imbert,  Gilbert,  Bertin ,  Pamy ,  Florian ,  Chénier,  Le> 
gouvé,  Luc  de  Lancival,  Milevoye. 

Petits  {Les)  riens  lyriques.  Paris,  s.  d.  (1760),  in-8. 

—  Chansons. 

Petits  (Les)  soupers  de  l'esté,  ou  Aventures  galantes 
(par  M"*  Durand  de  Bedacier).  Paris,  Prault,  1733, 
in-12. — Amsi.,  Wetstein,  1734,  2  parties  in-12  (Maske; 
cat.  de  Dresde,  n**  982).  —  La  Haye,  1757,  in-12.  — 
J.-B.  de  B.,  n**  532;  De  Wynne.n*»  362;  Pa3m,n*888. 

Dans  sa  Bibliotb.  des  romans^  p.  Sg,  Leoglet-Dufresnoy  cite 
une  édition  de  cet  ouvrage  intitulée  :  Petits  soupirs  de  rannée 
1699;  par  W^  Durand.  Paris,  1702,  2  tomes  in-12. 

Petits  {Les)  soupers  et  les  nuits  de  r hôtel  Bouillon. 
Lettre  de  milord  comte  de***  à  ntilord  ***,  au  sujet  des 
Récréations  de  M.  de  Castries,  ou  de  la  danse  de  Vours, 
etc.  Bouillon  (Londres),  1782,  1783,  in-8  de  93  pp. 
Rare.  —  Soleinne,  n°  401 1;  Luzarche,  n°  6365. 

Ce  pamphlet,  attribué  au  marquis  de  Pellepore,  et  où  la  du- 
chesse de  Bouillon  est  représentée  comme  plus  que  galante  et 
maîtresse  du  marquis  de  Castries  ,  ministre  de  la  marine  ,  fut 
saisi  aussitôt  son  apparition.  Voir  une  note  du  Bulletin  du 
bibliophile^  1861,  p.  23o  ,  et  le  catal.  Leber ,  n®  2279  (  voir  la 
note  de  ce  catalogue).  —  11  en  a  été  fait  une  réimpr.  allemande, 
Cologne,  P.  Marteau. 

Petrarchista  (II),  dialogo  di  M.  Nie.  Franco.  Venise, 
Gioli  di  Ferrari ,  1 543 ,  pet.    in-8  de  56  ff.  —  Libri, 
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fr.  25. — Documents  intéressants  surLaure  et  lettres 
e  Pétrarque. 

PÉTRARQUE  (François),  célèbre  jjoôte  italien,  né 
en  1 3o4  à  Arezzo.  Il  étudia  d'abord  à  Montpellier  et 
à  Bologne,  puis  se  fixant  à  la  culture  des  lettres  et  à 
la  poésie,  il  vint  habiter  Avignon.  Là,  il  rencontra,  en 
1827,  la  fameuse  Laure,  pour  laquelle  il  conçut  un 
amour  qui  dura  autant  que  sa  vie  et  qui ,  dit-on ,  ne 
fut  jamais  récompensé.  Pour  se  distraire,  il  voyagea  en 
France,  puis  dans  les  Pays-Bas.  En  1 335,  il  accepta 
du  pape  Benoît  XII  des  bénéfices  qui  lui  assurèrent  une 
existence  honorable,  et  il  fut  employé  dans  diverses 
missions  politiques.  11  mourut  près  de  Padoue,  en 
1374.  Les  ouvrages  les  plus  célèbres  de  Pétrarque  sont 
ses  poésies  italiennes,  qui  se  composent  principale- 
ment de  sonnets,  de  can^oni  ou  odes,  de  rime  ter:(e; 
on  y  trouve  une  jgrâce  et  une  délicatesse  de  sentiment 
remarauables.  Pétrarque  contribua  à  donner  à  la  lan- 
gue italienne  de  la  pureté,  de  Télégance  et  de  la  fixité. 
Le  recueil  de  ces  poésies,  ordinairement  intitulé:  So- 
netti,  Can^oni  et  Trionfi,  ou  le  Rime  di  Fr,  Petrarca 
a  été  si  souvent  réimprimé  qu'il  faudrait  un  petit  vo- 
lume pour  en  faire  le  tableau  détaillé.  11  convient  pour 
nous  qui  traitons  la  bibliographie  surtout  au  point  de 
vue  des  productions  françaises ,  que  nous  renvoyions 
les  amateurs  au  Manuel  du  libraire  (V,  53^  à  372), 
pour  prendre  connaissance  des  éditions  italiennes  ou 
en  langues  étrangères  les  plus  importantes.  Nous  dirons 
seulement  que,  parmi  les  éditions  récentes  les  plus 
estimées,  on  cite  celle  de  Rome ,  1 82 1 ,  avec  remarques 
de  Tassoni,  Muzio  et  Muratori,  et  celle  de  Paris,  don- 
née en  1822  par  Biagioli,  avec  commentaires.  Nous 
allons  seulement  donner  ici  la  liste  des  traductions 
françaises  de  cet  auteur. 

Traductions  Françaises  : 

Les  Triumphes  de  messire  Fr.  Pétrarque ^  translatez  en  franc . 
(trad.  inconnu).  Paris,  Barthélémy  Vérard,  i5i4,  in-fol.  goth.  à 
2  col.,  fig.  8.  b.  —  Paris,  Hemon  le  Febure,  iSig,  pet.  in-fol. 
goth.  (La  Valliàre,  160  fr.  ;  Mac-Carthy,  3 19  fr.;  Duriez,  600 

nr.;  S off,  199  fr.}.  —  Paris,  H.  Le  Febvre,  i52o,  in-fol.  de 

174  ff. ,  fig.  s.  b. 

Le  Triumphe  de  messire  Fr.  Pétrarque.  Paris.  Philippe  le 
Noir,  8.  d. ,  ic-fol.  goth.,  fig.  s.  b.  (Borluut,  5o  u,). 
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LiH  Triumphes  excellens  et  tres-magmjiques  du  treS'-elegant 
poète  messire  Fr.  Pétrarque  (même  traduction  que  la  précé- 
dente).  Lyon,  Denys  de  Harsy,  pour  Romain  Morin,  i53i,  pet. 
in-8  de  208  ff. ,  fig.  s.  b.  réduites  (La  Valliëre,  8  fr.;  Pixéré- 
court,  70  fr.;  Veinant^  352  frj. 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  ,  trad.  en  rhime  franc,  par  le 
baron  d'Opede  (Jean  Meynier).  Paris,  les  Angeliers,  i538,  pet. 
in-8  de  116  ff.,  fig.  s.  b. 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  (traduct.  en  prose).  Paris,  De- 
nis Janot,  i538,  i539,  pet.  in-8  de  208  ff. ,  gr.  s.  b.  (Morcl- 
Vindé,  3i  fr.;  Mac-Carthy,  i5  fr.  ;  Solar,  142  Ir.). 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  :  Amour  vainqle  monde.  Pa- 
ris, Jeanne  de  Marnef,  i545 ,  in-i6 ,  fig.  s.  b.  (iBearzi ,  80  fr.). 
—  Paris,  Est.  Grouileau,  i554)  in-i6,  fig.  s.  b.  (Veinant,  120 
fr.  ;  Hebcr,  i  liv,  5  sh.). 

Laure  d'Avignon,  Extraict  du  poëte  Florentin  Françoys  Pé- 
trar£)ue,  et  mis  en  franc,  par  Vasquin  Philieul  de  Carpentras. 
Paris,  Jacq.  Gazeau,  1348,  pet.  in-8  de  119  fif. 

Vasquin  Philieul  compléta  cette  traduction  en  vers  et  la  pu- 
blia plus  tard  sous  ce  titre: 

Toutes  les  œuvres  vulgaires  de  Fr.  Pétrarque.  Avignon , 
Barth.  Bonhomme,  i555,  in-8  (Heber,  i  liv.  ig  sh.  ;  Gancia, 
5g  fr.  ;  Potier,  25  fr.). 

Les  Triomphes  de  Pétrarque ,  mis  en  vers  franc. ,  par  forme 
de  dialogues,  par  J.  Ruyr.  Troyes,  Cl.  Garnier,  i538,  in-8. 

Le  Pétrarque  en  rime  françoise,  avec  comment. ,  trad.  par 
Ph.  de  Maldeghem,  sieur  de  Leyschot.  Bruxelles,  1600,  et  Douai, 
1606,  pet.  in-8  (La  Vallière,  6  fr.;  Potier,  20  fr.). 

Les  Œuvres  amoureuses  de  Pétrarque ^  trad.  en  franc.,  avec 
ritalien  à  côté,  par  Placide  Catanusi.  Paris,  1669,  1671,  1707, 
1709,  in-i2  (Aubry,  en  1861,  3  fr.;  en  1866,  6  fr.  5o;  Teche- 
ner,  en  1666,  12  fr.  ;  Nyon,  nos  16260-61). 

Choix  de  poésies  de  Pétrarque  ,  trad.  par  Lévesque.  Paris, 
1774,  1786,  2  vol.  in-i8  (Nyon,  n®  16262). 

Poésies  de  Pétrarque ,  trad.  en  vers  franc,  par  Léonce  de 
Saint-Geniés.  Paris,  Delaunay,  1816,  2  vol.  in-i2,  portraits. 

Poésies  de  Pétrarque  ^  trad.  complète  en  pr.,  par  le  comte 
F.-L.  de  Gramont.  Paris,  1841,  in-i2  de  14  feuilles. 

SonnetSy  can\oneSy  ballades  et  sextines  de  Pétrarque  ^  trad 
en  vers  par  le  comte  F.  de   Montesquiou.  Paris ,   1842-43,  3 
vol.  in-8. 

Poésies  de  Pétrarque,  trad.  en  vers  par  Camille  Esmenard 
do  Mazet.  Paris,  i83o,  in-12;  1848,  in-8  de  28  feuilles. 

» 

Pétrarque,  poème,  suivi  de  poésies  diverses,  par 
Pierre  Chas.  Montpellier,  1819,  in-8  de  5  feuilles. 

Pétrarque  soUtairCi  ou  les  Epanchements  du  cœur. 
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lettres  familières  et  secrètes  de  Pétrarque,  etc.,  par  Pac- 
card,  pour  faire  suite  aux  Amours  de  Laure  et  de 
Pétrarque.  Paris,  Béchet,  1816,  2  vol.  in- 18,  fig. 

Les  Amours  de  Laure  et  de  Pétrarque ,  ou  Choix  des  poé- 
sies de  Pétrarque ,  trad.  en  vers,  accompagnées  d'un  commen- 
taire, et  précédées  d*one  notice  sur  la  vie  du  poète  et  de  son 
amante,  par  Paccard.  Paris,  Patris,  18 15,  2  vol.  in-i8,  fig. 

Pétri  Abœlardi  et  Heîoisce  conjugis  ejus.,,.  opéra 
nunc  primum  édita.  Paris,  1616,  pet.  in-4°.  —  St-Cé- 
ran  (en  1780),  24  fr. 

Edition  la  plus  ancienne  des  Œuvres  d'Héloïse  et  d'Abailard; 
celles  marquées,  dans  des  catal.  inexacts,  1606  et  1626,  n'exis- 
tent pas.  Les  exempl.  de  cette  édition  sont  de  deux  sortes  :  les 
uns  portent  sur  le  titre  le  nom  de  Fr.  d'Amboise ,  aut.  de  la 
préface  ;  les  autres  portent  cum  notis  A.  Quercetani  (André 
Ducbesne,  qui  est ,  en  effet ,  l'auteur  des  notes).  Ces  derniers 
exempl.    renferment  des  testimonia  qui  ne  sont  pas  dans  les 

Eremiers,  mais  ils  ne  contiennent  plus  la  préface  de  d'Amboise. 
.'ouvrage  contient,  outre  les  Lettres  d'Héloïse  et  d'Abailard  , 
les  œuvres  de  ce  dernier ,  lesquelles  sont  toutes  théologiques. 
Un  des  sermons  adressé  aux  religieuses  du  Paraclet ,  a  pour 
sujet  la  Chaste  Suzanne.  —  La  2°^*  édition,  Londres,  1718,  m-8, 
est  meilleure  que  la  première  (La  Bédovère,  35  fr.;  Didot,  80 
fr.j.  —  Oxonii,  1728,  in-8.  —  Turici,  1841,  in-4.  —  Il  a  été  fait 
de  ces  lettres  célèbres  un  grand  nombre  de  traductions  et  de 
paraphrases  en  prose  et  en  vers;  nous  en  signalerons  ici  les 
principales  : 

Lettre  dHélotse  à  Abailard^  trad.  du  lat.  (par  Des  Cours). 
Amst.  (Rouen),  P.  Chayer,  i6p5,  in-12  {Imprimeurs  imaginai' 
res).  Pour  l'indication  des  différentes  éditions  des  mêmes  let- 
tres imprimées  de  1691  à  1697,  ^^i''  ^'Examen  des  dictionnai- 
res historiques^  par  Barbier,  p.  434. 

Histoire  d'Héloïse  et  dAhélard,  avec  la  lettre  passionnée 
qu'elle  lui  écrivit,  et  accompagnée  de  deux  autres  aventures 
galantes  Jort  singulières.  La  Haye,  1693,  1694  (Baschet,  n® 
236) ,  pet.  in-12.  —  Traduction  anonyme. 

Le  Philosophe  amoureux^  histoire  galante,  cont.  une  disser- 
tation sur  la  vie  d'Abailard  et  d'Héloyse ,  avec  leurs  intrigues 
amoureuses,  plusieurs  lettres  d'Héloïse  à  Abailard  et  les  répon- 
ses du  même  à  cette  belle.  Au  Paraclet,  i6g6 ,  1697,  pet.  in-12 
(Nyon,  n«  83o6;  Techener,  en  i858,  6  fr.).  —  Au  Paraclet, 
1723,  in-12  (Grassot,  n*  462).  C'est  probablement  la  même  tra- 
aaction  qu'aux  articles  précédents. 

Histoire  des  amours  et  infortunes  d Abailard  et  d'Héloïse, 
avec  la  traduction  des  lettres  ;  par  F.  Dubois.  La  Hâve,  i7o3, 
17II,  pet,  in-12.  fig.  représ,  la  castration  (Techener,  8  fr.). — 
^fe  pas  confondre  ce  volume  avec  le  poème  burlesque  d'Ar- 
mand (V.  an  mot  Histoire  des  amours  et  des  infortunes,  etc.). 
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Nouveau  recueil  contenant  la  vie ,  les  amours t  les  infortu- 
nes et  les  lettres  d'Abailard  et  (fHélotse.  Bruxelles,  1714,  in-12 
(Piget,  n®  1 586). —Anvers,  1720  (Nyon,  n®  21861} ,  1722,  1734 
rCrozet,  5  fr.25j,  2  vol.  in-12.  —  Amst.,  1725,  in-12  (Therrin).  — 
Le  tome  1*^  contient  une  histoire  abrégée  a'Abailard ,  par  un 
anonyme,  les  Amours  dAh.  et  dHél. ,  par  AUuis ,  et  la  trad. 
de  leurs  lettres,  par  Rémond  Descours  et  un  anonyme.  —  Le 
tome  II  contient  tes  lettres  galantes  de  Cléante  et  de  Bélise  (de 
la  marquise  de  Ferrand,  née  de  Belizani,  au  baron  de  Breteutl), 
et  les  Lettres  d'amour  d'une  religieuse  portugaise.  —  V.  le  Dic- 
tionnaire des  anonymes ,  2"*  édition,  n®  i25o3,  pour  d'autres 
détails  sur  ce  recueil. 

Les  Lettres  d'Héloîse  et  d'Abailard .  mises  en  vers,  par  de 
Beanchamps.  Paris,  1714,  1724,  in-12  (Potier,  20  fr.). 

Lettre  amoureuse  d'Héloîse  à  Abailard,  traduction  libre  de 
PopCy  par  M.  C.  (ColardeauJ.  Au  Paraclet,  1758,  in-8.  Cette 
traduction  en  vers  français  a  été  souvent  réimprimée  ;  on  distin- 
gue rédition  de  Paris,  Duchesne,  1766,  gr.  in-8,  avec  un  front, 
et  une  fig.  grav.  par  Massard,  d*apr.  Eisen. 

Epître  d'Héloîse  à  Abailard ,  trad.  (de  Pope)  et  mise  en 
vers,  par  M.  Feutry.  Londres,  1758 ,  in-8. 

Epître  dHéloïse  à  Abailard^  trad.  de  Pope  (par  la  duchesse 
d'Aiguillon,  préc.  d'un  Abrégé  de  la  Vie  d'Abailard,  par  Ma- 
rin). Paris,  Tilliard,  1738,  in-8. 

Héloïse  à  Abélard ,  imitation  nouvelle  (par  L.  S.  Mercier). 
Bruxelles  et  Paris,  1763,  in-8  de  176  pp.;  ou  Amst. ,  1774,  in-8- 

Les  Lettres  et  épttres  amoureuses  d*  Héloïse  et  dAbeilard, 
trad.  librement  en  vers  et  en  pr. ,  par  MM.  de  Bussy-Rabuliny 
de  Beauchamps,  Pope,  Colardeau,  Dorât,  Feulry,  etc.  Nou- 
velle édition  corr.  et  augmentée.  Au  Paraclet  (Paris,  1774) ,  2 
vol.  in-12  de  xvi-ip7  et  214  pp.  —  Recueil  fait  par  le  lioraire 
Cailleau  et  réimprimé  très-souvent  et  jusque  dans  les  dernières 
années,  en  2  vol.  in-i8,  pour  le  colportage.  Les  anciennes  édi- 
tions sont  les  plus  belles  et  les  plus  complètes,  et  il  s'en  trouve 
9ui  ont  des  figures.  Une  édition  de  Paris,  1796  ,  est  en  3  vol. 
in-i8. 

Lettres  d'Abailard  et  d'Héloîse ,  nouv.  trad.  en  prose  avec 
le  texte  à  côté;  par  J.  Fr.   Bastien.  Paris,  1782,  2  vol.  in-12. 

—  Potier,  exempl.  sur  vélin  ,  i5o  fr.  ;  de  La  Bédoyère,  21  fr. 
Traduction  estimée  ^t  très-fidèle. 

Lettres  d'Héloîse  et  d'Abailard  (texte  latin  en  regard,  trad. 
par  dom  Gervaise,  avec  une  notice  par  de  Laulnaye).  Paris, 
Fournier,  impr.  de  Didot  jeune,  an  iv  (1796),  3  vol.  gr.  in-40, 
8  fie.  de  Moreau  jeune.  —  La  Bédoyère ,  87  fr.  ;  Pixérécourt , 
60  fr.  Les  exempl.  sans  grav.  n'ont  nulle  valeur.  D.  Gervaise  a 
moins  fait  une  trad.  littérale  qu'une  paraphrase  de  ces  lettres. 

—  Cette  traduction  avait  été  imprimée  pour  la   1"  fois  sous  le 
titre:  Véritables  lettres^  etc.  Paris,  1723,  2  vol.  in.12. 

Lettres  (f Abailard  et  d'Héloîse,  trad.  en  vers  franc.,  angl. 
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et  ail.,  par  Colardeau,  Pope  et  Rothstew.  Zarich,   i8o3,  1804, 
in-4®,  4  grav.  par  Watson. 

Epttre  ctHéloïse  à  Abailard,  imitée  de  Pope,  par  J.-A.  Ni- 
cod.  Lyoo,  1800,  in-i2. 

Lettres  et  Epttres  amoureuses  (THéloïse  et  cCAbeilard.  Pa- 
ris, i8o5,  io-8.  —  A  la  suite  des  lettres  se  trouvent  des  imita- 
tions en  vers  de  Beauchamp,  Colardeau,  Douxigné  et  Saurin. 

Epttre  dHéloise  à  Abailard^  nouv.  trad.  de  Tangl.  de  Pope. 
Pans,  Michaud,  i8i3,  ia-8  de  2  feuilles. 

^  Abailard  et  Héloïse,  par  F.  C.  Turlot,  1823,  in-8.  VEpître 
à  un  ami,  histoire  des  malheurs  de  Pierre  Abailard  y  n  avait 
)usqu*alors  été  traduite  que  par  extraits.  La  pièce  est  très-tou- 
chante ;  destinée  à  un  ami ,  elle  tomba  ,  on  ne  sait  comment , 
entre  les  mains  d*HéIoïse^  qui  était  alors  abbesse  du  Paraclet  et 
àqui  Abailard  n'avait  pomt  écrit  depuis  leur  séparation.  Sa 
flamme  n'était  point  encore  éteinte,  et  alors  commença  cette  cor- 
respondance célèbre  qui  a  fait  plus  pour  la  réputation  d'Abai- 
lard  que  ses  travaux  philosophiques. 

L'Ancienne  Héloïse,  manuscrit  nouvellement  retrouvé  de  let- 
tres inédites  d'Abailard  et  d'Héloïse,  trad.  par  Delongcbamps , 
et  publ.  avec  des  notes  de  M.   de  Puyberland.  Paris ,  Dentu , 
1823,  2  vol.  in-S. 

Epître  amoureuse  d'Héloïse  à  Abailard  (en  vers  alexan- 
drins); par  L.  Curez.  Lyon,  i833,  in-8  de  3  feuilles. 

Abélard  et  Héloïse,  leurs  amours ,  leurs  malheurs  et  leurs 
ouvrages^  par  de  Villenave.  Ouvrage  traduit  sur  l'édition  de 
1616.  Paris,  1834,  çr.  in-8  de  i38  pp.,  tiré  à  i5o  exempl.  Il  y 
a  eu  une  cinquantame  d'exempl.  imprimés  sur  papiers  de  4  cou- 
leurs. Crozet,  8  fr. 

Lettres  d'Abailard  et  d'Héloïse,  trad.  par  Oddoul,  précédées 
d'un  Essai  hist.  par  M.  et  M°*'  Guizot,  ill.  par  Gigoux.  Paris, 
Houdaille,  i837  a  i839,  2  vol.  gr.  in-8,  fig. ,  20  fr.  (Aubry,  en 
1866,  i5  fr.).—  Cet  ouvrage  a  été  publié  de  nouveau  sous  le 
titre:  Abailard  et  Héloïse,  Paris,  Didier,  i853 ,  gr.  in-8, 
avec  40  vign.  de  Gigoux,  10  fr.:  in-8,  5  fr.,  et  i856,  in-12,  3  fr.  5o. 
Ce  volume  contient:  1®  Un  Essai  historique  sur  la  vie  et  les 
écrits  d'Abailard  et  d'Héloïse  commencé  par  M"*  Guizot,  et, 
après  sa  mort,  terminé  par  M.  Guizot;  2®  Une  préface  de  M. 
Oddoul.  le  nouveau  traducteur  des  Lettres;  3''Lesdites  lettres, 
au  nombre  de  12,  8  d'Abailard  et 4: d'Héloïse;  4®  (^uelqueslet- 
tres  et  les  principaux  témoignaces  des  écrivains  anciens  concer- 
nant Abailard  et  Héloïse  ;  et  5?  l'Histoire  des  translations  suc- 
cessives des  restes  d'Abailard  et  d'Héloïse,  qui,  réunis  au  Pa- 
raclet, à  la  mort  d'Héloïse  en  ii63,  reposent,  depuis  le  6  no- 
vembre i8i7;  au  Père  Lachaise,  dans  l'élégante  chapelle  sépul- 
crale construite  par  Alex.  Lenoir,  avec  les  plus  beaux  débris  du 
Paraclet  et  de  1  abbaye  de  Saint-Denis.  Dans  cette  nouvelle 
édition  de  sa  trad.,  M.  Oddoul  a  ajouté  la  Règle  des  religieu- 
ses et  quelques  complaintes  bibliques  d'Abailard.  En  résumé,  le 
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volume  est  plutôt  un  monument  d'érudition  et  d'histoire  tbéolo- 
gique  qu'un  ouvrage  de  lecture  facile. 

Lettres  ctAbeilard  et  cTHéloïse,  traductiorf  littérale  parle 
biblioph.  Jacob,  préc.  d'une  Notice  par  Villenave.  Paris,  Gos- 
selin,  184O1  in-i8,  3  fr.  5o. 

Lettres  cTHéloïse  et  cCAbailard ,  trad.  du  latin ,  précédées 
d'une  nouvelle  préface,  par  M.  E.  Martineault.  Paris,  Ledoyen, 
1840,  in-i8. 

Héloïse  et  Abailard,  par  A.  de  Lamartine.  Paris,  i856,  iSSg, 
in-i6  de  64  pp.  —  Jolie  étude  en  prose. 

Abélard  f  par  Ch.  de  Rémusat.  Paris,  Ladrange,  1843,  2 
vol.  in-8. 

On  peut  consulter  sur  cette  célèbre  correspondance  un  article 
de  Creuzé  de  Lesser  dans  la  France  littéraire ,  tome  XVil 
(i835);  un  article  de  Laviron,  dans  l'Artiste^en  i838 ,  p.  170; 
et  surtout  Paulin  Paris,  Manuscrits  français  de  la  Biblioth.  au 
Roiy  tome  Vil,  pp.  245  et  suiv. 

Pétri  Godofredi  C.  J,  de  amoribus  libri  IIL  Voir 
Dialogus  de  amoribus. 

Pétri  Hcedi  Sacerdotis.  De  amoris  generibus  (libri 
III).  Tarvisii,  1492,  in-4°  de  io3  ff.  (Brienne-Laire, 
3o  fr.  ;  Chardin,  12  fr.  ;  Solar,  80  fr.). — Petit  romfi^n 
de  théologie  mystique,  dirigé  contre  Pamour.  Il  a  été 
réimprime  avec  quelques  changements  sous  le  titre  : 
De  contemnendis  amoribus,  libri  II I,  Colonise,  1698, 
in-i2,  mais  d'une  manière  défectueuse.  — Voir  David 
Clément,  Bibliothèque  curieuse ,  tome  IX,  p.  340.  — 
Selon  Beloé ,  tome  V  ,  p.  1 99 ,  le  vrai  nom  de  Haedus 
serait  Pietro  Capretto. 

Pétrissée  (La)y  ou  Voyage  du  sire  Pierre  en  Dunois, 
badinage  en  vers,  où  se  trouve  entre  autre  la  conclu- 
sion de  Julie,  ou  de  la  nouvelle  Héloïse  Cpar  Des- 
billons).  La  Haye  (Paris),  1763,  in-8.  —  Dinaux,  n® 
3407;  Nyon,  n°  15419. 

PÉTRONE  (Petronius  Arbiter),  écrivain  latin  du  I" 
siècle,  natif  de  Marseille  ;  il  fut  proconsul  en  Bithynie 
sous  Claude,  puis  devint  uh  des  favoris  de  Néron  qui 
lui  donna  le  titre  à.* Arbiter  elegantiarum  (  intendant 
des  plaisirs);  mais,  ayant  été  soupçonné  d'avoir  pris 
part  au  complot  de  Pison,  il  fut  arrêté  et  condamné  à 
perdre  la  vie,  en  l'an  67.  On  a  sous  son  nom  le  roman 
Fameux  intitulé  Satyricon ,  mélange  de  prose  et  de 
vers,  dans  lequel  on  remarque  le  Festin  de  Trimai- 


?î: 
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sur  l'éducation  de   la  jeunesse  r< 
nombre  d'opuscules. 


TitI  Pelronii  Arbitri  Sanrricon.  Venise  ,  Beinardinai 
netam,  1400.  in-4°  de  20  S.  Ëdït.  princeas  lia  Mcyiitu.  ta 
06  (r,-,  L/Vallière,6ofr-:  Crevsiiiia,  5+ fl.J.  -  Viem 
Singrenitis,  1S17,  in.+'  de  Sff.  —  Cum  notis  Sambuci.  Amers, 
1565.  -  Lugduni  [J.  Tomaeaius).  i575,  in-13  [Scheible,  1  St.  5o). 
—  Cuir  «olts  doclorum  vlrantm.  Lutelis,  Mam.  Padasonlum, 
.577,  ii87.  in-iJ  (Nodier.  7  fr.  :  Libri,  3  fr.  5o;  Benou.rd,  la 
fr.  ).  Celle  édition  coatioil  aassi  le  Lusus  diversorvm  poela- 
rurn  in  Priapum.  —  Ex  recogit.  J.  Douitr.  Lugduni- Bâta  t.  , 
[585,  X  pan.  in-e  (Bolstonade.  n°  4353).  —Nolis  BourMolU. 
Pua,  161B,  in-iî.  —  AccedunI  nota  rariomm.  LBgdBni , 
j6i8.  pelit  in-ii  (Scheible,  7  fr.  5o).  —  Francof. ,  1611,  in-ii 
de  784  pp.  (Scheible.  6fr.).  —  LDgd.-Batav. ,  apad  J.  Maire, 
1623,  in-16  (Solar  ,  35  fr.).  -  Cnm  uberSaritU!,  elc.  Ainst. , 
Cnins,  1616,  iii-33,  in-14  (Scheiblï,  i  fr.].  —  Comment.  Loti- 
chio.  Francof.,  163g,  3  1.  in-4°_iScbeible,  a  fr.  ia).  —  Noies  de 
BonrdslM  et  êloasairc.  LDsd.-Balar. ,  1645.  in-iS  de  i63  pp. 
Jolie  édition  dans  le  genre  3e>  EIzeTiers.  —  Lugd.-Balav. ,  i&iiS, 
in-ifi  [Scheible  ,  ï  ir.  So).  --  Cum  notls  varhrum  et  divers. 
Bott.  Insus  in  Priapum,  etc.  Accac.  Gabbcma:  Trajectie  ad 
ItlieiiniD.  1654.  pel.in~8[Scheible,  8f[.).  —  Avec  notes  de  Bour- 
delot  et  glossaire  de  Valulo.  Amst. ,  i663,  pet.  in-i3(Sclielb1e, 
s  fr.).  —  Ciim  nolii  var.,  acceduitl  divers,  pofl.tusus  l'a  Pria- 
ruM,  penieiliiim  Vanfn.i,  Ausonii  cailo  nupllalis,  Cupido 
cruciJixia.Sphtola  de  Cleopalra,  etc.  Amsl.,  Blaen ,  1669, 
in-S  (De  Bure,  n"  SgSi  ;  Bibl.  Nat.  ,  Z,  H97I.  —  lalegrim 
Pelronii /ragmentum,  utc,  Amsl. ,  1671,  in-8.  Edition  belle  et 
coircctei  elle  doit  coalenir:  i"  iS  S.  piïllm. ,  583  pp.  deleile 
Et  SI  ff,  dlndex;  ï"  Priapeia,  iâ8  pp.;  3°  fragnientLin ,  4,  ff,, 
71  cl  33  pp.  11  y  I  nn  front,  ar,  par  Rooi.  de  Hoogbe  (Lji  val- 
lon, 34  fr.;  Lolliée,  48  fr.;  Giraud,  lEo  fr.  ;  Rcaouard,  iS  fr.; 
"  -s.  i5  liv.  ;   Du  Roure,  i3  fr.  ;  Roiny  .  Sg  fr.  So; 

1810,  3:  fr.  ;  Chapon ay,  4S  fr.  :   Sdlar  ,  iiGfr.  ; 

14  fr.j  TKhener,  en   iB»,  3o  fr.).  --  Accedunt 


Mac-Carthy,  ., 
diveriorum  pat 
delol  et  glDisairG  de  Vilcsio),  Paris,  Audinol ,  1677 ,  pel.  io-ii 
(U  Valfiire,  j5  tr.;  U  B&ioy6rt,  loofr.;  Nodier,  lîfr.îBi. 
enoa,  5  fr.i  Kenonard,  la  fr.  ;  F.  Didot ,  en  iSio.  40 fr.  gi:  Cha- 
pon»ï,  îfl  fr.;  SoUf,io[r.-,  (rtsc-Carihï,  gfr.!  J.  Pidion,  d'toÎ, 
loSotr.).  —  BoscMus  notas  adjeeil.  Ahisi.,  Gaesbequium.  1677, 
1  part  iR-14.  La  3*  partie  qui  contient  les  Priapela  et  les  noies 
de  BoKhlns,  manque  nuelquefois  fMion,  34  fr.;  Boarlan,  33 
li».;  St-M«rlin.  19  fr.  ;  Nodier,  la  fr.-,  Ds  Bure,  n"  3933). - 
NoI'f  Beurdclotii.  Paris.  1685,  in-ii,  — A^olfs  mrior.  Amst., 
1687,  iii-8.  —  Londres,  1693,  in-S.  Bonne  édition.  —  Ch»  noUt 
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Boschii  et  aliorum.  Accedit  fragmentum  Albœ  ^œca  recu- 

{jeratum.  Amst, ,  Wolters,  1700,  in-24.  Jolie  édilion  (La  Val- 
ièrc,  3o  fr.;  St-Martin,  36  fr.;  De  Bure,  n»  agSSj.  —  JVol.  rfi- 
versorunif  cur.  P.  Burmanno.  Traj.  ad  Rhenum  ,  170Q ,  inT4" 
(Du  Fay,  en  1725,  25  fr.}.  —  Cum  fi-agm.  recup.  anno  i688 
(atque  Priapeia).  Lipsiae,  1731,  peL  in-8  (Gaillard,  i3  fr.;  Schei- 
Dle,  en  i855,  envir.  5  fr.}.  —  Cum  notis  variorum ,  cur.  Bur- 
manno. Amst.,  Waesberg,.  1743,  2  vol.  in-4,  front.  Edition  tr^- 
estimée  (De  Cotte,  104  fr.  ;  F.  Didot,  en  1810  ,  120  fr.;  Bibl. 
Nat. ,  Z,  i3oi).  —  Ex  recens.  P.  Burmanni,  etc.  Lipsiœ,  1781, 
in-i2  (Scheible,  4  fr.  25,  et  avec  les  Priapeîa,  Lipsiœ,  178 1  , 
in-i2,  10  fr.}.  —  Et  fragmenta  (édition  de  Reviczky).  Berlin , 
Unger,  1785,  in-12.  Dans  cette  édition  les  fragments  ne  sont 
pas  très-complets  (Scheible,  4  fr.}.  —  Biponti,  1790,  in-12  (Schei- 
ble, 2  fr.  60;  F.  Didot ,  en  1810,  i5  tr.}.  —  Quotquot  hodie 
supersunt  fragmenta  (Paris,  Baudouin  ,  17Q6  à  1800},  in-8  de 
320  pp.  Edition  donnée  par  La  Porte  du  Theil  et  restée  ina- 
chevée par  suite  de  scrupules  du  commentateur  qui  brûla  son 
manuscrit  et  détruisit  ce  qui  avait  été  imprimé,  à  Vexception  de 
quelques  exempl.  du  2'  vol.  contenant  les /râ^men/a  ((Jhâteau- 
giron,  80  fr.  ;  de  Sacy  ,  3o  fr.}. 

Titi  Petronii  Arbitri  Satyricon^  cum  Petronianis  fragmen- 
tiSf  etc.  Paris,  Renouard,  1797,  2  vol.  in- 18,  de  4  à  6  fr. 

Traductions   Françaises: 

Le  Pétrone  en  vers^  traduction  nouvelle  par  M.  L.  D.  B. 
(l'abbé  de  Marolles}.  Parts,  Claude  Barbin,  1667,  in-12. 

Pétrone^  trad.  nouv. ,  avec  des  observations ,  etc.  Cologne  , 
P.  Marteau,  1687,  pet.  in-12  (Potier,  10  fr.}.  Traduction  peu 
commune. 

Pétrone  latin  et  françois,  trad.  entière  suiv.  le  manuscrit 
trouvé  à  Belgrade  en  i6s8,  avec  plus,  remarques  et  add.  (par 
Nodot}.  S.  l.  (Paris),  1694  (Dinaux,  n®  1468;  J.Pichon,  u**  704, 
820  fr.},  1698,  2  vol.  pet.  in-8 ,  fig.  —  Nouv.  édit.  augmentée 
de  la  contre-critique  de  Pétrone  (Hollande),  1709,  2  vol.  in-12, 
fig.  Bonne  édition.  —  Réimpr.  en  2  vol.  in-12  en  1713  ;  Ams- 
terdam, 1756J,  et  Paris,  Gide,  an  vu  (1799},  2  vol.  in-8,  fig. , 
7  fr.  5o. 

Cette  traduction  de  Nodot  avait  déjà  paru  sous  le  titre  de 
Traduction  entière  de  Pétrone^  ,  avec  le  texte  latin  à  côté. 
Cologne  (Paris},  1694,  2  vol.  pet.  in-8,  fig.  de  J.-V.  Aveele  (de 
Sénicourt,  en  1766,  3o  fr.  ;  J.  Pichon,  n®  705,  55o  fr.},  et  sans 
le  texte  latin,  avec  les  mêmes  figures,  sous  le  titre:  Les  Ga- 
lanteries et  les  débauches  de  l'empereur  Néron  et  de  ses  fa- 
voris. Cologne,  Marteau,  1694,  2  part,  in-12,  fig.  (Claudin ,  en 
1860,  6  fr.  5o}. 

Histoire  secrète  de  Néron ,  ou  le  Festin  de  Trimalcion  , 
trad.  de  Pétrone,  avec  des  notes;  par  de  Lavaur.  Paris,  1728 
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fr.  25.— Documents  intéressants  surLaure  et  lettres 
e  Pétrarque. 

PÉTRARQUE  (François),  célèbre  poôte  italien,  né 
en  i3o4  à  Arezzo.  Il  étudia  d'abord  à  Montpellier  et 
à  Bologne,  puis  se  fixant  à  la  culture  des  lettres  et  à 
la  poésie,  il  vint  habiter  Avignon.  Là,  il  rencontra,  en 
i327,  l^  fameuse  Laure,  pour  laquelle  il  conçut  un 
amour  qui  dura  autant  que  sa  vie  et  qui ,  dit-on ,  ne 
fut  jamais  récompensé.  Pour  se  distraire,  il  voyagea  en 
France,  puis  dans  les  Pays-Bas.  En  i335,  il  accepta 
du  pape  Benoît  XII  des  bénéfices  qui  lui  assurèrent  une 
existence  honorable,  et  il  fut  employé  dans  diverses 
missions  politiques.  Il  mourut  près  de  Padoue ,  en 
1374.  Les  ouvraîges  les  plus  célèbres  de  Pétrarque  sont 
ses  poésies  italiennes,  qui  se  composent  principale- 
ment de  sonnets,  de  can!(om  ou  odes,  de  rime  terj^e; 
on  y  trouve  une  jgrâce  et  une  délicatesse  de  sentiment 
remarquables.  Pétrarque  contribua  à  donner  à  la  lan- 
gue italienne  de  la  pureté,  de  Télégance  et  de  la  fixité. 
Le  recueil  de  ces  poésies,  ordinairement  intitulé:  So- 
nettij  Can^oni  et  Trionfl,  ou  le  Rime  di  Fr.  Petrarca 
a  été  si  souvent  réimprimé  qu^il  faudrait  un  petit  vo- 
lume pour  en  faire  le  tableau  détaillé.  Il  convient  pour 
nous  qui  traitons  la  bibliographie  surtout  au  point  de 
vue  des  productions  françaises ,  que  nous  renvoyions 
les  amateurs  au  Manuel  du  libraire  (V,  53^  à  572), 
pour  prendre  connaissance  des  éditions  italiennes  ou 
en  langues  étrangères  les  plus  importantes.  Nous  dirons 
seulement  que,  parmi  les  éditions  récentes  les  plus 
estimées,  on  cite  celle  de  Rome,  1 821,  avec  remarques 
de  Tassoni,  Muzio  et  Muratori,  et  celle  de  Paris,  cion- 
née  en  1822  par  Biagioli,  avec  commentaires.  Nous 
allons  seulement  donner  ici  la  liste  des  traductions 
françaises  de  cet  auteur. 

Traductions  Françaises  : 

Les  Triumphes  de  messire  Fr.  Pétrarque^  translatez  en  franc . 
(trad.  inconnu).  Paris,  Barthélémy  Vérard,  iSm,  in-fol.  goth.  à 
2  col.,  fig.  9.  b.  —  Paris,  Hemon  le  Febure,  1519,  pet.  in-fol. 
soth.  (La  Vallière,  160  fr. ;  Mac-Carthy,  3 19  fr.;   Duriez,  600 

fr.;  S off,  199  fr.).  — Paris,  H.  LoFcbvre,  i520,  in-fol.  de 

174  ff. ,  fig.  s.  b. 

Le  Triumphe  de  messire  Fr.  Pétrarque.  Paris.  Philippe  le 
Noir,  8.  d.,  ic-fol.  goth.,  fig.  s.  b.  (Borlaut,  5o  fr.}. 

Tome  VI.  4 
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PETRARQUE  (François),  célèbre  poSle  ilslien^  né 
en  i3o4  à  kvezzo.  11  étudia  d'abord  à  Montpellier  et 
à  Bologne,  puis  se  fixant  à  la  culture  des  lettres  et  à 
la  poésie,  il  vint  habiter  Avignon.  Là,  il  rencontra,  en 
i3z7,  la  fameuse  Laure,  pour  laquelle  il  conçut  un 
amour  <fui  dura  autant  que  sa  vie  et  qui,  dit-on,  ue 
fut  jamais  récompensé.  Pour  se  distraire,  il  voyagea  en 
France,  puis  dans  les  Pays-Bas.  En  t335,  il  accepta 
du  pape  BenotiXU  des  bénéâces  qui  lui  assurèrent  une 
existence  honorable,  et  11  fut  employé  dans  diverses 
missions  politiques.  Il  mourut  près  de  Padoue,  en 
1 374.  Les  ouvrîmes  les  plus  célèbres  de  Pétrarque  sont 
ses  poésies  italiennes,  qui  se  composent  principale- 
ment de  sonnets,  de  canjoni  ou  odes,  de  rime  («■^■e; 
on  y  trouve  une  grâce  et  une  délicatesse  de  sentiment 
remarauables.  Pétrarque  contribua  à  donner  à  la  lan- 
laJienne  de  la  pureté,  de  l'élégance  et  de  la  fixité. 

cueil  de  ces  poésies,  ordinairement  intitulé:  So- 
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a  été  si  souvent  réimprimé  qu'il  faudrait  un  petit  vo> 
lumc  pour  en  faire  le  tableau  détaillé.  Il  convient  pour 
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Ln  Triumphes  excelletu  et  tres-^agnifiques  du  tres-eUgant 
poète  messire  Fr.  Pétrarque  (même  traduction  <jue  la  précé- 
dente). Lyon,  Denys  de  Harsy,  pour  Romain  Morm,  i53i,  pet. 
in-8  de  308  fT. ,  fig.  s.  b.  réduites  (La  Vallière,  8  fr.;  Pixéré- 
ëoort,  70  fr.;  veinant,  35a  fr.). 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  .  trad.  en  rhiroe  franc,  par  le 
baron  d'Opede  (Jean  Meynier).  Paris,  les  Angeliers,  i558,  pet. 
in-8  de  116  ff.,  fig.  s.  b. 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  (traduct.  en  prose).  Paris,  De- 
nis Janot,  i538,  1530,  pet.  in-8  de  208  ff. ,  gr.  s.  b.  (Morel- 
Vindé,  3i  fr.  ;  Mac-Carthy,  i5  fr.  ;  Solar,  142  fr.). 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  :  Amour  vainqle  monde.  Pa- 
ris, Jeanne  de  Marnef,  i543 ,  in-i6 ,  fig.  s.  b.  (Eearzi ,  80  fr.). 
—  Paris,  Est.  Groolleau,  i554,  in-i6,  fig.  s.  b.  (Veinant,  lao 
fr.  ;  Heber,  1  liv.  5  sh.). 

Laure  d^ Avignon.  Extraict  da  poëte  Florentin  Françoys  Pé- 
trarçine,  et  mis  en  franc,  par  Vasquin  Philieol  de  Carpentras. 
Paris,  Jacq.  Gazeau,  i34o,  pet.  in-8  de  119  fT. 

Vasquin  Philieol  compléta  cette  traduction  en  vers  et  la  pu- 
blia plus  tard  sous  ce  titre: 

Toutes  les  œuvres  vulgaires  de  Fr,  Pétrarque.  Avignon , 
Bftrth.  Bonhomme,  i555,  in-8  (Heber,  i  liv.  19  sh.  ;  Gancia, 
59  fr.  ;  Potier,  25  fr.). 

Les  Triomphes  de  Pétrarque,  mis  en  vers  franc.,  par  forme 
de  dialogues,  par  J.  Ruyr.  Troyes,  Cl.  Gamier,  i5d8,  in-8. 

Le  Pétrarque  en  rime  françoise,  avec  comment. ,  trad.  par 
Ph.  de  Maldeshem,  sieur  de  Leyschot.  Bruxelles,  1600,  et  Douai, 
1606,  pet.  în-8  (La  Vallière,  6  fr.;  Potier,  20  fr.). 

Les  Œuvres  amoureuses  de  Pétrarque  y  trad.  en  franc.,  avec 
ritalien  à  cdté,  par  Placide  Catanusi.  Paris,  1669,  1671,  1707, 
1709,  în-i2  (Aubry,  en  1861,  3  fr.  ;  en  1866,  6  fr.  3o;  Teche- 
ner,  en  1860,  13  fr.  ;  Nyon,  nos  16260-61). 

Choix  de  poésies  de  Pétrarque  ,  trad.  par  Lévesque.  Paris, 
1774,  1786,  2  vol.  in- 18  (Nyon,  0°  16262). 

Poésies  de  Pétrarque ,  trad.  en  vers  franc,  par  L.éonce  de 
Saint-Geniés.  Paris,  Delaunay,  1816,  2  vol.  in-12,  portraits. 

Poésies  de  Pétrarque ,  trad.  complète  en  pr.,  par  le  comte 
F.-L.  de  Gramoht.  Paris,  1841,  in-12  de  14  feuilles. 

Sonnets,  caniones,  ballades  et  sextines  de  Pétrarque ,  trad. 
en  vers  par  le  comte  F.  de  Montesquiou.  Paris ,  1842-43,  3 
vol.  in-8. 

Poésies  de  Pétrarque,  trad.  en  vers  par  Camille  Esmenard 
du  Mazet.  Paris»  i83o,  in-12;  1848,  in-8  de  28  feuilles. 

Pétrarque,  poôme,  suivi  de  poésies  diverses,  par 
Pierre  Chas.  Montpellier,  181 9,  in-8  de  5  feuilles. 

Pétrarque  solitaire^  ou  les  Epanchements  du  cœur, 
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lettres  ferailières  et  secrètes  de  Pétrarque,  etc.,  par  Pac- 
card,  pour  faire  suite  aux  Amours  de  Laure  et  4e 
Pétrarque.  Paris,  Béchet,  1816,  2  vol.  in- 18,  fig. 

Les  Amours  de  Laure  et  de  Pétrarque ,  ou  Choix  des  poé' 
sie$  de  Pétrarque ,  trad.  en  vers,  accompagDées  d'un  commeor 
taire ,  et  précédées  d'une  notice  sur  la  vie  du  poSte  et  de  son 
amante,  par  Paocard.  Paris,  Patris,  i8i5,  2  vol.  in-i8,  fig. 

Pétri  Abâtardi  et  Heloisœ  conjugis  ejus.,..  opéra 
nunc  primum  édita.  Paris,  161 6,  pet.  in-4^  —  St-Cé- 
ran  (en  1780),  24  fr. 

Edition  la  plus  ancienne  des  Œuvres  d'Hélolse  et  d'Abailard; 
celles  marquées,  dans  des  catal.  inexacts,  1606  et  1626,  n'exis- 
tent pas.  Les  exempl.  de  cette  édition  sont  de  deux  sortes  :  les 
uns  portent  sur  le  titre  le  nom  de  Fr.  d'Amboise ,  aut.  de  la 
préface  ;  les  autres  portent  cum  notis  A.  Quercetani  (André 
Duchesne,  qui  est,  en  effet,  l'auteur  des  notes).  Ces  deruiers 
exempl.  renferment  des  testimonia  qui  ne  sont  pas  dans  les 
premiers,  mais  ils  ne  contiennent  plos  la  préface  de  d'Amboise. 
L'ouvrage  contient,  outre  les  Lettres  d'Hélolse  et  d'Abailard  , 
les  œuvres  de  ce  dernier ,  lesquelles  sont  toutes  théologiques. 
Un  des  sermons  adressé  aux  religieuses  du  Paraclet ,  a  pour 
sujet  la  Chaste  Suzanne.  —  La  2'°*'  édition,  Londres,  1718,  m-8, 
est  meilleure  que  la  première  (La  Bédovère,  35  £r.;  Didot,  80 
fr.).  —  Oxonii,  1728,  in-8.  —  Turici,  1841,  in-4.  —  Il  a  été  fait 
de  ces  lettres  célèbres  un  grand  nombre  de  traductions  et  de 
para|>hrases  en  prose  et  en  vers  ;  nous  en  signalerons  ici  les 
principales  : 

Lettre  dHéloUe  à  Abailard,  trad.  du  lat.  (par  Des  Cours). 
Amst.  (Rouen),  P.  Chayer,  1695,  in-12  {Imprimeurs  imaginai- 
res). Pour  l'indication  des  différentes  éditions  des  mêmes  let- 
tres imprimées  de  1691  à  1697,  voir  YExamen  des  dictionnai- 
res historiques,  par  Barbier,  p.  434. 

Histoire  d'Hélolse  et  dAbélard,  avec  la  lettre  passionnée 
qu'elle  lui  écrivit,  et  accompagnée  de  deux  autres  aventure^ 
galantes  fort  singulières.  La  Haye,  1693,  1694  (Baschet,  n* 
936),  pet.  in-12.  —  Traduction  anonyme. 

Le  Philosophe  amoureux,  histoire  galante,  cont.  une  disser- 
tation sur  la  vie  d'Abailard  et  d'Héloyse,  avec  leur»  intrigue^ 
amoureuses,  plusieurs  lettres  d'Hélolse  à  Abailard  et  les  répon- 
ses du  même  à  cette  belle.  Au  Paraclet,  1696 ,  1697,  pet.  in-12 
(Nyon ,  n«  83o6;  Techener,  en  i858,  6  fr.).  —  Au  Paraclet, 
1733,  in-12  (Grassot,  n^  462).  C'est  probablement  la  même  tra* 
Qoctioa  qu'aux  articles  précédents. 

Histoire  des  amours  et  injbrtunes  (t Abailard  et  d*Héloise, 
arec  la  traduction  des  lettres  ;  par  F.  Dubois.  La  Hâve,  iw3, 
171 1,  pet.  in-12.  fig.  représ.  la  castration  (Techener,  8  fr.). -r- 
Ne  pas  confondre  ce  volume  avec  le  pofime  burlesque  d  Ar- 
mand (V.  Ao  mot  Histoire  des  amours  et  des  infartunes,xxc.). 
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Nouveau  recueil  contenant  la  vie,  les  amours,  les  infortu- 
nes et  les  lettres  (TAbailard  et  cTHéloise.  Bruxelles,  1714,  in-i2 
(Piget,  n*  i586).  —Anvers,  1720  (Nyon,  n®  21861),  1722,  1734 
(Crozet,  5  fr.25),  2  vol.  in-12.  —  Arast.,  1725,  in-12  (Therrin).  — 
Le  tome  l*'  contient  une  histoire  abrégée  a'Abailard ,  par  un 
anonyme,  les  Amours  ctAb.  et  (fHél. ,  par  Allais ,  et  la  trad. 
de  leurs  lettres ,  par  Rémond  Descours  et  un  anonyme.  —  Le 
tome  II  contient  tes  lettres  galantes  de  Cléante  et  de  Bélise  (de 
la  marquise  de  Ferrand,  née  de  Belizani,  au  baron  de  Breteuilj, 
et  les  Lettres  d'amour  d'une  religieuse  portugaise.  —  V.  le  Dic- 
tionnaire des  anonymes ,  2™'  édition,  n®  i25o3,  pour  d'autres 
détails  sur  ce  recueil. 

Les  Lettres  d'Héloîse  et  d*Abailard,  mises  en  vers,  par  de 
Beauchamps.  Paris,  1714,  1724,  in-12  (Potier,  20  fr.). 

Lettre  amoureuse  d'Héloîse  à  Abailard,  traduction  libre  de 


Epître  d'Héloîse  à  Abailard ,  trad.  (de  Pope)  et  mise  en 
vers,  par  M.  Feutry.  Londres,  1758 ,  in-8. 

Epitre  d'Héloîse  à  Abailard,  trad.  de  Pope  (par  la  duchesse 
d'Aiguillon,  préc.  d'un  Abrégé  de  la  Vie  d'Abailard,  par  Ma- 
rin). Paris,  Tilliard,  17^8,  in-8. 

Héloîse  à  Abélard ,  imitation  nouvelle  (par  L.  S.  Mercier). 
Bruxelles  et  Paris,  1703,  in-8  de  176  pp.;  ou  Amst ,  1774,  in-8- 

Les  Lettres  et  épîtres  amoureuses  d*  Héloîse  et  d'Abeilard, 
trad.  librement  en  vers  et  en  pr. ,  par  MM.  de  Bussy-Rabutin, 
de  Beauchamps,  Pope,  Colardeau,  Dorât,  Feulry,  etc.  Nou- 
velle édition  corr.  et  augmentée.  Au  Paraclet  (Paris,  1774).  2 
vol.  in-12  de  xvi-ip7  et  214  pp.  —  Recueil  fait  par  le  libraire 
Cailleau  et  réimprimé  très-souvent  et  jusque  dans  les  dernières 
années,  en  2  vol.  in-i8,  pour  le  colportage.  Les  anciennes  édi- 
tions sont  les  plus  belles  et  tes  plus  complètes,  et  il  s'en  trouve 
çiui  ont  des  figures.  Une  édition  de  Paris ,  1796  ,  est  en  3  vol. 
in-i8. 

Lettres  d' Abailard  et  d^ Héloîse ,  nouv.  trad.  en^rose  avec 
le  texte  à  côté;  par  J.  Fr.   Bastien.  Paris,  1782,  2  vol.  in-12. 

—  Potier,  exempl.  sur  vélin.  i5o  fr.  ;  de  La  Bédoyère,  21  fr. 
Traduction  estimée  et  très-fiaèle. 

Lettres  d'Héloîse  et  d' Abailard  (texte  latin  en  regard,  trad. 
par  dom  Gervaise,  avec  une  notice  par  de  Laulnaye).  Paris, 
Fournier,  impr.  de  Didot  jeune,  an  iv  (1796),  3  vol.  gr.  in-4", 
8  fie.  de  Moreau  jeune.  —  La  Bédoyère ,  87  fr.  ;  Pixérécourt , 
60  u.  Les  exempl.  sans  grav.  n'ont  nulle  valeur.  D.  Gervaise  a 
moins  fait  une  trad.  littérale   qu^une  paraphrase  de  ces  lettres. 

—  Cette  traduction  avait  été  imprimée  pour  la   1"  fois  sous  le 
titre:  Véritables  lettres,  etc.  Paris,  1723,  2  vol.  in-12. 

Lettres  d^ Abailard  et  d'Héloîse,  trad.  en  vers  franc.,  angl. 
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et  ail.,  par  Colardeau,  Pope  et  Rothstew.  Zurich,   i8o3,  1804, 
in-4*,  4  grav.  par  Watson. 

Epttre  dHélotse  à  Abailard,  imitée  de  Pope,  par  J.-A.  Ni- 
cod.  Lyon,  1800,  lQ-12. 

Lettres  et  Epttres  amoureuses  cTHéloise  et  (tAbeilard.  Pa- 
ris, i8o5,  in-8.  —  A  la  suite  des  lettres  se  trouvent  des  imita- 
tions en  vers  de  Beauchamp,  Colardeau,  Douxigoé  et  Saurin. 

Epttre  cfHéloïse  à  Abailardt  nouv.  trad.  de  l'angl.  de  Pope. 
Pans,  Michaud,  i8i3,  in-8  de  2  feuilles. 

^  Abuilard  et  Héloïse,  par  F.  C.  Turlot,  1823,  in-8.  VEpître 
à  un  ami,  histoire  des  malheurs  de  Pierre  Abailard,  n  avait 
jusqu'alors  été  traduite  que  par  extraits.  La  pièce  est  très-tou- 
chante ;  destinée  à  un  ami ,  elle  tomba  ,  on  ne  sait  comment , 
entre  les  mains  d'Héloïse^  qui  était  alors  abbesse  du  Paraclet  et 
àqui  Abailard  n'avait  pomt  écrit  depuis  leur  séparation.  Sa 
flajnme  n'était  point  encore  éteinte,  et  alors  commença  cette  cor- 
respondance célèbre  qui  a  fait  plus  pour  la  réputation  d' Abai- 
lard que  ses  travaux  philosophiques. 

L'Ancienne  Héloïse,  manuscrit  nouvellement  retrouvé  de  let- 
tres inédites  d'Abailard  et  d'Hélo!se,  trad.  par  Delongchamps , 
et  publ.  avec  des  notes  de  M.   de  Puyberland.  Paris,  Dentu, 
1823,  3  vol.  in'8. 

EpUre  amoureuse  d  Héloïse  à  Abailard  (en  vers  alexan- 
drins}; par  L.  Curez.  Lyon,  i833,  in-8  de  3  leuilles. 

Abélard  et  Héloïse,  leurs  amours ,  leurs  malheurs  et  leurs 
ouvrages,  par  de  Villenave.  Ouvrage  traduit  sur  Tédition  de 
1616.  Paris^  1834,  ^.  in-8  de  i38  pp.,  tiré  à  i5o  exempl.  Il  y 
a  eu  une  cmquantame  d'exempl.  imprimés  sur  papiers  de  4  cou- 
leurs. Crozet,  8  fr. 

Lettres  d'Abailard  et  d'Héloïse,  trad.  par  Oddoul,  précédées 
d*un  Essai  hist.  par  M.  et  M"^'  Guizot,  ill.  par  Gigoux.  Paris, 
Houdaiile,  i837  a  i839,  2  vol.  gr.  in-8,  fig.  ,  20 fr.  (Aubry,  en 
1866,  i5  fr.}.—  Cet  ouvrage  a  été  publié  de  nouveau  sous  le 
litre:  Abailard  et  Héloïse,  Paris,  Didier,  i853 ,  gr.  in-8, 
avec  40  vign.  de  Gigoux,  10  fr.:  in-8,  5  fr.,  et  i856,  in-12,  3  fr.  5o. 
Ce  volume  contient:  i^  Un  Essai  historique  sur  la  vie  et  les 
.  écrits  d'Abailard  et  d'Héloïse  commencé  par  M™'  Guîzot,  et, 
après  sa  mort,  terminé  par  M.  Guizot;  2**  Une  préface  de  M. 
Cddoul.  le  nouveau  traducteur  des  Lettres  ;  3®  Lesdites  lettres , 
au  nombre  de  12,  8  d'Abailard  et  4  d'Héloïse  ;  4<*  (Quelques  let- 
tres et  les  principaux  témoignages  des  écrivains  anciens  concer- 
nant Abailard  et  Héloïse  ;  et  5**  l'Histoire  des  translations  suc- 
cessives des  restes  d'Abailard  et  d'Héloïse,  qui,  réunis  au  Pa- 
raclet, à  la  mort  d'Héloïse  en  ii63,  reposent,  depuis  le  6  no- 
vembre 1817,  au  Père  Lachaise,  dans  l'élégante  chapelle  sépul- 
crale construite  par  Alex.  Lenoir,  avec  les  plus  beaux  débris  du 
Paraclet  et  de  1  abbaye  de  Saint-Denis.  Dans  cette  nouvelle 
édition  de  sa  trad.,  M.  Oddoul  a  ajouté  la  Règle  des  religieu- 
ses et  quelques  complaintes  bibliques  d'Abailard.  En  résumé,  le 
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votome  est  plat6t  un  monmncot  d'émdiiioa  et  d*histoire  tbéolo- 
giqoe  qa*im  ouvrage  de  lecture  facile. 

Lettres  dTAbeilard  H  tCHéloîse,  traductkm  littérale  par  le 
biblioph.  Jacob,  préc.  d'uoe  Notice  par  ViHenave.  Paris,  Gos- 
selin,  1S40,  iD-18,  3  fr.  5o. 

Lettres  (TBéUnse  et  ctAbaiUard ,  trad.  du  latin ,  précédées 
d'une  nou^Ue  préface,  par  M.  E.  Martineaolt.  Paris,  Ledoyeo, 
1840*  ÎA-iS. 

Hélotse  et  Abailard,  par  A.  de  LaniartUie.  Paris,  i856,  i859, 
iO-i6  de  64  pp.  —  Jolie  étude  en  prose. 

Abélard ^  par  Cb.  de  Rémusat.  Paris,  Ladrange»  1845,  s 
Tol.  in-8. 

On  peut  consulter  sur  cette  célèbre  correspondance  un  article 
de  Crenzé  de  Lesser  dans  la  France  littéraire ,  tome  XVII 
(i833j;  un  article  de  Laviron,  dans  l'Artislej^i  i838,  p.  170; 
et  surtout  Paulin  Paris,  Manuscrits  français  de  la  Biblioth.  au 
Roi,  tome  Vil,  pp.  S45  et  suiv. 

.  Pétri  Godofredi  C.  J.  de  amoribus  Ubri  III,  Voir 
Dialogus  de  amoribus. 

Pétri  Hœdi  Sacerdotis.  De  amoris  generibus  (libri 
III).  Tarvisii,  1492,  m-^°  de  io3  ff.  (Brienne-uaire , 
3o  fr.  ;  Qiardin^  12  fr.  ;  Solar,  80  fr.).  — Petit  roman 
de  théologie  mystique,  dirigé  contre  Pamour.  Il  a  été 
réimprime  avec  quelques  changements  sous  le  titre  : 
De  œntemnendis  amoribus,  libri  IIJ,  Colonise,  1608, 
iQ-i2,  mais  d'une  manière  défectueuse.  — Voir  David 
Clément,  Bibliothèaue  curieuse ,  tome  IX,  p.  340.  — 
Selon  Beloé,  tome  V  ,  p.  199,  le  vrai  nom  de  Hœdus 
serait  Pietro  Capretto. 

Pétrissée  (La)j  ou  Voyage  du  sire  Pierre  en  Dunois, 
badinage  en  vers,  où  se  trouve  entre  autre  la  conclu- 
sion de  Julie,  ou  de  la  nouvelle  Hélolse  ^par  Des- 
billons).  La  Haye  (Paris),  1763,  in-8.  —  Dinaux,  n® 
3407;  Nyon,  n°  15419. 

PÉTRONE  (Petronius  Arbiter),  écrivain  latin  du  !•' 

siècle,  natif  de  Marseille  ;  il  fut  proconsul  en  Bithynie 

sous  Claude,  puis  devint  un  des  favoris  de  Néron  qui 

lui  donna  le  titre  d* Arbiter  elegantiarum  (  intendant 

des  plaisirs);  mais,  ayant  été  soupçonné  d^avoir  pris 
.  _.-  !..  j,  r^..       .1  /.  .      ^.é    .  condamné  à 


roman 

^-       .., ,   -„- de 

vers,  dans  lequel  on  reourque  1«  Festin  de  Trimai- 
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don  et  ia  Matrone  cTEphèse.  Il  a  fait  aussi  un  poème 
sur  réducation  de  la  jeunesse  romaine  et  un  certain 
nombre  d'opuscules. 


Editions  latines: 

Titi  Petronii  Arbftri  Satyricon.  Venise ,  Beroardlnum  Ve- 
netom,  1499,  in-4**  de  20  ff.  Ëdit.  princeps  (de  Meyziea,  en  1779, 
06  fr.  ;  La  Vallière ,  60  fr.  ;  Crevenna,  5+  fl.  ).  —  Vienne  ,  J. 
Singrenius,  i5i7,  in-4'*  de  8  ff.  —  Cum  notis  Samlnici,  Anvers, 
i565.  —  Lagduni  (J.  Tornaesius),  i575,  in-12  (Scheible,  2  fr.  5o). 
-^Cum  notis  doctorum  virorum.  Lutetise,  Mam.  Patissonlum, 
r577,  1587,  in-12  (Nodier,  7  fr. ;  Libri,  8  fr.  5o;  Renouard,  10 
fr.  ).  Cette  édition  contient  aussi  le  Lusus  diversorum  poeta- 
mm-  in  Priapum.  —  Ex  recogn.  J.  Dousœ.  Lugduni-Batav. , 
i585,  2  part,  in -8  (Boissonade,  n»  4263J.  —Notis  Bourdelotii, 
Paris,  1618,  in-12.  —  Accedunt  nota  variorum.  Lugduni, 
1618,  petit  in-i2  (Scheible,  7  fr.  5o).  —  Francof. ,  1621,  in-12 
de  784  pp.  (Scheible,  6fr.).  —  Lugd.-Batav. ,  apud  J.  Maire, 
1623,  in-i6  (Solar  ,  35  fr.).  —  Cum  uberioribus^  etc.  Amst. , 
Cssias,  1626,  in-33,  in-24  (Scheible,  2  fr.j.  —  Comment.  Loti- 
chio.  Francof.,  162Q,  3  t.  in-40  (Scheible,  9  fr.  5o}.  ~  Notes  de 
Boardelot  et  glossaire.  Lugd.-Batav.,  1645,  in-i8  de  263  pp. 
Jolie  édition  dans  le  genre  des  Elzeviers.  —  Lugd.-Batav. ,  1640, 
in-i6  (Scheible ,  2  fr.  5o).  —  Cum  notis  variorum  et  divers. 
ppet.  lusus  in  Priapum,  etc.  Accur.  Gabbema:  Trajectie  ad 
Rhenum,  i654,  pet.  in-8  (Scheible,  8  fr.).  —  Avec  notes  de  Boar- 
delot et  glossaire  de  Valesio.  Amst.,  i663,pet.  in-12  (Scheible, 
2  fr.}.  —  Cum  notis  var.j  accedunt  divers,  poet.  lusus  in  Pria- 
pum, vervigilium  Veneris ,  Ausonii  cento  nuptialis ,  Cupido 
crucifixus^  Epistolo!  de  Cleopatra,  etc.  Amst.,  Blaeu ,  1669, 
in-8  (De  Bure,  n®  393i  ;  Bibl.  Nat.  ,  Z,  1297).  —  Integrum 
Petronii fragmentum,  etc.  Amst.,  1671,  in-8.  Edition  belle  et 
correcte;  elle  doit  contenir:  1^  18  ff.  prélim. ,  588  pp.  de  texte 
et  21  ff.  d'index;  2^  Priapeia,  168  pp.;  3^  frafimentum,  4  fif. , 
•n  et  32  pp.  il  y  a  un  front,  gr.  par  Rom.  de  Hooghe  (La  Val- 
Hère,  36  tir.:  Lolliée,  48  fr.;  Giraud,  180  fr.  ;  Renouard,  i5  fr.; 
Payne  et  Foss.  i5  liv.  ;  Du  Roure,  i3  fr.  ;  Rosny  ,  59  fr.  5o  ; 
F.  Didot,  en  1810,  32  fr.  ;  Chaponay,  48  fr.  ;  Solar ,  116  fr.  ; 
Mac-Carthy,  14  fr.  ;  Techener,  en  1866 ,  3o  fr.).  —  Accedunt 
diversorum  poetarum  lusus  in  Priapum  (avec  notes  de  Bour- 
delot  et  glossaire  de  Valesio).  Paris,  Audinot ,  1677,  pet.  in-12 
(La  Valffère,  25  fr.;  La  Bddoyère,  too  fr.;  Nodier,  12  fr.  ;  Bi- 
pnon,  5  fr.:  Renouard,  10  fr.  ;  F.  Didot,  en  1810,  40 fr.  95;  Cha- 
ponay,  26  fr.;  Solar,  10  fr.  ;  Mac-Carthy,  9  fr.;  J.  Pichon,  n«  7o3, 
loSoïr.).  —  Boschius  notas  adjecit.  Amst.,  Gaesbequium,  1677, 
2  part,  in-24.  La  2*  partie  qui  contient  les  Priapeia  et  les  notes 
de  Boschius,  manque  quelquefois  (Méon  ,  24  fr.;  Bozerian,  33 
liv.;  Si-Martin,  19  fr.  ;  Nodier,  12  fr.;  De  Bure,  n<»  3932).— 
Notis  Bourdelotii.  Paris,  i685,  in- 12.  —  iVo/i's  varior.  Amst., 
1687,  in^.  —  Londres,  1693,  in-8.  Bonne  édition.  -*  Cum  notis 
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volume  est  plutôt  un  monument  d'érudition  et  d'histoire  tbéolo- 
gique  qu'un  ouvrage  de  lecture  facile. 

Lettres  cTAbeilard  et  cTHéloïse ,  traductiorf  littérale  par  le 
biblioph.  Jacob,  préc.  d'une  Notice  par  Villenave.  Paris ,  Gos- 
selin,  1840,  in-18,  3  fr.  5o. 

Lettres  cTHéloîse  et  cFAbailard ,  trad.  du  latin ,  précédées 
d'une  nouvelle  préface,  par  M.  E.  Martineault.  Paris,  Ledoyen, 
1840,  in-i8. 

Hélotse  et  Abailard,  par  A.  de  Lamartine.  Paris,  i856,  iSSg, 
in-i6  de  64  pp.  —  Jolie  étude  en  prose. 

Abélard  f  par  Ch.  de  Rémusat.  Paris,  Ladrange,  i845|  2 
vol.  in-8. 

On  peut  consulter  sur  cette  célèbre  correspondance  un  article 
de  Creuzé  de  Lesser  dans  la  France  littéraire ,  tome  XVII 
(i835j;  un  article  de  Laviron,  dans  /'^r/{5/e,  en  i838,  p.  170; 
et  surtout  Paulin  Paris,  Manuscrits  français  de  la  Biblioth.  au 
Roij  tome  Vil,  pp.  245  et  suiv. 

Pétri  Godofredi  C.  J,  de  amoribus  libri  III,  Voir 
Dialogus  de  amoribus. 

Pétri  Hcedi  Sacerdotis.  De  amoris  generibus  (libri 
III).  Tarvisii,  1492,  in-4°  de  io3  ff.  (Brienne-Laire, 
3o  fr. ;  Chardin,  12  fr.  ;  Solar,  80  fr.).  —Petit  ronmn 
de  théologie  mystique,  dirigé  contre  Pamour.  Il  a  été 
réimprime  avec  quelques  changements  sous  le  titre  : 
De  contemnendis  amoribus,  libri  III,  Coloniae,  1698, 
in-i2,  mais  d'une  manière  défectueuse.  — Voir  David 
Clément,  Bibliothèaue  curieuse ,  tome  IX,  p.  340.  — 
Selon  Beloé,  tome  V  ,  p.  199,  le  vrai  nom  de  Haedus 
serait  Pietro  Capretto. 

Pétrissée  (La)y  ou  Voyage  du  sire  Pierre  en  Dunois, 
badinage  en  vers,  où  se  trouve  entre  autre  la  conclu- 
sion de  Julie,  ou  de  la  nouvelle  Héloîse  ^par  Des- 
billons).  La  Hâve  (Paris),  1763,  in-8.  —  Dinaux,  n** 
3407;  Nyon,  n°  164 19. 

PÉTRONE  (PetroniusArbiter),  écrivain  latin  du  I«' 
siècle,  natif  de  Marseille  ;  il  fut  proconsul  en  Bithynie 
sous  Claude,  puis  devint  uh  des  favoris  de  Néron  qui 
lui  donna  le  titre  d'Arbiter  elegantiarum  (  intendant 
des  plaisirs);  mais,  ayant  été  soupçonné  d'avoir  pris 
part  au  complot  de  Pison,  il  fut  arrêté  et  condamné  à 
perdre  la  vie,  en  Tan  67.  On  a  sous  son  nom  le  roman 
fameux  intitulé  Satyricon ,  mélange  de  prose  et  de 
vers,  dans  lequel  on  remarque  le  jFestin  de  Trimai- 
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cion  et  la  Matrone  cTEphèse,  Il  a  fait  aussi  un  po£me 
sur  Téducation  de  la  jeunesse  romaine  et  un  certain 
nombre  d'opuscules. 

Editions  latines: 

Titi  Petronii  Arbitri  Satyricon,  Venise  ,  Bemardinum  Ve- 
netutn,  1499,  in-4^  de  20  ff.  Edit.  princeps  (de  Meyzieu,  en  1779, 
06  fr. ;  La  Vallière,  60  fr. ;  Crevenua,  5+  fl.).  —  Vienne,  J, 
Singrenias,  i5i7,  in-4®  de  8  ff,  —  Cum  notis  Santbuci.  Anvers, 
i56^  —  Lugduni  (J.  Tornaesius),  i575,  in- 12  (Scheible,  2  fr.  5o). 
—  Cum  notis  doctorum  virorum.  Lutetis,  Mam.  Patissonium, 
r577,  1587,  in-i2  (Nodier,  7  fr. ;  Libri,  8  fr.  5o;  Renouard,  10 
fr.  ).  Cette  édition  contient  aussi  le  Lustis  diversorum  poeta- 
rum  in  Priapum.  —  Ex  recoin.  J.  Dousce.  Lugduni-.Batav.  , 
i585,  2  part,  in-8  (Boissonade,  n®  4263).  —Notis  Bourdelotii, 
Paris,  1618,  in-i2.  —  Accedunt  notœ  variorum.  Lugduni, 
161 8,  petit  in-i2  (Scheible,  7  fr.  5o}.  —  Francof. ,  1621,  in- 12 
de  784  pp.  (Scheible,  6  fr.}.  —  Lugd.-Batav. ,  apud  J'.  Maire, 
1623,  in-i6  (Solar  ,  35  fr.).  —  Cum  uberioribus,  etc.  Amst. , 
Cssius,  1626,  in-32,  in-24  (Scheible,  2  fr.J.  •—  Comment.  Loti- 
cbio.  Francof.,  162Q,  3  t.  in-4<^  (Scheible,  9  fr.  5o).  —  Notes  de 
Bourdelot  et  jglossaire.  Lugd.-Batav.,  1646,  in-i8  de  263  pp. 
Jolie  édition  dans  le  genre  des  Elzeviers.  —  Lugd.-Batav. ,  1646, 
in- 16  (Scheible ,  2  fr.  5o).  —  Cum  notis  variorum  et  divers. 
ppet.  lusus  in  Priapum,  etc.  Accur.  Gabbema:  Trajectie  ad 
Rbenum,  1654,  pet.  in-8  (Scheible,  8  fr.).  —  Avec  notes  de  Bour- 
delot et  glossaire  de  Valesio.  Amst. ,  i663,pet.  in- 12  (Scheible, 
2  fr.).  —  Cum  notis  var.,  accedunt  divers,  poet.  lusus  in  Pria- 
puMj  pervigilium  "^eneris ,  Ausonii  cento  nuptialis ,  Cupido 
crucifixus^  Epistolœ  de  Cleopatra^  etc.  Amst.,  Blaeu ,  1669, 
in-8  (De  Bure,  n<*  393i  ;  Bibl.  Nat.  ,  Z,  1297).  —  Integrum 
Petronii fragmentum,  etc.  Amst.,  1671,  in-8.  Edition  belle  et 
correcte;  elle  doit  contenir:  i^  18  ff.  prélim. ,  588  pp.  de  texte 
et  21  ff.  d'index;  2^  Priapeia,  168  pp.;  3°  frafimentum,  4  ff. , 
73  et  32  pp.  11  y  a  un  front,  gr.  par  Rom.  de  Hooghe  (La  Val- 
lière, 36  tr.;  Lolliée,  48  fr.  ;  Giraud,  180  fr.  ;  Renouard,  i5  fr.; 
Payne  et  Foss,  i5  liv.  ;  Du  Roure,  i3  fr.  ;  Rosny  ,  59  fr.  5o; 
F.  Ûidot,  en  1810,  32  fr.  ;  Chaponay,  48  fr.  ;  Solar ,  116  fr.  ; 
Mac-Carthy,  14  fr.  ;  Techener,  en  1866 ,  3o  fr.).  —  Accedunt 
diversorum  poetarum  lusus  in  Priapum  (avec  notes  de  Bour- 
delot et  aiossaire  de  Valesio).  Paris,  Andinot ,  1677,  pet.  in- 12 
(La  Vallière,  l5  fr.;  La  Béaoyère,  100  fr.;  Nodier,  12  fr.  ;  Bi- 
gnon,  5  fr.j  Renouard,  10  fr.  ;  F.  Didot,  en  1810,  40  fr.  95;  Cha- 
ponay, 26  fr.;  Solar,  10  fi*.  ;  Mac-Carthy,  9  fr.;  J.  Pichon,  n*  7o3, 
io5o  fr.).  —  Boschius  notas  adjecit.  AYnst.,  Gaesbequium,  1677, 
2  part,  in-24.  La  2*  partie  qui  contient  les  Priapeia  et  les  notes 
de  Boschius,  manque  quelquefois  (Méon ,  24  fr.;  Bozerian,  33 
liv.;  St-Martin,  19  fr.  ;  Nodier,  12  fr.  ;  De  Bure,  n®  3932).— 
Notis  Bourdelotii,  Paris,  i685,  in-12.  —  iVo/fS  varior,  Amst., 
1687»  iii-8.  —  Londres,  1693,  in-8.  Bonne  édition.  —  Cum  notis 
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Boschii  et  aliorum.  Accedit  fragmentum  Albœ  grcecce  reçu- 

fferatum.  Âmst, ,  Wolters,  1700,  in-24.  Jolie  édition  (La  Val- 
ière,  3o  fr.;  St-Martin,  36  fr.;  De  Bure,  n»  3g33l  ^  Not.  di- 
versoruntj  cur.  P.  Burmanno.  Traj.  ad  Rhenuin  ,  170Q ,  in-4® 
(Du  Fay,  en  1725,  25  fr.).  —  Cum  J)ragm.  recup.  anno  1688 
(atque  Priapeia).  Lipsi»,  1731,  pet.  in-8  (Gaillard,  i3  fr.;  Schei- 
Dle,  en  i855,  envir.  5  fr.}.  —  Cum  notis  variorum ,  cur.  Bur- 
manno. Amst.,  Waesberg,,  1743,  2  vol.  in-4,  front.  Edition  très- . 
estimée  (De  Cotte,  104  fr.  ;  F.  Didot,  en  1810 ,  120  fr.;  Bibl. 
Nat. ,  Z,  i3oi).  —Ex  recens.  P.  Burmanni y  eic.  Lîpsiœ,  1781, 
in-i2  (Scheible,  4  fr.  25,  et  avec  les  Priapeia,  Lipsis,  178 1  , 
Jn-i2,  10  fr.).  —  Et  fragmenta  (édition  de  Reviczky).  Berlin, 
Unger,  1785,  in-12.  Dans  cette  édition   les   fragments  ne  sont 

Eas  très-complets  (Scheible,  4  fr.j.  --  Biponti,  1790,  in-12  (Schei- 
le,  2  fr.  60;  F.  Didot,  en  1810,  i5  ir.J.  —  Quotquot  hodie 
supersunt  fragmenta  (Paris,  Baudouin  ,  1706  à  1800),  in-8  de 
320  pp.  Edition  donnée  par  La  Porte  du  Theil  et  restée  ina- 
chevée par  suite  de  scrupules  du  commentateur  oui  brûla  son 
manuscrit  et  détruisit  ce  qui  avait  été  imprimé,  à  l'exception  de 
quelques  exempl.  du  2*  vol.  contenant  \q,s  fragmenta  (Château- 
giron,  80  fr.  ;  de  Sacy  ,  3o  fr.). 

Titi  Petronii  Arbitri  Satyricon,  cum  Petronianis  fragmen- 
tiSf  etc.  Paris,  Renouard,  1797,  2  vol.  in- 18,  de  4  à  6  fr. 

Traductions   Françaises: 

Le  Pétrone  en  vers,  traduction  nouvelle  par  M.  L.  D.  B. 
(l'abbé  de  MaroUes).  Paris,  Claude  Barbin,  1667,  in-12.     , 

Pétrone  y  trad.  nouv.,  avec  des  observations,  etc.  Cologne, 
P.  Marteau,  1687,  pc^*  i'^"i2  (Potier,  10  fr.J.  Traduction  peu 
commune. 

Pétrone  latin  et  françoiSy  trad.  entière  suiv.  le  manuscrit 
trouvé  à  Belgrade  en  1688,  avec  plus,  remarques  et  add.  (par 
NodotJ.  S.  l.  (Paris),  1694  (Dinaux,  n"  1468;  J.Pichon,  u°  704, 
820  fr.),  1698,  2  vol.  pet.  in-8 ,  fig.  —  Nouv.  édil.  augmentée 
de  la  contre- critique  de  Pétrone  (Hollande),  1709,  2  vol.  in-12, 
fig.  Bonne  édition.  —  Réimpr.  en  2  vol.  in-12  en  1713;  Ams- 
terdam, 1756J,  et  Paris,  Gide,  an  vu  (1799),  2  vol.  in-8,  fig. , 
7  fr.  5o. 

Cette  traduction  de  Nodot  avait  déjà  paru  sous  le  titre  de 
Traduction  entière  de  Pétrone,  ,  avec  le  texte  latin  à  côté. 
Cologne  (Paris),  1694,  2  vol.  pet.  in-8,  fig.  de  J.-V.  Aveele  (de 
Sénicourt,  en  1766,  3o  fr.  ;  J.  Pichon,  n®  705,  55o  fr.),  et  sans 
le  texte  latin,  avec  les  mêmes  figures ,  sous  le  titre  :  Les  Ga- 
lanteries et  les  débauches  de  l'empereur  Néron  et  de  ses  fa- 
voris. Cologne,  Marteau,  1694,  2  part.  in-i2,  fig.  (Claudin ,  en 
1860,  6  fr.  5o). 

Histoire  secrète  de  Néron ,  ou  le  Festin  de  Trimalcion  , 
trad.  de  Pétrone,  avec  des  notes;  par  de  Lavaur.  Paris,  1728 
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fr.  25. — Documents  intéressants  surLaure  et  lettres 
e  Pétrarque. 

PÉTRARQUE  (François),  célèbre  f)oôte  italien^  né 
en  1 3o4  à  Arezzo.  Il  étudia  d*abord  à  Montpellier  et 
à  Bologne,  puis  se  fixant  à  la  culture  des  lettres  et  à 
la  poésie,  il  vint  habiter  Avignon.  Là,  il  rencontra,  en 
1827,  1^  fameuse  Laure,  pour  laquelle  il  conçut  un 
amour  qui  dura  autant  que  sa  vie  et  qui ,  dit-on ,  ne 
fut  jamais  récompensé.  Pour  se  distraire,  il  voyagea  en 
France,  puis  dans  les  Pays-Bas.  En  1 335 ,  il  accepta 
du  pape  Benoît XII  des  bénéfices  qui  lui  assurèrent  une 
existence  honorable,  et  il  fut  employé  dans  diverses 
missions  politiques.  Il  mourut  près  de  Padoue,  en 
1 374.  Les  ouvrages  les  plus  célèbres  de  Pétrarque  sont 
ses  poésies  italiennes,  qui  se  composent  principale- 
ment de  sonnets,  de  can!(oni  ou  odes,  de  rime  ter^^e; 
on  y  trouve  une  grâce  et  une  délicatesse  de  sentiment 
remarauables.  Pétrarque  contribua  à  donner  à  la  lan- 

Eiie  italienne  de  la  pureté,  de  Télégance  et  de  la  fixité, 
e  recueil  de  ces  poésies,  ordinairement  intitulé:  5<>- 
nettij  Can:[oni  et  Trionfi,  ou  le  Rime  di  Fr,  Petrarca 
a  été  si  souvent  réimprimé  qu*il  faudrait  un  petit  vo- 
lume pour  en  faire  le  tableau  détaillé.  Il  convient  pour 
nous  qui  traitons  la  bibliographie  surtout  au  point  de 
vue  des  productions  françaises ,  que  nous  renvoyions 
les  amateurs  au  Manuel  du  libraire  (V,  53^  à  B72), 
pour  prendre  connaissance  des  éditions  italiennes  ou 
en  langues  étrangères  les  plus  importantes.  Nous  dirons 
seulement  que,  parmi  les  éditions  récentes  les  plus 
estimées,  on  cite  celle  de  Rome,  1821,  avec  remarques 
de  Tassoni,  Muzio  et  Muratori,  et  celle  de  Paris,  don- 
née en  1822  par  Biagioli,  avec  commentaires.  Nous 
allons  seulement  donner  ici  la  liste  des  traductions 
françaises  de  cet  auteur. 

Traductions  Françaises  : 

Les  Triumphes  de  messire  Fr.  Pétrarque,  translatez  en  franc . 
(trad.  inconnu).  Paris,  Barthélémy  Vérard,  i5i4,  in-fo1.  goth.  à 
3  col.,  fîg.  ».  b.  —  Paris,  Hemon  le  Febure,  iSig,  pet.  in-fol. 
soth.  (La  Vallière,  160  fr. ;  Mac-Carthy,  Stg  fr.;   Duriez,  600 

fr.;  S off,  199  fr.).  —  Paris,  H.  Le  Fcbvre,  i52o,  in-fol.  de 

174  ff. ,  fig.  s.  b. 

Le  Triumphe  de  messire  Fr.  Pétrarque.  Paris.  Philippe  le 
Noir,  8.  d. ,  Jtt-fol.  goth.,  fig.  s.  b.  (Borluut,  5o  trO. 

Tome  VI.  4 
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Lm  Triumpkes  excellens  et  tres-magnifiques  du  tres-elegant 
poète  messire  Fr.  Pétrarque  (même  traduction  ^ue  la  précé- 
dente). Lyon,  Denys  de  Harsy,  pour  Romain  Morm,  i53i,  pet. 
in-8  de  208  ff. .  fig.  s.  b.  réduites  (La  Vallière,  8  fr.;  Pixéré- 
£onrt,  70  fr.;  Veinaut,  352  fr.). 

Les  Triumphes  de  Pétrarque  .  trad.  en  rhime  franc,  par  le 
baron  d'Opede  (Jean  Meynier).  Paris,  les  Ângeliers,  i538,  pet. 
iti-8  de  116  ff.,  fig.  s.  b. 

les  Triumphes  de  Pétrarque  (traduct.  en  prose).  Paris,  De- 
tiîs  Janot,  i538,  t53o,  pet.  in-8  de  208  ff. ,  gr.  s.  b.  (Morel- 
Vlndé,  3i  fr.  ;  Mâc-Carthy,  i5  fr.  ;  Solar,  142  fr.). 

Les  Triumphes  de  Pétrarque:  Amour  vainqle  monde.  Pa- 
ris, Jeanne  de  Marnef,  i545,  in-16,  fig.  s.  b.  (Bearzi,  80  fr.). 
•^  Paris,  Est.  GronlleaU)  i554,  in-16,  fig.  s.  b.  (Veinant,  120 
fr.  ;  Heber,  1  liv.  5  sh.). 

Laure  d'Avignon»  Extraict  du  poète  Florentin  Françoys  Pé< 
trarçiiie,  et  mis  en  franc,  par  Vasquin  Philieal  de  Carpentras. 
Paris^  Jacq.  Gâteau,  1548,  pet.  in-8  de  119  ff. 

Vasquin  Pbilieul  compiéta  cette  traduction  en  vers  et  la  pu- 
blia plus  tard  sous  ce  titre: 

Toutes  les  œuvres  vulgaires  de  Fr,  Pétrarque.  Avignon , 
Barth.  Bonhomme,  i555,  in-8  (Heber,  i  liv.  19  sh.  ;  Gancia, 
59  fr.  ;  Potier,  25  fr.). 

L&s  Triomphes  de  Pétrarque ,  mis  en  vers  franc. ,  par  forme 
a©  dialogues,  par  J.  Ruyr.  Troyes,  Cl.  Garnier,  i538,  in-8. 

Le  Pétrarque  en  rime  françoise,  avec  comment. ,  trad.  par 
Ph.  de  Maldeghem,  sieur  de  Leyschot.  Bruxelles,  1600,  et  Douai, 
!6ô6,  pet.  în-8  (La  Vallière,  6  fr.  ;  Potier,  20  fr.). 

Les  Œuvres  amoureuses  de  Pétrarque^  trad.  en  franc.,  avec 
ritalien  à  côté,  par  Placide  Catanusi.  Paris,  1669,  1671,  1707, 
1709,  in-i2  (Aubry,  en  1861,  3  fr.;  en  1866,  6  fr.  5o;  Teche- 
Ber,  en  1866,  12  fr.  ;  Nyon,  nos  16260-61). 

Choix  de  poésies  de  Pétrarque  ,  trad.  par  Lévesque.  Paris, 
Ï774»  1786,  3  vol.  in-i8  (Nyon,  n*  16262). 

Poésies  de  Pétrarque ,  trad.  en  vers  franc,  par  Léonce  de 
Saint-Geniés.  Paris,  Delaunay,  1816,  2  vol.  in-12,  portraits. 

Poésies  de  Pétrarque ,  trad.  complète  en  pr. ,  par  le  comte 
F.-L.  de  Gramont.  Paris,  184 1,  in- 12  de  14  feuilles. 

Sonnets,  can\ones,  ballades  et  sextines  de  Pétrarque ^  trad. 
en  vers  par  le  comte  F.  de  Montesquiou.  Paris ,  1842-43,  3 
vol.  in-8. 

Poésies  de  Pétrarque,  trad.  en  vers  par  Camille  Esmenard 
du  Mazet.  Paris,  i83o,  in- 12;  1848,  in-8  de  28  feuilles. 

Pétrarque  y  poème,  suivi  de  poésies  diverses,  par 
Pierre  Chas.  Montpellier,  1819,  in-8  de  5  feuilles. 

Pétrarque  solitaire,  ou  les  Epanchements  du  cœur, 
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lettres  familières  et  secrètes  de  Pétrarque,  etc.,  par  Pac- 
card,  pour  faire  suite  aux  Amours  de  Laure  et  de 
Pétrarque.  Paris,  Béchet,  1816,  2  vol.  in- 18,  fig. 

Les  Amours  de  Laure  et  de  Pétrarque ,  ou  Choix  des  poé' 
sies  de  Pétrarque ,  trad,  en  vers,  accompagnées  d*un  commen- 
taire, et  précédées  d'une  notice  sur  la  vie  du  poète  et  de  son 
anoante,  par  Paccard.  Paris,  Patris,  i8i5,  2  vol.  in-i8,  fig. 

Pétri  Abxlardi  et  Heloisce  conjugis  ejus.,..  opéra 
nunc  primum  édita.  Paris,  161 6,  pet.  in-4®.  —  St-Cé- 
ran  (en  1780),  24  fr. 

Edition  la  plus  ancienne  des  Œuvres  d'Héloîse  et  d'Abailard; 
celles  marquées,  dans  des  catal.  inexacts,  1606  et  1626,  n^exis- 
tent  pas.  Les  exempl.  de  cette  édition  sont  de  deux  sortes  :  les 
ans  portent  sur  le  titre  le  nom  de  Fr.  d'Âmboise ,  aut.  de  la 
préface  ;  les  autres  portent  cum  notis  A.  Quercetani  (André 
Duchesne,  qui  est ,  en  effet ,  l'auteur  des  notes).  Ces  derniers 
exempl.  renferment  des  testimonia  qui  ne  sont  pas  dans  les 
premiers,  mais  ils  ne  contiennent  plus  la  préface  de  d'Amboise. 
L'ouvrage  contient,  outre  les  Lettres  d^liélolse  et  d'Abailard  , 
les  œuvres  de  ce  dernier ,  lesquelles  sont  toutes  tbéologiques. 
Un  des  sermons  adressé  aux  religieuses  du  Paraclet ,  a  pour 
sujet  la  Chaste  Suzanne.  —  La  2'°*'  édition,  Londres,  1718,  m-8, 
est  meilleure  que  la  première  (La  Bédoyère,  35  £r.;  Ûidot,  80 
fr.).  —  Oxonii,  1728,  in-8.  —  Turici,  1841,  in-4.  —  11  a  été  fait 
de  ces  lettres  célèbres  un  grand  nombre  de  traductions  et  de 
paraphrases  en  prose  et  en  vers  ;  nous  en  signalerons  ici  les 
principales  : 

Lettre  d'Héloîse  à  Abailard,  trad.  du  lat.  (par  Des  Cours). 
Amst.  (Rouen),  P.  Chayer,  lôgS,  in-12  {Imprimeurs  imaginai^ 
res).  Pour  l'indication  des  différentes  éditions  des  mêmes  let- 
tres imprimées  de  1691  à  1697,  ^^'^  VExamen  des  dictionnai' 
res  historiques  1  par  Barbier,  p.  434. 

Histoire  d'Héloîse  et  <fAhélard ,  avec  la  lettre  passionnée 
qu''elle  lui  écrivit,  et  accompagnée  de  deux  autres  aventure^ 
galantes  Jbrt  singulières.  La  Haye,  1693,  1694  (Baschet,  n* 
836),  pet.  in>i2.  —  Traduction  anonyme. 

Le  Philosophe  amoureux,  histoire  galante,  cont.  une  disser- 
tation sur  la  vie  d'Abailard  et  d'Héloyse,  avec  leurs  intrigue^ 
amoureuses,  plusieurs  lettres  d'Héloîse  à  Abailard  et  les  répon- 
ses du  même  à  cette  belle.  Au  Paraclet,  1696 ,  1697,  pet.  in-12 
(Nyon ,  n«  83o6;  Techener,  en  i858,  6  fr.).  —  Au  Paraclet, 
1723,  in-12  (Grassot,  n^  462).  C'est  probablement  la  même  tra* 
aoaioa  qu'aux  articles  précédents. 

Histoire  des  amours  et  injbrtunes  d'Abailard  et  d'Héloîse^ 
avec  la  traduction  des  lettres  ;  par  F.  Dubois.  La  Hâve,  wpS, 
171 1,  pet.  în-i2.  fig.  représ,  la  castration  (Techener,  8  fr.J.  t- 
Ne  pas  confondre  ce  volume  avec  le  poème  burlesque  d  Ar- 
mand (V.  AO  mot  Histoire  des  amours  et  des  infartunes,.etc.). 
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par  M"*  Flcury.  Paris,  Cordier,  1802,  2  vol.  in*x8.  — 
bcheible,  en  i854,  64  kr. 

Phiîipjpe  et  Georgette,  com.  en  i  a.  (en  çr.) ,  mê- 
lée d'anettes;  parMonvel.  Paris,  1793.  — Paris, Barba, 
1802,  in-8. 

Phiîippes  VenuSy^  wherein  is  pleasantly  discoursed 
sundrye  fine  an  wtttie  arguments  in  a  senode  of  Gods 
and  Goddesses  assembled  for  the  expelîing  of  wanton 
Venus  from  among  their  sacred  societie,  by  Jo.  M. 
London,  iSgi,  in-4®. 

Philipvi  Garneri  Gemmuke  linguœ  latince^  sive  Col- 
îoquia  Jamiliaria^  altéra  parte  auctiora.  Amstelodami, 
1076,  pet.  in- 12,  divisé  en  deux  parties,  de  168  et  78 
pages,  plus  un  feuillet  blanc,  sur  lequel  sont  imprimés 
les  deux  vers  suivants: 

Discite  f  grammatici,  cur  mascula  notnina  eunnus 
Et  cur  femineum  mentula  nomen  habet. 

Ces  Gemmulœ  sont,  selon  M.  Octave  Delepierre,  qui  est  pro- 
priétaire du  seul  exemplaire  connu ,  la  plus  ancienne  édition 
subsistant  aujourd'hui  des  six  premiers  dialogues  de  Touvrage 
célèbre  mis  plus  tard  sous  le  nom  de  Meursios.  Dans  cet  exem- 
plaire, le  Afonitum  lectori  de  4  pages  et  demie,  remplace  le 
Testimonium  d'une  page,  et  n'a  pas  Te  Poemation  de  laudibus 
Aloisice^  qui  suit  ce  testimonium  dans  les  éditions  les  plus  ré- 
centes, non  plus  que  les  14  feuillets  intitulés:  Summo  viro  Àloi- 
siûj  ex  Elysiis  hortis.  —  Le  Collo^uium  primum^  Velitatio, 
commence  de  même  que  dans  les  éditions  modernes  et  ne  pré- 
sente aucune  variante.  Même  observation  pour  le  second  collo- 
quium,  Tribaldicon  ;  pour  le  3®,  Fabrica  ;  pour  le  4*,  Duel- 
îum.  Après  le  5'  colloque,  Libidines ,  ledit  exemplaire  porte  : 
FiniSf  à  la  page  168.  Puis,  une  nouvelle  pagination  s'ouvre  par 
le  Testimonium  Joannis  Vasœi ,  Hisp.  Chron. ,  cap.  g.  ~ 
Après  cela  vient  V Altéra  pars,  ou  6*  partie,  paraissant,  dlipr. 
le  titre  du  volume ,  pour  la  première  fois,  et  intitulée  :  Vénères^ 
en  78  pages. 

Philippe  Garnier,  grammairien  distingué,  né  ii  Bade,  s'il  est 
oublié  aujourd'hui,  (ut  célèbre  dans  son  temps.  Dès  1608,  il 
publiait  à  Strasbourg  un  volume  in-8  intitulé:  Explanationes 
allegoricœ  rerum  in  bibliis  contentarum  [CataL  de  la  Bibl. 
de  Grenoble,  n®  333J.  Le  Manuel  du  libraire,  il,  1492,  parle 
de  ses  Gemmula:  gallicce  linguce^  latine  et  ^erman.  tta  ador- 
natœ  (Francf. ,  1644,  in-8J.  Cet  ouvrage  avait  d'abord  paru  en 
3  langues  en  1625  ;  il  fut  réimpr.  en  4  langues  en  i656,  et  en  5 
langues  (français,  espagnol,  italien,  allemand  et  latin)  à  Stras- 
bourg, en  1659.  ^^^  dialogues  furent  frappés  des  foudres  de  la 
Congrégation  de  l'Index  par  un  décret  da  Saint-Siège  da  4  joil- 
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let  t66i.  —  La  première  édition  des  Gemmulœ  linguœ  latina 
fit-elle  partie  de  ces  dialogues  en  plusieurs  langues,  ou  fut-elle 
publiée  à  parti  Nous  ne  savons.  QuoiquHl  en  soit,  il  est  très- 
probable  que  TéditLon  de  1676  étant  altéra  parte  auctiora,  la 
première  partie,  c*est-à-dire ,  les  5  premiers  colloquia,  avaient 
déjà  été  publiés  antérieurement  et  même  ouvertement,  car,  comme 
on  sait,  dans  la  première  moitié  du  XVII'  siècle,  la  presse  était 
infiniment  plus  libre  qa*elle  ne  le  fut  dans  la  seconde  moitié.  Il 
est  probable  «jne,  après  la  réimpression  de  1676  qui  attribuait 
encore  au  véritable  auteur  Phil.  Garnier,  ces  dialogues  libres  et 
condamnés,  on  n^osa  plus  les  réimprimer  de  nouveau  qu'en  tra- 
vestissant le  titre.  Les  collaborateurs  et  élèves  de  Gamier,  l'ita- 
lien L.  Donati,  l'espagnol  Femandes,  et  le  parisien  Philemon 
Fabri  durent  eux-mêmes  pousser  à  ce  déguisement ,  de  peur 
qu'on  ne  les  crût  auteurs  des  augmentations  successives  de  rou- 
vrage.  Ce  fut  sans  doute  pour  ces  motifs  que,  dans  les  éditions 
suivantes ,  (m  attribua  cette  paternité  tantôt  à  Louise  Sigée , 
savante  espaçiole  du  XVI*  siècle,  tantôt  à  Jean  Meursius,  mort, 
comme  on  sait,  en  lôSg. 

Quant  à  Louise  Sigée,  M.  P.  Âllut  s*est  donné  la  peine  de 
publier  un  volume  entier  pour  la  défendre  d'avoir  écrit  cet  ou- 
vrage, et  pour  accuser  Cnorier.  de  Grenoble ,  dont  nous  allons 
parier  (le  volume  de  M.  Allut  est  intitulé:  Alo^sia  Sigea  et 
Nicolas  CAorier.  Lyon,  Scfaeuriag,  1862,  pet.  in-8  de%  pp. 
en  tout).  Il  reconnaît  que  Louise  Sigée,  surnommée  la  Minerve^ 
morte  vers  1 5 60,  se  rendit  célèbre  par  ses  Epîtres  latines  ,  des 
poésies^  et  des  dialogues  latins ,  et  que,  à  l'exception  de  quel- 
ques pièces  qu'il  reproduit  et  qui  ont  été  insérées  dans  un  petit 
et  très-rare  volume,  publié  à  Paris,  par  Denis  Du  Pré,  en  i566, 
ses  œuvres  sont  restées  inédites.  Les  raisons  établissant  que 
Ijouise  Sigée  n'est  pour  rien  dans  la  première  idée  de  l'ouvrage 
dont  nous  nous  occupons  toat  donc  très-faibles.  Rien  ne  prouve, 
en  effet,  que  FernandeSy  le  collaborateur  espagnol  de  Garnier, 
n'ait  pas  en  connaissance  de  quelques  pièces  inédites  de  cette 
femme  célèbre  et  ne  les  ait  communiquées  à  son  ami ,  qui  leur 
aurait  peut-être  donné  une  nouvelle  forme. 

Quant  au  célèbre  savant  Jean  Meursius ,  il  est  difficile  de 
supposer  qu'il  se  soit  distrait  de  ses  recherches  et  de  ses  tra- 
vaux d'archéologie  pour  se  livrer  à  des  fantaisies  qui ,  après 
tout«  ressortissent  des  questions  morales.  Comment  donc  a-t-on 

K  avoir  l'idée  de  lui  attribuer  cet  ouvrage?  Il  est  probable  d'a- 
rd  que  sa  belle  latinité  lui  a  valu  cet  honneur  ;  ensuite,  Meur- 
sius, lui  aussi,  avait  été  jeune ,  et  il  avait  publié  en  1602  (  il 
avait  alors  23  ans),  un  petit  volume  de  poésies  devenu  aujour- 
d'hui introuvable,  et  dont  le  ton  a  probablement  autorisé  la  su- 
percherie, qui,  vers  1678,  a  mis  sous  son  nom  les  nouvelles  édi- 
tions des  Gemmulœ  tinguo!  latinœ.  Voir  :  Joannis  Meursii 
poemata. 

Quelques  auteurs  ont  aussi  attribué  cet  ouvrage  à  Jean  de 
Westrene,  jorisconsulte  hollandais  ;•  à  Pierre  de  Boissat,  auteur 
dauphinois  du  XVII*  siècle^  et  à  plusieurs  autres  personnages. 
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Mais  l'homme  auquel  on  s'est  le  plus  obstiné  à  le  donner  est 
Nicolas  Chorier ,  avocat  à  Vienne  en  Dauphiné  et  auteur  de 
VHistoire  du  Dauphiné j  et  de  plusieurs  opuscules  latins.  C'est 
La  Monnoye  qui,  trente  ans  après  sa  mort ,  le  signale  comme 
l'auteur  de  la  Satyra  sotadica ,  nouveau  titre  des  Gemmulof. 
Son  assertion,  placée  en  1722  ,  dans  une  note  des  Jugements 
de  Baillet,  passa  inaperçue,  mais,  en  1738,  Lancelot  la  repro- 
duisit dans  une  Lettre  adressée  à  Jamet,  insérée  dans  les  Ob- 
servations sur  les  écrits  modernes  et  dans  le  Dictionnaire  des 
anonymes^  de  Barbier.  «  Que  Chorier  ait  bien  voulu  corriger 
les  épreuves  de  cet  ouvrage,  rien  de  plus  admissible,  mais  quant 
à  ravoir  composé,  disait  Nodier,  je  l'en  défie.»  Non -seulement, 
en  effet,  Chorier  réclama  contre  l'insertion  d'une  pièce  de  vers 
latins  de  lui,  faite  à  son  insu  dans  le  volume ,  mais  sa  latinité 
est  lourde,  embarrassée ,  surchargée  de  locutions  barbares  quUl 
avait  puisées  dans  les  vieilles  chartes,  tandis  oue  la  Satyra  so- 
tadica est  d'un  style  pur,  facile  et  élégant.  C  est  ce  que  M.  Pé- 
ricaud  a  fait  ressortir  dans  ses  Curiosités  littéraires  (Lyon , 
1862,  in*8,  p.  21).  Dans  la  Revue  des  Sociétés  savantes  (juillet 
1869} ,  M.  valentin  Smith,  dans  un  article  sur  les  Mémoires  de 
Nicolas  Chorier,  fait  aussi  les  observations  suivantes: 

a  Vers  1661,  ou  peu  avant,  parut  à  Grenoble,  sans  indication 
de  lieu ,  de  date  ni  de  nom  d  imprimeur,  un  livre  obscène  inti- 
tulé: Aloysiœ  Si^eœ  Toletanœ  satyra  sotadica  de  arcanîs 
Amoris  et  Venerts, 

«  Au  moment  de  l'apparition  de  cette  satyre ,  dit  Chorier , 
«  comme  tout  le  monde  savait  gue  je  connaissais  le  latin,  je  ne 
«  sais  quelles  personnes  parmi  les  lettrés  soupçonnèrent  mé- 
«  chamment  que  j'en  étais  l'auteur...,  imposture 'aussi  éloignée 
«  de  la  vérité  que  les  ténèbres  le  sont  de  la  lumière.  » 

«Longtemps  après  la  mort  de  Chorier»  continue  M.  Valentin 
Smith,  «  La  Monnaie,  Lancelot,  Tabbé  Desfontaines,  l'abbé  d'Ar- 
tigny  et  plusieurs  autres  le  signalèrent  comme  l'auteur  de  VAloy- 
sia,  mais  sans  en  fournir  aucune  preuve,  en  se  fondant  en  quel- 
que sorte  uniquement  sur  des  ouî-dlre  de  ouï-dire.  » 

Bien  que  M.  Val.  Smith  se  trompe  certainement  sur  la  date 
de  la  première  édition  de  VAloisia^  nous  croyons  que  ses  ob- 
servations sont  justes.  Ce  çjui,  du  reste,  nous  paraît  démontrer 
péremptoirement  que  Chorier  n'est  point  l'auteur  de  cet  ouvrage, 
c'est  la  découverte  faite  par  M.  Delepierre  de  l'édition  d'Ams- 
terdam, 1676,  que  nous  venons  de  décrire  et  qui  nous  semble 
être  la  plus  ancienne  avec  les  6  premiers  dialogues. 

Aloisice  Sigeœ  Toletanœ  Satyra  sotadica  de  arcanis  amoris 
et  Veneris  lAloysia  hispanice  scripsit^  latinitate  donavit  J. 
Meursius.  Sans  lieu  ni  date,  iu-12  (8  fF.  prélim.,  les  5  premiers 
dialogues  occupent  i65  pages  ,  et  le  6'  dialogue ,  intitulé  :  Ve- 
nereSy  78  pp.;  à  la  fin,  sur  un  feuillet  séparé,  l'épigramme  : 
Dicite  grammatici ,  etc.).  —  Aimé-Martin,  29  fr.  —  Edition  re- 
gardée comme  la  plus  ancienne  sous  ce  titre.  Brunet  la  croit 
tmpriméQ  à  Genève.  Il  ajoute  qu'une  seconde  édition,  également 
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Miw  Hea  DÎ  date,  contient  le  7*  dialegne,  intitulé:  Feseenmni^ 
qui  forme  à  lui  seul  an  second  tome. 

«-  Autre  édition  sous  le  même  titre  :  Accedit  colloquium  ante 
hac  non  editum,  Fescennini^  ex  manuscripto  recens  repertû. 
Amst.  (Genève)},  1678,  2  vol.  pet.  in-i2  f  19  ff.  préiim. ,  334  pp. 
pour  les  5  premiers  dialogues;  le  6*  sous  le  titre:  Pars  se- 
cunda^  occupe  les  pp.  235  à  ^34.  La  3*  partie,  avec  un  faux- 
titre,  renferme  le  7*  dialosue,  pp.  i  à  161  ;  enfin  un  feuillet  où 
se  trouve  la  pièce:  De  laudibus  Alotsiœ  voemation).  Seloa 
Brunet,  cette  édition  est  datée  quelquefois  de  1670 ,  ce  qui  est 
peut-être  une  faute  d* impression.  Elle  est,  du  reste,  fort  incor> 
recte.  —  Potier ,  en  1860,  60  fr.  ;  Libri,  98  fr.;  Monmerqué, 
n*  1633  ;  Solar,  n«  2310,  35  fr. 

A  partir  de  cette  épo<^ue ,  les  éditions  de  la  Satyra  (c'ett- 
à-dire ,  des  Gemmula  Itnguœ  latinct)  prennent  un  titre  nou- 
veau : 

Joannis  Meursii  elegantiœ  latini  sermonts,  seu  Aloïsia  si- 
gœa  Toletana.  Dj  arcanis  Amoris  et  Veneris.  S.  I.  n.  d. 
(HoU. ,  vers  1680),  3  part,  in-13,  de  338  pp.  en  tout.  —  Edrt. 
dzévirienne,  et  probablement  la  plus  ancienne  sous  le  nouveau 
titre.  ^S.....off,  60  fr.j  Lefèvre-Dallerange ,  n^  979;  Chaponay, 
24  fr. 

—  S.  1.  n.  d.,  in-i2  de  396  pp.  — •  Bolle,  23  fr.  5o;  Aubry,  en 
186^  3o  fr. 

—  S.  1.  n-  d.  (HoU.,  fin  du  XVII*  siècle),  2  part,  in-12;  la 
Puttana  errante  d^Arétin,  en  48  pp.  imprimée  avec  les  mêmes 
caractères,  y  est  réunie.  —  Potier,  5o  fr.  ;  Chédeau  (1071}. 

Joannis  Meursii  Elegantice  latini  sermonis;  Pétri  Aretini 
PornodidascaluSf  etc.  S.  1.  n.  d.  (Hambourg  1  vers  1750) ,  pet. 
in-8  de  43o  pp.  — •  Techener ,  35  fr.  —  Cette  édition  renferme 
toutes  les  pièces  contenues  dans  les  éditions  précédentes,  et,  en 
cotre,  le  Pomodidascalus. 

—  S.  1.  n.  d,  (HoU.) ,  pet.  in-8  de  618  pp.  —  Techener,  25 
fr.  Après  un  Monitum  lectori  de  3  ff. ,  viennent  6  dial.  jusqu'à 
la  page  370.  Remedium  medendi  ûrdorem,  pp.  371-389;  Col' 
loûuium  vil  Fescennini ,  p.  390-^74.  A  la  suite  de  diverses 
pièces  sur  Aloysia ,  le  volume  se  termine  par  Tuberonis  gène- 
tkliacon  versions  senariis,  p.  6i3-6i8.  Voir:  Graesse,  Trésor 
des  livres  rares,  tome  IV,  p.  5io. 

Joannis  Meursii  Elegantice  latini  sermonis^  seu  Alotsia  Si' 
gœa  Toletana  De  arcanis  Amoris  et  Veneris;  adjunctis  frag- 
mentis  quibusdam  eroticis  (edente  P.  Moet).  Lugduni-Batav. , 
lypis  ehev.  (Paris,  Grange),  1757,  2  tomes  pet.  in-8,  front,  gr. 
représentant  une  femme  nue  entourée  d'amours,  et  courtisée  par 
plusieurs  hommes.  On  lit,  en  haut  de  la  planche,  les  mots  :  Ju- 
dicium  Veneris,  et  en  bas,  deux  vers  latms.  --  La  1'®  partie  a 
213  pp.;  la  2*,  174  pp.  Cette  dernière  contient:  le  Pestennini, 
p.  i;  Fututor  effatus,  p.  109;  Formica  Joannis  Cas»,  p.  127; 
Spigramma  J.ISecondi,  p.  138;  Tuberemis  Genathliacon ,  p. 

Tome  VI.  ^ 
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128;  Remedium  medendi  Ubidinem  mulierum,  p.  i33;  Oratio 
Heliogabali  ad  meretrices  ,  p.  143  ;  Fragmentum  Procopia- 
num  de  Theodora ,  p.  i56;  Fragmentum  Senecœ  philosophi, 

g.  i58;  Fragmentum  AmobianUy  p.  160.  —  Bolle,  3o  fr.  ;  La 
édoyèrc,  5o  fr.  ;  Du  Roure,  i5  fr.;  J.  Goddé,  9  ir.;  Nodier, 
28  fr.  5o  ;  Solar,  52  fr.  ;  Sensier,  Sy  fr.  en  papier  de  Hollande. 

<—  BirminghamiSy  1770,  2  vol. 

—  Lugd.-Batav.,  1774,  ex  typis  elzevirianis  (Paris,  Barbou),  2 
part.  pet.  in-8  (de  xxiv-211  pp.  et  11- 172  pp.),  avec  front,  gravés. 
—  Gellert,  14  fr.  5o;  Potier,  18  fr.  —  Cette  édition,  donnée 
par  Meunier  de  Querlon,  qui  prétendait  avoir  collationné  onze 
éditions  précédentes,  contient  une  partie  des  Priapeia  et  les 
Epistolof  de  priapismo  ,  seu  propudiosa  libidine  Cleopatrœ 
(pp.  2o3  à  244).  Cette  correspondance  se  compose  de  deux  (pré- 
tendues) lettres  de  Marc-Antoine  et  de  Cléopâtre  à  Soranus , 
avec  les  réponses  de  ce  médecin;  puis  (pp.  244-257)  VOratio 
Heliogabali  ad  meretrices  (laquelle  fut  Imprioiée  pour  la  pre- 
mière fois  à  la  fin  des  Scriptores  historiœ  Augustat.  Venise , 
Aide,  i5i6,  et  qui  se  retrouve  dans  Védition  de  iSig). 

'  —  Londini  (Paris,  Cazin).  1781,2  vol.  in-i8,  front,  gravé,  re- 

S résentant  Vénus  entourée  d^amours  et  accordant  la  pomrae  du 
erger  Paris  à  un  carme.  En  haut,  pour  titre:  Judicium  Ve- 
nerts.  Techener,  10  fr.  ;  Cailhava,  24  fr.  5o. 

Boissonade  fait  observer,  dans  ses  Notes  sur  Holstenius,  que, 
dans  le  catalogue  Bosquillon ,  les  Elegantiœ  latini  sermonis 
ont  été  classées  parmi  les  ouvrages  de  grammaire.  Cette  remar- 
que nous  rappelle  que  les  Gemmulœ  linguat  latinœ^  qui  en 
sont  le  texte  le  plus  ancien ,  ont  été  une  sorte  d'annexé  aux 
exercices  de  linguistique,  aux  guides  de  la  conversation,  en  plu- 
sieurs langues ,  publiés  par  Philippe  Garnier  et  ses  amis ,  et 
intitulés:  Gemmulœ  gallicat  linguœ ^  etc. 

Ces  exercices  amusants  de  linguistique  étaient  de  mode  ;  on 
trouve  dans  le  catalogue  de  la  Biblioth.  de  Grenoble,  nos  14288 
et  suivants  des  ouvraces  analogues  (Laur.  Vallœ  Elegantiœ 
linguœ  latinœ^  libri  K/,  etc.  ).  Nous  rappellerons  aussi  :  Ora- 
tio Heliogabali^  Romanorum  imperatoris,  ad  meretrices.  Ce 
discours  smgulier  a  été  fabriqué  par  J.  B.  Egnatius;  il  se  trouve 
dans  son  ouvrage  de  Cœsarihus  libri  fr«.  Venise,  Aide,  i5i6; 
il  a  été  réimprimé  à  la  suite  de  Meursius  (p.  244,  tome  11  de 
l'édition  de  Birmingham,  1770)  —  et  Formica  ^  pièce  libre  eu 
vers  latins,  publiée  dans  plusieurs  éditions  du  Meursius  (no- 
tamment dans  celle  datée  de  Londres,  1781,  tome  II,  p.  262)  et 
dont  on  trouve  dans  le  i"  volume  des  Mélanges  de  M.  Bois- 
Jourdain  (P&nSy  1807,  3  vol.  in-8)  une  traduction  française, 
due  peut-être  à  J.-B.  Rousseau. —  Cette  pièce  avait  été  [attri- 
buée à  Gio.  délia  Casa  ;  mais  Ménage  et  d  autres  écrivains  ont 
restitué  à  Nicolas  Seccfai,  de  Brescia,  savant  juriste  et  littéra- 
teur du  XVI*  siècle,  cette  production  où  Venus,  Priape  et  une 
fourmi  sont  mis  en  scène. 

Rocbaa,  à  qui  on  doit  une  liste  fort  complète  des  traductions 
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de  ces  dialogues,  n'a  pas  mentionné  Timitation  en  vers  de  Gui- 
chard  de  celui  intitule:  Vénères^  dans  ses  contes  publiés  en 
1802. 

Pendant  une  trentaine  d^années,  ces  dialogues  ne  furent  point 
poursuivis  ;  ils  ne  furent  mis  à  l'index  qu  au  commâncement 
du  XVIIP  siècle.  Ils  ont  été  traduits  plusieurs  fois  en  français; 
mais  toujours  fort  librement  :  ce  sont  plutôt  quelquefois'  des 
imitations  que  de  vraies  traductions.  En  voici  les  titres  dans 
Tordre  de  leurs  dates  : 

Alqysia,  ou  Entretiens  académiques  des  dames. 

Les  Sept  entretiens  satyriques  aAloysia. 

V Académie  des  dames. 

Nouvelle  traduction  du  Meursius. 

Le  Meursius  français. 

Les  Moeurs  françaises^  ou  l'Académie  des  dames. 

Nous  signalerons  aussi  quelques  traductions  en  langues  étran- 
gères. Voir  les  litres:  Deltghts  ofthe  nuptial  bed;  —  Salira 
sotadica  di  Eloisa.  etc.  ;  —  Aloisia  Sigea  da  Toledo ,  salira^ 
etc.  —  Voir  ces  différents  titres ,  excepté  le  suivant  : 

Le  Meursius  /rançoîs,  ou  Entretiens  palans  d^Aloysia.  Cy- 
thère  (Paris,  caract.  de  Didot  jeune,  Cazmj ,  1782,2  vol.  in-i8, 
377  et  210  pp.,  souvent  reliés  en  un,  front,  et  12  fig.  libres,  par 
Borel ,  gravées  par  Eluin  (non  signées).  —  Il  existe  trois  édit. 
par  Cazin  avec  la  même  date.  Celle  qu'il  faut  préférer  est  un 
peu  plus  grande  que  les  deux  autres  et  d'un  papier  bleuâtre  ; 
outre  que  les  épreuves  en  sont  beaucoup  plus  belles ,  l'édition 
est  plus  correcte.  Deux  exemples  suffiront.  Dans  la  meilleure 
édition,  on  lit  en  haut  de  la  p.  44:  «Sixième  entretien»  (ce 
qui  est  exact }  et  à  la  page  191  du  même  volume,  ligne  9:  «  Àhl 
ma  chère  sœur.  »  Au  lieu  que  dans  les  deux  autres  on  lit  :  Ahl 
ma  cher  sœur.  »  Et  dans  Tune  d'elles  :  «  Septième  entretien  *  à 
la  p.  44.  Du  reste,  la  justification  et  le  nombre  de  pages  sont 
semblables  dans  les  3  éditions.  Il  existe  des  exemplaires  in-8 , 
sur  grand  papier  vélin,  très-rares.  Le  seul  que  j'aie  vu  appar- 
tient à  M.  H.  Il  est,  comme  tous  les  livres  qui  composent  la 
bibliothèque  de  cet  amateur  distingué,  d'une  beauté  parfaite 
comme  épreuves  et  orné  d'une  reliure  caractéristique  avec  do- 
rures à  petits  fers  et  mosaïque,  chef-d'œuvre  de  Trautz.  —  Il 
faut  se  garder  de  la  contrefaçon,  oCi  les  figures  sont  retournées. 
Ainsi  le  faune  qui  devrait  être  à  droite  et  la  femme  à  gauche 
SOT  le  frontispice,  s'y  trouvent,  le  faune  à  gauche  et  la  femme 
à  droite  (H.  Cohen).  Un  bel  exempl.  de  cette  édition  a  été  vendu 
Bozérian.  en  1793,  62  fr.  —  On  lit  en  têîe  du  volume  :  Lettre 
de  Vabbé  de  T... ,  traducteur ^  à  Madame  Vabbesse  de  *•*. 

«  Vous  me  l'avez  ordonné,  j'obéis.  Madame.  La  nouvelle  tra- 
duction que  je  vous  envoie  est  libre,  à  la  vérité ,  mais  elle  est 
plus  exacte  que  celles  qui  l'ont  précédée.  J'ai  toujours  été  re- 
Duté,  comme  vous,  du  libertinage  grossier  et  des  termes  indécens 
dont  les  premières  éditions  de  cet  ouvrage  étaient  souillées.  Ose- 
rai-je  me  flatter  d'avoir  réussi  à  les  bannir  \   C'est  à  vous  à 
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prononcer.  Avant  de  me  jaser,  recevez,  sMl  vous  platt,  des  ob- 
servations préliminaires  à  létat  de  la  question. 

«  Le  génie  des  deux  langues  est  très-différent.  La  langue  la- 
tine est  sonore  et  al>ondanie.  Elle  offre  une  multitude  de  mots, 
dont  les  terminaisons  toujours  variées  frappent  l'oreille  avec 
agrément.  La  langue  française,  beaucoup  moins  variée,  n'offre 
pas  cette  immense  variété  de  synonymes;  elle  n'a  (yresque  ja- 
mais deux  bonnes  manières  de  s'énoncer  sur  le  même  sujet , 
surtout  si  Tauteur  veut  éviter  Tennui  des  circonlocutions. 

«  La  langue  latine  n'est  jamais  gênée  sur  aucune  matière, 
tous  les  termes  qu*ell«  emploie  n'emportent  aucune  idée  des- 
honnète,  rebutante  ou  grossière;  on  peut  dire  qu'elle  ne  rou- 
git de  rien. 

«  La  nôtre  est  d'une  délicatesse  qui  n*  est  pas  convenable  ; 
point  de  termes  pour  exprimer  décemment  des  actions  qui  ne 
sont  pas  moralement  criminelles  en  elles-mêmes;  les  circoalo- 
cutions  auxquelles  on  est  obligé  de  recourir  énervent  en  ce  cas 
tonte  la  force  du  discours. 

«  Je  ne  me  suis  point  asservi  scn^nleosement  à  rendre  le  texte 
original  mot  pour  mot. 

«Je  vous  ai  fait  grâce  du  fastuenx  étalage  des  divinités  plus  que 
galantes  du  paganisme  que  les  interlocutrices  invoquent  avec 
une  dévotion  qui  aurait  pu  vous  déplaire  d'autant  plus  qu'il  y  a  un 
grand  nombre  de  ces  divinités  qui  n'ont  pas  de  nom  en  fran- 
çais. 

«  J*aî  pareillement  retranché  quelques  pages  de  synonymes 
français  sur  un  mot  ou  deux  qui  dans  notre  langue  ne  sont 
composés  que  <fune  syllabe^  sur  lesquels  l'auteur  avait  réuni 
ses  équivalents  grecs  ou  latins. 

«  Je  vous  offre  enfin  on  ouvrage  complet,  tandis  que  les  édi- 
tions antérieures  à  ma  traduction  sont  tronquées  dans  ime  in- 
finité d'endroits,  de  près  d'un  tiers  à  la  moitié. 

«  On  a  fait  jusqu'à  six  éditions  différentes  de  cet  ouvrage  <]ui 
toutes  ont  servilement  copié  la  première  ;  les  fautes  d'impression 
n'ont  même  fait  qu'augmenter. 

«J'ai  rétabli  un  grand  nombre  d'aventures  qu'on  avait  sup- 
primées. 

«  Recevez  donc,  Madame,  le  témoignage  de  mon  respect  et  de 
mon  admiration.  Ces  sentiments  sont  d'autant  mieux  fondés, 
que  vous  n'êtes  pas  moins  distinguée  par  la  naissance  et  la 
beauté  que  par  la  supériorité  d'un  génie  extrêmement  cultivé. 

«  Oui,  Madame ,  toujours  guidée  par  la  saine  raison,  vous 
avez  su  triompher  des  préjuges  les  plus  sujets  à  retour. 

«  Je  me  rappelle  avec  une  satisfaction  mêlée  de  surprise  les 
entretiens  que  nous  avons  eus  sur  les  matières  les  plus  épineu- 
ses de  la  morale  et  la  manière  injgéniense  et  solide  dont  vous 
conciliez  les  contradictions  qui  jusque  là  m'avaient  paru  in- 
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sannoitables;  vous  ftvez  parlé ,  elles  ne  sont   plus  qu'appa- 
rentes. 

«  Ce  qu'il  y  a  de  plus  admirable,  c'est  que  votre  conduite  ne 
contraste  point  avec  vos  principes  ;  vous  n  envisagez  les  plaisirs 
des  sens^  que  comme  des  émanations  d'un  tempérament  qui 
doit  toujours  être  soumis  au  joug  de  la  prudence.  Les  pas- 
siooa  quittent  ce  nom  auprès  de  vous;  elles  u  y  rencontrent  qu'un 
osur  iotcoeasible  aux  orages  qu'elles  esccitent  partout  ailleurs. 
Elles  peuvent  bien  remuer  votre  cceur  agréablement  en  lui  fai- 
sant perdre  cette  indolence ,  qui  est  le  poison  de  la  vie ,  mais 
vous  avez  su  en  retrancher  tout  ce  qu*  elles  ont  de  funeste  ou 
de  blftmable. 

«  Recevez  donc  cet  ouvrage  comme  une  exécution  de  vos  or- 
dres. C*c8t  le  tribut  de  Tobéissance  et  du  profond  respect  avec 
lequel  i*ai  l'honneur.... 

L'abbé  de  T. 
A....,  ce 20  janvier  1749.  * 

Quel  est  cet  abbé  de  T...%  Est-ce  l'abbé  Terray  alors  jeune 
homme  à  la  mode,  le  héros,  dit-on  «  des  Lauriers  ecdéxiasti- 
Ques,  et  fort  protégé  de  M*""  de  Pompadour  ?  ~  On  ne  saurait 
dire,  et  on  eu  reste  sur  ce  point  aux  conjectures. 

Amat.  (Belgique),  1870,  2  vol.  in-i8  de  197  et  198  pp.,  avec 
i3  fi|.  libres,  36  fr.  —  Réimpression  moderne  de  l'édition  Cazin 
de  1782. 

PkiUppiques  (Les),  odes.  Voir  :  Odes  philippiques. 

Philis  [La)  de  Scire,  trad.  de  l'ital.;  Voir:  FilH  di 
Sciro, 

Philistée,  pastorale  en  5  actes,  en  vers^  par  le  sieur 
(Trottcrd)  drAves.  Rouen,  David  du  Petit  Val.  1627, 
pet.  In-ia.  —  Soletnne,  n*  009;  Cigonene ,  n"  i5io; 
Nyon,  n°  17206.  —  Voir  ranalysc  Biolioth.  du  Th. 
franc, ,  I,  p.  783. 

PkUocalie  {La)  du  sieur  Du  Croset,  foresiefiy  divi- 
sée en  4  livres,  où  sont  introduits  six  bergers  maistri- 
sH  de  ramour  de  six  pucelles,  lesquels,  après  plu- 
«eurf  discours  accompagnés  d'élégies,  chansons,  etc., 
récitentquatre  histoires  convenables  au  temps ,  etc. 
Lyon,  Th.  Soubron,  i^gS,  in-iô.  —  Coste,  n"  17169. 

Cet  ouvrage  en  prose  et  en  vers,  a  été  réimpr.  sous  le  titre 
ioivantt  V Amour  de  la  beauté,  où  sont  introduits  six  bergers 
maistritex  de  V amour  de  six  pucelles,  etc.  Rouen,  R.  Du  Petit- 
Val,  1600,  pet.  in-i2.  —  De  VVsaee  des  romans  ^  tome  II; 
NyoD,  n^  144I9;  Luzarche,  I,  2263. 

Philocoh  (II)  (ou  i7  Philocopo),  cioè  Libri  V  de  H 
amoH  di  FloHo  e  Bianciflore,  di  Gio.  Bocctccio.  Flo- 
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reoce,  J.  P.  Demagontia ,  1471 ,  in-fol.  de  i56  ft.  à 
longues  lignes,  caract.  ronds.  Edition  regardée  comme 
la  1"  de  ce  livre;  irÈs-rarelLaValIîère,  n''4i6î,  ïqq 
fr.).  -  Venelia,  Gabriele  di  Piero ,  147! ,  in-fol.  à  i 
col.  Très-rare  (Gaignar,  i3o  fr.;  Coslabili,  io5  fr.  ; 
De  Bure,  3752-,  Bibl.  Nat.,  Y  3,  gîo).  —  Milano,  Dom. 
da  Vespola,  1476,  in-fol.  de  182  fi.  (Roiburghe,  38 
liv.  lysh.;  De  Bure,  ti°  3753).  —  Milano  ,  Phil.  .de 
Lavagnia,  1478,  in-fol.  (Bri  en  ne-Lai  re ,  74  fr.  ;  Bou- 
lourlm,  81  fr.).  —  Neapol ,  S.  Biessinger ,  1478,  gr. 
in-4°de  236  ou  238  £,  41  fig.  sur  bois  (Brieone- 
Laire ,  too  fr.;  Boutourlm ,  180  fr.  ;  Heber,  zi 
liv.). --  Venetia ,  PhiL   de  


col.  (Hibbert,  4  Iw.   14  sh.  ;  Heber,  1  liv.  9  sh.;  Li- 
•--'    40  fr.).— Venezia,  1485,  in-fol. —Vinetia,  Pele- 
0  Pasquale,  1488^  in-fol.  à  2  col.  (La  Vaillére,  54 
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;Libri,en  1857,  80  fr.  ;  Costabill,  120  fr.).  — Ve- 
nelia, Ant.  da  Guzago,  ■49'7>  in-fol.  —  Milano,  i5o5, 
10-4".  —  Venelia,  Agost.  di  Zani,  i5i4,  in-foL  (Nyon, 
n°  io53a}.  —  Milano,  [^i4i  in-4°  de  206  fi.  à  2  coL 
—  Venise,  i5îo,  in-4''.  —  Vin^a,  J.  da  Lesco,  iSa?, 
in-8.  Edition  estimée  (Libri,  10  fr.  5o;  Mac-Carthy  , 
M  ftj.  —  Vinegia,  Bindom  e  Pasini,  i53o,  in-8  de 
260  ff.  —  Vinegia,  Bindoni,  i538  (Nyon,  n"  io533), 
i55i,  in-8  (Bibl.  de  Grenoble,  17621).  Cetie dernière 
édition  revue  par  le  Sansovin,  est  estimée;  elle  porte 
la  date  de  1 554  à  la  fin.  —  Firenze,  Giunti,  i  5q4  ,  ir  " 
de  776  pp.  et  8  ff.  (Ca-"—  =  »  -^  "■-  ■  "'-—  --  =  ■> 
—Florence,  i8ig, î' 
Œuvres  de  Boccace). 

Le  Philocope  de  Jmn  Boccace,  eoHleHsni  thistoire  thFInry 
et  ils  Blanc nejlfur,  div.  sn  aeut.  Livru ,  trad.  en  Tripe,  par 
Adrien  Sevin.  Paris,  D.  Juiot,  on  G.  Corroiet,  i54i,  in-fol., 
Icllna  lODdu,  lig.  a.  b.  (Bolle,  46  Ce;  Nvon,  n>  loïSâi  Bibl. 
de  Grepoble,  17 El i|.  —  Paris,  i5iS,  io^îMoninetûûé,  n'iSoij 
Veinant,  [5  fr.;  Mac-Carlby,  a  fr.).-  taris,  A.  L'An  gel  ie  r , 
on  Robinot,  ou  Normand,  etc. ,  157J,  in-16  de  8  tT.  et  iio  pp. 
(Solar,  jofr.;  La  Valliènt,  i3  fr.;  MtSon,n>  26S+J.  H  ï« aussi 
des  Iraduclions  anglaises  du  Fkitocopa. 

Philogame  (Le  premier  et  le  second  livre  du) ,  ou 
Amy  des  nopcesi  par  François  Tillier,  Tourangeau. 
Paris,  J.  Poupy,  1578,  i586,  in-16.  -  Cat.  A.  S**^  T., 
1857,  n°  762 

Philogins  (Le),  oh  Amoureux  des  dames  ,  par  le 
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sieur  de  la  Valletrye.  Paris,  Toussaint  du  Bray,  s.  d., 
in-i2.  —  Catal.  G.  B. 

Voir  pour  le  Philogine  d'Andréa  Baiardo ,  Ubro  cTarme  e 
ctamore, 

PHILOMNESTE,  junior,  pseudonyme  de  M.  Gustave 
Brunet,  de  Bordeaux.  —  La  Papesse  Jeanne.  —  Sept 
petites  nouvelles  de  P.  Arétin, 

Philopédie  {La)y  ou  Avis  aux  époux  sur  Vart  d'a- 
voir des  enfants  sans  passions  ;  par  A.  G.  —  Paris , 
1809,  in-i2. —  Dinaux,  Sigg,  2  fr.  25. 

Philosophe  (Le)  amoureux ,  ou  Mémoires  du  comte 
de  Mommejan  ;  par  le  marquis  d'Arçens.   La  Haye  , 
Adr.  Moetjens,  1737,  pet.  in-12.   —  Nyon,  n°  9107; 
Taylor,  n"  1403. 

Philosophe  {Le)  amoureux,  ou  les  Aventures  du  che- 
valier K***^  par  Th.  L'Afl&chard.  La  Haye  (Paris) , 
1746,  4  tomes  en  2  vol.  pet.  in-12  ,  fig.  —  Alvarès, 
en  1861,  6  fr.  503  Nyon,  n°  9571.  —  Kéimpr.  l'année 
suivante  sous  le  titre  :  L* Amour  che:(  les  philosophes. 

Philosophe  {Le)  corrigé,  ou  le  Cocu  supposé ,  com. 
en  5  a.  en  pr.,  par  M""  Olympe  de  Gouges.  S.  1.  n.  d., 
in-8.  —  Soleinne,  n°  2334. 

Philosophe  {Le)  cynique ,  pour  servir  de  suite  aux 
anecdotes  scandaleuses  de  la  cour  de  France  (par  The- 
venot  de  Morande).  Imprimé  dans  une  île  qui  fait 
trembler  la  terre  (Londres,  1771),  in-8  de  xvi  ,  93  et 
XX  pp. 

Epître  dédicatoire  aux  chœurs  de  Vopéra.  —  Nouvelles  de 
rOpéra,  vestales  et  matrones,  pp.  1-34.  —  Nouvelles  énigma" 
tiques,  pp.  35-73.  ~  Nouvelles  transparentes,  pp.  74-93.— 
Beaucoup  de  méchancetés. 

Philosophe  {Le)  dupe  de  l'amour ,  com.  en  i  a.  en 

Er.  (par  Dessaudrais,  Sebire  et  Saint-Foix).  Paris,  Fr. 
e  Breton,  1727^  in-8  (Soleinne,  n°  1829).  —  Paris, 
Briasson,  1732,  m-12  (Soleinne,  n**  3  3 60).  —  La  Haye, 
1733,  in-8  (Techener,  6  fr.).  —  Cette  pièce  ne  se 
trouve  pas  dans  les  Œuvres  complètes  de  Saint-Foix. 

Philosophe  {Le)  marié,  ou  le  Mari  honteux  de 
l'être;  com.  en  5  a.  en  vers,  par  Néricault  Destouches. 
Paris,  le  Breton,- 1727,  in-8  (Soleinne,  1642  et  3202  ; 
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Nyon,  n®  17042).  —Paris,  Pratilt,  1734;  Paris,  Du* 
chesne,  176Î,  in- 12. 

On  joint  à  cette  pièce  les  opascules  suivants:  Relation  cu- 
rieuse de  tout  ce  qui  s'est  passé  au  Parnasse  ^  au  sujet  des 
comédies  du  Philosophe  mariée  et  de  l'Envieux,  Paris,  Thi- 
boust.  1727.  —  Les  Caractères  de  la  comédie  du  Philosophe 
marié.  Paris,  Cbaubert,  1727.  —  Réflexions  critiques  sur  le  Phi- 
losophe marié.  Paris,  Le  Breton,  1727.  — Lettre  critique  sur 
le  Philosophe  marié.  Paris,  Oudot,  1727.  —  Avologie  du  Philo- 
sophe marié,  ou  Réponse  à  la  Lettre  préced,  Paris,  Oadot,  1737. 

—  Ekistouches,  étant  ministre  de  France  à  Londres,  se  mana  à 
une  jeune  catholique  anglaise  ;  ce  mariage  fut  quelque  temps 
tenu  secret.  Destouches  lui-même  mit  son  aventure  au  théâtre, 
car  tel  est  le  sujet  de  la  pièce. 

Philosophe  (Le)  par  amour,  ou  Lettres  de  deux 
amants  passionnés  et  vertueux  (par  Rétif  de  la  Bre- 
tonne, ou  Gatrey).  Paris,  Cailleau,  1765,  2  tomes  en 
I  vol.  in-i2  (Nyon,  n°  9822;  catal.  de  Dresde,  n° 
II25).  —  Paris,  1766,  2  tomes  in-12  (Scheible ,  en 
1872,  18  sgr.),  et  Âmst.  et  Paris,  s.  d.,  2  tom.  in-x2. 

—  Therrin. 

Philosophe  (Le)  parvenu,  ou  Lettres  et  pièces  origi- 
nales contenant  les  aventures  d'Eugène  Sans-pair,  par 
l'auteur  de  V Aventurier  françois  (par  Lesuire).  Lon- 
dres et  Paris,  1787,  6  vol.  tn-12  (Catal.  Monselet,  p. 
71).  —  Paris,  Quillau,  1788,  6  vol.  in-i?. 

Le  Philosophe  parvenu  n'est  pas  inférieur  à  V Aventurier, 
Même  mouvement,  même  déplacement  de  scène ,  mêmes  tableaux 
merveilleux.  «  D'un  aventurier  nous  passons  à  un  philosophe , 
dit  Le  Suire  dans  un  avant-propos,  mais  à  un  philosophe  bien 
jeune;  on  va  voir  encore  des  aventures,  des  amours,  quelque- 
fois même  des  jouissances,  au  moins  indiquées...  »  D'après  Pi- 
goreau,  les  trois  derniers  volumes  du  Philosophe  parvenu  sont 
rares. 

Philosophes  (Les)  amoureux^  com.  en  5  a.  et  en  v., 
par  Néricault  Destouches.  Paris,  Le  Breton,  i73o,  in-12 
(Soleinne,  1642).  —  La  Haye,  Van  Dole,  17^3,  in-12. 

—  Paris,  1774,  in-8  (Soleinne,  3202). 

Philosophes  et  comédiennes,  par  A.  Houssaye.  Pa- 
ris, I-ecou,  1 85 1,  in-12.  2  éditions  la  même  année; 
3*  édit.  en  i855  (1834),  in-12,  3  fr.  5o. 

Philosophie  (La)  dans  le  boudoir  ;  ouvrage  posthu- 
me, par  V auteur  de  Justine.  La  mère  en  proscrira  la 
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lecture  à  $a  fille,  Londres  (Paris),  1795  ,  2  part.  pet. 
in-i2  de  190  et  216  pp.,  plus  5  grav.  Fort  rare. 

En  outre  d'one  réimpression  faite  pour  le  colportage  ,  vers 
i83o,  en  2  vol.  in-i8  avec  10  lith.  obscènes,  cet  ouvrage  a  été 
réimprimé  eu  1868  à  Bruxelles  (sous  la  rubrique,  Londres,  1795), 
2  vol.  in-i8,  208  et  262  pp.,  avec  5  fig.  libres.  Prix:  3o  fr. — 
Cette  philosoptiie  est  toujours  la  philosophie  atroce  développée 
dans  le  roman  de  Justine  du  marquis  de  Sade. 

Philosophie  d'amour,  de  Léon  Hebrieu.  Voir  :  Dia- 
loghi  di  amore. 

Philosophie  (La)  d'amowr,  par  le  sieur  de  Humières. 
Paris,  1622,  pet.  in-ï2.  —  JBignon,  i  fr.  5o. 

Philosophie  (La)  de  M.  Nicolas,  Voir:  Monsieur 
Nicolas, 

Philosophie  d'une  femme.  S.  1.  (Berlin?),  1787,  in-8, 
a3  pp. ,  avec  front,  orné  d'une  charmante  tête  de 
remrae  gravée  par  Dunker.  —  Opuscule  rare  et  peu 
connu.  — Duplessis,  n"  1 12  ;  La  Jarrie,  n°  3588;  Meon, 
29x9;  Archives  du  biblioph.f  1861,  n°  13480,  3  fr,  5o. 

Philosophie  der  Ehe.  Ein  beitrag  jçur  Philosophie 
des  lebens  fur  beide  geschlechter.  Leipzig,  1800,  in-8. 

—  Scheible,  en  1872,  12  sgr. 

Philosophie   der  Weiber.   Leipzig ,    1 802  ,  in-8.  — 

—  Scheible,  en  1872,  9  sgr. 

Philosophie  [La)  des  amours,  par  M.  de  C.—Amst,, 
1777,  in-8.--  Jannet,  n"  2832,  0  fr. 

Philosophie  (La)  des  boudoirs ,  ouvrage  posthunae 
de  Linguet  (auteur  supposé).  Paris,  s.  d. ,  in-i8. 

Ce  volume  édité  par  Mercier  de  Compiègne  contient  le? 
Amours  d'Hipparchte  et  de  Craies,  et  ]&  LacQtnonade  ;  le  pre- 
mier de  ces  ouvrages  n'est  pas  de  Linguet  {Supercheries  lltt, , 
11,  798J. 

Philosophie  (La)  des  vapeurs,  ou  Lettres  raison* 
nées  d'une  jolie  femme  sur  l'usage  des  symptômes 
vaporeux,  par  un  académicien  apathiste  (l'abbé  de 
PaumerelleV  Lausanne  et  Paris,  Bastien,  1774,  fn-12 
(Nyon,  n**  5856;  Luzarche,  n°  332o).— Paphos,  1784, 
in- 12  (Truebwasser,  n°  1574). 

Philosophie  du  mariage,  Hist,  de  l'homme  et  de  la 
Tome  VJ.  T 
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femme  mariés 
vaux.  Etudes  sur 


dans  leurs  rapports  physiques  et  mo- 
îi/r  Vamour,  le  bonheur,  la  fidélité  ,  les 

antipathies  conjueales.  Jalousie.  Adultère.  Divorce. 

Célibat.  ParA.  DeDay.  Paris,  Moquet,  1849,  in- 12  de 

Q  feuilles,  2  fr.  —  Et  7*  édition.  Paris,  Dentu ,  1866, 

m- 18  Jésus,  285  pp.,  2  fr.  5o. 

Philotanus,  poëme;  par  M.  l'abbé***  (de  Grécourt). 
Paris,  Legond,  1720,  1726,  ijSS,  pet.  in-8  de  48  pp., 
avec  front.  (Techener,  en  1 864 ,  48  fr.  ;  Pixérécourt  ; 
Nyon,  n**  14168).  —  Amst.,  172 1,  in-12. 

M.  Paul  Lacroix  ,  dans  le  Bulletin  du  Bibliophile  de  1864, 
p.  II 17,  dit:  «  Les  éditions  de  Philotanus  sont  innombrables, 
quoique  la  Bibliographie  n'ait  pas  daigné  encore  s'en  occuper. 
Elles  offrent  aussi  beaucoup  de  variantes,  ce  poëme  satirique 
étant  une  espèce  de  courroie  destinée  à  flageller  les  jésuites,  et 
que  chaque  ennemi  de  Loyola  allongeait  plus  ou  moins  avec 
les  ongles  et  les  dents.  Le  sujet  de  cette  longue  méchanceté  ri- 
mée,  se  montre  à  nu  dans  le  nom  de  Philotanus^  composé  d'un 
mot  grec,  philos,  ami,  et  d'un  mot  latin,  anus^  qui  désigne  une 
partie  du  corps  que  les  gens  polis  hésitent  à  nommer  en  fran- 
çais. Je  vous  laisse  à  penser  comment  les  pauvres  jésuites  se 
trouvent  mêlés  à  celte  partie-là.  L'abbé  Grécourt  passe  géné- 
ralement pour  l'auteur  du  Philotanus  ^  qui  est  réimprimé  dans 
ses  œuvres;  cependant  des  bibliographes  bien  informés  ont  as- 
suré que  l'honneur  de  cette  petite  polissonnerie  revenait  de  droit 
à  Nicolas  Jouin,  oui  était  le  banquier  des  jansénistes,  et  qui  se 
faisait  un  devoir  ae  dauber,  en  vers  de  10  syllabes,  sur  la  Com- 
pagnie de  Jésus.  L'édition  de  1720  qui  n'est  pas  la  i"*®  et  qui 
est  peut-être  la  dixième,  a  été  faite  sur  une  copie  pleine  de  lacu- 
nes. Les  notes  oui  accompagnent  le  texte  sortent  évidemment 
de  l'officine  de  Fort-Royal,  et  sentent  d'une  lieUe  les  Nouvelles 
ecclésiastiques.  »  On  sait  qu'il  s*agit  dans  ce  poëme  du  débat 
relatif  à  la  bulle  Uniffenilus,  parue  en  1713,  et  qui  condamnait 
les  Réflexions  morales  du  père  C^uesnel ,  oratorien,  parues  en 
1671  et  approuvées  par  une  partie  du  clergé  français.  Ce  débat 
qui  a  duré  près  d'un  siècle,  n'est  peut-être  pas,  sur  plusieurs 
points,  entièrement  terminé  aujourd'hui.  Voir  la  Constitution 
de  motel  du  Roule. 

Philtre  {Le) j  opéra  en  2  a.  de  Scribe,  mus.  d'Au- 
ber  (Opéra).  Paris,  i83i,  i832,  iSSg,  in-8  ,  2  fr. 

Philtre  {Le)  Champenois ,  vaud.  en  i  a.  ;  par  Mé- 
lesville  (Anne-Hon.-Jos.  Duveyrier)  et  Brazier  (Pa- 
lais-Royal). Paris,  i83i,  i832,  1857,  in-8. 

Phrénétiques  (Les)  amours  et  phantasques  poésies  de 
M,-J.  Tripon ,  docteur  es  lois ,  et  avocat  à  Condom  ; 
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dédiées  à  haut  et  puissant  seigneur  deSacquedeburre, 
seigneur  de  la  grande  Brauste ,  revueues  et  commen- 
tées par  son  fils  lou  Baient,  et  enrichies  d'annotations 
par  laBordeblanque  (facéties  en  vers  d'un  pseudonyme). 
Arraiogat.  par  Jean  Mirgail  et  Daniel  Schapacaca,  1 609, 
in- 12.  Très-rare.  —  La  Vallière,  n°  2922*». 

Phrodisia,  or  A  few  observations  on  the  means  of 
promoting  conjugal  havpiness,  highly  interesting  to  the 
sexes,  etc.  Londres,  1812,  in-12.  —  Ûeneux. 

Phrosine  et  Melidor,  poème  en  4  ch.  (par  P.  J. 
Bernard).  Messine  et  Paris,  Lejay  ,  1772,  1780,  in-8, 
4  fig.  par  Eisen,  gr.  par  Baquoy  et  Ponce.  — Ver- 
beyst,  n°  2322. 

Physical,  sexual,  and  natural  religion  by  a  stu- 
dent'of  medicine.  London,  Edw.  Truelove,  i855,  in-12 
de  45o  pp.  —  Livre  qui  paraît  assez  complet  et  bien 
fait. 

Physiologia  crepitus  ventris.  Item  risus  et  ridiculi 
elogium  ninili,  auct.  Rod.  Goclenio.  Francofurti,  et 
Lipsiae,  1607,  in-8,  ou  in-12.  — Voir  la  note  de  la 
Btbliotheca  scatologica,  pp.  49  à  5i. 

Physiologie  de  l'espèce  humaine ,  histoire  de  la  gé- 
nération de  Vhomme,  comprenant  l'étude  comparative 
de  cette  fonction  dans  les  divisions  principales  du  rè- 

fie  animal,  etc.,  par  Grimaud  de  Caux  et  Martin  St- 
nge.  Paris,  1824,  1887,  in-4%24pl.  En  noir,  10  fr.; 
col.,  18  fr. 

Physiologie  de  la  femme  entretenue..,  par  moi  (par 
Jacq.  Araço).  Paris,  1840,  in-32,  i  fig.;  peucomniun. 
Cette  spintuelle  facétie ,  réimpr.  une  seconde  fois  la 
même  année,  fit  naître  en  1841  et  en  1842,  les  phy- 
siologies  suivantes  :  du  Séducteur ^  par  Victor  Domet; 
des  Amoureux^  par  de  Neufville  avec  illustr.  de 
Gavarni;  de  V Homme  à  bonnes  fortunes ^  par  Ed.  Le- 
moine;  ae  t'Opéra,  du  Carnaval,  du  Cancan,  et  de  la 
Cachucha,  par  un  vilain  masque  (avec  1 10  dess.  de  H. 
Emy)  ;  de  r Amant  de  cœurj  par  Marc  Constantin  ;  du 
Débardeur,  par  Maurice  Alhoy;  du  Protecteur  (vii^r 
Jacq.  Arago);  de  la  Lorette,  par  Maurice  Alhoy;  delà 
GnsettCi  par  Louis  Huart;  ae  la  Parisienne  y  par  Ta- 
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xUe  Delon  ;  de  la  Femme  honnête,  par  Ch.  Marchai  ; 
de  la  Femme  la  plus  malheureuse  du  monde,  par  Ed. 
Lemoine  ;  de  la  Fille  sans  nom ,  par  le  même  ;  de  la 
Femme,  par  Et.  de  Neuville  (Eug.  Villemin),  avec  il- 
lustr.  de  Gavarni  ;  du  Boudoir  et  des  Femmes  de  Pa- 
ris^ par  L.  de  Chaumont  (Léon  Guillemin)  ;  de  VHom" 
me  marié,  par  Paul  de  Kock ,  illustr.  de  Marckl  ;  des 
Demoiselles  de  magasin,  par  un  journaliste  ;  des  Fo- 
yers de  tous  les  tnédtres  de  Paris,  par  J.  Âra^o  ;  des 
Bals  de  Paris,  par  Chicard  et  Balochard  ,  de&sms  par 
Lacoste  et  Kobb  ;  du  Célibataire  et  de  la  vieille  Jitle , 
par  Louis  Couailhac,  illustr.  d'H.  Monnier  ;  du  Chi- 
card, par  Ch.  Marchai;  du  Cocu  ^  par  un  vieux  céli- 
bataire CAUecJ,  in-32  de  128  pp.  (CSgongne,  n*  2208); 
du  Prédestine,  considérations  biscornues^  par  une  bête 
sans  cornes,  Paris,  Bocquet,  1841 ,  in-2A  de  128  pp. , 
avec  fîg.  s.  bois ,  de  J.  Gagniet.  Recueil  d'historiettes 
de  cocuage  spirituellement  contées  et  entremêlées  de 
dessins  ingénieusement  touchés.  —  Toutes  ces  petites 
phjjTsiologies  étaient  publiées  à  i  fr.  pièce,  il  en  est 
qui  se  vendent  aujourd'hui  jusqu'à  3,  4  fr. ,  et  même 
plus  dans  les  ventes  publiques. 

Physiologie  de  la  polka ,  d'après  Cellarius  ;  Illus- 
trations polkaïques,  par  Aug.  Vitu  et  Paul  Farhèse  (Lau- 
rence de  Blanry).  Paris  (impr.  Worms,  à  Montmartre), 
1844,  in-24  de  4  feuilles. 

Phy^siologie  de  la  première  nuit  des  noces,  par  Oct. 
de  Saint-Ernest  (Ch.  Chabot  de  Bouin)  ;  précédée  d'une 
Introduction  philosophique,  hygiénique  et  morale,  par 
Morel  deRubempré.  Paris,  1842,  1843,  in-i8,  72  pp., 
1846,  i856,  in-i8  de  108  pp.  ,  i  figure. 

Physiologie  de  la  vie  conjugale  et  des  mariés  au 
i3%  par  Arthur  de  Saint-Luc  (Edouard  Gourdon)  et 
P.  Aymès  (autre  pseudonyme).  Paris,  1842,  1843, 
in- 18  de  104  pp.  ^  fig. 

Physiologie  de  Vamour^  par  Du  Fayel.  Paris,  Char- 
pentier, 1841,  in-8  de  21  feuilles,  6  fr.  —  La  Revue 
critique  de  Genève,  1841  ,  p.  i65,  fait  l'éloge  de  cet 
ouvrage  a  écrit  dans  un  but  essentiellement  moral  et 
n'envisageant  l'amour  que  comme  la  base  essentielle 
du  mariage.  » 
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Pfysiologie  des  bals  de  Paris  et  de  ses  environs , 
par  É.  de  Champeaux.  Paris,  1845,  in-12 ,  2  lith. 

Physiologie  des  étudiants,  des  grisettes  et  des  bals 
de  Paris,  par  Satan  (par  Georges-Marie-Mathieu  Dairn- 
vaell).  Paris,  Dairnvaell,  1848,  in-32  de  128  pp.  — 
Superch.  littéraires ,  III,  606.  Le  même  auteur  avait 
publié  en  1 842  un  pet.  vol.  intitulé  les  Indiscrétions 
de  Lucifer, 

Physiologie  des  passions,  ou  Nouvelle  doctrine  des 
sentiments  moraux,  par  J.  L.  Alibert.  Paris  ,  Béchet , 
1825,  2  vol.  in-8,  9  grav.,  16  fr. 

Physiologie  des  perfections  et  beautés  de  la  femme, 
par  A.  Debay.  Paris,  rue  Lepelletier,  19,  i852,  in-12 
de  10  feuilles,  2  fr. 

C'est  probablement  le  même  ouvrage  que:  Physiologie  des- 
criptive des  trente  beautés  de  la  femme.  Analyse  histor.  de  ses 
ferfections  et  de  ses  imperJkctionSy  etc.,  par  Debay.  3*  édit. 
^aris,  Dentu,  i858,  gr.  in-i8  de  3i6  pp.,  et  5®  édit.  Paris, 
i865,  in-i8,  342  pp. ,  3  fr.  5o. 

Physiologie  des  Weibes.  Physiologie  de  la  fem  me , 
par  Lui.  Leipzig,  i853,  in-8,  52  vign.  s.  b.  —  Catal. 
François,  1064,  n*^  834. 

Physiologie  du  bal  Mabille,  par  Aug.  Vitu  et  Jules 
Frey.  Paris,  imprimerie  Lacrampe,  1844,  in-32  de  i 
feuille  1/2. 

Physiologie  du  billet  doux;  par  Bruno  de  Furcy. 
Paris,  Bréauté,  1840,  in-i8  de  8  feuilles,  3  fr. 

Physiologie  du  mariage  ,  ou  Méditations  de  philo- 
sophie éclectique  sur  le  bonheur  et  le  malheur  conju- 
gal (par  Hon.  de  Balzac).  Paris,  Levavasseur,  1828, 
i83o,  1834,  2  vol.  in-8. —  Paris,  Charpentier,  i838, 
1840,  1847,  i853,  in-i2.  —  Paris,  Maresg,  i852,  in-4° 
illustré.  —  Paris,  Bourdilliat,  1839,  in-io,  i  fr.  —  Ma- 
cédpine  mordante  et  drolatique  ,  à  laquelle  il  ne  faut 
pas  demander  de  conclusions. 

Physiologie  du  plaisir,  par  le  doct.  Mantegazza  (Al- 
phonse Giluird).  Bruxelles,  A.  Schnée,  1862,  in-8.  — 
Superch.  littér. ,  11,  1045. 
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Physiologie  du  sentiment,  par  Georges  Rœder  (Ar- 
mand de  Barenton)  (i*  partie,  la  beauté;  2%  l'amour). 
Paris,  libr.  ftouv. ,  i853,  in- 18  de  3  feuilles,  i  fr.  — 
Superch,  littér,,  III,  441. 

Physiologie  inodore  illustrée  et  propre  à  plus  d'un 
usage.  A  Paris,  au  Palais-Koyal ^  galerie  Valois,  i85 
(chez  Terry),  et  chez  tous  les  libraires,  s.  d.,  12  pp. 
pet.  in- 12  (en  vers).  —  Les  illustrations  comprennent 
seulement  un  bouquet  au  titre  ,  fleuron  tête  de  page, 
une  lettre  ornée ,  et  au  dessous  du  mot  fin  :  un  vase 
nocturne  et  une  seringue.  Cat.  D. 

Physionomies  parisiennes^  Cocottes  et  petits  Crevés, 
par  Edouard  SicDecker.  Dessins  par  Grevin.  Paris,  le 
Chevalier,  1867,  in-32,  128  pp. 

Physique  de  la  beauté,  ou  Pouvoir  naturel  de  ses 
charmes  (par  MorfeUy).  Amst.  et  Bruxelles,  1748,  pet. 
in-8.  —  Rare.  Taylor,  n°  1461  ;  Therrin,  n"  1634. 

Piacere  (II),  poema  di  Fr.  Bolognetti,  bolognese. 
Voir  :  Poemetti  italiani. 

Piacere  (II)  d'àfnore^  e  l'anima  di  tutta  la  natura. 
Ode  al  dio  delVumana  propaga:(ione.  In- 18  ,  sans  au- 
cune indication,  16  pp. 

C'est  une  traduction  de  VOde  de  Piron.  A  la  suite  le  lascivo 
scherzo  improvisé  par  Crudeli,  et  una  canzone  :  A  Clori  vicina 
ad  uscire  ai  monislero  un  frate  suo  diretlore. 

Piaceri  (/)  degli  amanti,  del  célèbre  cav,  Marino , 
fnora  inediti.  Citera ,  nella  tipografia  d'amore,  s.  d. , 
in-i8,  32  pp.  —  François,  n"  445. 

Ce  livret  contient  trois  pièces  de  vers:  //  Duello  amoroso; 
I  Trastulli  estivi,  e  gVAmori  notturni.  Nous  ignorons  jusqu'à 
çiuel  point  est  exacte  l' assertion  que  ces  morceaux  étaient 
inédits. 

Piacevole  {La)  e  bella  historia  délia  Nencia  da  Bar- 
berino  (ovvero  Stanze  alla  contadinesca  ,  da  Lorenzo 
de'  Medici  )  e  délia  Beca  (da  Luigi  PulciJ.  Stamp.  in 
Firenze,  s.  d.  (Renouard,  n**  i633),  1622,  in-4*'.  Opus- 
cule de  3  ff.,  fort-rare. 

Une  édition  de  la  Nencia  a  été  faite  à  Parme ,  sous  la  ru- 
brique Italia,  1802,  pet.  in-8.  —  Une  autre  à  Venise,  sans  nom 
de  ville,  en  i8i3,  pftl»  m-A?  ^.Ué  à  très-petit  nombre. 
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Piacevole  (II)  ragionamenio.,.  Voir:  Ragionamento 
de!  Zoppino.., 

Piacevoli  (Le)  nottû  Voir:  STRAPAROLE. 

Piacevolissimo  (II)  fuggiîotio.  Voir:  COSTO. 

Pîcara  (La)  Justina  (  ou ,  dans  les  jjremières  édi- 
tions: Libro  de  entretenimiento  de  la  picara  Justina; 
et,  dans  Pédition  de  Barcelone,  1640:  La  Picara  Mon- 
tanesa^  llamada  Justina  (Aubry,  en  iSSy,  12  fr.),  por 
Fr.  de  Ubeda  (attrib.  à  André  Perez,  relig.  dominicain). 
Médina  del  Campo  et  Barcelone,  i6o5  ,  pet.  in-4"  et 
in-8. — Bruxelles,  1608,  pet.  in-8,  avec  un  curieux  front. 
à  Teau-forte.  — Techener,  en  1869,  n°2209,  40  fr.  ; 
Nodier,   3i  fr. 

Réimprimé  très-  souvent,  et  compris  dans  le  tome  P'  du 
Tesoro  das  novelistas  espanoles ,  Paris,  1847»  '°'^*  ^'°^^  ^"® 
dans  le  tome  11  des  Novelistas  anteriores  a  Cervantes  dans 
la  Bibliotheca  espanola ,  éditée  à  Madrid ,  chez  Ribadeneira. 
La  Justina  est  une  espèce  de  Guzman  d'Alfarache  femelle  ;  le 
Manuelf  IV,  535,  dit  ce  roman  très-libre  ;  mais  cette  expres- 
sion est  exagérée. 

Il  existe  des  traductions  française,  anglaise  et  italienne.  Selon 
un  bon  Juge  (Ticknor),  History  ofsçantsH  literature,  tome  111, 
p.  66 ,  l'ouvrage  a  peu  de  mérite  ;  il  oflFre  un  intérêt  fort  mé- 
diocre et  une  imagination  stérile;  les  nombreuses  pièces  de 
vers  qui  y  sont  répandues  sont  affectées  et  ennuyeuses. 

La  Narquoise  Justine ,  lecture  pleine  de  récréatives  aven- 
tures et  de  morales  railleries  contre  plusieurs  conditions  hu- 
maines ^  trad.  de  l'espagnol  de  la  Ptcara  Justina  (traducteur 
inconnu).  Paris,  i635,  io36,  petit  in-8.  —Tripier,  3o  fr.  ;  Nyon, 
n*  9860;  Claudin,  1860,  3o  fr.;  Techener,  eu  1869,  28  fr.  ; 
Méon,  n»  3727. 

La  Picara,  or  the  Triumphus  of/emale  subtUity  displayed 
in  the  artifices  and  impostures  of  a  beautiful  rvoman  who 
trepanned  the  most  experienced  rogues.  i665.  —  C'est  proba- 
biemeot  une  traduction  anglaise  de  la  Picara  Justina, 

PICARD  (Louis-Benoît),  littérat. ,  membre  de  l'Aca- 
démie française,  né  à  Paris  en  iToq^  mort  en  1828. 
Seul  ou  en  collaboration  :  Les  Filles  à  marier  —  le 
Jeune  mari  —  le  Mari  ambitieux  —  le  Mariage  des 
grenadiers  —la  Noce  sans  mariage  —  le  Passé,  le 
présent ,  V avenir  —  le  Pensionnat  de  jeunes  demoi- 
selles —  les  Trois  maris  —  les  Visitanaines. 

Piccinino  (Le),  par  George  Sand.  Paris,  Desessarts, 
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1848,  5  vol.  în-8.  —  Impr.  d'abord  dans  la  Presse. 
Nouv.  édition.  Paris,  Michel  Lévy,  1868,  in-4°  à  2 
col.,  14^  pp.,  vign.  de  Tony  Jonannot  et  Maurice 
Sand,  I  n*.  95. 

PICCOLOMINI  (iCneas  Sylvius)  ;  devenu  pape  sous 
le  nom  de  Pie  II,  orat.,  diplqm.,  théol.^  hist.,  géogr., 
po6te  latin,  né  à  Corsignano,  en  Toscane,  en  1406; 
m.  à  Ancone ,  en  1464.  —  En  outre  de  Touvrage  de 
lui|  dont  il  a  été  parlé  sous  le  titre  :  JEneœ  Silviipoeta 
Senensis,  de  duobus  amantibus,  etc. ,  nous  signalerons 
ici  Pouvrage  suivant  : 

Epistola  Enee  Silvii  poète  laureati  sive  PU  pape  secundi 
de  amoris  remedio.  S.  1.  n.  d. ,  pet.  in-j?  de  o  n.  —  Albie 
(en  Savoie),  s.  d.  (vers  1490},  pet.  in-4"  aeyff.  —  S.  1.  n.  d., 
in-4®  de  4  ff.  —  Nyon,  n®  3907. 

Le  Remède  damouvy  translaté  du  lat.  d'^neas  Sîlvios  fPie 
second)  en  vers  franc.,  par  maittre  Albin  des  Avenelles,  avec 
additions  de  Bapt  Mantouan  (en  vers  de  10  syll. ,  texte  latin 
en  marge).  Paris,  J.  Longis,  s.  d.,  pet.  in-4*  goth.  de  14  ff. 
(Nodier,  60  fr.;  Méon,  n^  i3(S4;  Baodelocque,  5p  fr.  ;  Borlunt, 
177  fr.).  —  Paris,  Alain  Lotrian,  s.  d.,  pet.  io-4'^oth.  de  13  ff. 
(Yemeniz,  n°  214.5,  58  fr.;  le  même  exempl.,  Potier,  en  1870, 
190  fr.).  —  Paris,  J.  Trepperel  (vers  i5o5),  in-4®  goth.  de  12 
n. ,  fig.  en  bois  sar  le  titre  (Thierry ,  35  tr.  5o  ;  Heber,  2  liv. 
^  sh.  ;  La  Vallière,  6  fr.).  —  Paris,  veuve  J.  Jannot,  s.d.  (i52o), 
in-4<^  goth.  de  12  ff.,  fig.  en  bois  sur  le  titre  (Potier,  100  (t.; 
Solar,  129  fr.  ;  Cigongne,  n®  2175). 

PICCOLOMINI  (Al.),  archevêque  de  Patras,  né  à 
Sienne,  en  i5o8,  mort  en  1578.  —  Amor  costante  — 
le  Belle:(:[e,  le  lodiy  gli  amori  e  i  costumi  délie  donne 
—  Dialogo  dove  si  ra^giona  délia  bella  creani^a  délie 
donne  —  Délia  nobilta  et  eccellen^^a  délie  donne. 

Pîchegru  cherchant  femme  par  la  voie  des  journaux; 
correspondance  avec  le  rédacteur  du  Journal  de  Bru- 
xelles (an  ni  de  la  République),  par  M.  Camille  Pic- 
Qué,  de  la  Bibliothèque  rovale  de  Bruxelles  ;  avec  les 
deux  fac-similé  d'autograpnes.  Bruxelles,  in-8,  tiré  à 
70  exempl. ,  6  fr. 

PICHOT  (Amédée),  médecin  et  littérat.,  né  à  Arles 
en  1 796.— L^//iï  Rookhj  ou  la  Princesse  Mogole,  trad. 
de  l'angl.  —  Les  Poètes  amoureux.  —  Un  enlèvement. 

Picta  poesis  Ovidiana.  Thésaurus  omnium  fabula- 
rum  poeticarum,  etc. ,  ex  recens.  Nie.  Rcusnen.  Fran- 


PIÈCE  -  PIÈCES  57 

cof.  ad  Mœn. ,  i58o,  pet.  in-8,  avec  nombteuses  fig. 
en  bois.  —  J,  Goddé,  en  1844,  28  fr. 

Pièce  galante.  Lettre  sur  l'entretien  suivant  de  trois 
demoiselles  aux  Thuilleries.  Sur  l'inconstance  et  Pin- 
térêt  de  deux  cavaliers  qui  les  recherchaient  en  ma- 
riage. Paris,  Gueffier,  1749,  pet.  in- 12  de  12  pp.  — 
Opuscule  indiqué  au  cat.  Baudelocque,  n°  1436,  comme 
une  facétie  très-curieuse.  —  Soleinne,  n**  4002. 

Pièces  choisies  des  œuvres  de  René  Le  Pays.  La 
Haye,  1681,  in-ia.— Biblioth.  de  Grenoble,  n**  1 8558. 

Pièces  dérobées  à  un  ami,  chansons  et  poésies  di- 
verses, par  Gab.-C,  abbé  de  Lattaignant.  Londres  et 
Paris,  1750,  2  vol.  in-i2.  —  Voir  Poésies  de  l'abbé 
de  Lattaignant. 

Pièces  désopilantes  recueillies  pour  Vesbatement  de 
quelques  panta^ruélistes,  A  Paris,  près  Charenton,  chez 
un  hbraire  oui  n'est  pas  triste.  Printemps  de  1866 
(Jules  Gay  a  Bruxelles),  pet.  in-12  de  vm-3ïo  pp., 
tiré  à  i5o  ex.  numérotés.  Prix:  ï5  fr. 

Recueil  de  pièces  contenant  :  L'Entrée  magnifique  et  triom- 
phante de  Mardy-gras.  i65o.  »-  Les  Paroles  grasses  de  Ca- 
resme-prenant.  1622.  —  Les  Secrets  ,  prologues,  chansons  et 
rencontres  facétieuses  du  capitaine  Freluquin.  1627.  —  Lettre 
d'un  cavalier  à  sa  maîtresse.  —  La  Défense  du  pet  pour  le 
galant  du  carnaval.  i652.  —  Le  Contenu  de  Vassemblée  des 
dames  de  la  conjrairie  du  grand  Habitavit.  i6i5.  —  Virelai 
de  Claude  le  Peut.  -^ La Pourmenade  du  Pré-aux-Clercs.  1622. 

—  Les  Vérité^  inconnues  sur  la  dissolution  du  luxe  de  Paris. 

—  L'Ordre  des  cocus  réforme^  nouvellement  établis  à  Paris. 
1626.  —  Le  Cocu  consolateur.  —  Patente  de  Cocu.  —  Le  Cale- 
çon des  coquettes  du  jour.  —  Ouvrages  burlesques  en  langues 
étrangères.  ^  Demandes  joyeuses.  i5ii.— Lu  Carajicomedia, 
i52o.  —  Ma\arinades :  Tempérament  amphibologique  des  tes- 
ticules de  hiaiarin.  —  La  Bouteille  cassée  attachée  avec  une 
fronde  au  cul  de  Mazarin.  —  Virelai  sur  les  vertus  de  safor 
mUnance.  —  La  Custode  de  la  reyne  qui  dit  tout.  —  Lettre 
de  la  signora  Foutakina  à  messer  Julio  Ma^arini.  —  AmbaS' 
sade  burlesque  des  filles  de  joye  au  cardinal.  —  V Estât  dé- 
plorable des  femmes  damour  de  Paris.  —  Dialogue  de  dame 
Perrette  et  de  Jeanne  la  Crotée.  —  Dialogue  de  la  guerre  des 
tabourets.  1649.  ~"  Elégie  sur  la  jalousie  des  culs  de  la  cour. 

—  Lettre  à  mademoiselle  V...  —  La  Famine^  ou  les  Putains  à 
euL  —  Lettre  de  la  petite  Nichon  du  Marais  à  M.  le  Prince 
de  Condé  à  St-Germain.  ~  Le  Trictrac  de  la  cour. 

Ce  recueil  a  en  un  second  volume  intitulé:  Choix  de  pièces 
désopilantes,  dédié  aux  PantagruéUstes.   Impr.   à  Charenton 
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près  Paris,  et  se  vend  dans  toutes  les  bonnes  librairies  de  l'Ea- 
rope  (Mertens  à  Bruxelles  pour  J.  Gay),  1867,  pet.  in-12  de 
279  pp. ,  tiré  à  i5o  exempl.  —  Ce  volume  contient:  Les  Sul- 
tanes nocturnes^  p.  5.  —  Testament  d'une  fille  d'amour  mou- 
rante ^  p.  21.  —  Le  Voluptueux  hors  de  combat ,  p.  33.  —  L'O- 
rigine  des  puces^  p.  69.  —  Priavées  anciennes  et  modernes 
(par  Mercier  de  Compiègne).  —  Chansons.,  contes  et  épigram- 
mes  de  divers  auteurs,  p.  121.  —  Les  Filles  de  V Opéra ,  nou- 
velle extraicte  du  Petit-neveu  de  Boccace^  en  prose,  p.  23i.  — 
Les  Epices  de  Vénus ^  par  Xanferligote  (Félix  Nogaret),  pp.  25i 
à  273.  —  Les  chansons,  contes,  etc. ,  sont  extraits  du  Soupe  de 
Cailbava,  de  la  Correspondance  d'Eulalie,  des  Muses  en  belle 
humeur^  de  la  Lyre  gaillarde  et  du  Désœuvré. 

Pièces  dignes  du  feu.  Imprimées  je  ne  sais  où,  chez 
je  ne  sais  qui,  Tannée  prochaine,  in-12  (Hollande,  vers 
1766).  —  Rare.  Ce  recueil  contient  des  pièces  libres 
de  Grand  val  et  autres.  —  Impr.  imag. 

Pièces  échappées  au /eu,  recueil  de  pièces  de  Ma- 
lezieux ,  Dubois  de  Samt-Gelais ,  etc. ,  en  prose  et  en 
vers,  savoir  :  Polichinelle  demandant  une  place  dans 
l'Académie,  Hist.  de  Léonice  et  de  Mendo:(a,  etc. 
(Le  tout  recueilli  par  Sallengre).  Plaisance  (Holl.), 
171 7,  pet.  in-8.—  Nodier,  19  fr.;  Pixérécourt,  9  fr.  5o. 

Ce  volume  rare  a  été  réimprimé  sous  le  titre  de  :  Recueil  de 
pièces  sérieuses,  comiques  et  burlesaues;  sans  lieu,  1721,  in-12 
(Nyon,  n®  11696;  Aubry,  en  i857,  13  fr.  ;  Alvarès  ,  en  1861,  i5 
fr.  ;  Bibliographe  Alsacien,  1804,  p.  76,  2  fr.).  -'  Ce  volume 
qui  est  rare  contient  des  contes  en  vers ,  des  fables ,  des  chan- 
sons et  quelques  lettres  sur  divers  sujets  (Laquelle  est  préférable 
en  amour  d'une  jolie  femme  coquetjte  ou  d'une  petite  personne 
neuve  et  agnès.  —  Sur  le  triste  accident  arrivé  à  un  jeune  hom- 
me qui  se  orûla  **•  en  buvant  du  thé;  etc.).  Dans  celte  réim- 
pression, la  pièce  intitulée  :  Polichinelle  demandant ,  etc. ,  n'est 
pas  reproduite  dans  le  volume  de  1721  ;  mais  on  y  trouve  sou- 
vent joint  l'opuscule  suivant  qui  est  paginé  à  part: 

Les  Trois  Justaucorps i  conte  bleu,  tiré  de  l'angl.  de  Jonat. 
Swift  (par  René  Macé),  avec  les  trois  anneaux  ,  nouvelle  tirée 
de  Boccace.  Dublin,  1721,  in-12  (Bignon,  1  fr.  ;  Nyon,  n»  14983). 
Cette  traduction  française  du  comte  de  Swift  ne  se  trouve  dans 
aucun  autre  recueil. 

Pièces  fugitives  de  M.  5***  (Sedaine),  en  vers.  Paris, 
1/52,  in-ie  (Nyon,  n°  18099).— Réimpr.  sous  le  titre 
suivant:  Recueil  des  poésies  de  M.  S***.  Paris,  Du- 
chesne,  1760,  2  tomes  en  i  vol.  in-12  (Nyon,  n° 
18 100).— Paris,  1780,  in- 12. —Différentes  poésies;  V Im- 
promptu de  Thalie,  Anacréon,  etc. 
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Pièces  fugitives  en  prose  et  en  vers,  par  L***  (  La- 
coste, avocat).  La  Haye  (Paris),  1752,  in-12  (Nyon,  n° 
i562  3).  —  Contient  des  lettres  jgalantes  et  morales, 
les  Lettres  de  Julie  à  Ovide,  et  les  Lettres  d'une  de- 
moiselle entretenue. 

Pièces  galantes f  contenant:  Ençuerrant  de  Marigny, 
nouvelle  —  La  Trahison  est  légitime  en  amour,  nou- 
velle.... et  quelques  lettres  en  vers  et  en  prose.  Paris, 
J.  Ribou,  1676,  in-12.— Potier,  n°  igSS,  20  fr.^  Payn, 
n**  823.  —  Ce  volume  n'est  qu'une  réimpression  du 
Recueil  de  pièces  diverses  et  galantes,  par  Mascré.  — 
Voir  ce  titre. 

Pièces  inédites  sur  les  règnes  de  Louis  XIV,  Louis 
XV  et  Louis  XVI  (par  M™*  Gacon-Dufour  ou  publ. 
par  Soulavie).  Paris,  Collin,  1809,  2  vol.  in-8.  —  On 
trouve  dans  cet  ouvrage  la  Chronique  scandaleuse  de 
la  cour  de  Philippe  d  Orléans^,  régent,  écrite  par  le 
duc  de  Richelieu  (Van  den  Zande,  n°  3 126;  J.  Gay, 
en  1871,  12  fr.). 

Pièces  intéressantes  et  peu  connues  pour  servir  à 
l'histoire  (par  de  La  Place).  Bruxelles  et  Paris,  1781 
et  années  suiv. ,  8  vol.  in-12. 

Parmi  ces  pièces  se  trouvent  des  anecdotes  sur  la  vie  privée 
de  Marie  Stuart,  sur  le  caractère  et  sur  les  amours  de  cette 
reiue.  —  H  y  a  une  autre  édition.  Maestricht,  1785-90,  8  vol. 
in-12.  C'est  peut-être  une  continuation.  —  Abrial  (3o25).  —  Les 
premiers  volumes  de  cette  compilation  sont  les  plus  intéressants; 
ils  contienoent  des  pièces  extraites  des  manuscrits  de  Duclos. 

Pièces  libres  de  M.  Ferrand.  Londres,  1738,  in-8 
de  192  pp.  (Soleinne,  3838),  1744  (Barraud,  en  1870, 
10  fr.),  1.747,  in-8  de  179  pp.,  vign.  (Soleinne,  n'* 
383q),  1760,  1762,  in-12  (Alvarès,  en  i858,  6  fr.).— 
Quelques-unes  des  dernières  éditions  portent  sur  le 
titre  un  médaillon  représentant  une  jolie  tête  de  femme. 
—  Veinant,  i3  fr.;  Leber,  n°  i835.  -  Voir  Viollet- 
Leduc,  Supplément,  p.  83,  et  VAnthoL  ScatoL,  p.  99. 

Aux  pièces  de  Ferrand,  qui  ne  vont  pas,  dans  ce  recueil,  aa 
delà  de  la  pase  20,  on  a  ajouté  le  Luxurieux  ^  de  Legraud  ,  le 
Mondain  de  Voltaire,  etc.  Ce  qui  est  dans  ce  volume  étant  trop 
libre  pour  être  reproduit  ici,  nous  donnerons  seulement  quelques 
vers  de  Ferrand  cités  par  Voltaire: 

D'amour  et  de  mélancolie 
Célemnus  enjin  consumé. 
En  fontaine  fut  transformé  ; 
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Et  qui  boit  de  ses  eaux  oublie 
Jusqu'au  nom  de  Vobjet  aimé. 
Pour  mieux  oublier  Egérie 
Ty  courus  hier  vainement: 
A  force  de  changer  d'amant 
Vmfidelle  lavait  tarie. 

Pièces  recueillies  de  MM.  de  Voltaire  et  Piron,  ac- 
compagnées de  quelques  notes.  Au  Parnasse,  chez  les 
héritiers  d'Apollon,  1744,  in-8,  Sg  pp. 

Pièces  singulières  et  curieuses:  la  Cigale  et  la  Four- 
mi; le  Jugement  de  Paris,  comédie-ballet;^  il  recule 
pour  mieux  sauter,  conte  en  vers,  etc.  En  France, 
1772,  in-8.  —  Cat.  François,  1864,  n**  loSS. 

Pied  (Le)  de  Fanchette ,  ou  l'Orpheline  française 
(par  Rétif  de  la  Bretonne).  La  Haye,  1768,  i7og(Kyon, 
h*  8978),  1776,  1786,  ^  vol.  pet.  in-i2,  ng.  (Solar, 
i3  fr.j.  —  Francfort  et  Leipzig,  1769,  2  vol.  in-12. — 
5*  édit.  (intitulée:  Le  Pied  de  Fanchette^  ou  le  Soulier 
de  couleur  rose).  Paris,  1801,  3  vol.  in- 18,  fig.  (Al- 
varès,  en  septembre'! 858,  10  fr.  5o). 

Roman  bourgeois  assez  intéressant ,  mais  qui  manque  an 
peu  de  gaieté,  quoique  le  litre  semble  en  promettre.  Le  petit 
pied  de  Fanchette  Florangis,  fille  d'un  marchand  de  la  rue  St- 
Denis,  lui  attire  bien  des  hommages  et  finit  par  lui  procurer 
un  bon  mariage.  Analysé  Nouvelle  Biblioth.  des  romans^  pre- 
mière année,  tome  III. 

Pied  (Le)  de  wejf ,  ou  Félime  et  Tangut^  vaudev.- 
féerie  en  6  a.,  par  Désaugiers  et  Villiers.  Paris,  Du- 
vernois,  1824,  m-8.  —  Soleinne,  2537. 

Pieds  (Les)  qui  r'muent,  bals,  danses  et  danseuses. 
Paris,  i863,  1064,  in-32,  128  pp.,  i  fr.  5o. 

Piège  (Le)  au  mari,  com.-vaud.  en  1  a.,  par  Léo- 
pold  btapleaux  (Palais-Royal,  sept.  1861).  Paris,. Mi- 
chel Lévy,  1864,  in-4"  à  2  col.,  o  pp.,  20  cent. 

Piège  (Le)  aux  maris,  par  M"*  Urbain  Rattazzi.  Pa- 
ris, i865,  in- 18,  avec  grav. 

Pierre  d^Are:(:(o  (Arétin) ,  drame  en  3  a.,  par  Du- 
manoir  et  Dennery  (Amb.-Com.).  Paris,  1839,  in-8  de 
28  pp.  ou  in-8  de  64  pp. 

Pierre  de  Provence ,  roman  composé  dans  le  Xir 
siècle,  par  un  chanoine  de  Maguelone  (alors  ville  épis- 
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copale,  près  de  Montpellier),  nommé  Bernard  de  Tré- 
vies  {Èemardus  de  Tribus  Viis)^  obtint  une  grande 
vogue,  fut  réimprimé  très-souvent,  depuis  Torigine 
de  P  imprimerie,  jusqu'aux  éditions  populaires  de 
Troyes,  composant  ce  que  l'on  appelle  la  Biblio- 
thèque bleue.  —  Voici  la  liste  des  principales  éditions: 

Pierre  de  Provence.  S.  I.  n.  d.  (Lyon,  B.  Buyer,  vers  1478J, 
ia-fol.  goth.  à  2  coU  (d'Essling,  860  fr.). 

—  Le  même.  Lyon,  G.  Le  Roy,  s.  d. ,  pet.  in-fol.  goth., 
fig.  s.  b.  (Roxburghe,  22  liv. ,  i  sn.  ;  Heber,  28  liv.;  d'Essling, 
5oo  (t.). 

Cf  commence  l'histovre  du  vaillant  chevalier  Pierre  de  Pro- 
vence et  de  la  belle  Maguelonne,  fille  du  roy  de  Naples.  S.  1., 
14QO,  in-4*'  goth.  fig.  (Gaignat,  20  fr.  ;  Filheul»  29  fr.). 

Histoire  du  vaillant  chevalier  Pierre  de  Provence  et  de  la 
belle  Maguelonne.  Paris,  Jehan  Trepperel,  1492,  in-4*'  goth.  — 
U  Vallière,  36  fr. 

La  Belle  Maguelonne,  S.  1.  n.  d.,  inV  goth.  (La  Vallière , 
14  fr.).  —  S.  1.  n.  d.  (Rouen,  J.  le  Forestier),  in-4»  goth.,  fig. 
sur  bois. 

Histoire  des  deulx  vravs  etparfaict\  amans  Pierre  de  Pro- 
vence et  la  belle  Maguelonne.  Avignon,  J.  de  Channey,  1324, 
pet.  in-8  goth. 

Histoire  du  noble  et  vaillant  chevalier  Pierre  de  Provence. 
S.  I.  n.  d.,  pet.  in-4^  goth. 

La  Belle  Maguelonne  (avec  l'histoire  de  Pierre  de  Provence). 
Rooen,  impr.  par  R.  Goupil,  s.  d.,  pet.  in-4**  goth.  (Bertin,  220 
fr.;  Solar,  3oo  fr.).  --  Paris,  veuve  J.  Bonfons,  s.  d.,  in-4^ 
goth.  —  Tripier,  25o  fr.  ;  Potier,  225  fr. 

L'Histoire  de  Pierre  de  Provence  et  de  la  belle  Maguelonne. 
Anvers,  J.  de  Waesberghe,  i56o,  in-4°  (Bertin,  n®  H4J,  i3ofr.). 
Paris,  Nie.  Bonfons,  s.  d. ,  pet  in-4  go^b.  —  Libri,  en  1859, 
14  liv. 

Histoire  du  noble  et  vaillant  chevalier  Pierre  de  Provence 
autrement  dit  le  chevalier  des  clefi ,  et  de  la  belle  princesse 
Maguelonne.  Paris,  Nie.  Bonfons,  s.  d.,  in-4»,  lettres  rondes 
(D'Essling,  100  fr.).  —  Paris ,  Nie.  et  P.  Bonfons,  s.  d. ,  pet. 
idV  (Nodier,  104  fr.;  Potier,  120  fr.;  Solar,  255  fr.).  —  Lyon, 
Didier,  1625,  in-8  (Nyon,  n»  8i3i).—  Lyon  ,  Cl.  Chastellard  , 
i63o,  in-8,  fig.  s.  b.  (Cailhava,  23  fr.  5o).  —  Lyon,  M.  Laroche, 
s.  d.  (vers  1700),  pet.  in-8  (Bergeret,  n*>  i3o4).  —  Troyes,  veuve 
Oudot,  1715,  pet.  in-8,  fig.  s.  b.  —  Paris,  Fournier,  1776,  gr. 
in-8,  fig.  (Taylor,  n»  1078). 

Nouvelle  histoire  de  Pierre  de  Provence  et  de  la  belle  Ma^ 
guetonne.  Paris,  Costard,  1770,  pet.  in-8.  —  Luzarche,  u«  2874. 

Histoire  de  Pierre  de  Provence  et  de  la  belle  Maguelonne. 
Paris,  1775,  in-8.  —  Cat.  de  Dresde,  n»  604. 
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Histoire  de  Pierre  de  Provence  et  de  la  belle  Motionne. 
Liège,  1787,  in-i2.  —  Lozarcbc,  n«  2873.  —  Epinal,  N*.  Pano, 
1809,  pet.  în-8  de  48  pp.  —  Paris,  1841.  in-i8.  —  Réimpr.  en 
car.  gplh.  faite  d'après  l'éd.  de  1478.  Paris ,  Silvcstre  ^imprim. 
Crapeletj,  1845,  ia-r6  de  82  pp. 

La  Historia  de  la  Linda  Magalona  y  de  Pierres  de  Pro- 
vença.  ln-4*,  en  SevîUa,  i533,  et  1542. 

La  Plaisante  histoire  dm  noble  et  vaillant  chevalier  Pierre 
de  Provence  et  de  la  belle  Maguelonne ,  mise  en  flamand  et 
français  ensemble.  Rotterdam,  J.  van  Waesberghe,  1624,  in-4^ 
fig.  s.  b.  (D'EssUng,  43  fr.). 

La  Historia  de  la  Linda  Magalona ,  hija  del  rey  de  Na- 
poleSf  y  el  esforçado  cavallero  Pierres ,  trad.  por  Filippo 
Camus.  Don  Nicolas  Antonio  dit,  dans  sa  Biblioth.  d* Espagne, 
qo'il  ignore  quel  était  ce  Philippe  Camus  ;  il  est  probable,  d'a- 
près le  nom.  que  c'était  an  Français  on  on  Wallon  relire  en  Es- 
pagne et  coltivant  la  langue  espagnole. 

Histoire  des  amours  de  Pierre  de  Provence  et  de  la  belle 
Magdelone,  en  grec  vulgaire.  i562,  in-4®. 

Ce  roman  a  été  traduit  aussi  en  allemand  ,  en  danois  et  en 
polonais,  et  il  a  été  analysé  dans  la  Biblioth.  des  romans, 
août  1779. 

Pierre  de  Provence  et  la  belle  Ma^delonney  panto- 
mime en  3  a.,  par  M.  Camille  (d'après  le  programme 
de  Mayeiir  de  Saint-Paul).  Au  Port  Nord-Ouest,  F.  N. 
Bolle,  an  vu  (1799),  in-8.  —  Soleinne,  n**  2270. 

Pierre  et  Catherine ,  op.-com.  en  pr.,  en  i  a.,  par 
Saint-Georges,  mus.  d'Adam.  Paris,  Barba,  1829^  in-8, 

1  fr.  5o.  —  Soleinne,  3423. 

Pierre  et  Perrettey  ou  le  Galant  jardinier  y  com.  en 

2  actes,  en  vers,  par  Morizot.  Marseille,  Favet,   1758, 
in-i2.  —  Soleinne,  n°  2979;  Nyon,  V,  p.  161. 

Pierre  (La)  philosophale  des  dames,  ou  les  Caprices 
de  Vamour  et  du  destin,  par  l'abbé  Duperron  de  Cas- 
téra.  Paris,  1722,  1/23  el  s.  1.,  in-12  {De  l'usage  des 
romans;  Nyon,  n°  9642).  —  S.  1.,  1732,  2  part,  in-12, 
fig.  —  Aubry,  en  1866,  12  fr. 

Pierrette,  par  H.  de  Balzac.  Paris,  Hachette,  1864, 
i855,  in- 16,  2  fr. 

Pierrot  à  Paris,  ou  le  Demi-monde  falsijié,  panto- 
mime en  3  tabl.;  par  J.  Choux.  Impr.  Guermonprez, 
à  Lille,  i855,  in-12  de  12  pp^^  tiré  à  60  ex. 

Pierrot  et  Lisette,  poésie  en  patois  wallon,  par  J.-J. 
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Vêlez,  gr.  in-8.   —  Pierquin  de  Gembloux,  n"  66i, 
i  fr.  5o. 

Pierrot  marié  et  Polichinelle  célibataire^  épopée  en 
iQ  labl.,  par  J.  Viard  (Théâtre  des  Funambules).  Paris, 
1847,  in- 12, 

Pietra  d'amore,  comedia  composta  per  Mariano  Ma- 
niscalco,  da  Siena.  Siena,  s.  d.,  pet.  in-8  de  24  ff.  (So- 
leinne,  n°  4167,  5  fr.). —  Siena  i5i8,  1545,  pet.  in-8. 

Pietrino  e  la  comare^  novella  non  prima  stampata, 
per  Francesco  Angeloni ,  da  Terni.  Modena,  tip.  Cap- 
pelli ,  1870,  in-8  de  16  pp.  {Bibliografla  italiana , 
n"  20). 

Pieuses  récréations  du  R.  P.  Angelin  Ga:{ée^  œuvre 
remply  de  sainctes  jojreusetés  et  aivertissemens  pour 
les  âmes  dévotes ,  mis  en  françois  par  Remy.  Rouen  , 
veuve  du  Bosc,  1647,  in-i2  de  3o8  pp.  ,  gros  carac- 
tères (Nyon,  L  1090). — Paris,  Targa,  1628,  pet.  in- 12 
(Leber,  n*»  248). 

Contient  entre  autres  l'histoire  d'un  ministre  qui,  voulant 
courtiser  une  dame,  fut  exposé  en  vente,  tirée  d'une  facétie  im- 
primée à  Âgen,  en  i6i5.  sous  le  titre:  V Anti-Joseph,  ou  bien 
plaisant  et  fidèle  narré  d'un  ministre  de  la  religion  préten- 
due  réformée,  vendu  publiquement  à  Clérac,  etc. ,  cl  réimpri- 
mée à  Toulouse  en  1019^  pet.  in-8  de  1 5  pp.  sous  celui-ci  :  DiS' 
cours  très-facétieux  et  véritable  d'un  ministre  de  Cleyrat  en 
Agénois,  lequel  estant  amoureux  de  la  femme  d'un  notaire , 
fut  enferme  dans  un  coffre  et  vendu  à  rinquant.  Nodier,  3o 
fr.  ;  Bignon,  16  fr.  —  A  Texception  de  ce  joli  irait  d'esprit  clé- 
rical, les  Pieuses  récréations  ne  contiennent  guère  que  des  ré- 
cits de  vieux  miracles.  Ce  volume  a  cependant  été  réimprimé  à 
Genève,  en  1868,  à  cent  exempl. ,  pet.  in-12,  dans  la  coll.  des 
Raretés  bibliographiques. 

PIGAULT-LEBRUN  (Guillaume-Charles-Antoine) , 
romancier,  aut.  dramat. ,  né  à  Calais*,  en  1733,  mort 
près  de  Saint-Cloud,  en  i835.  Adélaïde  de  Méran  — 
Adèle  et  d'Abligny  —  l* Amour  et  la  Raison  —  Angé^ 
lique  et  Jeanneton  de  la  place  Maubert  —  les  Barons 
de  Felsheim —  le  Beau-père  et  le  gendre  —  Charles 
et  Caroline  —  le  Citateur  —  Contes  à  mon  petit- fils 
—  le  Danger  d'être  trop  sage  —  les  Dragons  en  can- 
tonnement —  les  Dragons  et  les  Bénédictines  —  VEn- 
fant  du  carnaval  —  ta  Famille  LucevaU  ou  Mémoires 
d'une  femme  ^mi  n'était  pas  jolie  —  la  Folie  espapiole 
^  Il  faut  croire  à  sa  femme  ^ —  le  Jaloux  corrigé  — 
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la  Mère  rivale  —  les  Mœurs  et  le  divorce  —  Mon  on- 
cle Thomas  —  Monsieur  Botte  —  Monsieur  de  Rober- 
ville  —  Œuvres  —  l'Orpheline —  le  Petit  matelot^  ou 
le  Mariage  impromptu  — les  Rivaux  d'eux-mêmes  — 
Tableau  de  société,  ou  Fanchette  et  Honorine  —  Théâ- 
tre —  les  Voyages  de  Vénus. 

Pigmalion,  oder  die  Reformation  der  Liebe  ;  par  R. 
Herklotz.  Berlin,  ï794>  in-8.  —  Scheible,  en  1867,  i 
fl.  12  kr. 

Pi^na  (J,-B.)  Carminum  libri  IV.  —  Cœlius  Cal- 
cajgmnus  carminum  libri  III et  Lud.  Ariosti  carminum 
libri  II.  Venetiis,  i553,  in-8  de  3 12  pp.  et  8  fF.  (Riva, 
20  fr.;  Libri,  i  liv.  st.;  Cortina,  iio  réaux).  Rare.  Il 
se  trouve  dans  ce  volume  des  Priapeia,  qui  occupent 
un  feuillet,  notamment  une  Descriptio  cunni;  ces  pas- 
sages sont  souvent  chargés  d'encre  et  rendus  illisibles. 

Jean-Baptiste  Nicolluci ,  surnommé  Pigna  était  né  à  Ferrare 
en  i53o  et  il  y  mourut  en  ibyS.  Il  était  professeur  d*é)oquence 
dans  l'université  de  cette  ville,  et  on  lui  doit  plusieurs  ouvrages 
estimés. 

PUS  (le  chevalier  Auguste  de) ,  poète  et  auteur  dra- 
mat. ,  né  à  Paris,  en  1755,  mort  en  i832.  Les  Amours 
d'été  — Aristote  amoureux  — les  Augustins  —  la  Bonne 
femme,  ou  le  Phénix  —  Chansons  nouvelles  —  Contes 
nouveaux  en  vers  —  le  Mariage  de  Scarron  —  les 
Trois  déesses  rivales  —  les  Voyages  de  Rosine. 

Pile  {La)  de  Volta,  recueil  d'anecdotes  violentes, 
publié  par  un  partisan  de  la  littérature  galvanique  (par 
A.  Pommier).  Paris,   i832,  in-i8  de  25o  pp.,  3  fr. 

Recueil  de  nouvelles  qui  ont  l'air  d'avoir  été  écrites  par  le 
bourreau  ou  par  le  gardien  de  la  Morgue.  La  plus  folichonne 
est  la  i"^:  Un  frère  rencontre  sa  sœur  dans  un  endroit  où  ni 
lui  ni  elle  n'auraient  dû  aller;  peu  après  il  meurt  de  remords 
et  d*auire  chose.  On  met  la  fille  aux  Madelonnettcs;  le  père  et 
la  mère  vont  V  y  voir ,  mais  elle  se  moque  d*euK  et  ils  meurent 
de  chagrin. 

Pilles  to  purge  melancholy ,  by  D.  Urfey.  London, 
1719-1720,  6  vol.  in-i2.  — Recueil  de  chansons  ba- 
dines. 

PILLET  (Léon -François-Raymond),  auteur  dramat., 
né  à  Paris,  en  180 3.  En  collaboration:  La  Liste  de 
mes  maîtresses  —  Un  mari  du  bon  temps. 
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Pih^ochera  (La),  cômedia  (5  a.  et  prol.  eh  prose), 
d'Ant.  Grazzini.  Vinegia,  B.  Giunti,  i582  ,  in-8  de  48 
if.  —  Soleinne,  4249.  —  Cette  pin:(Ochera^  en  français 
béguine,  joue  le  rôle  d'entremetteuse. 

Pipe  (La)  cassée,  poôme  épitraeipoissardihéroïco- 
mique  en  iv  chants.  A  la  liberté ,  cncz  Pierre  Bonne- 
humeur  (Paris,  vers  iT^o),  in-12,  avec  4  vign.  d'Eisen 
grav.  par  Aveline  et  Sornique  (Chédeau,  vr  53 1). 

—  Le  même  ouvrage.  Sur  le  Port-au-blé,  s.  d. ,  in-12. 

—  Le  même;  par  M.  Vadë,  3'  édition.  A  la  Grenouillière, 
et  se  trouve  à  Paris,  chez  T  ' 
4  vIgn.  —  La  Pipe  cassée 
ûuets  poissards  (en  vers)  Pî 
aère  et  chez  Ducuesne,  I755,  in-8  de  24  pp.  ;  et  2**  Lettres  de 
la  Grenouillière  entre  M,  Jerosme  Dubois^  pécheux  du  Gros- 
Caillou  et  Mlle  Nanette  Dubut,  blanchisseuse  de  linge  fint 
par  M.  Vadé,  3*  édition.  A.  la  Grenouillère  et  chez  Duchesnct 
1755,  in-8  de  56  pp.  Cet  opuscule  est  en  prose  avec  deux  chan- 
sons. 11  y  a  eu  encore  quelques  autres  éditions  de  ce  petit  po€- 
tne:  Londres,  1784,  in-ia.  —  Paris,  en  1826,  impr.  Bellemaio  , 
in-3a.  —  Paris,  Leclerc,  1867,  in-8  de  55  pp.,  avec  9  vign. ^ 
tiré  à  300  exempl. ,  7  fr.  —  Dans  quelques  éaitions,  cet  ouvrage 
est  présenté  comme  la  suite  ou  la  seconde  partie  du  Déjeuné 
de  la  Râpée  de  L'Ecluse,  ami  et  collaborateur  de  Vadé. 

Pipée  (La)  ou  la  Chasse  des  dames ,  poÔme  en  IV 
chants,  suivi  de  div.  poésies  par  M.  J.  Per..  de  Pr.. 
(Perrin  de  Précy).  —  Paris,  Giguet  et  Michaud,  1808; 

r.  in-i8.  —  Bignon,  3  fr.  26;  Alvarès,  en  i858,  6  fr. 

o;  Claudin,  en  1869,  3  fr.  5o. 


1: 


Pipeurs  (Les),  ou  les  Femmes  coquettes^  com.  en  5 
a.  en  v. ,  par  Raymond  Poisson.  Paris,  P.  Le  Monriier, 
1671,  in-12  (L.  V..  en  i85o,  n"  486;  Techener ,  i5 
fr.  :  Soleinne,  12  58).  —  Suiv.  la  copie  impr.  à  Paris 
(Etev.  à  la  Sphère),  1671,  pet.  in-12  (Techener,  24 
tir.).  —  Paris,  P.  Bienfait,  1072,  pet.  in-12,  io5  pp., 
y  compris  le  titre  (Soleinne ,  3228  ;  Liepmannssohn, 
cat.  n»  3,  8  fr.).  —  Réimpr.  dans  les  Œuvres  de  l'au- 
teur. 

Piqûre  (La)  à  la  mode ,  complaintes ,  romances  et 
chansons,  à  l'occasion  des  anecdotes  sur  les  piqueurs. 
Paris,  18 19,  in-12,  fig.  —  Claudin,  en  1864,  3  fr,  5o. 
Facétie  galante. 

PIRAULT  DES  CHAUMES  (Jean-Baptiste-Vincent), 
né  à  Paris,  en  1767.  Les  Amours  d'Ovide  —V Art  de 

Tome  VI.  9 
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plaire ,  traduction  d'Ovide  —  Contes  et   nouvelles  en 
vers. 

PIRON  (Alexis),  poôte,  et  aut.  dramat.  né  à  Dijon  j 
en  i68q,  mort  en  1773  à  Page  de  84  ans:  L'Amant 
mystérieux  —  VAne  a* or  —  Ses  Œuvres  —  Poésies  li- 
bres et  joyeuses —  laPriapée—Vasta,  reine  de  Bordelis. 

Piron,  le  célèbre,  le  seul  connu  du  public,  l'auteur  de  la  Mé- 
tromanie  et  surtout  de  l'Ode  à  Priape,  était  fils  d'un  auire 
poêle  et  qui  valait  mieux  que  lui.  Son  père,  Aimé  Piron,  né  à 
Dijon  en  1640  et  mort  en  1727  ,  chantait  en  vers  populaires  et 
en  patois  bourguignon  les  fêtes  des  princes  de  Condé  et  son 
oeuvre  principale  est  connue  sous  le  titre  des  Noëls  bourgui- 
gnons. Malheureusement,  en  vieillissant,  il  tomba  dans  la  dé- 
votion.  Son  fils,  Alexis  Piron,  fît  ses  études  avec  peine,  mais 
à  vin^t  ans ,  dans  un  défi  avec  quelques  joyeux  compagnons,  il 
osa  rimer  cette  pièce  hardie  qui  fit  à  la  fois  toute  sa  réputation 
littéraire  et  le  malheur  de  sa  vie,  car  il  chercha  tousjours  à  la 
faire  oublier  et  jamais  n'y  parvint.  11  avait  même  la  naïveté  de 
la  rappeler  lui-même  en  disant  dans  sa  préface  de  la  Métro- 
manie  et  dans  sa  Lettre  à  r Académie  (Œuvres  inédites^  p.  3og), 
(juMl  avait  expié  «  ce  moment  d'erreur  par  soixante  ans  d^une  vie 
irréprochable  et  par  un  repentir  sincère  et  public.  »  Ce  pauvre 
diable  végéta  toute  sa  vie,  et,  à  l'âge  de  trente  ans,  grâce  à  sa 
belle  écriture,  il  travaillait  comme  copiste  à  raison  de  quarante 
sous  par  Jour.  Enfin,  il  fit  pour  la  Foire  une  petite  pièce  qui 
réussit  :  Arlequin  Deucalion  et,  à  partir  de  ce  jour,  continua  à 
travailler,  bien  que  sans  grands  succès,  pour  le  théâtre.  Une 
femme  d'esprit  que  plus  tard  il  épousa,  Mlle  Quenaudon,  lec- 
trice  de  Madame  de  Mimeure,  voulut  bien  lui  donner  des  con- 
seils; malheureusement  il  la  perdit  au  bout  de  peu  d'années. 
Bientôt  il  se  crut  un  grand  auteur  méconnu.  Selon  lui,  ses  tra- 
gédies étaient  des  chefs-d'œuvre  auxquels  il  n'y  avait  pas  un 
seul  mot  à  changer.  «  Mais  Voltaire  corrige  ses  ouvrages»,  lui 
disait-on:  «C'est  bien  différent,  répondait  Piron;  Voltaire  tra- 
vaille en  marqueterie,  moi  je  jette  en  bronze  !»  Il  y  avait  une 
certaine  antipathie  entre  ces  deux  personnages:  Voltaire  était  un 
incrédule,  mais  Piron,  qui  publia  des  Poésies  sacrées  et  une 
traduction  en  vers  des  Sept  psaumes  de  la  pénitence^  conserva 
toujours  une  certaine  religiosité.  11  vécut  presque  toujours  aux 
dépens  de  nobles  bienfaiteurs  :  le  comte  de  Livry,  le  duc  de  la 
Vrillière,  le  comte  de  Maurepas ,  etc. ,  et  il  finit  par  obtenir 
de  Louis  XV  une  pension  annuelle  de  mille  livres.  —  Alexis 
Piron  eut  un  neveu  qui  fut  aussi  poëte ,  mais  avec  lequel  il  se 
fâcha  pour  cause  d'une  impiété  dont  ce  neveu  s'était  rendu  cou- 
pable, impiété  dont  le  détail  n'est  pas  arrivé  jusqu'à  nous.  Ber- 
nard Piron  se  vengea  de  son  oncle  en  composant  ainsi  son 
épilaphe  : 

Ci-gît  le  célèbre  Piron 

Des  poètes  la  rocamb.ole. 

Qui  légua,  nous  faisant  faux-bond, 
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A  Juvigny  ses  torcheculs^ 
A  sa  catin  tous  ses  écus , 
A  son  neveu  pas  une  obole. 

Ce  neveu  fit  pour  lui-même  l'épitaphe  suivante: 

Ci-^îi  un  libertin  folâtre, 

Qut  du  plaisir  fut  idolâtre  , 

Piron,  le  chef  des  étourdis , 
Et  qui  ne  songea  guère  à  gagner^  Paradis. 

Pour  lé  repos  du  bon  apôtre^ 
Passant,  tu  peux  toujours  dire  un  De  profundis; 
S'il  ne  lui  sert  à  rien,  ce  sera  pour  un  autre. 

Pironiana,  ou  Recueil  des  aventures^  plaisanteries  , 
etc.  y  de  Piron,  par  Cousin  d*  A  vallon,  raris  et  Avi- 
gnon, 1800,  i8oi,  i8i3,  i8i5,in-i8. 

Pistole  (Le)  vulgari  di  Nicolo  Franco.  Venetia,  A. 
Gardane,  i538,  in-fol.  Ed.  oriç.  renfermant  4  lettres 
oui  ont  été  retranchées  dans  Tes  réimpressions  in-8 
(Méon,  17  fr.  ;  en  1800,  27  fr.).  —  Venetiis,  apud  An- 
tonium  Gardane,  i53q,  in-fol.  (Nyon,  n^  12200)  1542, 
pet.  in-8  (Nodier,  20  rr.  5o  ;  Libri,  18  fr.;  idem,  6fr.  ; 
Nyon,  n°  12201). 

Lettres  relatives  à  VHist.  littéraire  d'Italie,  etc.  On  remarque 
la  Lettera  aile  putane  (ï.  217),  avec  la  réponse.  Cette  pièce, 
de  près  de  20  pp.,  est  très-libre. 

Pistoletti  amorosij  con  altre  lettere  d'amore  di  di- 
versi  autori  ingegni  mirabili  et  nobilissimi.  Vinegia, 
G.  Gioliti,  1542,  pet.  in-8,  fig.  s.  b.  —  Tross,  en  1072, 
n**  5670,  i5  fr. 

Pistolotti  amorosi  de*  magnijici  signori  academici 
pellegrini  (tre  libri).  Venise,  i5d2  (Luzarche,  n°  3 147), 
1554  (Nyon,  n"  12189),  i558,  in-12  de  147  ft'. ,  tig. 
s.  b.— Libri,  24  fr.  5o;  Nyon,  n°  12 190. Rec. facétieux 
dû  en  grande  partie  à  Doni  et  cont.  des  nouvelles  et 
des  poésies  (i7  Fuso,  par  exemple)  fort  libres.  —  Voir 
le  Manuel  pour  la  différence  aes  éditions. 

Piteuse  (La)  et  lamentable  histoire  du  vaillant  et 
vertueux  Guiscard  et  de  la  très -belle  dame  Gismonde^ 
princesse  de  Salerne;  la  différence  d'amour  divine  et 
terrestre,  avec  la  malheureuse  fin  d'amour  vaine  et 
légère  ;  avec  lettres  et  ballades.  Lyon  ^  Jean  Flozollet, 
i5ao,  in-i6.  —  i'*  nouvelle  de  la  4*  journée  de  Boc- 
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cace,  peut-être  trad.  du  latin  de  Léonard  Arétin:  De 
duobus  amantibus. 

Piteux  (Le)  remuement  des  moines ,  prêtres  et  no- 
nains  de  Lyon,  par  lequel  est  découverte  leur  honte  et 
la  juste  punition  de  Dieu  sur  la  vermine  papale  ,  par 
E.  P.C.  i562,  in-8  de  28  pp.  Rare.  —  Duc  de  la  Val- 
lière,  3  7  fr. 

PITRE-CHEVALIER  (P.-M.-F.  Chevalier,  dit),  Paim- 
beuf,  1 812-1 863  :  Brune  et  Blonde.  1841.  —  Les  Jeu- 
nes filles.  i835.  —  Un  mari,  s'il  vous  plaît.  1843. 

Pitfs  Reise  in's  Ehebett....  (Voyage  de  Pitt  dans  le 
lit  conjugal),  par  l'auteur  du  Cotillon  tel  Qu'il  devrait 
être.  Leipzig,  1804,  1806,  in-12. —  Voir:  Das  Unter- 
rokchen... 

PIXÉRÉCOURT  (René-Charles  Guilbert  de)  ,  aut. 
dramat. ,  né  à  Nancy,  en  1773  ,  mort  en  1844.  L'Ab- 
baye aux  bois,  ou  la  Femme  de  chambre  —  Ondine , 
ou  la  Nymphe  des  eaux.  —  Valentine ,  ou  la  Séduc- 
tion. 

Place  {La)  Royale,  ou  V Amoureux  extravagant 't 
comédie  en  d  a.  et  en  vers  par  Pierre  Corneille.  Paris, 
Targa ,  1637,  10-4"  de  120  pp.  (Soleimie,  ii3o). — 
Réifnpr.  en  1688  (Soleinne,  1143). 

Plaide  pour  un  amoureux^  injustement  détenu  pri- 
sonnier, par  P.  Grolier.  Jouxte  la  copie  de  Paris,  loio, 
in-8.  —  Leber,  n**  2405. 


Playdoyer  (Le)  d'entre    la   simple  et    la  rusée  en 
matière  de  saisine  et  de  nouvelleté,  fait  par  Coquillart. 


2j7/(.    _. _. 

(Paris,  fin  du  XV  siècle),  in-4''  goth.  de  16  if-,  fig.  en 
bois. 

Ces  deux  farces  en  vers,  conservées  à  la  Bibl.  Nat.,  se  trou- 
vent aussi  dans  les  Droits  nouveaux  de  Coquillart.  Les  person- 
nages de  la  i**^  sont:  le  Juge  maître  Simon,  maître  Olivier, 
avocat,  quelques  conseillers  et  l'acteur.  La  cause  consiste  à  sa- 
voir à  qui  doit  appartenir  un  galant  que  la  femme  simple  avait 
à  son  service,  et  que  la  rusée  lui  a  enlevé.  Le  jupe,  après  avoir 
pris  l'avis  des  conseillers,  appointe  l'affaire  ;  la  2*  pièce  est  une 
suite  de  la  i".  Un  rapporteur  présente  les  résultats  de  l'enquête 
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qa*il  a  faite,  on  eatend  les  témoins;  mai«  le  juge  ne  prononce 
pas  encore  de  jugement  définitif.  Les  témoins  prennent  tous 
des  titrea  bizarres  et  comiques.  Voici  ceux  du  sixième  : 

Maître  Mathieu  de  Hocheprune^ 
Receveur  de  rifie  pécune, 
Réjbrmateur  de  cocus, 
Grant  cousin  de  Happe  la  lune, 
Espicier  de  dragée  commune. 
Et  marchand  de  moules  à  culs, 
Scelleur  de  hamois  esmouhis, 
Grejîer  sur  le  fait  des  esleus, 
Escrivant  en  lettre  de  forme. 
Patron  des  enfans  dissolus, 
Notaire  en  parchemin  de  corne,  etc. 

Viollet-Loduc  parle  de  cette  pièce  dans  sa  Biblioth,  poétique, 
p.  89. 

Plaidoyer  de  Freydier,  avocat  à  Nismes^  contre 
Vintroduction  des  cadenas  ou  ceintures  de  chasteté, 
Montpellier,  i75o,  gr.  in-8.  —  On  y  ajoute  souvent 
3  pi. ,  dont  une  qui  se  déploie  et  qui  représente  la 
ceinture;  dans  les  deux  autres,  on  voit  le  jaloux  atta- 
cher la  ceinture  et  l'Amour  remettant  à  Tamant  la  clef 
du  cadenas.  — Belle,  3 1  fr.  ;  Leber,  n°  72 1  ;  Techener, 
i855  ,  8  fr.  ;  Alvarès  (juin  i858),  18  fr.;  Nyon,  n« 
3332. 

Une  réimpression  de  cet  ouvrage  curieux  a  été  publiée  à  Bru- 
xelles en  i863,  in-i8  de  xvi-52  pp.  et  i  fif. ,  à  100  exempt,  et  2 
sur  vélin  ;  elle  est  accompagnée  cle  2  planches  et  d'une  préface, 
par  Pbilomneste  junior ,  qui  expose  ce  qui  concerne  les  ceintu- 
res de  chasteté.  —  Bruxelles,  impr.  de  J.  Rops,  in-12  de  xv-56 
pp. ,  4  fr.  Reproduction  de  la  réimpr.  précéd.  De  plus,  il  existe 
une  autre  réimpression  ancienne  de  cet  ouvrage  ;  elle  porte  pour 
litre:  Le  Cadenas,  pl^doyer  intéressant,  par  M.  F***,  avo- 
cat au  Présidial  de  Nismes.  Nismes,  C.  Belle,  1779.  C'est  un 
pet.  in-8,  très-rare  et  sans  figures. 

Voici  eu  peu  de  mots  l'affaire  qui  provoqua  ce  plaidoyer:  Il 
a^a^issait  d'un  procès  fort  étrange  entre  Pierre  Berihe  et  Marie 
Lajon  de  Toulouse;  la  jeune  nlle  avait  été  séduite  et  enlevée 
par  l'accusé  qui  la  conduisit  à  Beaucaire,  la  fit  déguiser  en  hom- 
aie,  et  la  mena  ensuite  à  Nîmes,  Montpellier,  •  etc.  Il  fit  un 
voyage,  et  la  veille  de  son  départ,  il  l'obligea  à  se  laisser  mettre 
cette  ceinture;  elle  accoucha,  et  il  la  lui  fit  reprendre.  Il  se  re- 
fusa à  l'épouser ,  alléguant  divers  prétextes  ;  alors  elle  porta 
plainte  contre  lui.  Elle  avait  18  ans;  il  en  avait  36.  Freydier 
avance  que  sa  cliente  portait  encore  la  ceinture.  Nous  ignorons 
Tissue  du  procès.  L'avocat  décrit  en  détail  l'instrument  qu'avait 
imaginé  une  jalousie  excessive.  C'était  une  ceinture  de  lil  d'ar- 
ctel  assujettissant  un  grillage  et  fermée  par  un  cadenas  de  fer. 
Eo  plusieurs  endroits  de  la  ceinture ,  il  y  avait  sur  do  la  cire 
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d^Espagne  l'impression  d'un  cachet.  La  clé  et  le  cachet  étaient 
entre  les  mains  de  Berlhe.  Le  plaidoyer  en  question  étale  une 
érudition  déplacée  ;  on  y  trouve  cités  la  Genèse,  Platon,  saint- 
Jérôme,  saint-Isidore  de  Péluse,  etc. 

Indiquons  encore  sur  ce  sujet  la  mésaventure  du  président  Le 
Jay  telle  qu'elle  est  racontée  par  Tallemant  (Historiettes  ,  x , 
32,  édition  de  1840^  Ce  magistrat  fut  sollicité  par  une  jolie  per- 
sonne qui  feignit  que  son  mari  était  si  jaloux  qu'en  s'en  allant 
il  lui  avait  mis  un  brayer  de  fer:  «cela  enflamma  le  président; 
le  brayer  n'était  pas  si  ferme  qu'on  ne  pût  le  reculer;  mais  le 
bonhomme  y  gagna  une  vache  à  lait.» 

Plaidoyé  (Le)  de  Vamant  douloureux  et  de  la  dame 
au  cueur  changeant A^àx  par  maistre  Guillaume  Crétin. 
S.  1.  n.  d.  (Paris,  uuil.  Nyverd),  pet.  in-8  goth.  de 
8  ff.  —  Manuel^  II,  422. 

Plaidoyé  de  Monsieur  Servin,  advocat  général  du 
roy ,  fatct  au  Parlement  séant  à  Tours,  sur  la  con- 
damnation poursuivie  de  la  mémoire  d'un  homicide  de 
soy-mesme,  prétendu  furieux  à  cause  du  noûment 
d'esguillette,  lequel  avoit  tué  sa  femme  en  la  baisant, 
en  Van  1592.  ret.  in-8  de  12  pp.  —  Michel,  12  fr. 

On  voit  combien  l'afTaire  était  grave  ;  meurtre  et  suicide ,  et 
pourquoi?  Probablement  ce  crime  est-il  unique,  commis  dans 
des  circonstances  semblables. 

Plaidoyer  d'un  mari  désespéré  pour  Vétrange  et  ad- 
mirable caquet  de  sa  femme,  apporté  nouvellement  de 
Grèce  en  France.  Pans,  i593,  1594,  et  Lyon,  Rigaud, 
1595,  pet.  in-8  de  16  pp. — Réimpr  à  Paris,  en  lôi*^. 
—  C*est  la  traduction  en  français  d'un  opuscule  de  Li- 
banius. 

«  11  eust  esté  expédient  Messieurs  que  je  feusse  mort,  aupara- 
vant que  d'eslre  marié  à  ce  que  je  n'ouysse  point  tant  de  pro- 
pos d'une  femme  babillarde  ,  comme  j'  en  ay  entendu.  Mais 
n'ayant  peu  éviter  cela ,  pour  le  malheur  qui  me  suivoit ,  je 
devois  incontinent  après  les  nopces  venjr  vers  vous  pour  la 
mesme  occasion  qui  m'y  fait  venir  maintenant.  Et  puisque  ma 
lardiveté  m'a  apporté  ce  dommage ,  et  que  j'ay  si  tard  avisé  à 
mon  profit,  je  vous  prie  de  vouloir  aujourd'nuy  ratifier  mon 
vouloir  et  desseing.  Car  j'en  suis  là  logé  qu'il  m'est  plus  lolé- 
rable  de  n'estre  point  du  tout  que  d'estre  avec  une  femme....  » 

Plaidoyer  pour  le  S.  P.  E.  Rancurel,  bourgeois  de  la 
ville  d^Aix,  accusé  d'impuissance  contre  la  dame  Louise 
Serré,  son  épouse.  Aix,  chez  André  Adibert,  impr.  du 
roy,  1 787,  in-8  de  225  pip. -^Réplique pour  le  sieur  Ran- 
curel  contre  la  dame  Serré,  —  Mémoire  pour  un  mari 
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(le sieur  Rancurel)  accusé  d' impuissance  ^ar  son  épouse. 
Aix,  1787,  in-8.  —  Ce  Plaicfoyer  est  signé:  Roman- 
Tribuliis,  avocat  —  Carbonel  procureur. — Cl.  de  M., 
1864,  n*»  82. 

Volume  curieux  et  très-rare.  11  s'agit  d'un  mari  qui,  en  1787, 
eut  à  se  défendre  d'une  demande  en  nullité  de  mariage  pour 
cause  d'impuissance,  intentée  par  sa  femme.  Ce  plaidoyer  éta- 
blit doctement  les  principes  du  droit  en  cette  difficile  matière; 
puis  il  discute  le  fait.  Les  experts  établissent  que  Rancurel  n'est 
pas  frappé  d'impuissance  absolue,  mais  qu'il  est  impuissant  seu- 
fement  cum  virginibus  strictis;  or,  sa  femme  était  une  demoi- 
selle Serré.  Ici,  évidemment,  les  experts  commettaient  un  mau- 
vais jeu  de  mots.  Puis  ,  viennent  des  détails  curieux  sur  l'ex- 
pertise qui  consiste  à  provoquer  chez  Rancurel  la  preuve  de  la 
virilité.  Les  experts  disent  à  ce  sujet  qu'il  est  à  remarquer 
que  le  sieur  Rancurel^  ayant  pu  avoir  asse^  souvent  des  mou- 
vements par  devant  les  experts^  il  n'a  pu  cependant  leur  en 
exhiber  aucun  de  suffisant.  L'avocat  fait  observer  que  ces 
mouvements  par  devant  experts,  tout  faibles  qu'on  les  trouve^ 
étaient  cependant  de  vrais  tours  de  force ,  car  le  spectacle  des 
experts  ne  paraît  pas  de  nature  à  donner  une  édition  nouvelle 
du  fait  rapporté  par  La  Fontaine  dans  le  conte  des  Lunettes. 

Plaidoyer  sur  le  congrès.,  par  de  La  Moignon ,  avo- 
cat général  au  Parlement.  Paris,  1680,  pet.  in-i2.  — 
Leber,  n°  746;  Walckenaer,  35  fr. 

C'est  d'après  cet  éloquent  et  curieux  plaidoyer  que  fut  abolie 
répreuve  contre  nature  qu^on  appelait  congrès.  Cependant  l'ex- 
pertise Rancurel  s'en  rapproche  beaucoup. 

Plaidoyers  de  A/***  (Erard),  avocat  au  Parlement. 
Paris,  Lefebvre,  1696,  in-8.' —  Parmi  ces  plaidoyers, 
on  en  remaraue  un  pour  le  duc  de  Mazarin  contre  la 
duchesse  de  Mazarin,  qui  refusait  de  venir  habiter  le 
domicile  conjugal.  —  Cat.  Tripier,  n"  3i.  i5  fr. 

Plaidoyers  et  arrests  d*amour  (XLVIII)  donne:{  en 
la  cour  et  ^arauet  de  Cupidon.  Rouen,  J.  Besongne, 
1627,  pet.  m-8.  —  Potier,  n°  1610;  Claudin,  avril 
i858,  4  fr.  —  V.  Arrêts  d'amour. 

Plaidoyés  et  conclusions  prises  par  Estienne  Bou~ 
chinj  procureur  du  Roy  à  Beaune  ,  sur  le  faict  d*un 
prétendu  impubère,  accusé  et  pris  à  partie,  pour  avoir 
dit  en  plusieurs  lieux  qu'une  femme  mariée  avoit  été 
trouvée  à  diverses  fois  avec  son  curé,  qui  la  cognoissoit 
charnellement.  Dijon,  Guyot,  1618,  in-8.  —  Nyon, 
3328. 
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Plaidoyers  historiques,  ou  Discours  de  controverse 
(par  Tristan).  Paris,  Sommaville  1643,  in-8. 

Entre  autres  anecdotes  singulières  insérées  dans  ce  volume , 
est  celle-ci  :  De  la  religieuse  qui  veut  estre  abbesse  après 
avoir  été  trois  mois  au  bourdeau. 

Plaidoyers  pîaisans,  dans  une  cause  burlesque.  1743, 
in-8.  —  La  Vallière,  n°  39i28:<. 

Plaint  (Le)  du    vassionnaire  infortuné ,  avecq^ au- 
cuns épigrammes   de   divers  propos   d* amour ,  le  tout 
Car  le  petit  Angevin.  In- 16  (J.  Maugin),  jolies  fig.  en 
ois.  —  Cigongne,  n**  792. 

Plainte  du  Teint  aux  dames  contre  le  rouge.  S.  l. 
n.  d,,  in-8.  —  Leber,  n**  2716. 

Plainte  et  révélations  nouvellement  adressées  par  les 
filles  de  joie  de  Paris  à  la  Congrégation,  contre  Vor- 
donnance  de  M.  Mangin,  qui  leur  défend  de  circuler 
dans  les  rues  pour  offrir  leurs  charmes  aux  passans; 
précis  historique  contenant  les  hauts  cris  des  nymphes 
du  Palais-Royal;  la  clameur  des  modistes  et  d*une 
grande  quantité  de  demoiselles  logées  en  garni,  ainsi 
que  le  dépit  de  quelques  honnêtes  filles  de  province 
qui  viennent  à  Paris  pour  y  chercher  fortune  en  plein 
vent,  et  les  regrets  de  quelques  honnêtes  femmes  à 
demi  publiques  qui  aiment  à  rendre  de  grands  servi- 
ces pour  un  petit  repas;  par  une  matrone,  jurisconsulte 
de  ces  dames.  Ek  bien!  si  les  amateurs  ne  viennent 
pas  che:{  nous  le  soir,  on  ira  cher  eux  de  bon  matin. 
A  bon  chat,  bon  rat  !  Prix  :  r  fr.  raris,  chez  Garnier, 
libr.  au  Palais- Royal,  et  se  trouve  aussi  chez  beaucoup 
de  femmes  sensibles,  i83o,  in-i8  de  36  pp.,  fig.  color. 
—  Rare.  —  Lanctin,  9*  cat.,  6  fr. 

Plainte  sur  rapt ,  pour  damoiselle  F.  G.  D.  D.  B., 
tant  en  son  nom  que  comme  curatrice  de  M.  D.  L.  T  , 
sa  fille,  accusatrice,  contre  F.  C,  sieur  de  La  J. ,  ac- 
cusé, par  Séb.  Rouillard.  S.  1.  n.  d.,  pet.  in-8.  —  Te- 
chener,  i5  fr. 

Plaintes  amoureuses,  contenant  élégies .,  sonnets, 
épitres ,  chansons,  etc.,  par  Garnier.  Tholose,  i565, 
in-4°.  —  Paris,  i585  et  Lyon,  1602,  in- 18.  —  Nous 
n'avons  pu  retrouver  trace  de  ce  recueil.  — Voir  Hau- 
reau ,  Hist.  litt.  du  Maine,  tome  IV,  p.  6. 
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Plaintes  burlesques  des  nourrices,  des  servantes  et 
des  laquais,  1649.  —  Leber,  n"  4602,  portef.  XIII. 

Plaintes  (Les)  et  les  doléances  des  mal  marie^^  avec 
leur  consolation,  le  tout  mis  en  dialogue  fort  plaisant 
et  recréatif,  par  G.  F.  J.  G.  —  Paris,  m-8.  —  La  Val- 
lière,  n°  SgiSss. 

Plaisant  [Le)  Boutehors  d'oysiveté.  Rouen,  Louis 
Costé,  2  5  ft.,  et  Paris,  s.  d.,  in-i6  (Gaiicia,  i  liv.  i  sh.). 

Curieux  recueil  rouennais  de  pièces  diverses,  composé  d*épi- 
grammes  et  surtout  de  contes  dans  le  goût  de  Marot.  On  y 
trouve  une  jolie  forme  de  la  fable  de  La  Fontaine:  le  Cocher^ 
le  chat  et  le  souriceau^  liv.  VI,  fable  5.  -—  Un  exempl.  de  ce 
recueil  très-rare  de  poésies  est  conservé  à  la  Biblioth.  nationale; 
une  édition  antérieure  avait  vu  le  jour  à  Rouen  en  i553  chez 
Robert  et  Jean  du  Gourt ,  sous  le  tire  de  :  Boutehors  d'oysi- 
veté  contenant  aucuns  joyeux  propos  mis  en  ryme  françoise , 
mais  on  n*en  connaît  aucun  exemplaire.  Ce  livret  a  été  réim- 
primé dans  la  collection  des  Joyeusete:{  ^  pubViée  par  Techener, 
et  dans  le  recueil  des  Anciennes  voésiesfrançoises^  mis  au  jour 
par  M.  de  Montaiglou,  tome  Vil,  pp.  1 5 3-197.  On  trouve  en- 
tre autres  pièces  dans  ce  recueil:  Dizains  de  deuxgallans sur- 
pris  avec  la  femme  d'un  quidam;  Dixains  d^  une  gageure  faite 
par  un  porteur  de  rogatons  vers  son  hostesse;  Histoire  jo- 
yeuse  d'un  jongleur ,  e/c.  —  Voir  VioUet- Leduc ,  )1,  134. 

Plaisant  contract  de  mariage  pa^sé  nouvellement  à 
Aubervilliers^  le  3b  de  février  i333;  entre  Nicolas 
Grandjean  et  Guillemette  Ventrue.  Ensuite  le  festin 
dudit  mariage  appresté  à  la  plaine  de  Long-Boyau,  etc. 
Paris,  veuve  Du  Carroy,  s.  d.  ri627),  pet.  in-8,  %. 
sur  bois.  —  Nodier,  ^3  fr. ;  Cnaponay,  i65  fr. ;  Ci- 
gongne,  n"  2122.  —  Réimpr.  en  i833,  pour  Duplessis, 
par  Garnier,  à  Chartres,  in- 16  de  16  pp.,  tiré  à  5o 
exempl.  (Vanden-Zande)  ;  et,  en  182g,  pour  Delarue, 
par  Blocquel,  à  Lille,  in-12  de  48  pp. ,  tiré  à  5o  ex. 
(Les  25  dernières  pages  contiennent  V  Hist,  de  V ordre 
de  la  Boisson),  Baudelocque. 

Plaisant  (Le)  devis  du  Pet ,  avecques  la  vertu  pro- 
priété et  signification  diceluy  auautresfo^s  un  no- 
ble Champion  auroit  faict  à  sa  dame  Valentine ,  ma- 
lade de  la  collique  venteuse.  Et  comment  par  le  pet  on 
{>eult  prognostiquer  plusieurs  bonnes  adventures.  Ce- 
ui  qui  portera  ce  présent  traiclé ,  le  lira  ou  fera  lire 
à  voix  intelligible  sera  guerri  de  la  collicque  sciati- 
que,  hydropiste,  et  plusieurs  autres  maladies,  épreuve 

Tome  VI.  »o 
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e*t.  Imprimé  à  Paris,  par  Nicolas  Buffet  (vers  1 640), 
pet.  in-8  goth.  de  16  feuillets,  fig.  sur  bois. 

Il  s'agit  d'on  amant  qui,  voyant  sa  bîen-aimée  fort  incom- 
modée d'une  colique  venteuse  qui  n'aboutit  pas  ,  cherche  à  dé- 
terminer une  crise  salutaire  en  la  faisant  rire  des  pieds  jusqu'à  la 
tête.  C'est  alors  ou'il  disserte  de  l'étymologie  du  pet,  des  divers 

Eets  et  de  leur  oaeur,  etc.  —  Mac-Carihy,  en  181 5,  n°  358g,  5o 
'.;  Viollet  Leduc,  en  1819,  36  fr.;  Bibliotneca  Scatologica,  n«  124. 

—  Voir:  Descr.  de  six  espèces  de  pets^  p.  3i. 

Plaisant  ÇLe)  Discours  et  avertissement  aux  nou- 
velles mariées  ^our  se  bien  et  proprement  comporter 
la  première  nmct  de  leurs  nopces ,  etc.  Lyon  ,  s.  d. , 
in-8  goth.,  et  1606,  pet.  in-8  de  8  fT.— Nodier,  41  fr. ; 
Solar,  58  fr.  ;  Leber,  I,  n**  2^98*.  Réimpr.  dans  le  Re- 
cueil de  Montaran  ,  7  fF.  Voir:  Sermon  joyeux  pour 
advertir  la  nouvelle  mariée,  etc. 

Plaisant  (Le)  livre  de  noble  homme  Jehan  Boccace. 
Voir  :  Ùe  ciaris  mulieribus. 

Plaisant  (Le)  quaquet  et  resjuyssanee  des  femmes 
pour  ce  que  leurs  maris  n*yvrognent  plus  en  la  ta- 
verne. 

Cet  opuscule  en  vers  a  été  imprimé  à  Rouen  en  i556;  il  fut 
provoqué  par  une  ordonnance  de  Henri  II  contre  les  cabare- 
tierB  (voir  au  mot  Vengeance)  ;  une  réimpression  (nt  lieu  dans 
la  même  ville  chez  L.  Costé;  on  retrouve  cette  pièce  dans  la 
collection  des  Joyeusetei»  tome  111,  18  pp.,  et  dans  le  recueil 
Moniaiglon,  tome  VI ,  p.  179-189.  Nous  transcrirons  les  six 
derniers  vers: 

Laissons  la  là,  dirent -ils  toutes, 
Jamais  un  rongneux  plain  de  gouttes 
Ne  veult  endurer  qu'on  le  gratte  ; 
Mais  celuy  lequel  son  mal  flatte 
Est  son  amy  et  son  appuy; 
Commères,  n^en  parlons  meshuy. 

Plaisante  (La)  et  amoureuse  histoire  du  chevalier 
aux  armes  dorées  et  de  la  pucelle  la  belle  Néronnes , 
surnommée  Cœur  d'acier.  Paris,  sans  d.  (de  1480  à 
1490),  in-4''goth.  ;  très-rare.  —Lyon,  1542  ,  in-8  de 
Qt  fF.,  lettres  rondes,  fig.  s.  b.  (Heber,  3  liv.  9  sh.  ; 
Solar,  160  fr.  ;  vicomte  d'Auteuil,  en  1864,  2  3'5  fr.  , 
acheté  par  Tross;  Cailhava,  355  fr.;  Bertin,  400  fr.). 

—  Lyon,  Rigaud,  1570,  1577,  in- 16  de  176  ff.,  let- 
tres rondes,  fig.  s.  b.  (Bignon,  39  fr.).  Roman  singu- 
lier et  rare.  L^nistoire  du  chevalier  aux  armes  dorées 
est  un  épisode  de  Perceforest,  roman  de  chevalerie. 
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Plaisantes  (Les)  idées  du  sieur  Mistanguet,  docteur 
à  la  moderne.  Paris, J.  Millot,  i6i5,iD-8,  79  pp.  (No- 
dier, 33  fr.  ;  Leber,  n°  2482). 

C'est  l'uQÎcjue  édition  de  ce  recueil  ;  elle  est  remplie  de  fau- 
tes dMmpreiisioa.  Le  Manuel  du  Libraire  ne  les  roeotionne  qu'à 
l'article  Bruscambille.  Ces  idées  sout  des  facéties  débitées  en 
plein  vent  comme  celles  de  Tabarin  et  antres  farceurs  de  l'é- 
poque. On  y  trouve  le  prologue  des  bonnes  mines,  le  prologue 
sur  celte  parole  conclusive  :  ^r^o,  etc.  Une  réimpression  de  ces 
facéties  a  paru  à  Genève,  J.  Gay  et  fils,  1867  in-i8,  xvi-60  pp., 
et  I  ff.  pour  la  table  des  matières.  Elle  a  été  tirée  à  96  exeropl. 
sur  papier  de  Hollande,  4  sur  papier  de  Chine  et  2  sur  peau- 
vélin,  et  elle  est  accompagnée  d  une  notice  bibliographique  par 
le  bibliophile  Jacob. 

Harangue  du  sieur  Mistanguet^  parent  de  Bruscambille  pour 
la  défense  des  droits  du  Mardi-gras  aux  députés  du  pays  de 
Morfinte.  en  faveur  des  bons  compagnons.  Paris ,  ioi5,  pet, 
in-STfLa  Vallière,  u«  3gi3n). 

Cette  facétie  est  indiquée  au  Manuel  du  Libraire^  mais  on 
ne  saurait  dire  où  il  s  en  trouve  aujourd'hui  un  seul  exempl. 
Voir  l'art,  précédent:  Plaisantes  idées ^  etc. 

Plaisantes  (Les)  journées  du  sieur  Favoral,  où  sont 
plusieurs  rencontres  subtiles,  pour  rire  en  toutes  com- 
pagnies, Paris,  J.  Corrozet,  1620  (J.  Pichon ,  n"  790, 
10  fr.),  1626  (Nyon,  n**  gSSô),  1637  (Cigongne,  n" 
21 13),  16^4,  in-i2.-—  Nyon,  n*  9857;  Leber,  1,  n" 
24i5;  Nodier,  3i  fr.;  Tripier,  n**  373,  5o  fr. 

Voir  Contes  et  discours  facétieux  fpour  les  éditions  de  i6i5 
et  i63o)  et  Les  Facétieuses  journées  (pour  les  éditions  de  1610» 
1618  et  i6j8).  Ce  volume  a  été  réimprimé  à  Genève,  en  1868, 
sous  le  titre  Plaisantes  journées  du  S.  Favoral.  Pet.  in-ia,  8 
fr.  (Coll.  des  Raretés  bibliographiques). 

Plaisantes  ruses  et  cabales  de  trois  bourgeoises  de 
Paris^  nouvellement  découvertes;  ensetnble  tout  ce  qui 
3*e8t  passé  à  ce  sujet.  S.  1.,  1627,  pet.  in-8  de  16  pp. 
—  Pièce  en  prose.  La  Vallière,  n"*  3gi3>05;  Leber, y 
2404.  Réimpr.  dans  le  7*  vol.  des  Variétés  de  M.  Ed. 
Foumier,  pp.  jq  à  36.  —  Voir  aussi  le  Voyage  rac- 
courci de  trois  Bourgeoises,  etc. 

Plaisants  (Les)  devis  des  supposts  du  seigneur  de  la 
Coquille,  récités  publiquement  le  vingt-uniesme  febvrier 
i58o.  Lyon,  par  les  trois  supposts.  —  Nyon,  n"  i5432. 
Réimpr.  dans  le  tome  XVI  des  Joyeusete^,  10  pp. 

Il  y  a  encore  d'autres  Plaisants  devis  récités  le  deuxième 
inay  i58i,  le  19  février  1 584,   en  iSSg,  le  8  mars  iSgS  ,  le  Ç 
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mars  1594  (Nyon,  n®  17227;  Solar,  140  fr.) ,  et  enfin  un  Recueil 
des  plats  ans  devis.  Lyon,  impr.  de  Perrin,  1857,  8  part,  en  i 
vol.  pet.  in-8. 

Plaisans  (Les)  dialogues  de  Nicolo  Franco;  trad. 
d*itaL  en  franc.  Lyon,  J.  Béraud,  1579,  in-i6.  —  Pi- 
get,  n°  1990.  Petit  vol.  très-rare. 

Plaisir  (Le) ,  rêve  ;  poôme  en  6  ch.  (par  le  comte 


179b,  in- 18,  avec  titre  gravé  (de  St-Denis  et  Mallet, 
en  1872,  3  fr.).  — La  dernière  édition  seule,  qui  est 
publiée  par  Mercier  de  Compiègne ,  n'est  pas  anony- 
me. —  Réimpr.  dans  le  Tableau  du  plaisir  et  de  la 
volupté. 

Plaisir  (Le),  com.  en  i  a.  et  en  v.  libres,  par  Pabbé 
Marchadier.  Paris,  Cailleau,  1749,  in-8  de  36  pp.  (So- 
leinne,  n°  1875). —  La  Haye  (Paris),  Constapel,  1771, 
in- 12. 

Plaisir  d* amour j  par  Georges  Pradel.  Paris,  Degorce- 
Cadot,  1869,  in-i8  jésus,  226  pp. 

Plaisir  (Le)  de  tous  les  siècles,  Cythère  ,  chez  Epi- 
cure,  aux  dépens  de  la  Volupté,  1776,  42  contes  avec 
une  gravure  à  chacun.  La  Tulipe  —  les  Passetemps 
d'une  file  de  qualité  —  Cérémonie  chinoise  —  Mars  et 
Vénus  —  Hercule  et  Omphale  — Apollon  et  Daphné,  etc. 

Plaisir  (Le)  des  champs;  poème  en  quatre  parties 
selon  les  quatre  saisons  de  l'année,  par  Claude  Gau- 
chet.  Paris,  Chesneau,  i583,  in-4*'.  Cette  édition  ren- 
ferme quelques  passages  licencieux  qui  ne  se  retrou- 
vent pas  dans  la  seconde  édition.  Paris,  Abel  Langelier, 
1604,  in-4°.  — Veinant,  46  fr.  ;  Solar,  145  fr. 

Plaisir  (Le)  des  dames,  ou  Recueil  de  galanteries^ 
dédié  au  beau  sexe.  Paris,  1809,  in-i6. 

Plaisir  (Le)  et  l'illusion,  ou  Mémoires  et  aventures 
de  Volsanges;  par  Nougaret.  Paris ,  Duchesne ,  an  x 
(1802),  2  vol.  in-i2,  fig.,  5  fr. 

Plaisir  {Le)  et  Vinnocence ,  op.-com.  en  i  a. ,  par 
Parmentier.  Paris,  Duchesne,  1753,  in-8.  --  Nyon, 
t.  V,  p.  2o3. 
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Plaisir  (Le)  et  la  volupté^  conte  allégorique  (par 
M"*  de  Puisieux).  Paphos  (Paris),  1752  ,  in-r2  ,  120 
pp.  (Nyon,  n**  10043;  Barbier,  n"  14285;  La  Jarrie , 
n"  3538).  —  Paphos,  1755,  in-i8  (Alvarès ,  en  i858  , 
2  fr.  5o). 

En  amour,  sans  délicatesse,  il  n'y  a  point  de  plaisir,  telle  est 
la  morale  de  ce  conte.  Anal.  Bibl.  des  rotn.  avril  1787. 

Plaisir  (Le)  et  Vamour^  par  Ch.  Monselet.  Epigra- 
phe :  «  Des  volumes  de  poésie ,  avec  le  portrait  de  r au- 
teur en  lunettes  ?  Mais  ça  ne  s'achète  pas ,  ces  choses- 
là  !  »  (Henry  Murger ,  Scènes  de  la  Bohème).  Paris , 
Sartorius,  i865,  in-i8,  169  pp.,  portrait. 

«  Ce  volume  a  été  annoncé  pendant  quelaue  temps  sur  les 
catalogues  de  Téditeur,  sous  le  titre  de  la  Prétentaine.  Je  finis 
par  préférer  le  Plaisir  et  l'amour ,  qui  me  parut  être  plus  en 
harmonie  avec  le  caractère  de  M.  de  Cuyidon.  »  —  (Noie  du 
cat.  Monselet,  p.  2b).  —  Ce  titre  convient  médiocrement  à  un 
volume  composé  en  grande  partie  de  poésies  gastronomiques. 
Voici  les  noms  de  quelques-unes  des  pièces  qu'on  y  rencontre: 
Tué  vour  une  rose  —  Par  la  poste  à  madame  X.  —  Dix- 
huitième  siècle  —  Travestissement  —  Clorinde  —  Une  intrigue 
au  bal  de  VOpéra,  etc. 

Plaisirs  (Les)  de  la  nouveauté ,  almanach  galant. 
Paris,  Cuissart,  1762,  in-32.—  Nyon,  n"  i5i22. 

Plaisirs  (Les)  de  la  poésie  galante,  gaillarde  et 
amoureuse.  S.  1.  n.  d.  (Rouen,  vers  1661  ou  i663), 
pet.  in-i2,  front,  gr.  (Leber,  n°  1738;  J.  Goddé,  en 
1844,  3  fr.  75;  Nyon,  n°  i5328;  Aubry,  en  i858, 
3o  fr.). 

Ce  recueil  rare  et  curieux  qui  devait  avoir,  d'après  la  pagi- 
nation, 3o3  pa^es  avant  les  remaniements  qu'on  lui  fit  subir,  et 
dont  on  peut  lire  l'histoire  dans  les  Dissertations  bibliogra- 
phiques de  Paul  Lacroix,  pages  221  et  262  à  265  ,  contient , 
entre  autres  pièces  remarquables ,  sous  le  titre  :  V Impuissance^ 
ou  la  jouissance,  stances,  la  fameuse  Occasion  perdue  recou- 
verte de  Pierre  Corneille ,  puis  une  autre  élégie  charmante  in- 
titulée: Stances  galantes,  et  attribuée  à  Molière. 

Plaisirs  de  la  société,  ou  Nouveau  choix  de  chan- 
sons, avec  les  airs  notés.  Paris,  Dufour,  1761  et  suiv., 
9  voL  in-12.  —  Nyon,  n°  15809. 

Plaisirs  (Les)  de  la  ville  et  de  la  cour,  ou  Réfuta- 
tion des  anecdotes,  etc.  Voir:  Précis  histor,  de  la  vie 
de  i/"**  la  comtesse  Du  Barry. 
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Plaisirs  (Les)  de  Vamour,  ou  Recueil  de  contes ,  his- 
toires et  poèmes  galants ,  de  La  Fontaine ,  Dorât , 
Gresset,  etc.  Chez  Apollon,  au  Mont-Parnasse  (Paris), 
1782,  3  tomes  pet.  in-i6,  avec  x  front,  et  16  jolies 
figures  non  signées.  —  BoUe  ,  20  fr*  Potier,  1 1  fr.; 
Techener ,  en  i855  ,  12  fr.  ;  Alvarés,  en  1861  ,  6 
fr.  5o. 

Ce  recueil  contient:  l'Amour  oiseleur  —  les  Dévirgîneurs  — 
les  Cerises  —  Alphonse  —  Parapilla  —  Joconde  —  Rosine  — 
itî  Trois  manières  —  Vert-vert  —  Camille  —  Ce  qui  plaît  aux 
dames  —  la  Fiancée  du  roi  de  Garbe  —  le  Petit  chien. 

Plaisirs  {Les)  de  V ancien  régime  et  de  tous  les  âges, 
LondreSj  impr.  par  ordre  des  paillards,  17Q5,  in-i8  , 
20  fig.  libres,  à  la  manière  anglaise.  —  Scneible  ,  en 
1870,  5  thaï.  —  Contient  VOde  à  Pria^Cj  avec  i  fig. 
à  chaque  strophe,  et  autres  pièces  aussi  avec  fig. 

Plaisirs  (Les)  de  Longchamps  ^  portraits  et  aven- 
tures curieuses  de  quelques  jolies  femmes  qui  font 
V ornement  de  cette  promenade.  S.  1.  n.  d. ,  in-8.  — 
La  Jarrie,  n°  2176. 

Plaisirs  (Les)  de  Paris ,  guide  pratique  et  illustré  : 
|>ar  Alfred  Delvau.  Paris,  Faure,  1867,  in-32,  299  pp., 
front,  de  A.  Collette. 

Plaisirs  {Les)  de  Saint-Germain-en-Lay^e  et  de  la 
cour  (en  vers).  Paris,  Quinet,  i665  ,  pet.  in-12. 

On  trouve  dans  ce  volume  les  pièces  suivantes  :  Le  Voyage 
itOronte  en  l'isle  d'amour  —  Satyre  sur  une  vieille  —  CEm- 
pire  et  la  cheute  des  rubans  —  le  Portrait  de  Clarice ,  etc. 

Plaisirs  (Les)  de  tous  les  siècles  et  de  tous  les  âges. 
Londres,  1785,  I795,in-i2.  —  Scheible,  en  1854, 
2  fl.  24  kr. 

Plaisirs  [Les)  d'un  jour ,  ou  la  Journée  d'une  pro- 
vinciale  à  Paris.  Bruxelles  (Paris),  1764,  in-12. — 
Scheible,  env.  4  fr.;  Nyon,  n**  9435;  Vonder  Mulhen, 
i"  partie,  n**  514. 

Plaisirs  {Les)  des  dames ,  dédiez  à  la  reyne  de  la 
Grande-Bretaigne,  par  Franc.  Grenaille,  sieur  de  Cha- 
tounières.  Pans,  Clousier,  1641,  in-4*'  (Potier,  8  fr.V 
—  Jouxte  la  copie  impr.  à  Paris  (Leyde,  Elzév.),  164^, 

Eet.  in-12.  — Aimé-Martin,  2  5    fr.;  Renouard,  9  fr.  ; 
eber,  n*'  2751  ;  Nyon,  n°  4o53;  Techener,  en  x838, 
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40  fr.;  Pôtief,  35  fr.;  Claudin,  en  1864,  10  fr.  ;  J. 
Fichon,  20  fr. 

Divisé  ea  sept  trtités:  le  Bouquet;  le  Cours;  le  Miroir; 
la  Promenade  ;  la  Collation  ;  le  Concert  ;  le  Bal. 

Plaisirs  (Les)  du  cloître ,  com.  en  3  a.  et  en  vers 

libres;  par  de  M.  D.  L.  C.  A.  P S.  1. ,  1773,  in-8. 

—  Cat.  Soleinne,  n"  3888.  —  Pièce  très-obscène ,  où 
figurent  deux  religieuses,  un  jésuite  et  un  chevalier.  A 
été  réimprimé  dans  le  Théâtre  gaillard.  —  Il  en  a  été 
fait  une  traduction  italienne  :  Un  ntonasterio  net  se- 
colo  XVIII. 

Plaisirs  {Les)  du  dimanche ,  pièce  en  4  actes  ;  par 
Henry  Thîéry  et  Paul  Avenel  (Folies-dramat.).  Paris, 
Dentu,  1868,  in-4**  à  2  col. ,  24  pp. ,  5o  cent. 

Plaisirs  (Les)  du  roi,  par  Pierre  Zaccone.  Paris,  G. 
Roux,  i855,  2  vol.  in-». 

Plaisirs  (Les)  et  les  chagrins  de  l'amour ,  oit  Von 
voit  les  différents  états  de  la  vie ,  remplis  d* aventures 
surprenantes  et  singulières ,  cause:^  var  la  galanterie, 
Amst.,  1722,  2  vol.  in-ï2.  —  Scheibie,  en  1870,  i  th. 
i5  sgr.  ;  Vassé,  n®  70;  Nyon,  n**  9681. 

Plaisirs  (Les)  secrets  d* Angélique ,  ou  ses  Voyages 
au  bout  du  monde.  Londres,  P.  Confolk,  à  la  Poule 
plumée,  1761  ,  2  part,  in- 12  de  140  et  178  pp.  Edi- 
tion très-incorrectement  imprimée  (François,  1864,  n? 
iijbis);  1755,  2  part,  in-12;  la  i'^*  partie,  144  pp.; 
la  2*  180  pp.  (Boissonade,  n"  3730.  —  Voici  la  note 
de  M.  de  Paulmy  (n®  6077)  :  «  Ce  morceau  est  le  fruit 
de  la  jeunesse  d'un  ecclésiastique  que  je  connois  (l'abbé 
Delsuc).  »  Assez  bien  écrit. 

PLANARD  (François-Antoine-Eugène  de) ,  aut.  dra- 
inât.,  né  à  Milhau  (Aveyron)  en  1783,  mort  à  Paris 
en  i853.  Colette  —  les  Deux  bergères—  Emeline  — 
VEpouseur  de  vieilles  femmes  —  Marguerite  —  le 
Mari  de  circonstance  —  les  Noces  de  Gamache  -—  le 
Testament  et  les  billets  doux  —  la  Violette. 

PLANCHER  DE  VALCOUR  (  Ph.-Alexandre-Louis- 
Pierre) ,  aut.  dramat.  et  romancier  ,  né  à  Cacn ,  vers 
i75i,  mort  à  Paris  en  i8i5.  Annales  du  crime  et  de 
V innocence  —  Colin-Maillard ,  ou  Mes  caravanes  —  le 
Petit-neveu  4e  Boccace.  On  trouve  sur  cet  auteur  ime 
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notice  intéressante  dans  les  Originaux  du  siècle  der- 
nier de  Monselet  (pp.  293  à  304). 

Plaque  (La)  de  cheminée;  par  H.  Bonnelier.  Paris, 
A.  Ledoux  ,  i833,  in-8,  352  pp.,  i  vign. ,  7  fr.  5o. 

Plat  (Le)  de  carnaval,  ou  les  Beignets  apprêtés  par 
Guill.  Bonnepâte,  pour  remettre  en  appétit  ceux  c^ui 
l'ont  perdu  (par  Caron).  Bonne  huile,  chez  Feu  Clair, 
rue  de  la  Poêle,  Tan  dix-huit-cent  d'œufs  (Paris,  1802), 
in-8,  148  pp.  (Soleinne,  n"  3767). 

Choix  de  facéties  modernes,  la  plupart  fort  grasses.  Voici,  par 
exemple,  le  100®  et  dernier  beignet,  adressé  : 

AU  PLUS  BEAU  CUL  DE  MA  CONNAISSANCE 

Je  jure^  ô  beauté  qui  m'engage , 
Que  ton  derrière  m'a  vaincu. 
J'aimerais  mieux  baiser  ton  cul 
Ou'  Hélène  au  plus  beau  du  visage. 
Celte  Grecque  pleine  d'avpas , 
Par  qui  le  bon  roi  Ménelas 
Se  vit  coeffè  comme  une  huppe^ 
Encor  quron  la  vante  si  bien^ 
Ne  porta  jamais  sous  sa  jupe 
Un  cul  si  rare  que  le  tien. 

i  Biblioth.  Scatol. ,  n»  23o). 

On  trouve  aussi  à  la  p.  I25  du  même  volume  une  reproduc- 
tion de  :  Les  Malheureuses  amours  de  M.  de  Pet-en-Vair  et  de 
Mlle  Vesse  en  d'souSt  histoire  aussi  tragique  que  véritable  et 
remarquable.  S.  1.  n.  n. ,  1786,  in-12,  oro-hure  citée  dans  la 
Biblioth.  Scatol, ,  au  n°  104. 

La  pièce  la  plus  remarquable  du  Plat  de  carnaval  est  incon- 
testablement VyEnigma,  suivi  de  sa  traduction  française,  l'Enc... 
sans  reproche.  Cette  pièce  est  un  peu  obscène  ,  mais  elle  est 
fort  spirituelle  ;  Nodier  la  cite  avec  éloges  dans  ses  Mélanges 
(Paris,  1829).  Elle  a  été  reproduite  dans  le  Bibliophile  fantai- 
siste (de  1869,  pp.  278  et  suiv.).  Enfin,  on  trouve  encore  dans 
ce  volume  une  comédie  :  Polichinelle  demandant  une  place 
dans  V Académie  (par  Malézieu)  ;  un  pot-pourri:  la  Chasse  (par 
de  Théis);  deux  farces:  celle  de  la  Querelle  de  Gautier-Gar- 
guille  et  de  Perrine  sa  femme,  et  la  Chute  de  la  médecine 
et  de  la  chirurgie^  trad.  du  chinois  par  le  bonze  Luc-Esiab. 
—  Consulter,  au  sujet  du  bibliophile  Caron.  les  Mélanges  ex- 
traits d'une  petite  bibliothèque,  par  Ch.  Nodier,  p.  75.  C'é- 
tait un  pauvre  figurant  du  Vaudeville,  mauvais  acteur,  très- 
mauvais  écrivain;  le  choix  de  ses  lectures  et  le  style  de  ses 
compositions  ne  donnent  pas  une  excellente  idée  de  ses  mœurs; 
il  termina  ses  jours  par  le  suicide,  en  1806.  Nodier  doute  qu'il 
ait  jamais  pu  avoir  une  bibliothèaue.  Cette  conjecture  est  pro- 
bable ;  toutefois  on  rencontre  quelques  volumes  sur  lesquels  ce 
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OMlbeursvx  amateur  mettait  son  nom  en  l'enveloppant  4an$  un 
jeu  cl«  mots  : 

M*acheter  pour  me  lire  ; 
Car  on  s'instruit  ainsi, 

Plaudereien  aus  dem  Reiche  der  Liehe,,,  Caquets 
de  la  Cour  d'amour.  Weissenfels,  1806,  in-ia. 

Plauti  Comoedice  XX.  Ed.  princeps.  Venise,  1472  , 
in-fol.  (F.  Didot,  900  fr.  ;  Gaignat,  396  fr.  ;  La  Valliere, 
463  fr.  ;  Mac-Carthy,  370  fr.).— Tarvisii,  1482,  in-fol. 
(Askew,  6  liv.,  6  sh.;  La  Vallière,  209  fr.).— Milan,  1490, 
i5oo,  in-fol.  —  Venise,  1495,  1499,  i5ii,  i5i8,in- 
fol.  (Solar,  22  fr.).— Florence,  s.  a.,  i5i4,  i554,  in-8. 

—  Parme,  i5io ,  in-fol.  —  Venise  ,  Aide,  i5^22  ,  pet. 
in-4"  (Potier,  40  fr.  ;  Solar,  3o  fr.  ;  Nyon,  n"  17073). 

—  Bâle,  i523,  in-8. -Paris,  i53o,  iS^ô,  1577,  1579, 
1587,  i588,  in-fol.  —  Colonise,  i538,  in-8.  —  Lugau- 
num,  Gryphîus,  1547,  2  vol.  petit  in- 12  (F.  Didot , 
i5  fr.). —  Anvers,  Plantin,  i56o,  in-i6,  jolie  édition 
{Beauclerk,  i  liv.  12  sh.).— Wittemberg,  16 12,  1621, 
in-4®.  —  Naples,  16 19,  in-4°. —  Amst.,  6.  Janssonius, 
1629,  in-24  (Nyon,  n"  i7074>.  —  Cum  notis  variorum, 
Lugdun.-Batav.,  1045,  1604,  1669,  in-8.  — Ad  usum 
Delphini.  Paris,  1679,  2  vol.  in-4°  (La  Bédoyère ,  40 
fr.). —  Amst.,  Elzev. ,  i652,  in-24  (F.  Didot,  Qo  fr.). — 
Amst.,  Blaeu,  1684,  2  tom.  in-8  (F.  Didot,  53  fr.). — 
Londres,  171 1,  2  vol.  in-12.  —  Patavii,  1725,  1764, 
2  vol.  in-8.  —  Berlin  ,  1755  ^  3  vol.  in-12.  —  Paris, 
Barbou^  il^^,  17^9»  ^  "vol.  in-12.  —  Leipzig,  1760, 
2  vol.  in-8.  — '  Glasgow,  1763,  3  vol.  in-8.  —  Biponti, 
1779,  2  vol.,  et  1788,  3  vol.  in-8.  —  Viennœ,  1792- 
1802  ,  7  vol.  in-12  ,  jolie  édition  ornée  de  grav.  -î- 
Edition  de  N.-E.  Lemaire,  de  1 819  et  ann.  suiv.  Paris, 
4  vol.-  in-4**. 

Les  comédies  de  Plante  ont  été  trad.  très-souvent.  Voici  les 
principales  traductions  françaises: 

Comédies  de  Plante^  trad.  par  Mlle  Lefèvre,  depuis  M™»  Da- 
cier.  Paris,  i683,  3  vol.  in-12.  •—  Nouv.  édition  en  1717,  3  vol. 
in-8,  fig.  ;  ou  4  vol.  in-13.  Cette  traduction  ne  comprend  que 
VAmphitrion  et  deux  autres  pièces. 

Les  Œuvres  de  Plaute ,  trad.  en  franc,  avec  le  teite  latin  à 
côté,  par  de  Limiers.  Amst.,  1719,  10  vol.  in-12,  fig.— Bîbl.  da 
R. ,  Y,  641.— Trad.  qui  ne  vaut  pas  celle  de  J.  Naudet,  mais 
meilleure  cependant  que  la  traduction  de  Gueudeville. 

Comédies  de  FUwtey  trad.  par  Goeudeville,  Leyde,  171g  ov 
Tome  VI.  11 
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1736,  10  vol.  in-i2 ,  gr.  en  t.  d.  en  tête  de  chaque  vol.  et  de 
cnaque  pièce.  —  Trad.  peu  recherchée ,  burlesque  et  inexacte , 
ainsi  que  l'avoue  lui-même  Gueudeville  dans  sa  préface. 

Théâtre  de  Plante^  trad.  par  J.  Naudet.  Paris,  Panckoucke, 
i83i-38,  9  vol.  in-8,  et  Pans,  Lefèvre,  1845  ,  4  vol.  in-12.  — 
Cette  traduction,  qui  fait  partie  de'  la  Biblioth.  latine-franç . 
de  Panckoucke,  est  excellente.  Elle  est  précédée  d'une  Notice 
sur  la  vie  et  les  ouvrages  de  Plaute,  et  des  notes  sont  pla- 
cées à  la  fin  de  chaque  volume. 

Plaute  a  été  aussi  traduit  dans  le  Théâtre  complet  des  latins, 
publié,  avec  trad.  française,  sous  la  direction  de  Nlsard.  Paris, 
1844,  gr.  in-i8.  —  La  Biblioth.  du  Th.  franc,  parle  de  Plaute, 
tome  ni,  p.  23o. 

Pleasures  (The)  ofa  single  life,  or  the  Misery  of 
maf n'mony.  Printed  for  a  bold  clergy  man,  1747,  pet. 
in-12  de  12  pp.  en  vers. 

Pleasures  {The)  of  love.  Containing  a  variety  of 
entertaining  particutars  and  curiosities  in  the  cabinet 
of  Venus.  London,  1755,  in-i6.  — Lowndes  ne  men- 
tionne pas  ce  volume.  Fort  mal  imprimé,  avec  16  gra- 
vures mauvaises,  à  la  manière  de  Cnodowiecki. — Schei- 
ble  en  1872,  i  th.  10  sgr. 

Pleasures  {The)  of  love^   by  J.  Stewart.  London , 

1806,  in-12  ,  grav.  cfe  Heath  (Gay,  à  Brux.). 

Pleasures  {The)  oflove,  being  amatory  poems,  ori- 
ginal and  translated  from  the  asiatic  and  european  lan- 
guages,  by  C.  W.   Fitz   William.   2*  édit.;    London, 

1807,  in-12,  front.  —  Boulard,  tome  5,  n*"  1707. 

Pleasures  {The)  of  matrimony  intermi^ed  wîth  a 
variety  of  merry  and  delightful  stories.  London , 
1688,  in-8. 

^  PLOUVÏER  (Edouard),  littéral.,  né  à  Paris,  en  182 1. 
En  collaboration  :  Madame  Patapon  —  Le  Pays  des 
amours  — ^  la  Servante  maîtresse  —  Toute  seule  — 
Trop  beau  pour  rien  faire  —  Une  crise  de  ménage. 

Plume  ^La)  dorée  de  Chrysantor  et  de  la  belle  An- 
géline,oîi  en  suite  de  leurs  amours  on  se  peut  ins- 
truire à  coucher  toutes  sortes  de  lettres  amoureuses  ; 
par  J.  Condential.  Paris,  Tiffai ne ,  1618,  in-12.  — 
Nyon,  8893. 

Plus  {Le)  beau  jour  de  la  vie ,  vaud.  en  2  a. ,  par 
Scribe  et  Varner.  Paris,  1840,  in-8  de  16  pp. 
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Plus  (La)  belle  nuit  de  la  vie,  com.-vaud.  en  i  a., 
par  Vann ,  Desvergers  et  Henry  (Gymnase).  Paris , 
i83i,  in-8,  I  fr.  5o. 

Plus  (Les)  courtes  folies  sont  les  meilleures ,  ou 
Passetemps  des  dames  ;  élite  des  plus  jolis  petits  con- 
tes en  vers,  etc.— Les  Saillies  de  Momus.  Pans,  Desnos, 
s.d.  (i783),in-i8(V.  VioUet-Leduc;  Luzarche,n°  2447). 
—  On  trouve  dans  ce  volume  des  pièces  de  beaucoup 
d*auteurs  peu  connus.  Imbert,  Léonard,  Fréron,  Do- 
rat,  Masson  de  MorvilUers,  Pezay,  Guichard,  Grouvelle, 
le  marquis  de  Villette,  le  marquis  de  Saint-Just,  Pons 
de  Verclun,  de  Bonnard ,  Bourneau,  etc. 

Plus  de  bâtards  en  France;  com.  en  3  a.  en  pr.  ; 
par  la  cit.  Villeneuve  (par  Cizos-Duplessis).  Paris,  1 796, 
in-8.  —  Soleinne ,  n°  2456. 

Plus  de  femmes,  opérette,  par  René  Lordereau,  mus. 
de  Bovery  (Folies-nouvelles).  Paris,  1857. 

Plus  de  maris ^  plus  de  pères  !  Voir:  Les  Enfants 
de  Dieu^  etc. 

Plus  de  vierges  folles,  mais  des  femmes  libres,  par 
VoUuet-Janin  ,  libre-penseur.  Lyon ,  impr.  Perrin  et 
Marinet,  1871,  in- 18,  36  pp.,  40  cent. 

Plus  (La)  heureuse  femme  du  monde,  psiv  Charlotte 
Desor  (M"'  Eillaux,  née  Desormeaux).  Paris,  de  Pot- 
ter,  1844,  2  vol.  in-8. 

Plus  (Le)  heureux  des  trois,  com.  en  3  a.;  par  Eug. 
Labiche  et  Edm.  Gondinet  (Palais-Royal).  Paris,  Dentu, 
1870,  gr.  in-i8,  118  pp.,  2  fr. 

Plus  (Le)  joli  chansonnier  francois,  contenant:  Ana- 
créon  en  belle  humeur,  les  Grâces  en  goguette,  les 
Muses  à  Cythère.  et  les  Espiègleries  de  Vamour,  Pa- 
ris, s.  d.  (vers  1782),  4  part,  en  i  voL  in-24,  ^&' — 
Uber,  n*»  i8d5;  Alvarès,  juillet  x858,6  fr.  5o;  Viol- 
let-Leduc,  Chansons,  p.  26. 

A  ce  volume  on  ajoute  :  Diversités  galantes ,  chansons  avec 
musique.  Paria,  Desnos,  in-34.  Ces  petits  ouvrages  servaient 
d*almanachs;  ils  contiennent  d'assez  jolies  chansons  de  Thirlot, 
l'ami  de  Voltaire ,  de  François  de  Neufchateau ,  de  Panard , 
de  Rhulières,  de  d'Alemberi,  etc.  Voir  Cat.  Monselet,  n«  54. 

Plus  (Le)  joli  des  recueils ,  ou  Amusements  des  da- 
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mM,  suivi  du  Joujou  des  demoiselles.  Londres,  1778, 
in-8  de  276  pp.,  front,  gr.  —  Techener,  7*  partie,  n** 
i5i7;  Scneible,  en  1872,  4  th. 

Ce  volume  contient:  L'Art  de  jouir  ^  par  La  Mettrie;  le  Cul 
et  Iris,  pp.  107-118;  Parapilla,  et  la  Papesse  Jeanne  ^  po&mea 
de  Borde  ;  et  les  épigrammes  et  contes  du  Joujou.  —  Le  Biblio- 
'  phf  le  fantaisiste   (de  novembre  1S69)  en  cite  le»  deux  épi- 
grammes  suivantes: 

Voye^  un  peu  ce  médisant 

Suif  plus  vain  qu'un  vieux  courtisan^ 
il  que  Philis  au  beau  corsage 
Lui  a  donné  son  pucelage  ; 
Mais,  Messieurs,  ne  le  croye\  pas^ 
Nul  ne  donne  ce  quHl  n*a  pas. 

Quand  vous  feigne^  dêlre  pucelie,    • 
Vous^  me  croye\  tut  innocent; 
A  l'âge  où.  vous  êtes,  la  belle. 
Un  pucelage  est  indécent. 
Et  tout  de  bon  je  vous  proteste 
Que,  quand  vous  en  auriez  cent. 
Je  ne  croirois  pas  maintenant 
Que  vous  en  eussiez  de  reste. 

Plusieurs  demandes  joyeuses^  en  forme  de  quolibet. 
S.  L  n.  d.  (vers  i53o),  in- 16  goth.  de  8  ff.  —  Rouen, 
Nie.  Lescuyer  (vers  i58o),  in-i6. 

Ces  demandes  sont  vraiment  joyeuses,  et  il  y  en  a  noême  de 
passablement  gaillardes.  Laissant  de  côté  celles  qui  sont  trop 
epicées ,  donnons  un  échantillon  de  ces  drôleries,  d'autant  plus 
qu'il  est  presque  impossible  de  s'en  procurer  un  exemplaire: 

Quelle  différence  a  entre  pet  et  peletier  ?  —  La  response  est 
que  le  peletier  souffle  le  poil  dedans  et  le  pet  dehors. 

Qu'est-ce  à  qui  le  poil  vient  premier  que  la  peau  ?  —  C'est 
un  estron  floury. 

Quelle  chose  est -ce  qui  est  la  plus  joyeuse  quand  elle  naist? 

—  C'est  un  pet;  car  des  qu'il  naist  il  se  prend  à  chanter  et 
ne  cesse  jusqu'à  la  mort.  % 

Qui  fit  le  premier  pet  à  Rome  ?  —  Ce  fut  le  cul. 

Qui  est  le  fjtre  arbalestrier  qui  soit?  —  C'est  le  cul;  car 
il  prend  sa  visée  aux  talons  et  va  frapper  au  ne^. 

Qttel\  gens  sont-ce  qui  n'ont  mestier  de  procureur  ni  d'ad- 
vocat?  —  Ce  sont  gens  foireux;  car  leur  matière  est  toute 
clère. 

Ou'  est-ce  que  tant  plus  on  le  boute  et  tant  moins  entre  ? 

—  C'est  un  estron  quand  on  le  chie. 

Quelle  feuille  de  bois  est  la  plus  nette  entre  toutes  les  au- 
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ttes  ?  —  Cest  la  feuille  du  houx  ;  car  nul  ne  s'en  me  torcher 
ie  cul,  —  Biblioth.  Scatol.,  n»  233. 

Plusieurs  gentilesses  (sic)  de  M.  Fr.  Villon ,  avec 
le  recueil  et  hist.  des  Repues  franches.  Lyon  ,  i532  , 
pet.  in-4'  goth.,  fig.  s.  d.  —  Nodier,  3g  fr.  5o.  — 
Notez,  comme  le  fait  observer  Nodier,  que  les  Repues 
franches  ne  sont  pas  de  Villon. 

Plusieurs  traite:^  composés  en  ryme  françoise  par 
aulcuns  nouveaux  poétesy  du  différent  de  Mârot^etc, 
avec  la  généalogie  de  Frippelippes.,  le  Rabais  de  son 
caquet,  VA]^logie  du  grand  abbé  des  Conards.  et  Va- 
dieu  envoyé  aux  darnes^  etc.  S.  1.,  i537,  in-i6  de  144 
ff.— Paris,  i538,  i53q.  in-i6, lettres  rondes. —  Filheul, 
en  1779,  36  fr. ;  La  Vallière,  en  1784,  12  liv.  12  s.; 
Crozet,  85  fr.  ;  Heber,  4  liv.  14  sh. 

Plutharque  de  Cherone.,  g^^c^  traistant  entièrement 
du  gouvernement  en  mariage  y  trad.  de  grec  en  latin, 
et  de  latin  en  françois ,  par  Jehan  Lode,  de  Nantes. 
Paris,  Denis  Janot,  i535,  i536,  1645,  in- 1 6. —Vendu 
3o  fr.  en  1 84 1 . 

PlutoH  maltâtier,  ou  la  Découverte  des  intrigues 
financières  et  amoureuses  des  partisans  ,  nouvelle  ga- 
lante, div.  en  6  parties.  Col. ,  chez  Adr.  l'Enclume  (à 
la  Sph.j,  1708  (  J-  Pichon,  n"  769,  20  fr.),  1712,  pet. 
iû-i2,ng.  (La  Bédoyère,  4fr.;  Chaponay,  10  fr.  5o  c). 
—  Rotterdam,  1709,  pet.  in-12. — Bergeret;  Aubry,  en 
1862,  édition  de  1710,  3  fr.  ;  Techener,  en  1869, 
12  fr. 

Plutus  rival  de  V Amour;  com.  en  i  a.  et  en  pr.  ; 
par  M"*  Hus.  actrice  (Th.  italien  ,  en  i-jbb).  Paris, 
Ballard,  1750,  1757,  1759,  ih-8  (Soleinne,  336o). 

Pneumatopathologie  {La) ,  réduite  en  principe  ,  par 
M.  P.  Petons,  D.  D.  S.  D.  A.  ;  ou  la  Société  des  Francs- 
Péteurs.  A  Limoges,  chez  Castaiçnac,  imprimeur  de 
la  société,  s.  d. ,  pet.  in-8.  Sibliotheca  Scatologica, 
n°  izb  et  126. 

Livre  tout  différent  de  celui  intitulé  :  Pneumato-Pûtholûgia , 
de  Fr.  de  P.  Combaliisier,  trad.  en  franc,  par  J.  Aug.  Jault , 
ea  175^,  et  de  la  place  la  Société  des  Francs-péteurs  ^  publiée 
avec  l'Art  de  péter ^  eu  1776. 

.   Podaiire  ^t  Dirphé,  ou  la  Couronne  tient  à  la  jar- 
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retière(ptiT  F.   Nogaret).  Paris,  Louis,  1801 ,  2  vol. 
in-i2,  2  fig.,  3  fr.  —  Leber,  n"  2087. 

POELLNITZ  (le  baron  Charles-Louis  de) ,  né  en 
1692,  mort  en  1775.  Amusements  des  eaux  d'Aix-la- 
Chapelle  — Amusements  des  eaux  de  Spa  —  Lettres 
et  mémoires  —  Mémoires  —  la  Saxe  galante. 

Poema  (II)  tartaro  (per  Gio.-Batt.  Casti).  —  S.  1. , 
1796,  2  tomes  in- 12  (Libri,  9  fr.).  —  Itdlia,  1797,  2 
tomes  en  i  vol.  in-12,  portr.  (Techener,  q  fr.).  — 
Poème  satirique  de  Casti ,  présentant  un  tableau  peu 
flatté  de  la  cour  de  Catherine  IL  II  y  a  une  clef  à 
la  fin. 

Poema  tragico  del  espanol  Gerardo,  y  desengano  del 
amor  lascivo  ;  corr.  y  emend. ,  por  D.  Gonçalo  de  Ces- 
pedes  y  Meneses.  Madrid,  161 5,  161 7,  1654,  1666 
(Soleinne,  19  fr.  5o  ;  Techener,  12  fr.K  1722,  1788, 
m-^".  —  Barcelone,  161 8,  2  vol.  in-8  (Nyon,  n°  16216)* 
—Lisbonne,  1625,  in-4°. — Valence,  1628,  2  part.  in-8. 

—  Ce  poôme  en  prose  a  été  trad.  en  ital.  par  Barezzo 
Barezzi.  Venise,  i63o,  pet.  in-4'*. 

Poème  burlesque,  ou  Catin,  accompagné  de  plusieurs 
pièces  jgalantes  et  autres,  par  Chauvin.  Paris,  Bobée, 
i836,  m-8  de  5  feuilles,  i  gr.,  i  fr.  3o  cent. 

Poème  [Le)  de  la  femme  ,  i*'  récit.  La  Paysanne, 
par  M™*  Louise  Colet.  Paris,  Perrotin,  i853,  in-8  de 
32  pp.,  75  cent.  —  2*  récit,  la  Servante ,  1864,  in-8. 

—  3*  récit,  la  Religieuse^  i856.  —  En  vers. 

Poème  du  Quinquina  et  autres  ouvrages  en  vers  de 
M.  de  La  Fontaine  (Matrone  d'Ephèse.  —  Belphégor. 

—  Galatée,  opéra.  —  Daphné,  opéra).    Paris,  Thierry 
et  Barbin,  1082,  in-12.—  Ch.  Giraud. 

Poèmes:  Hélena,  la  Somnambule,  la  Fille  de  Jephté^ 
la  Femme  adultère,  le  Baly  la  Prison.  Paris,  Pélicier, 
1822,  in-8  de  10  feuilles. 

Poèmes  badins^  nouv.  édition.  Paris,  Foulion,  1840, 
in-32  de  3  feuilles,  i  grav.  ,  i  fr.  5o. 

Ce  volume  contient  :  Caquet-Bonbec  —  Tangu  et  Félime  — 
Vert-Vert  —  le  Lutrin  vivant  —  les  Cerises  renversées  —  les 
Aventures  de  Thalle,  par  Colin-d'Harleville. 

Poèmes  d'amour,  où  se  voient  les  diversités  amou- 
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reuses,  parBaddel.—  Amsterdam, P.  Ravesteyn,  i6i6, 
m-4",  frontispice  orné  au  recto  d'une  très-jolie  grav. 
sur  b.  représ,  le  Jugement  de  Paris  et  au  verso  d'une 
autre  figure.  —  Nodier,  44  fr.  ;  Courtois,  5  fr.  j  Nyon, 
n?  i3io5. 

La  feuille  6.  qui  manque  souvent  dans  le  livre ,  contient  des 
joyeusetés  malsonnantes.  Quelques  détails  au  sujet  de  cet  au> 
teur  peu  connu,  se  trouvent  dans  le  Bulletin  du  biblioph.  belge, 
tome  1",  p.  269. 

Poèmes  (Les)  de  V amour  ;  par  Arm.  Renaud.  Paris, 
Bourdilliat,  1860  (iSSg),  in- 12  de  824  pp.,  3  fr. 

Poèmes  et  discours  en  vers  de  Voltaire.  Paris,  Mé- 
nard  et  Desenne,  1822,  in-i8,  fig.  (Biblioth.  franc.), 

—  Paris,  Debure,  1822  (182 3),  in-32  (Class.  franc.). 

Poèmes^  poésies  fugitives,  chansons,  etc.,  par  Ourry. 
Paris,  181 7,  in- 18.  11  y  a  dans  ce  recueil  des  chansons 
un  peu  gaies. 

Poemetti  itaîiani.  Torino,  soc.  letteraria,  1797,  12 
▼cl.  in-i2. 

La  table  des  12  volumes  est  à  la  fin  du  dernier.  Recueil  con- 
tenant un  grand  nombre  de  petits  poSmes ,  parmi  lesquels  on 
trouve  ceux-ci:  //  Pala'{^o  d'amore,  di  Lod.  Palerno  Napoli- 
tano  (tome  111).  --  Le  No^e  di  Zefiro,  di  Gabr.  Chiabrera 
(tome  IV).  —Il  Piacere^  di  Franc.  Bolognetti  bolognese  (l.  VI). 
— //  Rapimento  d'Elena,  trad.  di  Coluto  dell'ab.  Teod.  Villa 
milanese  (t.  VI).  —  //  Rapimento  di  Proserpina  ^  di  Gabr. 
Chiabrera  (tome  V\\).^Aretusa  e  Narciso  del  Maritano (t.  VII). 

—  IlGlobo  di  Venere,  dell'ab.  P.  D.  Soresi  da  Mondovl  (t.  VII). 

—  La  Caccia  d'amore,  del  card.  Egidio  (t.  IX).  —  //  Museo 
dTamore,  di  G.  B.  Zappi  (t.  IX).  —  LAndrogino,  dell'ab.  Ang. 
Mazza  (t.  IX).  —  Ero  e  Leandro ,  di  Paolo  Luigi  Raby  (t.  Xll). 
Libri,  n^  559;  c^<^- 

Poems,  by  Little  (Th.  Moore).  Poésies  erotiques, 
sans  obscénité,—  i"  édition,  1801  (préface  signée  T. 
M.).— 2*  édition,  London,  Carpenter,  1802,  in-12  ;  3* 
édition,  i8o3i  ii'  en  181 3,  iS^en  1822. 

Ces  poésies  ont  été  réimprimées  dans  les  diverses  éditions 
des  Œuvres  de  Moore;  la  première  donnée  par  lui-même,  Lon- 
don, 1840*41,  10  vol.  in-12.  La  Litterary  Ga\ette  dit:  From 
among  the  earliest  productions  the  most  prurient  hâve  been 
expurgated, 

Pœms ,  chiefly  amatory ,  by  Richard  Small.  Lon- 
don, 1811,  in-12.  —  Imitation  des  poésies  erotiques 
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de  Thomas  Moore  ;  stances  fort  anacréontiques  adres- 
sées à  Fanny,  à  Chloé,  à  Lydia,  etc. 

Poems  in  imitation  ofAnaçreon,  by  John  Oldmixon. 
London ,  1696,  in-8. 

Poems  in  sev^cd  occasions^  by  the  hon.,  the  earl  of 
Haddington.  S.  1.  n.  n. ,  1824.  —  Dans  une  autre  édi-^ 
tion^  de  Londres,  1824,  le  nom  est  H n.  Rare. 

Poems  on  several  occasions,  written  by  a  late  per- 
son  of  honour  (by  John  Wilmot ,  earl  of  Rochester). 
Anvers,  i68oets.d.,in-i2  dei5i  pp.; —Londres,  1685, 
in-8  de  128  pp.  :  très-rare.  Un  exempl.  s'est  payé  5 
l.  st. ,  vente  Milford,  en  1840.  —  London,  1714,  in-12, 
ou  1725,  2  vol.  in-8  (Scheible,  en  1872,  24  sgr.). 

Voir  dans  la  Revue  des  Deux-Mondes^  août  et  septembre  iSSy, 
un  art.  de  M.  Forgues  sur  Rochester. 

Le  comte  de  Rochester,  fort  mauvais  sujet  et  favori  de  Char- 
les  II,  composa  des  poésies  fort  peu  décentes  qui  ont  été  plu- 
sieurs  fois  imprimées  en  Angleterre.  On  y  trouve  une  imitation 
d'un  des  dialogues  de  Meursius.  —  Ouelques-unes  de  ses  com- 
positions ont  été  insérées  dans  la  Collection  of  British  poets^ 
mais  avec  un  choix  attentif. 

Poesias  eroticas  escolhidas  de  Lope  de  Vega  y  de 
don  Juan  de  Jauregui.  Paris,  T.  Barrois,  181 8,  1821, 
in-18.  —  Cat.  W.  et  AA.,  n"  83o. 

Poesias  jocosas  y  sérias  del  doctor  Vincens  Garcia, 
Barcelona,  J.  Roger,  1845,  in-18.  —  Un  Suplemento , 
zux  poesias  jocosas,  a  paru  sans  lieu  ni  date  (même 
lieu  et  même  année),  in-18,  5i  et  iv  pp. 

Poésie  {La)  des  amours  et ,   com.-vaud.    en  2 

a.;  par  Duvert  et  Lauzanne  (Vaudeville).  Paris,  1849, 
in-8,  60  cent. 

Poésie  voîgari  del  magnifico  Lorem^o  de  Medici  che 
fu  padre  di  papa  Leone,  e  di  altrisuoi  amici  contem- 
poranei.  Vinegia,  Aldo,  i554,  in-8;  Texemplaire  n'est 
complet  qu'avec  la  feuille  O  de  8  ff.  Pendant  le  tirage, 
Aide,  se  repentant  d'avoir  inséré  de  certaines  poésies 
licencieuses  dans  cette  feuille,  la  réimprima  expurgée, 
avec  4  ff.  seulement  ;  très-peu  d'exempl.  échappèrent 
et  ils  sont  très-recherchés  (Libri,  n"  823  ,  270  tr.).  — 
Bergame,  1763,  in-8.  —  Londra,  1801,  3  part,  in-4"  ; 
édition  très  complète,  contenant:  le  Selve  cfamQre,  la 
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Nencia,  V Ambra ,  la  Caccia  col  falcone ,  la  Confes- 
sionCy  V Alterca^ione,  ttc. ,  ainsi  gue  les  pièces  les  plus 


falcone,  gli  Amori  di    Venere  et  Marte  ,  la  Confes^ 
"sione,  le  Sette  allegre^:(e  d^amore. 

Poésie  francesi  di  G.  G.  Alione  Astigiano^  composte 
dal  1494  al  i520,  ag^iuntavi  la  Macheronea  dello 
fttesso  con  bi  tavole  incise.  Milano,  i865,  i  vol.  [Poé- 
sies françaises  de  J.  G.  Âlione,  avec  une  not.  biogra- 
phique et  bibliogr.  par  J.  G.  Brunet).  —  Gonamecna  e 
liarse  carnavalesche  nei  dialetti  astigiano ,  milanese  e 
francese,  misti  con  latino  barbaro  ^  composte  sul  fine 
del  XV°  secolOj  ib.  i865,  i  vol.  Ensemble  2  vol.  pet. 
in-8  (Seule  édition  complète  des  œuvres  d'Alione). 
i5  fr. 

Recueil  fort  curieux  au  double  point  de  vue  de  la  littérature 
française  et  italienne.  Il  contient  les  plus  anciennes  farces  con- 
nues en  langue  française,  de  même  que  les  plus  anciennes  poé- 
sies macaroniques.  Tous  ces  morceaux  sont  très-libres. 

Le  i"  de  ces  deux  volumes  (Poésies  françaises  »  etc.)  avait 
déjà  été  réimpr.  à  Paris,  en  i836,  petit  in-8,  tiré  àio8  ex. — 
Voir  :  Opéra  jocunda. 

Pœsie  di  Giorgio  Baffo  (sonnets  facétieux  et  can- 
zone  en  dialecte  vénitien).  S.  1.  (Londres),  1771,  in-8. 
(Libri,  27  fr.).  Réimpr.  à  Londres,  en  178g  ,  in- 12, 
lig.  réprés,  la  Venus  de  Médicis  (Techener,  7*  partie, 
n*  1219).  —  Marmirolo ,  1789,  5  tomes  in-24.  — Gos- 
mopoH  (Londres),  1789,  4 vol. in-8,  imprimés,  dit-on, 
aux  frais  d'un  riche  anglais ,  le  comte  de  Pembrocke 
(cette  édition  se  vend  de  a  à  3  guinées).  — Italia ,  1860, 
2  vol.  in-i2,  édition  annoncée  comme  complète. 

On  sait  que  Batib  est  un  des  poètes  les  plus  licencieux  qui 
aient  jamais  existé.  11  a  laissé  beaucoup  d'ouvrages  inédits ,  et 
on  peut  consulter  à  son  é&ard  M.  Ferrari,  dans  la  Revue  des 
Deux-Mondes  1  i"  juin  1839,  tome  XVlll,  p.  697,  et  Ginguené, 
Biographie  univers. ,  tome  lU.  —  M.  Philarète  Chasles  et  M. 
Mercey  ont  aussi  Tun  et  l'autre  parlé  de  Baffo  dans  la  Revue 
des  Deux-Mondes» 

Poésie  erotiche  del  dottore  P.  Balbiani.  Florence , 
Molini,  181 2,  in-8  de  i5  ff. 

Poésie  e  satire  di  P.  B.  (Pietro  Buratti)^  Vene^iano, 
corredate  di  note  preliminari  ed  annota:{ioni  scritte 

Tome  VI.  12 
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dallo  stesso  autore.  Edizione  ad  usum  Deîphini.  Amst., 
J.  Lowke  e  figlio,  1823,  in- 12.  Edition  faite  clandes- 
tinement à  Florence.  Très-peu  d'exemplaires  ontéchap- 
pé  à  la  destruction.  Poésies  licencieuses. 

Poésie  (Le)  di  Giuseppe  Giusti.  Florence  (et  autres 
lieux),  1862,  I  vol.  in-32. 

Différentes  éditions  des  poésies  de  Giusti  contiennent  les  poé- 
sies :  Scher\i  giovanili  e  rifiutati  dall'autore ,  qui  sont  des 
poésies  libres;  il  a  paru  en  outre  une  brochure  de  lettres  in- 
times de  Giusti ,  imprimée  aux  frais  de  M*^  Papini ,  ancien 
directeur  des  postes  de  Pescia  eu  Toscane,  ami  intime  de  Giusti, 
et  qui  possède  encore  plusieurs  de  ses  autographes,  tant  poé- 
sies que  lettres,  entre  autres  une  très-jolie  pièce  en  vers  intitu- 
lée: La  Finta  gravidan\a  (la  feinte  grossesse),  pièce  très'libre 
et  très-spirituelle. 

Poésie  di  L.  Tansillo ,  con  la  vita  deirautore  e  una 
notizia  relativa  aile  sue  poésie.  Londra  (Livorno),  1 782, 
pet.  in-i2,  porlr.  et  front.  —  Mourlan,  n°  SSg. 

Poésie  diverse  in  lingua  venetiana  et  bergamasca , 
cioè:  la  Laude  de  Macharoni  ;  operetta  nuova  sopra 
le  malitie  e  pompe  che  cercano  fore  le  donne  ;  e  il 
Vanto  de  la  aorte giana  ;  per  Bart.  Verini.  In  Venetia, 
i583,  in-8.  —  De  Bure ,  n°  33i6. 

Poésie  dafuoco  di  diversi  autori.  Le  2'  feuillet  a 

Eour  titre  :  La  Puttana  errante  di  (Lorenzo)  Veniero. 
ucerna  (Venise?  ),  Stefano  Chirudich,  i65i,  pet.  in-8, 
avec  le  portr.  de  Maffeo  Veniero ,  archev.  de  Corfou , 
que  Ton  supposait  être  auteur  de  la  Puttana.  —  Hib- 
bert,  6  livr.  8  sh.;  Stanley,  i5  liv.  i5  sh.;  catal.  de 
Dresde,  n°  46.  N'a  paru  dans  aucune  vente  française. 

Un  bibliophile,  à  propos  de  ce  livre,  nous  communique  la 
note  suivante  : 

«  Il  semble  qu'aucun  bibliographe  n'ait  jamais  vu  ce  petit  li- 
vre rarissime.  Voici  la  description  exacte  d'un  exemplaire  (p)eut- 
être  unique)  que  j'ai  sous  les  yeux:  Au  bas  du  second  titre, 
mais  au  dessus  de  la  rubrique ,  il  y  a  une  vignette  en  bois  très- 
grossière,  représentant  un  homme  (pas  le  portrait  de  M.  Ve- 
niero) portant  un  casque,  reposant  avec  le  bras  droit  sur  une 
lance,  et  tendant  la  main  gauche  à  la  cuirasse.  —  Contenu  :  A' 
lettori  (2  pp.  non  chiffrées);  p.  1-48,  Delta  Puttana  errante  y 
canti  IV;  p.  49,  Pasquino  alli  lettori  (sonetto)  ;  p.  5o,  //  di- 
vino  Pietro  Aretino  alVautore  (sonetto).  Nouveau  titre:  La 
Zaffetta,  di  Maf.  Veniero,  la  même  vignette  et  la  même  rubri- 
que que  celle  ci-haut;  p.  53-8i ,  Delta  Zaffetta,  canlo  primo 
/uDico)',p.  82-86,  Délia  Ca^\ariade\  cav.  Marini,  canto  primo; 
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p.  87-89,  Persuasione  efficace.  Per  coloro  che  schiffano  la 
delicate(\a  del  fondo  ,  canto  seconde;  p.  91-96,  Fer\atti  del- 
Fabbati  sopra  uno^  che  havea  preso  una  panocchia;  p.  97- 
104,  Ode  ai  Gio.  Batt.  Bembo  sopra  una  signora  che  si  di- 
lettava  dresser  ben  chiavata  (en  dialecte  véniiienj;  p.  io5-iio, 
Lamento  cTElena  ballarina  detta  l'Errante,  —  Ode  di  Nie. 
Poote.  —  11  faut  se  garder  de  confondre  la  Cawaria  en  prose 
avec  celle  del  C.  M.  (attribuée  au  cavalier  Marinjj,  pièce  de  18 
stances  in  ottava  rima,  dont  tous  les  vers  finissent  alternative- 
ment par  deux  mots  que  nous  nous  abstenons  de  copier ,  sui- 
vies de  7  autres  stances,  aussi  in  ottava  rima.  Une  traduction 
partielle  en  vers  de  la  Ca^aria  en  prose  fait  partie  du  Ùbro 
del  Perche.  —  Il  Manganello  et  la  Zajetta  qui  ont  été  réim- 
primés à  Paris  en  1860  et  en  1861,  à  100  exempl.,  étaient  les 
premières  de  10  livraisons  successives,  qui,  par  leur  ensemble , 
devaient  former  une  nouvelle  édition  des  Poésie  da  fuoco.  Ce- 
pendant, comme  on  le  voit  par  le  détail  ci-dessus  ,  il  Manga- 
nello  ne  fait  pas  partie  de  ce  volume.  Cléder  ,  Téditeur  de  ces 
deux  livraisons  étant  mort,  la  publication  n'a  pas  été  continuée. 

Poésie  di  eccellenti  autori  toscani.,  per  far  rider e  le 
brigate.  Prima  raccolta  ;  2*  impr.*  ;  Gelopolis,  1 764; 
seconda  raccolta,  Gelopolis,  1702;  réunies  en  i  vol. 
in-i2  (Techener,  en  1864,  24  fr.)  — Leida  (Livorno), 
1823,  2  vol.  in- 12  (Pédone-Lauriel,  en  i865,  10  fr.). 

Recueil  de  poésies  légères  ou  burlesques,  devenu  rare.  Parmi 
les  morceaux  qu'il  contient,  on  remarque  :  De  Paol-Franc.  Carli, 
la  Svinatura  di  Barbigi  Me^uibarba^  con  note  ;  du  même:  La- 
mento di  Bietolone;  de  Girolamo  Gigli:  la  Scivolata  et  la 
Culeîde;  d'Alexandre  Ghivizzant  des  sonnets;  de  Fr.  Baldo- 
vini,  il  Maggio  et  il  Paixo^  en  style  rustique;  de  Fr.  Brac- 
ciolini,  sonetli  in  Iode  délia  Lena  Fornaja;  d'Ipol.  Neri,  la 
Presa  di  Saminiato ,  pocma  giocoso^  etc. ,  etc.  Toutes  ces  piè- 
ces sont  fort  libres  et  n*ont  pas  été  imprimées  ailleurs. 

Les  œuvres  badines  de  Girolamo  Gigli  sont  surtout  rares, 
car  ce  poète  en  détruisit  la  plus  grande  partie  quelque  temps 
avant  sa  mort.  Né  à  Sienne  le  14  octobre  1660,  il  y  professa 
longtemps  les  belles  lettres ,  mais  son  penchant  à  la  critique  le 
fit  destituer  et  plusieurs  de  ses  écrits  furent  brûlés  par  la  main 
da  bourreau.  Sur  la  fin  de  sa  vie,  il  s'amenda,  et  mourut  le  4 
janvier  1722  dans  de  grands  sentiments  de  piété.  —  Francesco 
Baldovini,  aussi,  renia  les  œuvres  de  sa  jeunesse;  né  le  27  fé- 
vrier i635  à  Florence ,  il  étudia  le  droit  à  Pise ,  et  embrassa 
l'état  militaire.  Plus  tard,  il  reçut  les  ordres  et  mourut  le  16 
novembre  1716,  chapelain  de  l'hôpital  de  Saint-Sixte.  11  est  con- 
sidéré comme  un  des  meilleurs  poètes  comiques  de  l'Italie. 

(Bulletin  du  bibliophile ^  1864,  p.  856). 

Poésie  facecieuse  extraitte  des  oeuvres  des  plus  fa- 
meux poètes  de  notre  siècle.  Lyon,  B.  Rigaud ,  1 559, 
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in-i6  de  80  pp.  Rare.  —  Nyon  ,  n**  15427.  —  Réimpr. 
du  Recueil  de  vraye  poésie,  de  1 644 . 

Poésies.  Partout  et  par  tous  les  temps.  S.  1.  n.  d. 
(1789),  jn-i2. 

Simon-Pierre  de  Mérard  Saint-Just  (et  non  Mérard  de  Saint- 
Ju8t,  comme  on  l'écrit  toujours  à  tort)  est  l'auteur  de  ces  poé- 
sies assez  libres,  que  dans  sa  préface  il  attribue  à  feu  l'abbé 
de  la  Porte  ;  il  a  toutefois  eu  le  soin  de  placer  ses  initiales  au 
bas  de  la  dernière  page.  Ce  volume ,  comme  tous  ceux  publiés 
par  ce  littérateur,  a  été  tiré  à  très-petit  nombre.  Quérard,  Bar- 
bier et  la  Biographie  Michaud  lui  donnent  le  titre  de  Poésies 
diverses^  tandis  que,  dans  cet  exemplaire ,  il  n'y  a  que  le  mot 
Poésies,  sans  autre  qualificatif,  sur  le  titre  (Note  du  catal.  du 
marquis  de  M...,  Schlesinger,  1871,  n°  732). 

Poésies  du  XV*  siècle.  —  Chanson  et  complainte 
dune  josne  fille  mariée  a  ung  vieillart  ialous  avec  le 
dit  du  sing;  par  J.  George  Âlione.  Firenze,  G.  Dotti, 
1870  ,  in-8  de  16  pp. ,  tiré  à  i3  exempl.,  dont  i  sur 
vélin  de  mouton,  5  fr.  —  Bibliografia  italiana. 

Poésies  erotiques  et  autres,  par  Ardant  du  Picq  , 
suivies  de  fragments  de  lettres.  Paris,  P.  Didot  l'aîné, 
i82i,in-i2  de  10  feuilles  1/2  (Dinaux  ,  2817).  — 
Réimpr.  en  1828,  in-i8,  avec  2  portr. 

Poésies  complètes  de  Th.  de  Banville.  1 841-1854. 
Les  Cariatides  —  les  Stalactites  —  Odelettes  —  la  Ma- 
lédiction de  Vénus.,  etc.  Paris,  Poulet-Malassis,  i857, 
gr.  in- 18  de  442  pp.  avec  front,  gr.  par  Duvau,  5  tr. 

Poésies  galantes  et  autres  œuvres  de  N.  de  Bouil- 
lon. Paris,  i6i)3,  i663,  in-12.  — Veinant,  40  fr.  ;  Solar, 
73  fr.  —  Cont.  VHist.  de  Joconde;  le  Mary  commode; 
VOiseau  ;  des  chansons  galantes ,  etc. 

On  possède  peu  de  détails  sur  la  vie  de  Bouillon;  on  sait  qu'il 
avait  élé  secrétaire  de  Gaston,  duc  d'Orléans  et  frère  de. Louis 
Xlll;  il  mourut  en  1662.  Le  recueil  de  ses  poésies  est  devenu 
fort  rare  ;  les  amateurs  le  recherchent  et  il  offre  un  inlérêt  réel 
pour  l'étude  de  l'histoire  littéraire  de  la  France  au  dix-septième 
siècle.  —  Ce  fut  à  sa  traduclion  de  l'épisode  de  Joconde  em- 
prunté à  l'Arioste  que  Bouillon  dut  quelque  célébrité;  il  se 
trouva  le  rival  de  La  Fontaine.  Les  deux  traducteurs  avaient 
leurs  partisans,  quoique  le  premier  ne  parût  guère  en  mériter. 
Quand  on  eut  lu  leurs  versions  de  la  Joconde,  il  y  eut  une 
gageure  considérable  sur  la  préférence  de  ces  deux  ouvrages. 
Les  parieurs  étaient  l'abbé  Le  Vayer  de  Bôuligny  et  Saint-Gilles 
gue  Molière  a  désigné  dans  le  Misanthrope,  sous  le  nom  de 
T/wante. 
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*C*est  de  la  tête  aux  pieds  un  homme  tout  mystère.  » 

Saint'Gilles  était  un  original  dont  il  est  resté  quelques  vers;  ils 
dooDeat  de  son  talent  une  idée  assez  favorable. 

Son  antagoniste  est  auteur  d'un  roman  qui  obtint  en  son 
temps  quelque  succès  et  qu'  on  a  même  réimprimé  en  1776  avec 
luxe,  mais  personne  aujourd'hui  ne  lit  Tarsis  et  Zélie.  —  On 
sait  que  Boileau,  fort  jeune  encoret  intervint  dans  le  débat  ;  il 
écrivit  une  Dissertation^  une  lettre  à  Monsieur  iJ.»  et  il  n'eut  pas 
de  peine  à  établir  que  Tenjeu  de  cent  pistoles  revenait  très-légi- 
timement à  Le  Vayer  oui  s'était  déclaré  en  faveur  de  La  Fontaine. 
L'opinion  est  aujourd  hui  unanime  à  cet  égard,  mais  il  faut  re- 
marquer  que  Bouillon  s'était  attaché  à  suivre  pas  à  pas  le  poète 
italien,  tandis  que  le  bon  homme^  dédaignant  une  reproduction 
servile,  avait  pris  de  grandes  libertés  avec  le  texte  original.  La 
dissertation  de  Boileau,  défigurée  par  bien  des  fautes  dans  d'an- 
ciennes éditions,  a  été  rétablie  dans  son  exactitude  et  accom- 
pagnée de  notes  instructives  par  M.  Berriat  Saint-Prix  (voir  le 
tome  \\i  de  son  excellente  édition  des  Œuvres  de  Boileau,  1837, 
4  vol.  in-8). 

Poésies  diverses  du  sieur  D***.  S.  l. ,  171 8,  in- 12 
de  182  pp.,  plus  la  table.  A  la  fin  du  \olume  on 
trouve  12  pages  de  contes  un  peu  libres,  avec  cette 
signature:  B.  L.  G.  D.  G.  (Bouret ,  lieut.  gén.  de  Gi- 
sorsV  Cailhava,  19  fr.  5o  c.  ;  Nyon,  n**  iSBiy;  Alvarès, 
en  aéc.  i838,  12'fr.  5o. 

Ce  recueil  est  peut-être  le  même  que  le  suivant ,  que  nous 
trouvons  dans  le  Trésor  des  livres  rares  de  Graesse  :  Recueil 
des  diverses  poésies  du  sieur  D... ,  imprimé  pour  l'auteur.  Lon- 
dres, i73r,  in-8.— (Paris),  1763,  in-8.  —  Contes  épigrammaliques 
très-cynyques  en  dizains,  écrits  dans  un  langage  barbare  et  bi- 
zarre. 

Poésies  diverses  du  sieur  de  Brébeuf.  Paris,  Ant.  de 
Sommaville,  i658,  in-4°  (Giraud,  14  fr.).—  Paris,  G. 
de  Luynes,  i658,  in-12.  —  Rouen,  1662,  pet.  in-12. 

Poésies  héroïques ,  gaillardes  et  amoureuses  du  sieur  de 
Brébeuf.  Paris,'  J.  Ribou,  1666,  2  vol.  pet.  in-12.  —  Catat.  de 
Dresde,  n«  247;  Ch.  B»" ,  n»  286. 

Poésies  amoureuses  y  réduites  en  forme  d'un  discours 
de  la  nature  de  V amour ,  par  Filbert  Bretin.  Lvon, 
B.  Kigaud,  1576,  pet.  in-8. —Nyon,  n"  i3oo3.  Rare. 

Poésies  nouvelles  et  autres  œuvres  galantes  du  S. 
dtf  C***  (Cantenac).  Paris,  1661,  in-12  (Auvillain, 
i865,  n**  5q2;  Potier,  en  i863,  10  fr.).  —Paris,  1662, 
pet.  in-12,  "front,  gravé  (Claudin,  en  1867,  6  fr.  ;  No- 
dier, 5  fr.;  Luzarche,  n°  2336;  Cigongne,  n°  985).  — 
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Ces  poésies  doivent  contenir:  l'Occasion  perdue  et  re- 
trouvée, qui  a  sa  pagination  particulière ,  et  qui  a  été 
attribuée  a  P.  Corneille.  Voir  au  mot  VOccasion  per- 
due). 

Poésies  de  Catulle.  Voir  CATULLE. 

Poésies  de  Charles  d' Orléans,  j>hvt  de  Louis  XTI  et 
oncle  de  François  I*' ,  rois  de  France  ;  publiées  par 
Chalvet.  Grenoble,  Giroud,  1802,  in-12.  —  Paris,  Wa- 
rée,  1809,  in-12.--  Cigongne,  n"  555. 

Poésies  du  duc  Charles  d'Orléans  ,  publiées  sur  le  manus- 
crit original  de  la  Biblioth.  de  Grenoble,  et  accompagnées  d'une 
préface  historique  ,  de  notes,  etc.  ;  par  Aimé  Champoilion  Fi- 
geac.  Paris,  Belin-Leprieur,  1842,  in-12.  — Cigongne,  n**  556. 
—  Selon  Viollel-Leduc  (  p.  79) ,  cette  édition  est  la  première 
complète  et  la  seule  bonne  aujourd'hui. 

Poésies  de  Chaulieu  et  de  Lafare.  Amst.  (Lyon),  Ro- 
ger, 1724,  pet.  in-8.  — La  Haye,  1731,  in-12.  —  Les 
mêmes,  sous  le  titre  à'Œuvres  diverses  de  Chaulieu 
et  de  Lafare  (publié  par  Delaunày).  Amst.  (  Paris , 
Prault) ,  1733,  1740,  2  vol.  in-8.  —  Nouv.  édit.  (publ. 
par  Lefèvre  de  Saint-Marc).  Paris,  1750,  1757,  2  vol. 
pet.  in-12.  — La  Haye  (Paris,  Pissot),  1777,  2  vol. 
m-i2,  ou  2  vol.  in-24.  —  Œuvres  de  Chaulieu,  d'a- 
près les  manuscrits  de  l'auteur  (publ.  par  Fouquet). 
Paris,  Bleuet,  1774,  2  vol.  in-8  et  in-12,  portr.  et  fig. 
(Chaponay  ,  16  ir.).  —  La  Haye,  chez  Junior  (Cazin) , 
1777,  2  vol.  ,  portr.  (Cat.  Monselet,  n°  16).  —  Préc. 
d'une  notice  sur  les  deux  auteurs  par  Fauriel.  Paris, 
181 3,  1819,  1824,  in- 18,  I  fr.  5o,  et  in-12,  3  fr. — 
Paris,  1822,  in-i8,  2  fr.  ;  in-12,  2  fr.  5o.  —  Les  mê- 
mes, sous  le  litre  de  Poésies,  préc.  d'une  notice  par 
Lemontey.  Paris,  Froment,  1824,  in-8,  portrait,  6  fr. 
5o.  —  Avec  une  notice  par  Hourdou.  Paris,  Froment, 
1825,  2  vol.  in-32,  portr.  ,  6  fr. 

Poésies  inédites  de  Claude  de  Chaulne. 

Ce  manuscrit  était  annoncé  en  i836  sur  un  catalogue  du  li- 
braire Tcchener.  11  fut  l'objet  d'un  article  de  Charles  Nodier, in- 
séré au  Bulletin  du  bibliophile,  2^  série,  n»  3,  p.  87.  1!  n'est 
fait  mention  dans  aucune  biographie  générale  ou  universelle  de 
cet  écrivain,  lequel  appartenait  à  une  illustre  famille  et  qui  sé- 
journait dans  le  Dauphiné;  Guy  Allard  et  Chorier  nous  ap- 
prennent Qu'il  mourut  presque  octogénaire,  vers  1675  (Voir  le 
Bulletin  déjà  cité  ,  p.  236J.  Empruntons  quelques  lignes  à  la 
notice  de  Nodier.  «  C'était  un  homme  de  beaucoup  d'esprit  qui 
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faisait  les  vers  avec  une  incroyable  facilité  comme  un  avocat 
fait  de  la  prose.  On  peut  supposer  qu'il  avait  à  peu  près  le 
genre  de  vie  d'Anacréon^  dont  il  est  loin  d'avoir  la  grâce.  Tout 
entier  au  vin  et  à  l'amour,  il  ne  parle  ni  de  Tun,  ni  de  l'autre 
en  épicurien  délicat;  son  ivresse  est  celle  d'un  Suisse,  et  sa  vo- 
lupté celle  d'un  mousc]uetaire  ;  il  est  naturel,  quelquefois  jusqu'à 
)a  trivialité;  il  est  gai  souvent  jusqu'à  la  folie,  mais  il  y  a  là 
deux  points  qui  ont  de  l'importance:  il  est  naturel  et  gai.  — 
Ce  qu'il  y  a  de  plus  piquant  dans  les  poésies  de  Claude  de 
Chaulue ,  c'est  9u'elles  donnent  une  idée  de  la  société  au  mi- 
lieu  de  laquelle  il  vivait,  et  sous  un  rapport ,  elles  formeraient 
un  appenclice  fort  curieux  aux  Mémoires  de  Tallemant  des 
Réaux.  »  —  Nous  ne  savons  en  quelles  mains  est  ce  manuscrit 
aujourd'hui. 

Poésies  de  Colardeau  et  de  Malfilâtre  (avec  notices 
signées  Lepeintre).  Paris,  1825,  in- 1 8,   i  fr.  bo. 

Poésies  de  M °^*  Louise  Coîet.  Paris,  impr.  Lacrampe  , 
1842  j  in-4*'.  — -  On  lit  dans  le  Bibliophile  fantaisiste, 
au  sujet  de  ce  volume: 

Le  Manuel  du  libraire  à  l'article  de  M™°  Louise  Colet,  pré- 
tend çiu'un  généreux  anonyme  a  publié  l'édition  de  luxe  des 
■  Poésies  de  cette  dame  (Paris,  imprim.  de  Lacrampe,  1842,  in-4®), 
qu'il  n'en  a  fait  tirer  que  25  exemplaires,  et  qu'après  en  avoir 
gardé  un  seul,  il  a  envoyé  les  autres  à  l'auteur  pour  être  offerts 
par  elle  aux  souverains  et  aux  sommités  intellectuelles.  Madame 
Colet,  née  en  1810,  était  encore,  en  1842 ,  une  charmante  per- 
sonne; je  ne  l'ai  jamais  vue,  mais  j'ai  d'elle  un  portrait  gravé 
qui  en  donne  une  idée  des  plus  favorables.  Quel  était  ce  géné- 
reux anonyme  que  M.  J.-Cn.  Brunet  n'a  pas  voulu  nommer  1 
J'ai  entendu  proposer  le  nom  d'un  philosophe  célèbre  (M.  Cou- 
sin) qui,  après  s  être  fort  occupé  de  Platon  et  de  Plotin ,  avait 
pris  le  parti,  en  vieillissant ,  de  consacrer  sa  plume  à  de  bien 
aimables  pécheresses  du  siècle  XVII*. 

Poésies  diverses  de  ^Guillaume)  Colletet ,  contenant 
des  sujets  héroïques ,  des  passions  amoureuses,  et  au- 
tres matières  burlesques  et  enjouées ,  publ.  par  Fr. 
Colletet,  son  fils.  Paris,  i655  ,  in-i2  CSolar,  53  fr.). 
—  Paris,  Loyson,  i656,  pet.  in-12  —  Cat.  M***  (Tross, 
i855);  Veinant,  10  fr.  5o.  —  Paris,  Louis  Chamhou- 
dry,  i656,  pet.  in-12.  —  J.  Pichon,  n"  584,  40  fr. 

Poésies  de  G.  Coquillart.  Voir  :  Œuvres  de  Co- 
quillart. 

Poésies  choisies  de  MM.  Corneille  ,  Benserade ,  de 
Scudéry,  Boisrobert,  etc.  y  et  plusieurs  autres  célèbres 
auteurs  de  ce  temps.  4"  édition ,   revue ,   corr.  Paris , 
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Ch.  de  Sercy,  i655  ,  et  ann.  suiv. ,  5  vol.  pet.  in- 12 
(Ch.  Giraud,  édition  de  i658,  129  fr.).  — •  Paris,  1660- 
166 5,  5  vol.  pet.  in-i2,  avec  front,  gr.  difiF.  à  ch.  vol. 
(Bigillion,  n**  i6o3). 

Recueil  connu  sous  le  nom  de  Recueil  de  Sercy.  Chaque 
Yolume  ayant  été  publié  séparément  et  réimprimé  au  fur  et  à 
mesure  de  son  débit,  il  est  devenu  difficile  de  trouver  les  5  vol. 
réunis.  Ce  recueil  est  recherché  et  mérite  de  l'être,  car  on  y 
trouve  une  multitude  de  pièces  de  poètes  presque  inconnus,  et 
qui  n'ont  été  publiées  que  là.  Le  catalogue  Nyon ,  n°  1 3487 , 
n'indique  de  ce  recueil,  sous  la  date  de  i655,  que  2  parties  re- 
liées en  un  volume.  —  Une  3  partie  (13488)  est  intitulée:  Nou- 
veau recueil  de  diverses  poésies  /rançoises.  Paris ,  Ch.  de 
Sercy,  i656,  in-i6.  —  Le  Bibliophile  fantaisiste  fde  1869)  cite 
qoelques  pièces  de  ce  Recueily  aux  pp.  63 ,  64,  73,  74  et  522. 

Poésies  {Les)  de  Martial  d* Auvergne  ,  etc.  Paris, 
Coustelier,  1724,  2  vol.  pet.  in-8.  —  Solar,  34  fr. 

Poésies  basques  de  Bernard  Dechepare.  Bordeaux  , 
1847,  in-8. 

Réimpression  d' un  recueil  très- remarquable  de  poésies  eroti- 
ques et  religieuses,  faite  par  M.  G.  Bruuet,  d'après  l'exemplaire 
unique  possédé  par  la  Bibl.  impériale,  avec  trad.  franc. ,  insérée 
dans  les  Mémoires  de  V Académie  de  Bordeaux  (1847,  pp.  77- 
i58),  et  dont  celte  brochure  n'est  qu'un  tirage  à  part.  M.  Fran- 
cisque Michel  parle  de  ce  poète  dans  son  Pays  basque^  pp.  440- 
454.  Voir  Linguœ  Vasconum  primitiœ. 

Poésies  du  chevalier  de  Lisle  (ou  De  Lille).  1782, 
in- 18,  de  l'impr.  du  prince  Charles  de  Ligne.  Livret 
de  96  pp.  ;  il  avait  été  précédé  d'un  autre  opuscule  : 
Recueil  de  poésies  par  le  chevalier  de  ***;  à  Bruxelles 
de  l'imprimerie  du  P.  Charles  de  — .  1781  ,  in-S  de 
24  pp. 

Le  contenu  des  deux  recueils  est  tout  différent.  Les  deux  li- 
vrets tirés  à  très-petit  nombre  sont  d'une  rareté  extrême.  Le 
chevalier  de  Lislc  était  un  mauvais  sujet  fort  spirituel;  des  let- 
tres sorties  de  sa  plume  ont  été  insérées  dans  les  Tableaux  de 
genre  et  d'histoire,  Paris,  1828.  Le  recueil  de  1782  contient 
quelques  contes  assez  libres  et  plusieurs  morceaux  adressés  à 
Marie-Antoinette,  et  qui  feraient  douter  des  sentiments  de  piété 
de  cette  reine  infortunée,  à  certaine  époque  de  sa  vie.  Ces  deux 
opuscules  ont  été  précédés  des  deux  suivants,  qui  sont  peut-être 
du  même  auteur; 

Poésies  du  chevalier  D.  Amst.,  1775,  in-8.  —  Classé,  dans  le 
cat.  Monmerqué,  aux  poésies  gaillardes  et  burlesques. 

Poésies  de  M.  D.  S.  1.,  177 1  ,  in-8.  —  Catal.  de  Dresde, 
n®  245. 
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Poésies  (et  plus  tard  Œuvres)  de  Af^*  Deshoulières. 


2  part.,  pet.  in-8  (exempl.  aux  armes  de  M"*  de  Chamil- 
lart,  avec  portr.  par  Schuppen  ajouté,  vente  J.  Pichon, 
en  1869,  n*  ôgS,  1620  fr. ,  et  n"  596,  465  fr.}.—  Même 
édition  réimpr.  en  1695  et  en  1707,  Paris,  J.  Villette^ 
2  part,  in-8 .  avec  joli  portr.  par  Van  Schuppen  ,  qui 
se  retrouve  également  dans  Pedition  de  1724,  et  dans 
plusieurs  autres.  —  Nouv.  édition,  Amst. ,  Desbordes, 
1709,  in-i8,  front,  portr.  gr.  (Monselet,  n°  20).  —  Pa- 
ris, 1725,  2  vol.  in-8.  —  Paris,  David,  1.747  (et  de 
nouveau  i753),  2  vol.  pet.  in-12;  édition  augmentée 
de  réloge  des  deux  Deshoulières,  composé  d'après  les 
Mémoires  de  M.  de  la  Boissière  de  Chambord.  —  Pa- 
ris, 1764,  2  vol.  in-12,  portr.  (Chaponay,  41  fr.^.  — 
—  Œuvres  choisies  de  3f  "•  et  de  Mlle  Deshoulières, 
Genève  (Cazin) ,  1777,  et  Londres  (CazinJ,  1780,  in-24, 
joli  poçr.  gr. — Pans,  Didot  l'aîné  (pourGay  fr.),  an  m 
(1795),  in-12  ou  in-i8,  avec  portr.  gr.  par  Rochard 
et  3  fig.  par  Marillier,  gr.  par  Ponce  et  Regnault  (So- 
lar,  69  fr.  ;  La  Bédoyère,  i35  fr.). —  Paris,  Crapelet, 


2  fr. ,  4  fr.  ou  8  fr.  (la  même  édition,  avec  couvertures 
au  nom  de  Nicolle  et  Belin,  181 3,  1819,2  vol.  in-i8, 
2  fr.  5o).  —  Edition  stéréotype  d'Herhan,  Paris,  i8oq, 
2  vol.  in-12.  —  Paris,  Ménard  et  Desenne,  1824,  in- 18, 
fig.,  2  fr.  (ou  in-12,  5  fr.).  ~  Paris,  Berquet,  1824, 
in- 32,  3  fr. 

Poésies  de  Dorât.  Genève  (Paris),  1 774,  4  vol.  in-24. 
—  Avec  une  Notice,  par  Lepeintre.  Pans,  M"*  Dabo, 
1825,  in-i8,  I  fr.  5o.  —  Poésies  choisies.  Paris,  Ber- 
quet, 1825,  in-32  ,  portr.,  3  fr.  —  V.  Œuvres  de 
Dorât, 

Poésies  de  M.  Fr. -Marie-Guillaume  Duault.  Paris, 
i8o3,  in-i8  de  196  pp.— Même  édition,  avec  un  chan- 
gement de  titre ,  du  recueil  que  l'auteur  publia  sous 
ce  titre:  Athénaîde,  ou  les  Amours,  les  saisons  et  au- 
tres poésies  erotiques.  —  Réimpr.  sous  le  premier 
titre.  Paris,  Didot,  1823,  in-i  8,  avec  6  pp.  de  musique. 

Tome  VI.  i3 
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Poéêies  du  roi  François  /",  dt  Louise  de  Savoie  ^ 
de  MargueritBt  et  Correspondance  intime  du  roi  avec 
Diane  de  Poitiers^  publiées  par  A.  Champollion-Figeac. 
Paris,  Didot,  1847,  in-4^  tiré  à  petit  nombre.  —  Po- 
tier, 20  fr, 

M.  Paulin  Paris  fM*8.  français,  tome  Vil,  pp.  6i-63)  a  re- 
proché à  l'éditeur  d'avoir  négligé  un  manuscrit  de  la  Biblio- 
thèque Impériale  qui  lui  aurait  offert  quelques  leçons  préférables 
à  celles  qu'il  a  adoptées. 

Poésies  de  Théophile  Gautier.  Paris,  i83o,  in- 12 
de  196  pp.  —  Elles  ont  été  réimprimées  et  plus  com- 
plètes à  Paris,  chez  Charpentier,  en  1843  et  en  i858. 

Poésies  d'Arsène  Houssaye.  Paris,  Eug.  Didier,  1 85o, 
in«i2.  —  Le  Cantique  des  Cantiques  —  Cécile,  Silvia, 
Ninon  -—  La  Poésie  dans  les  bois  —  Poèmes  antiques. 

Poésies  du  marquis  de  La  Fare.  Amsterd. .  176 5, 
pet.  in- 12  (La  Bédfoyère,  20  fr.).  —  Londres  (Cazin), 
1781,  in-i8,  front  gr.  (cat.  Monselet,  n*  17).  —  Les 
poésies  de  La  Fare  ont  été  réimprimées  souvent  à  la 
suite  des  Poésies  de  ChauUeu. 

Poésies  d'Alex.  Lainej  (publ.  par  d'Aquin  de  Châ- 
teau-Lyon). La  Haye  (Pans),  I753,  in-8.  —  Cat.  de 
Dresde,  n°  3o6.  —  Épicurien  et  homme  d'esprit,  mort 
à  Paris,  en  1710.  Jamais  il  ne  livra  rien  à  r imprime- 
rie, et  les  petites  pièces  qui  restent  de  lui  n'ont  été 
publiées  que  dans  ce  volume  aujourd'hui  peu  commun. 

Poésies  de  3/""  la  comtesse  de  La  Su:çe.  Paris,  1 666, 
in-i2. 

On  remaraue  dans  ce  volume  un  très-curieux  Almanach  d'a- 
mour pour  Van  de  grâce  i665,  par  le  grand  Ovide  Cypriot, 
Spéculateur  des  éphémérides  amoureuses, 

a  Henriette  de  Coligny,  fille  de  Gaspard  de  Coligny,  maré- 
chal de  France,  fut  mariée  très-jeune  à  Thomas  Hamilton , 
comte  de  Hadington.  Devenue  veuve,  ses  parents  la  marièrent 
en  secondes  noces  à  un  comte  de  La  Suze  ,  de  la  maison  des 
comtes  de  Champagne,  borgne,  ivrogne  et  jaloux.  C'était  un 
homrne,  dit  Tallemanl  des  Réaux ,  où  jamais  il  n'y  a  eu  rime 
ni  raison.  Henriette  était  belle,  spirituelle  et  galante;  l'union 
ne  pouvait  durer.  La  comtesse  ,  protestante  comme  son  mari , 
changea  de  religion,  afin,  disait  Ninon,  son  amie,  de  ne  voir 
son  mari  dans  ce  monde  ni  dans  l'autre.  Elle  s'en  sépara  en 
lui  donnant  vingt  mille  écus.  Ayant  recouvré  sa  liberté,  elle  en 
usa  et  en  abusa  ,  dit-on  ;  mais  elle  se  livra  surtout  à  une  oc- 
cupation qu'elle  aimait  par  dessus  tout.  Elle  composait  des  vers 
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chariBfiitB;  «t  pour  écrire,  nom  dit  encore  Ninon,  la  oomtesw 
<M  La  Sttse  ae  mettait  toujours  en  grande  toilette  ,  fût-<e  dU 
le  matin, 

^  I  Les  cinq  élégies  de  la  comtesse  de  La  Suze  sont  des  chefs- 
d'œuvre  de  grâce  et  de  passion.  L'amour  y  est  exprimé  avec 
une  moilesss  et  one  volupté  pleines  d'abandon ,  de  sioiplfcité 
et  de  charme.^  Le  style  en  est  naturel,  pur ,  correct  et  élégant. 
Il  n'est  ni  brûlant^  ni  échevelé  ;  mais  c'est  bien  ainsi ,  ce  me 
semble ,  oue  devait  sentir  et  s'exprimer  une  grande  dame  de 
la  société  la  plus  galante  et  la  plus,  polie  de  l'Europe. 

•  Quoique  ce  volnme  contienne  les  autres  petites  poésies  peu 
nombreuses  de  la  comtesse  de  La  Suze,  l'éditeur ,  ne  pouvant 
en  faire  qu'un  volume  j^or/  médiocre,  dit-il,  il  aurait  dû  ajou- 
ter: en  dimensions,  y  joignit  les  Maximes  et  VAlmanach  d'à- 
mouTt  de  Butsy-Rabutin.  Ces  pièces  (ort  spirituelles,  mais  du 
plus  mauvais  goût,  permettent  d'établir  une  comparaison  .  qui 
n*e8t  pa«  à  leur  avantage,  entre  Fesprit  et  le  sentiment  réel. 

«  La  comtesse  de  La  Suze,  née  en  1618,  mourut  en  167?. 

«  Ce  joli  volume  est  rare  et  justement  recherché.  • 

(VioUet-Leduc,  pp.  554r355j. 

Poésies  de  Vahbé  de  Lattaignant.  Londres  et  Parts, 
Duchesne,  1757,  4  vol.  in- 12,  portr. — II  y  a  un  Sup- 
plément publié  en  1779, en  i  vol.  in-12,  sous  le  titre: 
Chansons  et  poésies  fugitives. 

Jolies  chansons  ;  ses  antres  poésies  sont  médiocres.  La  1'* 
publication  de  cet  auteur  éuit  intitulée  :  Pièces  dérobéet  à  un 
ami,  lySot  2  vol.  in-ia. 

Poésies  diverses  du  sieur  P,  L.  L,  R,  (Philippe  Le- 
Cebvre?).  Amsterdam,  1757,  in-8,  vol.  de  248  pp.  — 
M.  de  Soleinne  en  avait  un  exempL  incomplet  des  21 
dernières,  qui  furent  supprimées  et  qui  contenaient  des 
pièces  libres.  —  Voir  son  catalogue,  n*'  igSS. 

Poésies  de  Léonard.  Paris,  Roux-Dufort,  i826,jgr. 
in-32,  3  fr,  —  Les  mêmes,  avec  celles  de  Chamfort 
(avec  des  Notices  et  un  Avertissement  par  Lepeîntre). 
Paris,  x825,  in- 18,  2  fr.  —  V.  Œuvres  de  Léonard. 

Poésies  {Les)  du  sieur  de  Mailliet  à  la  louange  de 
la  rerne Marguerite.  Paris,  Jean  Hérault,  161 1.  1612, 
pet.  Tn-8  (Solar,  40  fr.).  —  Bordeaux,  Simon  Millan- 
ges,  161 1,  161 6,  m-8  (Nyon,  n"  iSogô;  avec  les  Epi 

Îrammes  du  même,   70  fr.  en  1861).  —V.  Viollet- 
cduCy  pp.  414-41  b. 

Poésies  de  Vabbé  Afangenot.  Maestricht,  Dufouri 
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,  s  part.  ifli-S.  •—  CâH,  E.  R.  «^  Louis  Mangenot , 
à  Pans  en  1694,111.  en  1768,  et  chanoine  du  Tem- 


§le,  composa,  comme  Grécourt,  des  contes  libres  et 
ont  le  recueil  ne  parut  que  8  ans  après  sa  mort. 

PoUies  (U$)  de  Marguerite.  Voir  MARGUERITE 
DE  VALOIS. 

-  AuMf  badines  et  jgaUmtes  (par  Pierre-Toussaint 
Masson).  Londres  et  Paris,  D^Houry,  lybj ,  in-12.  — 
Phjrn,  n<^388.  —  Ce  P.-T.  Masson  était  trésorier  de 
Ffince.  U  a  un  article  dans  le  Dictionnaire  hist,  de 
Fvijpiot* 

.  Poésies  complètes  et  Alfred  de  Musset.  Paris,  Char- 
pentier, i836,  in-i2,  Tîr,  5o.  —  Réimpr.  en  1^1, 
1847,  1849,  i85q,  in-12.  et  quelquefois  sous  le  titre 
At' Premières  poésies.  Pans,  Charpentier,  1867,  in- 18 
jÀus  de  36o  pp.,  ;3  £r.  5o. 

PoéHei  fOmvelles  d*Àlfr.  de  Mnatet  (de  i836  à  i85s).  Paris, 
Cburpentier.  i85a,  In-is  ;  oont.  v  RxMa,  Us  Nuits,  Poésies  nou- 
fsUes,  Cames  en  vers,  —  Noqt,  édition.  Paris,  Charpentier , 
1867,  in- 18  )ésQi  de  Soi  pp.,  3  fr.  5o. 

Poésies  de  M.  Joseph  Pain.  Paris,  Fr.  Louis,  1820, 
in-8  de  zxxii^88  pp.  et  i  jolie  girav.,  6  fr.— Soleinne, 
n^  2427.  —  Ce  volume  contient  des  chansons  qui  ont 
eu  du  succès.  Il  y  a  eu  un  Supplément  intitulé:  Poé- 
sies, imprimé  par  Pinard,  en  i83o,  12  pages  in-8 
(V.  la  France  litt.). 

Poésies  erotiques  d'Evariste  Panty.  Isie  de  Bour- 
bon (Paris),  1778,  in-12  de  68  pp.,  tiré  à  pet.  nombre. 
—  Gorlay,  11  rr.  5o;  Aubry,  en  i858,  i5  fr.  ;  Nyon, 
n°  15347.  —  C'est  la  première  édition  des  œuvres  de 
ce  poète. 

Poésies  inédites  cTEvariste  Parny,  préc.  d'une  notice  sur  sa 
vie  et  ses  ouvrages,  par  Tissot.  Pans,  Dupont,  1826,  in-i8  de 
7  feuilles  t/3  et  i  pi.,  5  fr.  C'est  le  tome  11  des  Œuvres  choi- 
sies de  Parny  (Dupont,  1826J.  11  contient  Goddam,  pofime. 

Voir  un  article  sur  Parny  dans  les  Causeries  du  lundi , 
tome  XV,  p.  285.  M.  Saini>Beuve  avait  déjà  consacré  à  Parny 
un  article  dans  les  Portraits  contemporains  et  divers ,  i858 , 
tome  111,  pp.  ii8>i53.  Voici  le  jugement  de  H.  Babou  sur  ce 
poète  :  t  Ce  qji'i\  y  a  de  meilleur  chez  Parny ,  ce  sont  les  élé- 
gies du  quatrième  livre  des  Poésies  erotiques.  11  y  a  là,  par 
moments,  non-s?ulement  le  cri  de  la  passion  sensuelle,  le  fris- 
ion  brûlant  de  Tamour  païen,  mais  les  mélancolies  profondes 
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et  poartuit  aonrUntes  da  philcMophe  épicurien  qui  se  méptise 
et  se  condamne.  • 

Poésies  diverses ,  ou  Dialogues  en  forme  de  satyre^ 
du  docteur  Métaphraste  et  au  seigneur  Albert  sur  le 
fait  du  mariage^  par  Fr.  Payot  de  Linière.  S.  1.  n,  d., 
pet.  in- 12  de  46  pp.  Rare.  —  Filheul,  6  fr. 

Poésies  diverses  d'Al.  Piron.  Voir  Œuvres  de  Piron. 

Poésies  de  Salomon  de  Prie^aCy  sur  l'infidélité  des 
femmes^  sur  un  cocu,  sur  un  amant  qui  fit  un  pet  de- 
vant sa  maitresse,  sur  une  femme  fardée,  etc.  Paris, 
Ch.  Sercy,  i65o,  in-8.  —  Bergeret,  n**  iio5. 

Poésies  françaises,  italiennes^  espagnoles  et  latines, 
par  Tabbé  Régnier  Desmarais.  Lyon,  Cl.  Cellier,  1 707, 
1708,  2  vol.  in- 12. 

Poésies  françaises,  Noot.  édit.  La  Haye,  Do  Saiizet,  1716, 
3  vol.  in-i3.  —  Amst.  (Paris),  1753,  2  vol.  in-ia  (Techener  ,  5 
fr.). 

Poésies  diverses,  Amst.,  Van  Harrevelt,  1767,  in-ia. 

Poésies  erotiques  et  philosophiques ,  par  Aug.  Gal- 
listlnes  (Aug.  Saint-Gilles).  Genève  (Paris),  1 806,  in-i  8. 
—  Superch.  litt. 

Poésies  galantes  de  Madame  de  Sainctonge.  Paris, 
J.  Guignard,  1696,  in- 12  (Bergeret,  n"  11 16;  Dinaux, 
2701,  2  fr.).  —  2*  éd.  sous  le  titre:  Poésies  diverses. 
Dijon,  Ant.  de  Fay,  17 14,  2  vol.  in-12,  et  1727,  2 
vol.  in-8. 

La  1^  édition  contenait  :  le  Charme  des  saisons ,  ballet;  des 
idylles,  épitres,  élégies,  énigmes,  épigrammes,  et  des  chansons  à 
boire.  La  2*  édition  contient  de  plus  :  /'  Intrigue  des  concerts, 
comédie;  Diane  et  Enctymion,  pastorale  ;  Grtselde,  comédie.— 
Toutes  ces  poésies  sont  très-médiocres,  et  on  ne  cite  plus  guère 
de  cette  dame  que  la  ballade  qui  a  pour  refrain  : 

Qu'on  est  sotte  de  n'aimer  pas. 
A  kl  que  l'on  est  sotte  d  aimer. 

Poésies  dramatiques  et  fugitives^  par  M***:  le  nom 
ne  fait  rien  à  l'affaire  (de  SallionJ.  Paris,  Delaunay, 
1810,  in-i8.  —  Soleinne,  n®  2620. 

Contient:  V  Adepte  philosophe,  corn.  ^  les  Femmes  du  jour  ^ 
ou  la  Philosophie  tombée  en  quenouille^  com.  —  et  les  Son- 
neurs dAmboise,  trag.  burlesque. 
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JPpétiê9  StiMmiamfi  la  Çfamtu$€  de^  Sàbm  (Coofitance 
Pipelet).  Paris,  Didot,  1811,  1814,  in-8,  portr.,  5  fr. — 
Paris.  DLdot,  i835,  2  vol.  io-i8,  portr.  Edition  plus 
complète  cfit  Ite  précédentes. 

Ses  Couvres.  Pâria^  Didot»  iS3y,  4  vol.  gr.  in-S,  fîg. 

Œuvres  complètes  dt  M^  la  AteMesse  Constance  de  Salm 
(mises  en  ordre  par  Viltenave  père).  Paris,  Didot,  1843,  4  vol. 
ift-i|  porir.  et  fig.  —  Soleinnc^  a*  24^7.  —  Voir  Quérard  poar 
les  disérences  sur  les  diverses  éditions. 

Poésies  es  Sapko  (trad.  en  vers  franc.) ,  par  Billar- 
don  de  Sairrigny,  suivies  de  poésies  du  même  genre 
(hs  Tourterenes  de  Zehnis ,  et  uo  choix  de  poésies 


portr.  Jctt.  Monselet,  n*  ij.  —  Amst.,  1787,  in-ra 
(Scheible,.en  1872,  i  thaï.).  —  (Paris),  1792,  in-ia. 
-i-  Londres  (Paris).  1810,  in-fS  <fe  172  pp.  et  portr.— 
Belle,  n*  i3f  ;  ScneiMc,  en  1872-,  i  thaï. 

Poésies  de  J.  Tahuremi,  yoïv  TAHVKEAV, 

Poésies  éroti^uesj  par  P.«F.  Tissot.  Paris»  Delaunay 
(1826).  2  Tol;.  in»  15,  avec  front*  gr.  —  Âlvarès,  en  déc. 
i858,  6  fr.  5o;  Scheîble,  en  1872,  i  th.  i5  sg^. 

Le  i*'  vol.  contient  les  poésies  de  Tissot,  préc.  d'un  Essai 
sar  la  poésie  erotique  ;  le  t* ,  les  Baisers  de  Jean  Second , 
avec  le  texte  en  regard.  Tome  I,  144  pp*  divisées  en  2  parties; 
tome  11,  préface  »  xxziii  pp. .  19  baisers  et  7  élégies  ctioisies. 
A  la  fin  poésies  diverses.  Scène  i**  dn  2*  acte  do  Fastor  Jido, 
Idylle  37  de  Théocrite.  Ode  9  et  11  d^Anacréon.  Herminie 
chez  les  bergers ,  épisode  traduit  de  la  Jérusalem, 

V  Essai  contieflt  lv  paoes.  Le  i*^  vol.  contient  2  parties, 
l'one  de  s6  pièces,  Tautre  de  i3.  Q«elqttes*UBe&  ne  roalent  i>as 
sur  des  sujets  d'amonr.  L'auteur  avance  que  Pamy  lai  disait  : 
«  Vous  êtes  né  poCte  erotique:  il  y  a  pour  vous  une  place  aa- 
près  de  moi  ;  prenez-la.  •  Cbénicr ,  dans  le  Tableau  de  la  lit- 
térature française  ^  a  parlé  avec  éloges  de  la  traduction  de 
Jean  Second. 

Poésies  galantes  et  héroïques  de  Tristan  VHermite, 
contenant  ses  Amours,  sa  Lyre,  les  Plaintes  d'Acante, 
la  Maison  d'Astrée,  la  Belle  Gueuse,  etc.  Paris,  s.  d., 
in-4%  portr.  et  fig.  (Giraud,  29fr.  :  Libri,  1  liv.  2  sh.: 
Solar,  19  fr.  5o).— Paris,  J.-Bapt.  Loyson,  1662,  in-4* 
(Fontaine,  reliure  de  David,  i5o  fr.). 

Poésies  et  contes  de  Jos,  Vasselier,  Paris  (pour  les 


POÉSIES  io3 

poésies),  et  Londres  (les  contes)^  1800,  2  vdl.  petit 
HI-12,  j)ortr. — Cailhava,  14  fr.  5o:  La  Bédoyère  , 
ig  fr.  5o;  Soleinne,  n°  3573;  Desq,  3i  fr.  —  Le  vol. 
de  poésies  seul  a  jpeu  de  valeur;  jolis  contes  dont 
quelques-uns  sont  fort  libres.  —  Quelquefois  cet  ouvr. 
est  relié  en  3  parties,  le  volume  des  poésies  étant  sé> 

Ï»aré  en  deux.  —  Les  contes   ont  reparu  dans  un  vo- 
ume  intitulé:  Contes  gais  et  badins.  Londres,  181  g, 
in- 18. 

Poésies  de  Voltaire.  Voir  VOLTAIRE. 

Poésies  anciennes*  farces  et  facéties;  éditions  re- 
nouvelées et  publ.  par  P.-Sim.  Caron,  en  1791-92, 
1 1  part,  qui  se  réunissent  ord.  en  a.  vol.  pet.  in-8,  ti- 
rées à  56  ex.  Ce  sont  plutôt  des  facéties  que  des  galan- 
teries. —  Veinant,  275  fr. 

On  y  joint  habitoellement  :  Recueil  de  livrets  singuliers  et 
rares  (réimpr.  par  M.  de  Montaran).  Paris,  1827-30.  21  pièces 
pet.  in<8»  tirées  à  28  exempl.  fie  titre  à  20 seulement).  Veinant, 
i5i  fr.  Les  deux  recueils  réunis,  d'Essling,  445  fr.  —  Voir  pour 
ç\u%  de  détails  l'article  Caron. 

Poésies  badines  et  galantes,  en  vers  et  en  prose.  La 
Haye,  1758,  in-12.  —  Nyon,  n°  i534o. 

Poésies  des  XV*  et  XVP  siècles ,  publ.  d'après  les 
édit.  goth.  et  des  manuscrits.  Paris  ^  Silvestre  (impr. 
Crapeiet),  i83o-32,  i5  pièces  grand  m-8  et  pet.  in-ifi, 
caract.  goth.,  tirées  à  100  exempl.  (Libri,  40 fr.;  Cba- 
ponay,  100  fr.). 

Le  Casteau  d'amours,  de  P.  Grîugore;  Sermon  auquel  est 
contenu  tous  les  maulx  que  V homme  a  en  mariage;  le  Ca- 
quet des  bonnes  chambrières;  la  Réformation  sur  les  dames 
ae  Paris,  faicte  var  les  Lyonnoises  ;  Response^  etc.  ;  le  Songe 
doré  de  la  puceîle,  etc. 

Poésies  diverses.  Londres,  1 767 ,  in-  8  de  32  pp.  — 
Opuscule  très-rare,  ayant  été  supprimé.  —  Taylor,  n" 

Poésies  erotiques,  philosophiques,  tic,  précédées  du 
pot-pourri  de  Lof  A.  Paris,  179^,  in-i8.  Rare. 

Poésies  (Les)  gaillardes,  galantes  et  amoureuses  de 
ce  temps^  édité  par  Guill.  CoUetet.  S.  1.  n.  d.  (Rouen, 
vers  io5o),  pet.  in-12  de  82  pp.  —  Veinant.  36  fr.; 
Nyon,  n**  i?3i8;  Techener,  18  fr.;  Auvillain  ,  n*' 
784. 
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Poériat  licenciMfM  ^  Mtirhiiiet  s  YOecatiom  perdue  recow 
perte  est  It  premièra  pièce  da  vofnine ,  et  cette  circonstaoce 
vient  coofinner  l'àllégatioa  contenue  dans  le  Carpetaeriana, 
qui  tttiibne  ce  petit  poème  à  Corneille  et  dit  qae ,  des  copies 
en  ayant  conra  en  i65o,  son  confesseor  lui  ordonna,  pour  péni- 
tenoe.  de  mettre  en  vers  français  le  i*  livre  de  r  tmitation , 
lequel,  en  eAt,  fot  publié  en  i65i.  —  Réimpr.  sous  le  titre  : 
U§  Poésies  facétieiÊUS,  par  les  beaux  esprits  de  ce  temps.  S.  1. 
(Holl.,  Daa.  Elzev.),  ijâ  (B.  D.  C.  en  1847.  5o  ^i  33  fr. 
en  1849),  1^3*  pet*  I<>-i3  de  g3  pp.  —  Bérard,  53  fr.;  Chapo- 
nay,  i65  fr.  :  Desq»  35  fr.  ;  La  Bédoyère,  19  fr.  —  Voir  Disser- 
UUioms  de  P.  Laciôfz,  p.  S19. 

Poésies  gaillardes  et  héroïque^ de  ce  temps,  augm. 
du  poème  de  Z«ga-Chriit  (Zaqaachrist),  ou  la  Mort  du 
roy  d*Ethîopie.'etc  Imprimé  cette  amiée  (s.  1.  n.  d.), 
iii-12.— BoUCy  %is,  ;  Bignon,  4  fr.  75  ;  Leber,  n°  2981 . 

Poésies  galantes^  amoureuses  et  coquettes»  Paris, 
LoysoUy  tD7?,  inrX2.  — Vîollét-Leduc  (page  552)  croit 
que  ce  volume  est  entièrement  dû  à  François  CoUetet. 

Poéiies  légères,  S.  1.,  1791 ,  in-8.  —  Soleinne,  n*' 
3566. 

Poésiet  libertines,  Paris,  an  ly.  Voir:  Chansons  qui 
n*ont  pu  être  imprimées. 

Poésies  populaires  latines ,  recueillies  et  éditées  par 
M.  Edelestand  Du  Méril.  Paris,  1843-1847,2  vol.  in-8. 

Cette  publication  importante  se  divise  en  2  parties  :  la  pre- 
mière comprend  les  poésies  antérieures  au  XII*  siècle;  elle  ne 
présente  guère,  dans  le  genre  qui  fait  l'objet  de  notre  travail , 
que  le  Pervigilium  ou  la  Veillée  de  Vénus.  Le  2*  volume 
contient,  page  170,  une  chanson  contre  le  mariage,  tirée  d'un 
manuscrit  de  la  Biolloth.  Impér.  qui  date  du  Xlll*  siècle.  «Nous 
n'aurions  pas  publié  cette  pièce,  dit  l'éditeur,  si  le  latin  n'avait 
de  grands  privilèges  d'expression  ;  en  Pétudiant,  nous  avons  été 
convaincu  (Qu'elle  avait  été  composée  dans  un  but  moral  et 
même  religieux,  afin  de  détourner  les  clercs  du  mariage.  De  la 
page  223  a  la  page  237,  nous  rencontrons  neuf  chansons  eroti- 
ques extraites  de  divers  manuscrits.  Avant  de  publier  ces  chan- 
sons, qui  sont  souvent  d'une  liberté  d'expressions  fort  rearetta- 
ble,  nous  ferons  remarquer,  pour  notre  justification,  que  les  re- 
cueils où  elles  se  trouvent  contiennent  aussi  des  chansons  dé- 
votes, qui  étaient  probablement  des  mêmes  auteurs.  Les  expres- 
sions sensuelles  et  même  licencieuses  choquaient  si  peu  la  naï- 
veté du  moyen-âge,  qu*on  ne  se  faisait  pas  scrupule  de  s'en 
servir  en  parlant  de  la  Vierge.  » 

Poésies  satyriques  du  XVIII*  siècle ,  publiées  par 
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Sautereau  de  Marsy.  Londres  (Cazin),  1782,  1788,  2 
vol.  pet.  in-i8.  —  Faire  attention  que  les  pp.  225-228 
du  tome  II  ne  manquent  pas.  On  y  trouve  Tépître  de 
Dorât  à  Mlle  Raucourt  {A  celle  qui  se  reconnaîtra). — 
Beuchot,  9  fr.  75  ;  La  Bédoyère,  44  fr.;  Potier,  1870, 
n"  1045. 

Poetœ  très  elegantissimi,  scilicet:  Mich.  MarulluSj 
Hier.  Angerianus  et  J.  Secundus.  Parisiis,  Duval, 
i582,  in-i6.  Peu  commun.  —  Fournier,  8  fr.;  A- 
melot,  n**  bo2,  3  1.  19  s.;  Mac- Ca rthy,  n*  2720,  10 fr.; 
Parison,  n'  960;  Gaillard,  n°  1181. 

Poète  {Le)  en  goguettes,  ou  Choix  de  contes  (en 
vers)  dérobés  à  leur  auteur  (par  Nougaret).  A  l'Isle 
d'Amour,  1790,  in-12.  — Claudin,  en  1860,  4  fr., 
Lanctin,  en  1872,  10  fr. 

Poète  {Le)  goguenard ,  cont.  odelettes,  madrigalets, 
chansonnettes ,  fleurettes,  sornettes,  passe-temps  et 
billets  doux,  et  autres  galanteries  en  prose  et  en  vers; 
par  Dufour-Crespelière.  Paris,  167 3,  in-12.  —  Nyon, 
n"  i32  58.  —  Même  ouvrage  que  les  Charmes  de  l'a- 
mour sous  un  titre  différent.  —  V.  Viollet-Leduc,  Bi- 
bliothèque poét,,  pp.  555-556. 

Poète  (Le),  ou  Mémoires  d'un  homme  de  lettres  (par 
J.-B.  Choudard,  dit  Desforges).  Hambourg  (Pans), 
1798,  4  vol.  in-12,  fig.  ;  1799,  8  vol.  in-i8,  fig. — Po- 
tier, 2  5  fr.  —  Edit.  avec  une  Notice  bibliographique, 
la  clef  des  principaux  personnages,  un  portr.  et  des 
fig.  à  ch.  vol.  Pans,  Em.  Babeuf,  18 19,  5  vol.  in-12. 

Ouvrage  amusant  et  peu  commun.  La  Décade  philosophique 
(7*  année,  1"  irim.,  pp.  408-416)  consacre  un  article  à  cette 
autobiographie  romanesque  ;  elle  s*élonne  que  l'auteur  «  ait  osé 
«  se  montrer  à  son  siècle  dans  toute  la  nudité  d'un  libertinage 
«dont  on  ne  dissimule  aucun  détail,  dont  on  n'omet  aucune 
«  circonstance.  »  Le  livre  est  rempli  de  «  détails  qui  feraient 
rougir  une  prostituée  si  on  Tobligeait  d*en  soutenir  la  lecture  ;  » 
et  1  auteur  a  1  effronterie  de  dire  :  «  Personne  ne  respecte  les 
mœurs  plus  que  moi.  •  Voir  sur  Desforges  Touvrage  de  Ch. 
Monselet  :  les  Oubliés  et  les  dédaignés.  Paris ,  iSSy,  tome  II  ; 
et  du  même  auteur,  les  Galanteries  du  XVJII*  siècle,  pp.  233 
et  suivantes. 

Poètes  (Les)  amoureux ^  épisodes  de  la  vie  littéraire; 
par  Am.  Pictiot.  Paris,  Lévy,  i858,  gr.  in- 18,  i  fr. — 
Milton,  Pope,  Cowper,  Chatterton,  Ganova. 

Tome  VI.  14 
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Poètes  (Les)  de  V amour  ^  recueil  de  vers  français 
des  XV,  XVI*,  XVII*,  XVUl*  et  XIX*  siècles,  préc. 
d'une  introduction  par  Julien  Lemer.  Paris,  i85o, 
iu-32,  avec  a  pi.  —  Paris,  i858,  gr.  in-i8. 

Poetical  (Thé)  works  of  Thomas  Moore,  inclu- 
dingf  etc.  Paris,  Galignani,  1827,  7  vol.  in-32 ,  avec 
portr. ,  20  fr. ,  pap.  vél.  '^o  fr. ,  et  gr.  pap.  ^5  fr.  — 
Paris,  1829,  I  vol.  gr.  in-8,'avec  portr.,  20  fr. 

POGGIO  BRACCIOLINI  (J.-Fr.) ,  vulgairement  le 
Pogge,  savant  italien,  né  en  i38o  aux  environs  de 
Florence,  mort  en  1459.  Il  fut  secrétaire  apostoliaue 
sous  Boniface  IX  et  sous  les  sept  papes  suivants.  On 
lui  doit  entre  autres  ouvrages  remarqués  un  recueil  la- 
tin d'historiettes  plaisantes  et  quelcjuefois  satiriques 
même  contre  la  cour  de  Rome.  L'édit.  orig.  en  a  paru 
vers  1470,  et  s'est  vendue  La  Vallière  100  fr.  Ce  re- 
cueil a  été  très-souvent  réimprimé.  Le  Manuel  donne 
le  détail  des  anciennes  éditions  du  texte  latin  :  Poggii 
Bracciolini  facetiarum  liber. 

Traductions  Françaises  : 

Les  Facéties  de  Pogge^  florentin  ftrad.  par  Jolien  Macho  ). 
S.  1.  n.  d.,  in-4  goth.  de  46  ff.  (Nyon,  n°  io833). 

Cette  traduction  avait  déjà  été  imprimée  à  Lyon  en  1484,  à 
la  suite  de  VEsope, 

Sensuyvent  les  facéties  de  Pogge^  translatées  de  latin  en  fran- 
çois.  Paris,  Jehan  Trepperel,  s.  d.,  in-4  goth.  à  2  col.,  fig.  s. 
b.,  58  fF.  (Heber,  4  liv.  10  sh.). 

Les  Facéties  de  Pogge^  translatées  de  latin  en  franc.  Paris» 
J.  Bonfons,  1549,  in-4'.  Traduction  libre,  assez  piquante  (De 
Bure,  n'  3596}. 

Les  Comptes  facétieux  et  joyeuses  récréations  du  Pogge 
Florentin^  augmentez  de  plusieurs  choses.  Lyon,  i558,  in-i6.— 
Paris,  Nie.  Bonfons,  s.  d.  (vers  i575),  in-iodcii2  fF.  —  Lyon, 
Pellet,  1600,  in-i6  (Lambert,  17  fr).  —  Rouen,  J.  du  Gor,  1602, 
in-i6  (Lauraguais,  12  tr.).  —  Paris,  Cousturier ,  i6o5,  in-i6 
(De  Bure,  n»  3597}. 

Les  Contes  de  Pogge  Florentin,  avec  des  réflexions.  Amster- 
dam, J.  F.  Bernard,  1712,  in-12  (Morel-Vindé,  21  fr.  ;  Solar, 
81  fr.  ;  Desq,  37  fr.;  Tripier,  40 fr.;  Chaponay,  78  fr.  ;  Nyon, 
n»  10834). 

Cette  dernière  édition  est  préférée  à  cause  des  réflexions  li- 
bres et  satiriques  qui  accompagnent  le  texte,  et  que  l'on  allribiie 
à  David  Durand  ou  à  Lenglet-Dufresnoy,  et  selon  Barbier,  Dic- 
tionnaire des  anonymes^  elles  seraient  de  J.    Fréd.  Bernard. 
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Po^gianm.  Amst. ,  1720,  2  tomes  in-8 ,  fig.  Cette  tradoctioD 
n'a  pas  reproduit  les  facéties  un  peu  libres. 

Facette  de  Poggio  Fiorentino,  iraducte  de  latino  in  vnlgare 
ornatissimo.  S.  1.  n.  d.  (fin  du  XV'^  siècle),  in-4»  de  34.  ff. 
Rare  (Hibbert,  4  liv.  5  sh.l.  —  S.  1.  n  d.  (rers  14Q0) ,  in-4* 
{Hibbcrt,  4  liv.  4  sh.)-  -^  S.  l.  n.  d.  ffin  do  XV«  siècle) ,  pet. 
in-4"  goth.  de  48  ff.  —  Venetiis.  Otlimum  de  Papia,  i5oo,  in-4<* 
de  42  ffl  fLibri,  23o  fr.).  —  Veuelia,  Cesare  Arrivabene,  ôig, 
in-8  de  48  ff.  —  Vine^ia,  Melcliiore  Sessa,  1327,  pet.  in-8  de  44 
ff.  —  Venetia,  Bindoni  e  Pasini,  i33i,  in-8  de  48  ff.  (Libri,  a6 
fr.  ;  Hibbert,  11  sh.).  —  Vinegia,  Bindoni  e  Pasini,  1347,  i533. 
in-8,  fig.  (Hibbert,  19  sh.). 

L:s  Contes  de  Pogge  ,  florentin  ,  avec  une  introduction  et 
des  notes,  par  P.  Ristelhuber.  Paris  ,  Lemerre ,  1867 ,  in-16 , 
xxxii-160  pp.,  tiré  à  112  exempl.  5  fr.  —  Cette  traduction,  com- 
me la  plupart  des  précédentes,  ne  contient  pasL  à  beaucoup  près, 
toutes  les  histoires  du  Pogge;  on  a  publié  ^ur  la  compléter 
un  peu  le  volume  suivant  qui  contient  en  mêoie  temps  quelques 
contes  dûs  à  Gonella  et  à  d'autres  auteurs: 

Quelques  contes  du  Pogge,  trad.  pour  la  première  fois  en 
français,  par  Philomneste  junior  (Gust.  Brunet).  Genève,  J.  Gay 
et  fils,  1868,  in-12  de  xii-68  pp.,  tiré  à  104  exempl.,  6  fr. 

Voir  aussi  sur  le  Pogge  les  Ecrivains  erotiques,  pp.  12  à  14; 
y  Anthologie  scatologique,  p.  loi  ;  et  Gudin,  p.  109  et  suiv. 

Pogonologie,  ou  Histoire phtlosoph.  de  la  barbe,  par 
M.  J.  A.  D.  (Dulaure).  Constantinople  et  Paris,  1786, 
%.,  in-12  de  210  pp.— V.  le  Bibliogr.  alsacien^  III,  24. 

Menions  à  barbes ,  mentons  rasés ,  femmes  barbues  ,  barbes 
postiches,  barbes  des  prêtres.  J.-J.  Rousseau  trouve  qu'à  moins 
d'avoir  cinq  pieds  et  aemi  de  haut ,  une  voix  de  basse-taille  et 
de  la  barbe  au  menton ,  l'on  ne  doit  point  se  mêler  d'être 
homme. 

POÎNSINET  jeune  (Ant.-Alex.-Henri) ,  poète  et  aut. 
dramaL,  né  à  Fontainebleau,  en  17 3 5,  mort  à  Cordoue, 
en  1769.  Alix  et  Alexis  —  VEcosseuse  —  les  Fra- 
maçonnes  —  Gilles,  garçon  peintre,  ^amoureux  fet 
rival  —  Tom  Jones. 

■  POINSINET  DE  SÏVRY  (Louis),  littérat.,  né  à  Ver- 
sailles, en  1733,  mort  à  Paris,  en  1804.  Anacréon, 
Sapho,  Moschus ,  Bion .,  etc.,  trad.  en  vers  français 
—  la  Berlue  —  les  Egleides  —  les  Muses  grecques 
— -  Théâtre  d'Aristophane. 

Point  de  lendemain,  conte  en  prose,  inséré  dans  les 
Mélanges  littéraires  et  coup  d'oeil  sur  la  littérature 
(par  Dorât).  1780,  tome  11,  pp.  227  et  suivantes.  —  Il 
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a  été  d'abord  réimpr.  dans  le  tome  1"  des  Mille  et  une 
nouvelles;  puis  reproduit  sous  le  titre  suivant:  La  Nuit 
merveilleuse,  ou  le  Nec  plus  ultra  du  plaisir ,  avec 
figures  analogues  (les  figures  ne  se  rapportent  pas  au 
texte),  1794,  5q  pp.^  avec  3  pi.  —  et  Partout  et  nulle 
part  (Paris),  1800.  in-i8,  5  fig.  obscènes.  Le  nom  de 
M"*  de  T.  est  écrit  tout  au  long:  M"'  de  Triville.  — 
Partout  et  nulle  part,  s.  d.,  in-i8,  3  pi. — Dans  ce  vol. 
les  passages  erotiques  du  conte  de  Dorât  sont  amplifiés 
par  des  détails  plus  que  libres.  Rare. 

Balzac  a  reproduit  ce  conte  dans  la  Physiologie  du  mariage, 
mais  en  supprimant  les  détails  erotiques.  Enfin,  Vivant  Denon 
en  a  fait  une  réimpr.  presque  textuelle  :  Point  de  l.'nJemain. 
Paris,  impr.  Didot  l'aîné,  1812,  in-18  de  28  ff.,  tiré  à  quelques 
exempl.  seulement.  Veinant,  25  fr.  Une  suite  inédite  figure  au 
catalogue  des  autographes  —  Pixérécourt ,  n"  198.  Une  réimpr. 
de  la  plaquette  de  Denon  l  accompagnée  d'une  étude  bibliogra- 
phique), tirée  à  petit  nombre,  a  paru  à  Strasbourg,  en  1861 
(Aubry,  en  1862,  i5  fr.;  Lanctin  ,  9*  catal.  ,  9  fr.  ;  Fontaine, 
en  1870,  belle  reliure,  3o  fr.}.^—  Le  même  sujet  a  été  traité  au 
théâtre  dans  Madame  Ducndtelet,  par  M.  Ancelot,  et  dans  le 
Plastron.  —Point  de  lendemain  est,  d'après  M.  Sainte-Beuve 
(y.  les  Portraits  littéraires,  art.  Nodier),  un  des  contes  les  plus 
délicats  qu'il  ait  lus  dans  ce  genre.  Voir  aussi  une  note  du  bi- 
bliophile Jacob  dans  h  Bulletin  du  Bouquiniste,  i"  avril  1857. 

Point  de  lendemain,  conte  ,  par  Denon,  gentilhomme  ordi- 
naire du  roi.  Paris,  Leclerc,  1806,  pet.  in-8.  Réimpression  de 
l'édition  de  1777,  ^""'^6  ^  P^^'^  nombre  et  non  mise  dans  le  com- 
merce; elle  est  précédée  d'une  longue  dissertation  sur  la  ques- 
tion de  savoir  quel  est  l'auteur  de  ce  conte  ,  par  M.  E.  Galiien 
fAubry,  10  fr.). 

Point  de  lendemain,  conte  par  Vivant  Denon:  suivi  de  la 
Nuit  merveilleuse.  Paris,  1777  (Bruxelles,  Poulet-Malassis), 
1867,  pet.  in-i6  de  126  pp.,  front,  libre  de  Félicien  Rops.  — 
La  préface  s'exprime  ainsi  :  «  Ce  petit  conte  est  le  seul,  suivant 
M.  Sainte-Beuve  (•)  ,  vraiment  délicat  dans  le  genre  galant.  Il 
a  été  attribué  à  Dorât  ou  à  Denon,  mais  d'après  des  rensei- 
gnements décisifs  donnés  par  M.  Galiien  ,  il  serait  de  Denon, 
alors  secié'.aire  d'ambassade  àNaples;  l'auteur  aurait  été,  pro- 
bablement, le  héros  de  l'aventure  qu'il  raconte  d'une  manière 
très-élégante. 

«Le  Point  de  lendemain  a  été  publié  par  M.  Mehl  de  Stras- 
bour}^;  son  édition  est  fort  jolie  et  est  devenue  très-rare.  Puis, 
par  Leclerc  de  Paris,  avec  des  notes  de  M.  Galiien  et  de  jo- 
lies gravures;  enfin  la  nôtre  qui  a  au  moins  pour  elle,  un  ioli 
fronlispice,  qui  seul  lui  fait  fermer  les  barrières  à  la  frontière 
française.  >» 

(•)  Portraits  littéraires.  Paris,  i852  ,  tome  l,  p.  451-452. 
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Poirier  {Lé)y  op.-com.  en  i  a.,  en  prose  et  en  vers, 
par  Vadé  (Foire  St-Laurent).  Paris,  Dachesne,  1732, 
m-8.  —  Nyon,  V,  p.  202. 

Cette  pièce  a  été  remise  an  théâtre  à  deux  fois  différentes. 
et  iniî>r.  sous  les  titres  suivants:  L'Arbre  enchanté,  ou  le  Tu- 
teur dupé^  op.-com.  en  i  a.  La  Haye,  1771,  in-8.  —  L'Arbre 
enchanté,  op.-com.  en  i  a. ,  imité  du  Poirier  (de  Vadé)  ,  mis 
en  vers  libres  et  en  ariettes,  par  Moline.  S.  1.,  1777,  in-8. 

Poissardiana,  ou  les  Amours  de  Royal-Vilain  et  de 
Mlle  Javotte^  la  déhanchée,  dédié   à  Mgr.  le  Mardi 
gras,  par  M.  de  Fortengueule  (par  Cailleau).  A  la  Gre- 
nouillère (Paris),  1756,  in-i2.  —  Techener,  en  i838, 
4  fr.;  Méon,  n°  2  56o;  Soleinne,  4002. 

POISSON  (Raymond),  comédien  et  auteur  dramat. , 
mort  en  1690.  L  Après-soupé  des  auberges  —  les  Da- 
mes galantes^  ou  la  Confidence  réciproque  —  ses  Œu- 
vres —  les  Pipcurs,  ou  les  Femmes  coquettes, 

POISSON  (Philippe),  comédien  et  auteur  dfamat. , 
né  à  Paris,  en  1682,  mort  à  St-Germain,  en  1743. 
Alcibiade  —  V Amour  musicien  —  V Amour  secret  — 
Histoire  d* Iris— le  Mariage  fait  par  lettre  de  change 
—  ses  Œuvres  —  les  Ruses  d'amour. 


sairc-interrogateur  ^  chef  de  bureau  à  la  préfecture  de 
police.  Paris,  Assehn,  i868,  in-8,  ?2  pp.  (Extrait  des 
Archives  générales  de  médecine,  n^de  décembre  18G7). 

Poliflla,  comedia  piacevole  (5  a.  et  prol.  pr.  ;  cette 
com.  est  attribuée  à  Gelli).  Kiorenza,  i  Giunti ,  lô.'^ô, 
in-8.  Rare.  Pièce  trcs-licencieuse.  —  Nyon,  n**  i8ô53; 
Soleinne,  n**  42  38. 

Poliphili  Hypnerotomachiay  ubi  humana  omnia  non 
nisi  sumnium  esse  docet ,  atque  obiter  plurima  scitu 
sane  quam  digna  commémorât  (opus  a  Francisco  Co- 
lumna  compositum  et  a  Leonardo  Crasso  editum).  Ve- 
nise, Aide,  1499,  in-fol. ,  avec  grav.  et  belles  fig.  sur 
bois,  entre  autres,  au  6*  f.  du  cahier  M ,  le  Sacrifice  à 
Priape,  fig.  souvent  maculée. — Riva,  226  fr.  ;  Cailhava, 
ibi  fr.  ;  Solar,  390  fr.:  Chaponay,  280  fr.  ;  Techener, 
7*  partie,  n"  41 1  ;  Chédeau,  n**  975  ;  Gancia,  i6  liv. 
16  sh.  —  Les  figures  sont  de  l'école  de  Mantegna  et 
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au  simple  trait;  les  dessins  en  sont  attribués  à  Giov. 
Beliino.  — 11  y  a  des  exemplaires  de  cette  édition  aux- 
quels on  a  mis,  par  supercnerie,  la  date  de  14O7  ;  leur 
valeur  est  beaucoup  moindre.  —  Venise,  Aide,  i543, 
in-fol.  —  Techener,  7'  partie,  n°  412.  —  C'est  la  2" 
édition  Aldine,  avec  les  mêmes  caractères.  —  Sykes, 
4  liv.  10  sh.  ;  Costabili,  65  fr. 

Ouvrage  ftingulier  et  gracieux  écrit  en  italien,  quoique  le  titre 
aoit  latin,  et  dont  Mirabeau  a  tiré  un  conte  fort  intéressant.— 
M.  Delepierre,  dans  son  Macaroneana  (i854 ,  in-8),  donne  , 
pp.  261-269,  ^cs  extraits  de  V Hypnérotomachie.  Cet  ouvrage 
est  écrit  en  lansage  pédantesque  (Voir  les  Annales  des  Aides , 
p.  21).—  Ch.  Nodier  {De  quelques  livres  satyriques  et  de  leur 
clé.  Bulletin  du  bibliophile,  octobre  i834)  a  parlé  du  Songe 
de  Poliphile  :  «  L'auteur  a  donné  pour  cadre  à  son  livre  un 
songe  bizarre  et  divers  comme  ses  conceptions...  Nous  som- 
mes loin  d'avoir  rendu  justice  à  ce  prodigieux  génie;  le  frère 
Franciscus  Columna  ,  arrivé  dans  un  siècle  qui  apprenait  à 
connaître  et  qui  commençait  à  conserver,  avait  osé  être  inven- 
teur ;  il  faisait  hardiment  une  langue  encore  à  faire  :  il  admi- 
rait l'art  antique  et  le  renouvelait  cependant  pour  un  monde 
qui  allait  éclore;  il  n'ignorait  rien  du  passé  et  pressentait  l'a- 
venir. Pour  êtie  le  Bacon  du  moyen-âge,  il  ne  lui  manque  que 
d'être  technique  et  froid  comme  Bacon,  mais  il  s'était  enveloppé 
d'une  vision  erotique,  poétique,  artistique ,  architecturale,  parce 
qu'il  prévoyait  que  les  passions  et  les  faits  prévaudraient  tou- 
jours sur  les  théories  et  sur  les  systèmes.  J'avoue  qu'il  est  resté 
fort  ennuyeux  et  fort  inintelligible  pour  ceux  qui  ne  savent  pas 
lire;  mais  quel  inappréciable  trésor  que  le  Son^e  de  Poliphile 
pour  la  langue  et  pour  les  arts ,  pour  l'érudition  du  philologue 
et  pour  celle  de  l'antiquaire  I  Quel  homme  que  Frater  Fran- 
ciscus, moyennant  qu  on  ne  le  lise  pas  dans  ses  impertinents 
traducteurs,  qui  ne  se  sont  pas  avisés  qu'il  ne  pouvait  être  tra- 
duit I»  Citons  aussi  l'appréciation  que  fait  de  V Hypnérotoma- 
chie, M.  de  Gouinont  Loubens,  dans  le  Complément  de  l'En- 
cyclopédie moderne  (Didot,  tome  Xll,  p.  719).  «  Ce  livre  pro- 
fond et  charmant  renferme,  on  peut  le  dire,  la  chevalerie  des 
beaux-arts;  il  fut,  vers  la  fin  du  XV*  siècle,  le  puissant  hiéro- 
phante de  la  seconde  Renaissance.  Il  rêva  l'antique  rajeuni;  il 
en  eut  la  vision  avec  un  sentiment  passionné  du  b'tau  ,  dans 
cette  contemplation  éperdûment  enivrée  du  genre  antique  ;  il 
posséda  surtout  le  charme,  le  philtre  de  la  jeunesse  et  de  ra- 
meur. Tout,  dans  ce  merveilleux  chef-d'œuvre,  explique  l'infa- 
tigable création  italienne  par  l'aflinité  des  arts  entre  eux.  Kn- 
thousiasme  et  tendresse,  voih'i  l'essence  de  ce  livre  unique  ,  et 
il  contient  le  baume  extractlf  le  plus  pur  et  le  plus  odorant  de 
la  pensée  italienne,  n 

Hypnérotomachie ,  ou  Discours  du  songe  de  Poliphile . 
trad.  (imité)  de  Columna  par  un  chcv.  de  Malte.  Paris,  154Ô, 
in-fol.,  lig.  s.  b.  attrib.  soit  à  J.  Goujon,  soit  à  J.  Cousin. 
Faire  attention  que  la  planche  de  la  p.  69  ne  soit  pas   mutilée 
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Nyoo,  n^  10584.  Rare,  ainsi  qae  2  réimpr.,  mêmes  lieu  et  for- 
mat, i554  (Chaponay,  5o  fr.j  et  i56i.  —  La  Vallière ,  5o  fr.  : 
Veinant,  76  fr.;  Gancia ,  6  liv.  6  sh.  ;  Bibl.  de  Grenoble,  n*' 
17628. 

Le  Tableau  des  riches  inventions  couvertes  du  voile  des 
feintes  amoureuses^  qui  sont  représentées  dans  le  Songe  de 
Poliphile  (traduction  de  l'ouvrage  de  ('.olumna ,  par  Béroalde 
de  Vervillej.  Paris,  1600 '.Aubry  en  i859 ,  28  fr.  ;  Nyon ,  n" 
io585;  Barraud,  en  1870,  40  fr.  J,  1620  ,  in-4®,  180  fig.  en  bois 
(celles  des  pp.  22,  27,  68  et  120,  sont  quelquefois  mutilées  ). 

Le  Songe  de  Poliphile  y  Irad.  libre  de  l'italien  de  Columna, 
par  J.-G.  I^grand.  Paris,  P.  Didot  l'atné,  1804,  2  vol.  in-12 
de  228  et  217  pp.  (Veinant,  16  fr.;  La  Bédoyère,  26  fr.).  — 
Parme,  Bodoni,  1811,  2  tom.  gr.  in-4»,   tiré  à   I25  exempl. 

Polissoniana,  ou  Recueil  de  turlupinades,  quolibets, 
rébus ^  jeux  de  mots,  allusions^  allégories ,  etc.,  avec 
les  Equivoques  de  Thomme  inconnu  et  la  liste  des  plus 
rares  curiosités.  Amsterdam ,  chez  Henri  Desbordes 
(Trévoux),  1722,  in-12  (Fontaine,  en  1870,  45  fr.). — 
A  Amsterdam,  chez  Henri  Schelte,  1725,  pet.  in-8  de 
140  pp.  (Nodier,  42  fr.;  Claudin,  en  iSSg,  10  fr.). 

1 11  faut  être  bien  hardi  ponr  donner  un  pareil  titre  à  son 
livre;  il  faudrait  être  bien  spirituel  pour  se  faire  pardonner 
cette  hardiesse.  L'auteur  n'a  pas  toujours  été  aussi  nardt  que 
son  litre.  »  (Note  du  catal.  Nodier,  18^,  n®  948).  —  L'auteur 
de  ce  recueil  était  l'abbé  Cherrier  (Voir  ce  nom).  Voir  au  su- 
jet de  ce  livre  les  Enigmes  bibliographiques  de  M.  Paul  La- 
croix, pp.  293  à  299.  M.  I^ber  en  parle  ainsi  dans  son  cata- 
logue: «  C'est  le  plus  plein,  le  plus  court  et  surtout  le  meilleur 
de  tous  les  recueils  de  quolibets.  C'est  d'ailleurs  un  des  moins 
communs  et  peut-être  le  plus  innocent  de  la  famille.  Un  ama- 
teur de  drôleries  chercherait  bien  inutilement  ce  qu'il  aurait  cru 
V  trouver.  »  Viollel- Leduc  dit  que  «  le  Polissoniana  est  un  dia- 
logue, ou  plutôt  un  défi  entre  plusieurs  amis  à  qui  fera  le  plus 
de  pointes,  à  qui  dira  le  plus  de  billeves(ks  ,  de  bêtises ,  mais 
il  y  en  a  d'excellentes,  et  on  trouve  réuni  dans  ce  livre,  à  peu 
près  tout  ce  qui  a  été  dit  de  mieux  en  ce  genre.  »  -;-  Il  en  a 
été  donné  à  Bruxelles  ,  en  i863,  une  réimpression  tirée  à  110 
exempl.  pet.  in-12  (Merlens,  pour  J.  Gayj ,  et  cet  ouvraçe,  où 
ne  se  trouve  pas  un  seul  mot ,  non-seulement  libre ,  mais  ha- 
sardé, fut  autorisé  à  entrer  en  France;  chose  singulière,  quel- 
ques mois  après  il  était  saisi  et  l'éditeur  condamné.  Le  titre 
avait  trompé  les  gens  chatouilleux. 

Politique  (La)  des  coquettes ,  histoire  véritable  (par 
Jean  Ribou?)  dédiée  à  Mlle  de  Scudéry.  Paris,  Ribou, 
1660,  pet.  in-12.  — Taylor,  n°  1437;  Potier,  i3  fr.  ; 
Nyon,    n**  9716;  Alvares,  en   i838,  8   fr.  5o.  —  Ce 
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petit  libre  a  eu  en  son  temps  assez  de  succès;  mais  il 
serait  bien  en  retard  aujourd'hui. 

Politische  (Der)  Feuerinduerkehrer....Le  Ramoneur 
politique,  ou  Aventures  d^une  femme  aujourd'hui  tout- 
a-fait  perdue,  par  A.  Caminero.  Strasbourg,  1682, 
in-i8.  Ouvrage  érotic^ue. —  Le  titre  signifie  quelqu'un 
q[ui  balaye  les  conduits  par  où  sort  le  feu  et  fait  allu- 
sion aux  parties  génitales  des  deux  sexes.  Rare. 

Polixene  {La)  de  Molière.  A  Paris ,  chez  Toussaint 
du  Bray,  rue  St-Jacques,  aux  Espics-Meurs,  1624,  in-8, 
vol.  de  II 06  pages,  y  compris  le  privilège  (Barraud , 
8  fr.). 

Ce  curieux  roman  fut  composé  par  François  de  Molière,  sieur 
de  Molière  et  d'Essertlne,  qui  mourut  assassiné  en  1623.  Le 
privilège  fut  donné  le  23  juillet  1622,  mais  le  livre  ne  parut 
qu'un  an  après  la  mort  de  son  auteur  ;  une  2®  édit.  fut  publiée 
en  i632 ,  2  vol.  in-8,  avec  la  suite  et  conclusion  par  Pomeray. 
--  Paris,  i635,  2  gros  vol.  in-8  (Grassot,   5  fr.  5o). 

Polkeuses  (Les)  y  poème  étique  sur  les  célébrite's 
de  la  polka,  par  Nick.  Polkmall  (Ch.  Narrey),  portraits 
et  jambes  d'après  nature,  par  H.  Druard.  Pans,  Mas- 
gana,  1844,  in- 18  de  72  pp.,  i  fr.  —  Cat.  Monselei, 
pag.  28. 

Polydore,  ou  le  Printemps  des  amours  du  sieur  Daix 
Lyon,  Thibaud  Ancelin,  i6o5,  pet.  in- 12.  Rare.  — 
Fontaine,  en  1870,  belle  reliure,  3oo  fr. 

Ce  poëte,  qui  était  de  Marseille,  a  fajt  dans  ses  vers  l'éloge 
de  celte  ville,  la  Jleur  des  cités  en  grâces  et  en  plaisirs.  Les 
poésies  latines  qui  terminent  son  recueil  ne  sont  pas  sans 
mérite. 

Polygamia  triumphatrix;  id  est  Discursiis  de  Poly- 
gamia,  auctore  Teophilo  AletJiœo,  cum  notis  Ath.  Vm- 
centii  (comp.  par  Jean  Lyserus).  Fribourg,  1674,  in-12; 
1676,  pet.  in-8.  —  Londini,  Scanorum,  1682,  in-4". 
Rare.  —  Scheible,  en  1867,  3  fl.  36  kr. 

Cet  ouvrage,  dont  il  est  question  dans  la  Bibliothèque  cu- 
rieuse de  David  Clément  et  dans  le  Dictionnaire  de  Bayle,  fit 
du  bruit.  Il  en  parut,  en  1703,  une  réfutation  en  allemand. 
Lauteur,  infatué  de  sa  doctrine,  composa  sur  le  mène  sujet 
plusieurs  autres  ouvrages  qui  furent  traduits  en  allemand  et 
condamnés  au  feu.  —  On  trouva  dans  les  manuscrits  de  Lyse- 
rus une  liste  curieuse  de  tous  les  polygames  de  son  siècle.  — 
Peignot  indique  une  édition  de  Amsterdam,  1682.  Ne  serait-ce 
pas  la  même?  Voir  aussi  le  Manuel. 
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Polygamy^  concubinage ^  adultery,  diporce  etc.,  se- 
riously  and  learnedly  discussed.  Bemg  a  complète  col- 
lection of  ail  the  remarquable  tryals  «nd  tracts  which 
hâve  been  written  on  thèse  important  subjecte;  by  the 
most  eminent  hands,  Bern.  Ocnino,  Sir  Ch.  Wolseley, 
etc.  Londres^  E.  Curll,  1732,  in-ï2.— Kîrkland,  9  sh. 

Pompadour  (La)  des  Porcherons^  vâud.ea  i  a.,  par 
Labiche  et  Gérard  (Folies-Dramatiques).  Paris  >  x853, 
in-8. 

Pom^eo,  coiïiedia  di  Ant.  iPefrtH.  Tutînô,  Doice, 
i568,  in-8.  —  Libri,  16  fr.  5o. 

Plusieurs  personnages  de  cette  pièce  parlent  espagnol  et  t^ti 
page  italien  chante  une  chanson  tres-tibre  en  espagnol.  La  Me- 
retrice  et  la  Rujffiana  sont  les  personnages  les  plus  impoMatfls 
de  la  pièce. 

Pompier  {Le)  et  VÉcaillère,  Vaud.  en  3  a.>  par  Paul 
de  Kock  (Théâtre  du  Panthéon).  Paris,  Morain,  1837, 
in-8.  —  Soleinne,  n**  2642. 

POMPIGNY  CM.  de) ,  aut.  dramat.  Voir:  La  femme 
médecin»  1808.  —  Le  Nœud  d'amour^  lySS.  -*-  PoH- 
tignac^  ou  à  Femme  adroite  homme  ruse^  1797. 

Pomponette  et  Pompadour,  vaud.  en  1  a.,  par  Molé- 
Centilhomme  et  Con&t.  Ouéroult  (Variétés).  Paris, 
i85o,  in-8. 

Pomjfonin^  ou  le  Tuteur  mystijféy  op.-bouffon  en  2 
actes,  tiré  de  Lo  Sposo  burlafo  (par  Gingucné).  Paris, 
Ballard,  1777,  in-o. 

PONA  (Francesco),  méd.,  historiographe  de  Terapc- 
reur  Ferdinand  III  et  litt. ,  né  à  Vérone»  en  1594,  et 
mort  vers  i652.  La  Caleria  délie  donne  celeéri.  io33. 

—  La  Lucerna  di  Eureta  Misoscolo.  i62  5.— L<i  Mes- 
salina  di  Eur.  Misoscolo. 

PONS  (le  comte  Gaspard  de),  né  à  Avallon,  en  179Ô. 
Amour  à  elle.  1824»  —  Constant  et  Discrète,  10 19. 

—  Joséphine,  ou  Souvenirs  d'une  relâche  à  Vile  JiMn 
Fernande:^.  1825.— On  a  aussi  de  lui  Clotilde  (i83o); 
Une  passion  secrète  (tSZj)^  e\c. 

PONSARD  (François),  poète  dramat. ,  né  à  Vienne 
(Isère),  en  18 14,  mort  a  Paâsy,  en  1867.  Ce  qui  jolcât 
aux  feinrne»^  trilogie  dramatique>  représentée  au  Vau- 
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de?ille  en  1860.  L'auteur  y  étalait  les  misères  sociales 
et  là  corruption  qui  les  exploite.  L'autorité  en  interdit 
les  représentations.  —  Horace  et  Lydie  —  le  Lion 
amoureux. 

PONSON  DU  TERRAIL  (Pierre-Alexis,  vicomte  de), 
romancier,  né  près  de  Grenoble,  en  1829.  L'Agence 
inatrimoniale  —  la  Bette  Provençale^  la  Bohémienne 
du  grand  monde  —  la  Bouquetière  de  Tivoli— Chro- 
niques de  l'histoire  de  France  —  la  Contessina  —  les 
Coulisses  du  monde  —  la  Dame  au  collier  rouge  ^ 
la  Dame  au  gant  noir  —  Diane  de  Lancy  —  la  Jeu- 
nesse du  roi  aenri  —  les  Nuits  du  quartier  Bréda  — 
û  Page  Fleur-de-Mai  —  le  Paris  mystérieux  —  la 
Veuve  de  Sologne, 

Pontignac,  ou  à  Femme  adroite  homme  rusé,  com. 
en  2  a.,  en  pr. ,  par  de  Pompigny.  Paris,  an  v  (1797), 
Ûi*8.  — -  Sofeinne,  23 16. 

Popdace  (La)  émue,  com.  en  4  a.  et  en  vers,  par 
Mathieu  Rieusset.  Gironne,  Gabr.  Bro,  s.  d.  (1714), 
iti-8  de  1 56  çp.  •—  Soleinnè,  n°  1 660.  —  Pièce  souvent 
obscène,  quoique  l'auteur  proteste  de  son  respect  pour 
les  demoiselles.  —  V.  la  note  du  catalogue  Soleinne. 

Pomohoscodidascalus  latinus  De  lenorum,  lenarum, 
conciliatricum,  servitiorum  dolis,  veneflciis,  etc.,  trad. 
latine  de  l'espagnol  la  Celestina;  par  Gasp.  de  Barth. 
Francfort,  1024,  i^^'^-  ^^^^  ^^^  accompagnée  d'un  com- 
mentaire où  l'on  trouve  des  chansons  espagnoles,  des 
rassages  un  peu  vifs  de  PAmadis,  etc. — Nodier,  37  fr. 
Il  est  dit  dans  le  catal.  Soleinne ,  que  ce  fut  Nodier 
qui  paya  cette  somme  ;  mais  c'est  une  faute  d'impres- 
sion). Scheible,  1860,  p.  602, 6  fl. 

Pomodidascalus,  seu  CoUoquium  muliebreP.  Aretini 
de  astu  nefario  horrendisque  dolis  muHerum,  trad.  de 
la  i"^"  partie  des  Ragionamenti  de  l'Arétin,  par  Gasp. 
de  Barth.  —  Voir  Kagionamento  délia  Nanna  e  délia 
Antonia. 

Pornographe  [Le),  ou  Idées  d'un  honnête  homme  sur 
un  projet  de  règlement  pour  les  prostituées ,  proï^re  à 

§  révenir   les  malheurs  qu'occasionne   le   puolicisme 
es  femmes,  avec  des  notes  historiques  et  justificatives 
(par  Rétif  de  la  Bretonne).  Londres,  J.  Ncrtirse,  et  Paris, 
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Delalain,  1769,  in-8  de  368  pp.  (la  2*  partie,  p.  283, 
a  pour  titre:  Le  Pornographe,  ou  la  Prostitution  ré- 
formée: elle  contient  les  notes).  —Londres,  J.  Nourse, 
et  La  Haye,  Gosse  et  Pinet,  1770,  in-8  de  21 5  pp. 
(Alvarès,  18  fr.);  1774,  in-8.  —  Londres  et  La  Haye, 
les  mêmes,  1776,  2  part,  en  i  vol.  in-8  de  492  pp.  — 
Solar,  i3  fr.  5o;  Aubry,  en  1861,  10  fr.  ;  Auvillain, 
en  i865,  2  3  fr.;  Scheible,  en  1866,  3  fl.  —  La  2*  par- 
tie commence  à  la  pa^e  167.  Celte  édition  présente  à 
la  page  180  un  travail  particulier  de  Quelques  pages, 
avec  ce  titre:  Remonstrances  à  mj^lora  Maires  etc.  A 
la  page  388  on  trouve  le  Lit  de  justice  (Vamour ,  ou 
le  Code  de  Cythère.  A  Erotopolis,  chez  Harpocrates, 
seul  imprimeur  de  Cupidon,  à  la  coquille  de  Vénus,  et 
aux  ruines  du  temple  deTHymen;  nec-wow  au  treizième 
des  travaux  d'Hercule,  l'an  du  monde  vii.cid.idcc.l.xxvi. 
—Les  notes  du  Pornographe  reprennent  à  la  page  477. 

Les  dernières  éditions  sont  préférées  aux  premières  comme 
étant  plus  complètes.  Cet  ouvrage,  mal  conçu,  mal  écrit  et  en- 
cadré dans  une  espèce  de  roman  par  lettres  fort  ennuyeux ,  fit 
cependant  du  bruit;  Rétif,  ^ai  connaissait  à  fond  son  sujet,  y 
propose  d*ériger  la  prostitution  en  ins|itutioa  publiaue;  les  filles 
devraient,  selon  lui,  être  cloîtrées.  11  entre  quelquefois  dans  des 
détails  assez  obscènes  :  mais ,  comme  un  ouvrage  utile  ne  sau- 
rait jamais  être  un  ouvrage  scandaleux,  M.  de  Sartine  en  per- 
mit la  vente  après  l'avoir  lu  d'un  bout  à  Tautre. 

Rétif  a  dit  de  ce  livre  :  «  Il  se  vendit  très-bien  ,  mais  jamais 

{>rojet  utile  ne  fut  plus  mal  accueilli.  A  peine  se  trouva-t-il  dans 
a  capitale  trois  ou  quatre  tètes  saines  qui  me  rendirent  justice... 
Le  Pornographe  est  une  grande  conception  dont  je  me  tiens 
très-bonore:  elle  produira  un  jour  des  fruits,  et  on  exécutera 
cet  utile  projet  toujours  trop  tard.  »  En  1786,  Tempersur  Jo- 
seph a  fait  exécuter  le  Pornographe  à  Vienne  (Monsieur  Ni- 
colas^ p.  2979). 

Une  société  en  commandite  fit  des  propositions  au  gouverne- 
ment pour  tenir  ces  maisons  (Voir  un  article  de  Peuchet  au 
Moniteur,  28  frimaire ,  an  xi).  Le  docteur  Robert  (De  l'in- 
fluence de  la  révolution  française  sur  la  population ,  Paris , 
an  X,  2  vol.  in-12},  renouvela,  mais  en  termes  plus  décents  et 

S  lus  honnêtes ,  le  projet  de  Rétif  et  proposa  d' appeler  ces  éta- 
lissement  Corinthénées. 

Pomologie  (L^),  ou  les  Mystères  de  la  prostitution 
dévoilés^  etc.,  par  Morel  de  Rubempré.  Paris  (Terry, 
1842),  2  vol.  m- 18,  fiç.  —  Ouvrage  mal  imprimé  et 
d'un  mauvais  style,  mais  cont.  des  détails  très-curieux 
et  difficiles  à  rencontrer  ailleurs. 

Portai  (The)  to  the  cabinet  of  love,  consisting  of 
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theBastaofJohantiêsSe^unduSy  newly  translated  into 
engiish  verse,  witk  tke  new  epithalami  (morceau  assez 
libre,  imité^  en  partie,  de  Bonnefons),  atso^  fragments 
being  some  voetical  pièces  ht  the  kiss.  New-York,  pu- 
blisned  at  tne  sentimental  Epicure  ordinary,  near  the 
théâtre,  1807,  in-24,  98  pp.  —  Un  front,  gravé  repré- 
sente Vénus  debout  sur  les  eaux  et  libre  de  tout  vê> 
tement. 

Portefeuille  d'un  dragon ,  ou  Recueil  galant  à  Vu- 
sége  desjfilles  de  la  rue  Saint'-Honoré ,  dédié  à  Ma- 
dame d'Ëricourt^  mère  du  sérail  militaire  de  Paris. 
Londres,  1781,  m- 18.  Rare.  —  Recueil  de  contes  et 
d'épigrammes,  la  plupart  connus, 

Portefeuille  d'un  exempt  de  police.  Londres,  1785, 
în-8  de  86  pp.  —  Scheîble,  en  1860,  i  fi.  3o  kr.  ;  Lu- 
zarche,  n*  5*25. —  Chansons,  épigrammes  contre  des 
personnages  de  l'époque  (la  ducnesse  de  Chaulnes,  la 
cievalière  d^Eon,  etc.;. 

Vcnr  UM  note  au  Bulletin  du  bibliophile^  i855,  pp.  ii4>ii6. 
L'auteur  m  donna  comm^on  piovincial  arrivé  à  Paris,  et  ayant 
ttsiu^  ce  portefeuille  dans  un  fiacre. 

Portefeuille  (Le)  d'un  philosophe ,  ou  Mélange  de 
pièces  philosophiques^  politiques,  critiques  ^  satiriques 
et  galantes  (recueillies  par   l'abbé  Dulaurens).  Colo- 

fne,  p.  Marteau,  1770,  o  vol    in- 12. —  Nyon,  11770; 
echener,  3o  fr.;  Van  den  Zande,  n°  2761. 

Observations  sur  les  procès  d'impuissance  —  Influence  des 
femmes  galantes  sur  le  gouvernement  des  états  —  Accouche- 
ments extraordinaires  —  Relation  de  ce  qui  se  passe  dans  le 
paradis  —  Du  concubinage^  etc. 

Portefeuille  {Le)  d*un  talon  rouge ,  contenant  des 
anecdotes  galantes  et  secrètes  de  la  cour  de  France.  A 
Paris,  de  Timprimerie  du  comte  de  Parades,  178*, 
in-S  de  42  pp.  —  Chaponay,  n°  832,  en  1 863,  48  fr.; 
Claudin  ,  juillet  i858,  10  fr.  5o  ;  Alvarès,  en  i858, 
14  fr.;  Aubry,  en  1860^  i5  fr. ;  Potier,  en  1870,  n"* 
2048  ,  85  fr. 

Pièce  satirique  d'une  violence  inouïe,  et  dans  laquelle  se  trou- 
vent des  faits  scandaleux  qu'on  ne  trouve  pas  ailleurs  ;  elle  est 
d'une  excessive  rareté,  les  exemplaires  ayant  été  en  partie  dé- 
truits. Le  comte  de  Parades  est  un  aventurier  mort  en  1786. 
La  Biographie  universelle  lui  a  consacré  un  assez  long  ar- 
ticle. —  Une  réimpression  de  cette  brochure  a  été  faite  dans  la 
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Bibliothèque  Libre  (i3»  lîTr..  Noufchâtel,  187^,4  fr.).  On  sait 
quo  cette  Bibliothèque  o'es(  tirée  qa*  à  ux)  exempl.  Qum4rot46« 

Portefeuille  {Le)  des  f. ^ou  la  Lyre  gaillarde  et 

libertine  du  jour  (en  vers).  A  Boulingrin  ,  aux  dépens 
des  paillards  de  ce  siècle,  1792,  1795,  in- 18,  fig.,  108 
pp.  —  Cat.  Dec. 


Portefeuille j^Lé),  ou  Historiettes  de  la  famille  de 


par  A.  P.  de  S.  F.  — .  Paris ,  Debray ,  an   xiii  (  1 804), 
2  vol.  In- 12. 


«  Ces  historiettes  {le  Dîner  à  Vévêché  t  la  Nuit  des  noces 
d^un  Avothicairey  lÀtcy  ou  la  Femme  voluptueuse,  Iç  Cabrio- 
let  et  t Hirondelle  de  carême ,  etc. ,  etc.  ) ,  ne  sont  pas  mal 
écrites.  Mais  pourquoi  rééditer  la  Trompette  du  Jugement  der- 
nier, ce  trait  si  connu  d'un  trompette,  qui,  témoin  caché  d'une 
scène  amoureuse  entre  une  dévote  et  un  capucin ,  se  met  tout- 
à-coup  à  sonner  le  boute-selle?»  {Note  du  cotai.  Monselet^ 
p.  116}. 

Portefeuille  volé ,.  contenant  les  GalanteHes  de  Ic^ 
Bible,  le  Paradis  perdu  y  les  Déguisements  de  Vénus; 
par  Evariste  Parny.  P^ris,  i8o5,  i5o6,  pet,  ip^-ia  d<* 
246  pp.  — Techener,  7*  partie,  ji"  1190;  Alvarès,  en 
février,  i86i,  8  fir.;  Lanctin,  1871,  5  fr.  —  Réimpr. 
à  Bruxelles,  en  1827,  avec  la  Guerre  des  Dieux ^  in- 18. 

—  Poésies. 

Portefeuille  volé,  par  H.  de  La  Touche,  1845.-11 

?a  des  poésies  très-vives.  Sainte-Beuve,  Causeries  du 
undiy  dans  un  article  consacré  à  l'auteur ,  dit  qu'il  s*y 
trouve  des  pièces  tout-à-fait  lascives. 

Portier  ÇLe)  des  Chartreux ,  ou  Mémoires  de  Sa- 
turnin. Voir:  Histoire  de  don  B 

Portraict  (Le)  de  la  vraye  amante,  contenant  les 
estranges  aventures  de  Calarts,  et  la  par  f  aide  constance 
de  Lwi>re,  par  Jean  d'Iniras.  Paris,  Fouet,  1609,  in- 12. 

—  Nyon,  n^  8859. 

Portrait  de  Madame  la  marquise  de  Pompadour, 
{m.  en  1761),  fait  par  elle-même.  Paris,  1736!,  in-12. 

—  Lefevre-Dallerange,  n**  987. 

Portrait  (Le)  des  Grâces,  dédié  à  Vénus,  ou  le  Por- 
trait de  Mlles  V Escarmoutier ,  Elie  et  Almérie,  dédié 
à  la  marquise  de  ***.  —  S.  1.  (Paris),  1747,  in-12.  — 
Nyoo,  n"  i5aôo;  La  Jarrle^  ar  2i5é. 
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PortràUt  {Les)  de$  plus  belles  dames  de  la  ville  de 
Montpellier  et  d^une  vieille  demoiselle  ^  où  leurs  per- 
sonnes ,  leurs  mœurs,  esprits,  complexions  et  inclina- 
dons  sont  au  vif  et  naturellement  dépeintes ,  par  de 
Rosset  Paris*  Michel  l'Amour,  1660 ,  pet.  in-4°  de 
iv-48  pp.  —  Très-rare. 

Les  nidgligençes  typographiques  fourmilleat  ;  caractères  lourds, 
bftveas,  éciiiéB,  similitude  avec  les  impressions  de  Jean  et  Da- 
niel Pedi.  —  L'épitre  dddicitoire  à  messire   George  de  Garant 


fois  de  RoBset,  mort  en  i63o ,  qui  aurait  composé  cet  ouvrage 
dans  sa  ienoesse.  Dans  VAvant-discotars  l'auteur  dit  Tavorr  com- 
pote en  se  divertissant  et  pour  tromper  ses  ennuis  durant  la 
poursuite  d'un  procès.  Le  genre  des  ouvrages  de  Fr.  de  Rosset 
se  rapproche  de  celui-ci.  Les  dames  portent  les  noms  de  Cloris, 
CUmene,  Alcidie,  Philism&ne ,  même  accompagnés  parfois  des 
épithètes  présidente,  conseillère,  trésorière,  jugesse.  Parfois  les 
noms. en  enUer:  U  marquise  de  Castres,  la  présidente  de  la 
Bôcbe,  la  baronne  de  Lozières  y  la  présidente  de  Marioie  ,  etc. 
En  tout  i3'.  Licence- sans  pensée  ni  style.  —  Réimpr.  à  Genève, 
1667,  pet.  in-is  de  1-60  pp.  ;  tiré  à  tes  exempt. ,  6  fr. 

Portraits  intimes  du  XVIIl*  siècle.  Études,  etc.,  par 
Ed.  et  J.  de  Goncourt.  Paris,  Dentu,  18^7,  gîr.  in- 18, 

3  fr.  i'*  série  (Portraits  de  Camargo,  Dulaurens,  Thé- 
roigne  de  Méricourt,  etc.).  —  2*  série  (Portr.  de 
M""  du  Barry,  de  Caylus,  de  Piron,  de  la  duchesse 
de  Chaulnes,  et  quelques  autres).  Dentu,  i858,  gr. 
in-r8,  3  fr. 

Portraits  of  my  married  friends,  or  a  Peep  into 
hymen' s  kingdom,  by  uncle  Ben.  New-York,  i858, 
in-i2,  8sh.  0  d. 

Posthumes  (Les),  lettres  reçues  après  la  mort  du 
mari  par  sa  femme ,  etc. ,  par  feu  (îazotte  (par  Rétif 
de  la  Bretonne).  Imprimé  à  Paris,  à  la  maison,  1802, 

4  vol.  in- 12,  4  fig.;  celle  du  tome  IV  est  assez  nue. 
—  Solar,  n"  1976,  8  fr.  5o;  Alvarès,  en  i858,  i5  fr.  5oj 
Aubry,  exempl.  Solar,  10  fr.  —  Cet  ouvrage  se  ter- 
mine par  une  fantaisie  intit. :  les  Revies,  histoires  de 
M,  Nicolas j  etc.  Ces  Revies  sont,  pour  la  plupart, 
assez  licencieuses;  aussi  l'ouvrage  fut-il  saisi  par  la 
police  du  temps. 

Postillon  (Le)  par  Calais,  ou  la  Petite  f..,erie,  dé- 
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dié  aux  deux  sexes  de  tout  âge.  Paris,  an  m  de  la  li- 
berté, in- 18  de  108  pp.,  3  gravures. 

Le  titre  n*a  aucun  rapport  avec  l'ouvrage.  C'est  un  recueil 
d'anecdotes  plus  ou  moins  scandaleuses  sur  des  cardinaux ,  des 
évéques,  des  curés,  tous  membres  de  l'Assemblée  nationale. 

Pot  (Le  )  aux  roses  découvert ,  ou  le  Rabais  des 
filles  d* amour.  Paris,  161 5,  in-8  de  14  pp.  —  LaVal- 
lière,  n°  SgiS^^. 

Facétie  réimpr.  plusieurs  fois.  D'abord  sous  ce  titre:  La 
Blanque  des  filles  d'amour,  dialogue  oit  la  courtisane  Myr- 
thaïe  et  sa  mère  Philtre  devisent  du  rabais  de  leur  msstier 
et  de  la  misère  de  ce  temps  (Paris,  Nie.  Alexandre,  161 5,  in-8 
de  14  pp.)  ;  ensuite  sous  celui  de  Pot  aux  roses  descouvert,  en 
forme  de  dialogue,  oii  la  courtizane  Jacqueline  et  sa  mère 
Cardin^  devisent  du  rabais  des  filles  d'amour;  puis,  dans  un 
opuscule  intjt.  :  La  Chasse  des  dames  ctamour,  avec  la  refor- 
mation des  filles  de  ce  temps,  Paris,  1623 ;  et  encore  soûs  le 
même  titre,  à  la  suite  du  Mécontentement  arrivé  aux  dames 
d'amour  suivant  la  cour,  publié  en  1623. 

Pot  (Le)  de  chambre  cassé,  tragédie  pour  rire,  ou 
comédie  pour  pleurer  (en  i  a.  et  en  vers),  par  Enlu- 
miné de  Métapnoren ville,  grand  colifichetier  de  la  fée 
Brillante  (par  Grandval  père).  A  Ridiculomanie,  chez 
Georges  l'Admirateur,  s.  d.  (1742),  in-8  (Leber,  n° 
2493). 

Dans  un  discours  préliminaire  Tauteur  se  plaint  du  goût 
de  son  temps.  On  fait  sérieusement  des  tragédies  pour  rire  et 
des  comédies  pour  p'eurer.  Il  va  s'exercer  lui-même  dans  ce 
genre.  En  effet,  sa  pièce  est  une  véritable  tragédie.  Le  dialogue 
en  est  des  plus  lugubres.  Heureusement  le  sujet  Test  beaucoup 
moins.  En  partant  pour  braver  les  dangers  des  combats ,  un 
amant  a  fait  hommage  à  sa  maîtresse  d'un  meuble  auquel  elle 
attache  infiniment  de  prix,  d'un  vase  destiné  à  toute  autre  chose 
qu'à  brûler  des  parfums.  Propret,  amoureux  rebuté,  veut  en- 
lever ce  meuble  pour  se  venger  du  dédain  de  la  dame.  Il  en- 
vahit son  palais,  escorté  d'une  armée  de  vidangeurs.  Poussée 
dans  ses  derniers  retranchements,  la  dame  n'a  au'un  moyen  de 
se  défendre;  elle  casse  son  vase  précieux  sur  la  tète  de  Pro- 
pret ,  qui  s'écrie  en  expirant . 

Ah!  qu'il  pue...  I  mais  ma  mort  entraîne  le  perfide. 
Je  ne  me  plaindrais  pas..,  s'il  avait  été  vide. 

La  princesse  s'adresse  ainsi  à  sa  confidente: 

Gerdine,  tu  connais  ce  cadeau  si  charmant 
Qu'en  partant  me  laissa  le  prince  mon  amant^ 
Ce  don  si  précieux,  sage  de  sa  tendresse, 
Ce  trésor  quiy  depuis^  fait  toute  ma  richesse, 
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Ce  bijou  si  souvent  témoin  de  mes  soupirs. 
Le  confident  secret  de  mes  plus  doux  plaisirs, 
Que  j'ai  toujours  chéri  comme  un  autre  lui-même ^ 
Le  pot  de  chambre  enfin^  qu'il  m'a  donné,  que  j'aime, 
7V<  le  connaiÉ,  Gerdine. 

Gerdine 

Eh!  vraiment,  je  le  dois, 
Puisque  par  jour  au  moins,  je  le  vide  dix  Jbis. 

Les  tragédies  de  l'époque  sont  tournées  en  ridicule.  L'auteur 
a  placé  dans  cette  farce  nombre  de  vers  entiers  empruntés  à  des 
places  contemporaines  et  il  les  a  distinguais  en  les  imprimant 
en  italique.  —  Cette  pièce  a  été  réimprimée  dans  le  Théâtre 
pour  rire.  Paris,  Sandre,  s»  d. ,  in-12. 

Pot'Pourri  {Le),  ouvrage  nouveau  de  ces  dames  et 
d«  ces  messieurs  (attribué  à  Lefèvre ,  de  Troyes ,  ou 
au  comte  de  Cavlus).  Amsterdam  (Paris),  1748,  in- 12, 
fi».  —  RenôUard,  6  fr.  ;  Boissonade,  n**  3918;  Potier, 
11^2048^  i5  fr.  ;  Nyon,  n°  q^ii;  Claudin,  en  1867, 
4  fr.  ;  Techener,  en  i858,  5  fr. 

Contient:  Aphranor  et  Bellanire  —  Mélaùe  —  la  Princesse 
Minon-Minette  et  le  prince  Souci  —  le  Prince  Ananas  et  la 
princesse  Moustelle  —  Hist.  de  la  fille  du  roi  des  Esprits  — 
Lettre  sur  une  aventure  véritable. 

Pot-Pourri  (Le)  de  Loth.  Voir  la  Tentation  de 
Saint^  Antoine, 

Patent  {The)  Alîy ,  or  Succours  from  Merryîand, 
etc.,  to  which  is  added  the  présent  State  ofBettyland. 
2'  édit.  Paris  (Londres),  sans  nom  d'éditeur,  1741, 
in-8  de  6  ft'.  et  28  pp.  —  Pièces  en  vers.  Rares.  — 
Imitation  de  l'anglais  :  A  New  description  ofMerry- 
land,  etc. 

POTIER  (Charles),  artiste  et  auteur  dramat. ,  né  à 
Paris,  vers  i8o5.  En  collaboration:  Adrienne  de  Ca- 
rotteville,  ou  la  Reine  de  la  fantaisie  —  l'Ami  et  Va- 
mant  —  Bal  et  bastringue  —  la  Dame  aux  trois  maris 
—  Estelle  et  Némorin  —  l'Eventail  de  Géraldine  — 
les  Leçons  de  la  Bet^y  —  Qui  se  dispute  s'adore  — 
Sans  dot!  —  Tic .^  tac!  tic,  tac!  ou  les  Nouveaux 
mariés  —  Vingt  anSy  ou  la  Vie  d'un  séducteur. 

Potione  {La),  com.  facetissima  et  dilettevole  (4  a. 
et  prol.  pr. ,  dans  les  dialectes  vénitien  ,  italo-grec  et 
bergamasque),  comp.   par   M»  Andr.  Galmo.  Vinegia  , 


POUJOL  -  POUVOIR  lai 

i552,  in-8  de  12  ff.,  très-rare  (Soleinne,  n**  4539).  — 
Réimpr.  en  i56o,  i56i  et  1600  (Nyon,  n**  x8655). — 
C'est  la  Mandragore  de  Machiavel ,  arrangée  au  goût 
d'un  autre  public. 

POUJOL  (Adolphe),  aut.  dramat. ,  né  à  Paris,  en 
181 1.  L'Amour  et  l  honneur.  1866.  —  L'Art  de  gou- 
verner les  femmes,  i85g.  —  Le  Bal  masgué,  1857.— 
Comment  finit  une  coquette.  1866. —  Timide  en  amour, 
i858.  —  'La  Tireuse  de  carottes.  1866. 

Poule  {La)  aux  œufs  d'or ,  ou  l'Amour  et  la  for- 
tune ^  coxn.-iétvit  en  I  a.;  par  Saint-Félix  (Touchard- 
Lafosse  et  Varez).  Paris,  rages,  1828,  in-8,  i  fr.  26. 

Poupée  {La)  (par  de  Bibiena).  La  Haye  (Paris), 
1744,  1747,  in-8  et  in- 12  (Van  Hippe,  n°354;  Nyon, 
n"*  10044).  —  Londres  (Cazin),  1700,  pet.  in- 18  de 
212  pp.,  avec  une  fig. — Petit  conte  de  fée  assez  amu- 
sant ;  une  poupée  entreprend  l'éducation  d'un  abbé  et 
réussit  à  le  corriger  de  ses  travers. 

Pour  {Le)  et  le  contre^  ou  le  Procès  du  mariage,  ^ 
corn,  en  5  a.  et  en  vers,  par   Sewrin.  Paris,  Barba  , 
1822,  in-8.  —  Soleinne,  2240. 

Pourquoi  l'on  aime^  com.  en  i  acte,  par  A.  de  Leris 
J Alfred  Desroziers).  Paris,  Michel  Lévy,  1869,  in- 18 
Jésus,  36.  pp.,  I  fr.  (Vaudeville). 

Pourtraits  {Les)  des  chastes  dames,  par  le  sieur  du 
Souhait.  Paris.  Robinot,  1600.  in- 12  (Nyon,  n"  40 3  5). 
—  Lyon,  les  héritiers  de  B.  Rigaud,  1600,  in-12.  -^ 
Coste,  20  fr.  5o. 

Pouvoir  attribué  aux  femmes  de  cognoistre  de 
causes  légères.  Plus  la  deffense  aux  femmes  de  ne 
plus  battre  leurs  maris,  sur  peine  d'encourir  les  vei- 
nes cy^  après  mentionnées.  Jouxte  Texempl.  imprimé 
à  Paris,  R.  Tillon  ,  i6i5,  in-8,  14  pages.  —  Catal, 
Veinant,  i863,  n"  719;  cat.  B.  D.  C.  (Potier,  1847), 
n"  53o. 

Pouvoir  {Le)  de  la  beauté  et  le  prince  d*Ethiome, 
nouvelle  toute  nouvelle ,  par  L'A^fîchard.  S.  1.  (à  la 
Sphère),  1740,  in-12.  —  Taylor,  n**  146a;  Duprat, 
4  fr.;  Nyon,  n®  9459. 

Tome  VI.  16 
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Pmaer  of  love,  in  seven  novelSf  hj  Mrs  Manley. 
1720,  in-8  (cat.  G.  B.). 

Practical  (The)  port  of  love^  extracted  ont  ofthe 
U/e  ofafair  but  subtîe  female,  London,  1660. 

PRADEL  (Pierre-Marie-Michel-Eugène  Courtray  de), 
po6te,  né  en  1787,  mort  en  Belgique  en  1857.  ÙArt 
de  se  faire  aimer  de  son  mari  —  les  Etincelles  — 
Talma  et  Potier,  ou  la  Femme  à  vapeurs. 

Praticien  (Le)  amoureux.  —  Le  Poète  extravagant 
aifec  V  Assemblée  des  floux  et  des  filles  de  joye,  nou- 
yelies  galantes.  Pans,  J.-B.  Loyson,  1670.  —  De 
Wynne.  n**  3 10. — Ouvri^  très-rare^  original  et  amu- 
sant. L'auteur,  indiqué  aans  le  privilège,  par  les  ini- 
tiales C.  O.  D.  P.  F.,  est  César  Oudin,  sieur  de  Pré- 
fontaine. 

Practique  et  enchiridion  des  causes  criminelles,  par 
Josse  de  Damhoudère.  Louvdn,  i554,  i555,  in-8, 
avec  56  fig.  s.  b.  imprimées  dans  le  texte.  Les  pi.  des 

§p.  196,  190  et  20I  représentent  trop  naïvement  l'a- 
ultère,  la  fornication  etPinceste  (Tnpier,  i5o  fr.). 

L'édition  d^Anvers,  i564,  dans  laquelle  cet  figures  ont  été  re- 
touchées et  ne  sont  plus  obscènes ,  a  peu  de  valeur.  Dans  la 
traduction  allemande  de  i365|  on  voit,  fol.  181  b.,  une  figure 
où  un  ange  marche,  nudo  et  stante  pêne,  les  deux  filles  de  Loth 
entre  les  bras.  —  Livre  bon  à  consulter  pour  l'histoire  des  mœurs 
et  de  la  civilisation.  Les  figures  dont  ce  livre  est  plutôt  rempli 
que  décoré,  représentent  toutes  les  actions  qui  étaient  réputées 
crimes  ou  délits  au  XVI*  siècle,  et  les  divers  supplices  qui 
suivaient  ou  précédaient  la  condamnation  des  coupables.  Ces 
estampes  tirées  séparément,  sont  collées  sur  des  carrés  blancs , 
conservés  dans  le  texte  pour  les  recevoir.  —  Leber ,  tome  P** , 
n»  658. 

Prayse  {The)  of  ail  women  called  mulierum  Pean, 
by  Edward  Gosynhyll.   Londres,  s.  d.   (1544),  in-4° 

foth.  de  40  pp.  (Roxburghe,  en  181 2,  2  5  livres;  Hib- 
ert,  22  liv.).  —  Opuscule  en  vers  à  la  louange  des 
femmes. 

Précautions  (Les)  inutiles,  opéra-com.  en  i  acte,  en 
prose  et  vers,  par  Achard.  Paris,  Duchesne,  1 760,  in-8. 
—  Nyon,  V,  p.  204. 

Préceptes  (Les)  du  mariage ,  trad.  du  grec  de  Plu- 
tarque,  par  le  D.  L.  Seraine.   Paris,    Sandre,    i852. 
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in-32.  —  2*  édit.  augm.  d'un  Essai  sur  Vidéal  de  Va- 
mour,  etc.  Paris,  Sandre,  i852,  in-32  de  2  feuilles, 
75  cent. —  4*  édit.  Paris,  Savy,  1871,  in-32,  188  pp., 
i  fr. 

Préceptes  gaîans,  poème,  par  Louis  Ferrier,  sieur  de 
la  Martinière.  Paris,  1678,  in- 12.  —  Alvarès,  en  i858, 
6  fr.  5o;  Nyon,  n°  i5333;  Claudin,  en  1869,  3  fr. — 
Fables  et  jolis  contes  en  vers.  11  fut  mis  à  l'inquisi- 
tion à  Avignon,  à  cause  d'un  vers  qui  se  trouve  dans 
ses  Préceptes  galans: 

V amour  y  pour  les  mortels,  est  le  souverain  bien. 

Dès  qu'il  eut  été  absous,  il  se  réfugia  à  Paris ,  et  ne 
retourna  plus  dans  son  pays  natal. 

Préceptes  nuptiaux  de  Plutarque^traduits  en  rhythme 
franc.,  par  Jacq.  de  Latapie  d'Aurillac.  Paris,  R.  Bre- 
ton, iSSg,  in-8  de  37  ff.  en  caract.  de  civilité. — Ci- 
gongne,  n°  177;  Luzarche,  n°  2237. 

PRÉCHAC  (de),  romancier  du  XVIP  siècle.  L'Am- 
bitieuse grenadine  —  le  Bâtard  de  Navarre  —  le 
Beau  Polonois  —  Cara  Mustapha,  grand  visir  —  la 
Duchesse  de  Milan  —  le  Grts  de  lin  —  l'Hérùlne 
mousquetaire  —  V Illustre  Génoise  —  V Illustre  Pa- 
risienne —  la  Noble  Vénitienne ,  ou  la  Bassette  — 
Nouvelles  galantes,  et  aventures  de  ce  temps  —  La 
Princesse  de  Fe:ç  —  la  Querelle  des  Dieux  sur  la 
grossesse  de  M  ™'  la  Dauvhine  —  le  Triomphe  de  Va- 
mitiè  —   Yolande  de  Sicile. 

Prétieuse  (Là) y  ou  le  Mystère  de  la  ruelle,  dédiée 
à  telle  qui  n'y  pense  pas  (par  l'abbé  Michel  de  Pure). 
Paris,  P.  Lamy,  ou  G.  de  Luyne ,  i656-58,  4  vol.  pet. 
in-8,  front,  gr. —  Les  4  tomes  ayant  paru  séparément, 
les  exempl.  complets  sont  rares.  Il  y  a  des  exempl. 
sous  la  date  de  1660.— Nyon,  n°9735;  Méon,  i3fr.  5o; 
Solan  120  fr.  ;  Bertin,  145  fr.  ;  J.  Pichon,  n°  720, 
5oo  fr.  ;  Claudin,  en  1867,  25  fr. 

Cet  ouvr.  prolixe  et  ennuyeux  n'est  cependant  pas  à  dédaigner. 
Ainsi  que  le  remarque  M.  V.  Foûrnel,  on  y  découvre .  au  mi- 
lieu de  bien  des  puérilités,  un  assez  grand  nombre  de  traits 
curieux  et  de  révélations  piquantes,  relatives  à  la  société  des 
précieuses,  à  leur  langage,  à  leurs  discussions  subtiles,  à  leur 
métaphysique  quinteasenciée.  Le  roman  ,  absent  du  reste  de 
Touvrage,  s'est  réfugié  dans  les  histoires  incidentes,  parfois  as- 
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9Êi  âCÊbnmaê,' nAmt  pour  dai  oreUles  moins  chastes  qne  ne 
devaient  rêtre  »  ce  aemole,  celles  de  ces  divines  et  incompara» 
blet  penoonet. 

Précieuses  (Les)  du  jour,  com.  en  i  a.;  par  Emile 
Villan.  Paris,  Lacroix,  VerboeckhoTen  et  Comp.,  1866, 
iii-i8  de  Sa  pp.,  i  fr. 

Cette  petite  pièce ,  écrite  en  fargon  da  monde  cocodès  pari- 
sien, est  assez  libre,  et  la  censure  en  a  interdit  la  représenta- 
tloo.  Elle  est  cwieasc  et  t eclwrcliée. 

Précieuses  (Les)  ridicules,  com.  en  i  a..,  en  prose, 
par  MoUôre.  Paris,  Cl.  Barbm,  1660,  in-ia  de  4  ff.  et 
l35  pp.  (Soleinne,  n°  1296).  —  Paris,  Est.  Loyson, 
1661,  m- 12  de  4  s.  et  60  pp.  TSoleinne,  n®  2  58  du 
Supplément).  —  Paris.  1602,  in- 12.  —  Paris,  G.  de 
LiiyoCt  i6o3,  in-i2  cle  4  fP.  et  87  pp.  (Soleinne.  n° 
>497}*  ~^  Amst. ,  J.  le  Jeune  (Holl.,  ËUévier),  1079, 
ipoia  (Sdeinne,  n**  i3q3). 

Prétieuses  (Les)  ridicules^  com.  (de  Molière) ,  nou- 
Tellement  mises  en  vers  (par  Antoine  Beaudeau,  sieur 
de  Somatxe).  Paris,  Ribou,  1660,  in-12  (Nyon,  76BA; 
doleinnc,  i339).  —  Paria,  J.  Gutgnard,  1601,  in-12  ae 
it  £  et  60  pp.  ^  Soleinne,  1340. 

Précis  histor.  de  la  vie  de  M^*  la  comtesse  du 
Barry,  avec  son  portrait,  Paris,  x 774  (Luzarche ,  n** 
*995)i  '775*  ï77^>  pet.  in-8  (Crozet,  3  fr.  76;  La 
•larno,  n   jdo  ijm 

Réfutation  de  l'ouvrage  intitulé:  Anecdotes  sur  M^*  la  com- 
tesse Du  Barry.  Elle  a  reparu  sous  le  titre  :  les  Plaisirs  de  la 
cour  et  de  la  ville ,  ou  R^utation  des  anecdotes  ,  etc.  Lou- 
dres,  1778,  In-ia. 

Précis  histor.  du  procès  de  la  reine  d'Angleterre 
(Caroline  de  Brunswick),  par  lord  Brougham,  trad.  par 
A.  Morisseau.  Paris,  Guyot  et  Scribe,  i838,  in-8  de 
42  pp.  —  11  est  fort  douteux  c^ue  lord  Brougham  ait 
jamais  rédigé  ce  Précis  ;  il  était  avocat  de  la  reine,  et 
voilà  tout. 

Précis  historique ,  généalogique  et  littéraire  de  la 
maison  d'Orléans,  par  un  membre  de  l'Université  (par 
G.  Peignot).  Paris,  Crapelet,  i83o,  in-8,  portr.  —  Cet 
ouvrage  donne  une  notice  sur  17  ouvrages  curieux 
dont  le  régent  est  le  sujet  ;  on  y  peut   joindre  encore 


PRÉCIS  —  PREMIER  nS 

la  Chronique  de  don  Philippe  d'Aurélie  (ms.  Voir  le 
cat.  Leber,  n**  58ii)  et  Mahmoud  le  Gasnévide, 

Précis  historique  sur  la  vie  de  Mlle  Théroigne  de 
Méricourt  (  Théroigne  et  Populus,  ou  le  Triomphe  de 
la  Démocratie,  drame  national  en  a.  actes  et  en  vers). 
London  (Paris),  1 790,  in-8.  —  Tecnener,  5  fr.  ;  catal. 
Pixérécourt,  p.  38i  ;  Ggongne,  n°  2  58o. 

Prémices  {Les)  d*Annette,  en  10  chants  (en  prosel 
par  k  général  Serviez.  Londres,  Durand,  1792,  in- 18. 
—  Paris,  an  iv  (1796),  in- 18,  fig.  —  Noél;  Alvarès, 
en  i863,  8  fr.  5o. 

Ouvrage  dans  la  manière  de  sensiblerie  philosophique  de  J.- 
Jacques, et  dont  le  titre  piquant  n*est  guère  mstifié.  Anal.  Nouv, 
bibl.  des  romans  ,  i'*  année ,  tome  l*'.  Annette  a  un  jeune 
amoureux,  appelé  Olivier;  mais  le  père  Torau,  directeur  de 
sa  mère,  en  est  jaloux  et  les  persécute.  L'auteur  le  punit  et  ma- 
rie les  deux  amants. 

Prémices  (Les)  de  la  Flore  ^  ou  les  Amours  de  J. 
Godard.  Paris,  i585,  in- 12.  —  Paris,  Février,  i587, 
in- 12  (Nyon,  n°  i3o3o).  —  Ouvrage  en  prose  et  en 
vers,  très-rare  (cat.  Piget,  n"  3375). 

Premier  (Le)  acte  du  Synode  nocturne  des  tribades, 
LémaneSf  Unelmanes,  Propétides,  à  la  ruine  des  biens, 
vie  et  honneur  de  Calianthe  (par  Guill.  Reboul).  S.  1., 
1608,  pet.  in-8  de  85  pp.  —  Réimpr.  faite  à  Londres  , 
en  i852,  à  60  exempl.  par  Gust.  Brunet  et  Octave 
Delepierre.  —  Nouv.  réimpr.  à  Paris,  J.  Gay,  1862, 
pet.  m- 12.  tiré  à  100  ex.  num. — Cette  dernière  réim- 
pression était  plus  complète  et  elle  a  été  condamnée 
en  i863. 

Premier  (Le)  coup  de  canif,  vaud.  en  2  actes,  par 
Anicet  Bourgeois  et  Ed.  BriseSarre.  Paris,  1848,  in-i8, 
1854,  in-4°.  — Réimprimé  en  1854,  sous  le  titre:  Un 
premier  coup  de  canif  (Gymnase-Dramatique). 

Premier  (Le)  livre  de  la  belle  et  plaisante  histoire 
de  Philandre  ,  surnommé  le  Gentilhomme j  prince  de 
Marseille,  et  de  Passerose ,  fille  du  roy  de  Naples. 
Lyon,  J.  de  Tourne,  1544,  pet.  in-8  de  219  pp.  — 
La  Vallière,  10  fr.;  Manuel. 

Premier  (Le)  livre  de  la  Flamme  d^amour,  dédié  à 
Mgr.  le  duc  de  Nemours,   plus  diverses  poésies,  par 
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Claude  de  Trellon.  Paris,  PAngelier,  iSgi. — Réimpr. 
à  Lyon,  Veyrat,  1692,  pet.  in-o.  —  Nvon,  n<»  iSoig- 
40. —  Cet  ouvrage,  complété  et  porte  à  deux  livres, 
figure  dans  les  Œuvres  poétiques  de  cet  auteur.  — 
voir  ce  titre. 

Premier  {Le)  livre  des  poèmes  de  Guillaume  Bel- 
liard^  secrétaire  de  la  royne  de  Navarre,  contenant  les 
délicieuses  amours  de  Marc-Antoine  et  de  Cléopâtre, 
les  triomphes  de  Tamour  et  de  la  mort,  etc.  Pans,  Cl. 
Gautier,  iSjS,  in-4°.  -—  VioUet-Leduc;  Méon,  n®  1620; 
Nyon,  n*  15009. 

Ce  premier  livre  n'a  pas  eu  de  suites  :  le  poSme  des  Amours 
de  Marc-Antoine  qui  en  fait  partie,  n'est  pas  une  tragédie, 
comme  l'ont  dit  par  erreur  quelques  bibliographes.  Coïletet , 
dans  ses  Vies  des  poètes  français  dit  que  la  poésie  de  Bel- 
liard  ne  vaut  pas  mieux  que  la  'dernière  syllabe  de  son  nom. 
Un  bel  exempl.  de  ce  volume  rare  s*est  payé  35o  fr.  en  avril 
1869  à  la  vente  à' un  amateur  (M.  W.  M.  de  Rouen). 

Premier  (Le)  recueil  de  toutes  les  chansons  nou- 
velles^ tant  amoureuses^  rustiques,  que  musicales. 
Troyes,  de  Ruau,  1690,  in- 16.  —  un  exempl.  à  la 
Bîbuothèque  de  l'Arsenal,  n°  i5o24  du  catal.  Nyon. 
—  Manuel, 

Première  [La)  maîtresse^  vaud.  en  i  a.,  par  Brise- 
barre  et  Couailhac  (Vaudeville).  Paris,  i852,  in-8. 

Première  {La)  nuit  de  mes  noces  ^  trad.  du  cham- 
penois, etc.,  par  l'auteur  de  Brick-Bolding ,  etc.  (par 
Sewrin).  Paris,  1802,  2  tomes  in- 12,  2  fig.  —  Scheible, 
i856,  p.  414,  I  fl.  to  kr.  ;  de  St-Denis  et  Mallet,  en 
1872,  6  fr. 

Première  {La)  nuit  des  noces,  par  Adrien  Desprez. 
Paris,  Cournol,  i863,  in-i6  de  oi  pp.,  i  fr.  {Biblio- 
thèque jaune) . 

Première  partie  des  plaisans  loisirs  de  Jean  d'Ame- 
ron,  sieur  du  Lolier^  contenant  le  combat  des  saisons, 
entremêlé  de  diversités  amoureuses  et  plusieurs  belles 
rencontres  (en  orose  et  vers).  Paris  (Tours),  du  Bray, 
1620,  in-8.  —  Nyon,  n°  iSioy. 

Premières  {Les)  amours  de  Henri  IV,  ou  l'Origine 
de  conter  fleurette,  en  4  gravures  au  pointillé,  d'après 
Deveria  et  Desenne,  avec  un  prospectus.  Paris,  1822  , 
in-4°. 
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Premières  (Les)  amours,  ou  les  Souvenirs  d* enfance, 
com.-vaud.  en  i  a.,  par  Scribe.  Paris,  Pollet,  i825, 
1826  ou  1828,  in-8  ou  in-i8,  i  fr.  5o  (Soleinne,  n* 
2640). 

Premières  {Les)  coquetteries^  vaud.  en  i  a.,  par  Bar- 
bier (Variétés).  Paris,  1848,  in-8. 

Premières  {Les)  noces ^  par  X.  de  Montépin.  Bru- 
xelles, i855,  2  vol.  in- 12. 

Présents  des  courtisanes,  ou  Galanteries  de  Cythère; 
Trophées  de  gloire,  ou  les  Lauriers  remportés  par  les 
guerriers  de  L.ypris  dans  la  milice  de  Cythère ,  etc. , 
par  M.  L***  (Laugier?).  Paris,  1785,  in-8.  —  Calai. 
Wynne,  n**  1921;  Leber,  n°  11 15. 

Préservation  {La)  personnelle.  Traité  médical  sur  les 
organes  de  la  génération  résultant  des  habitudes  ca- 
chées, des  excès  de  la  jeunesse  ou  de  la  contagion^  etc., 
par  le  doct.  Samuel  La  Mert.  Trad.  de  l'anglais,  par 
MM.  W.  et  D.  D.  M.  52*  édit.,  enrichie  d'un  portr.,  etc- 
Paris,  Laroque  jeune,  1860,  in-12  de  168  pp.,  11  pi. 
et  portr. 

Nous  ne  connaissons  aucune  des  5i  premières  éditions,  sinon 
un  petit  vol.  intitulé  :  la  Conservation  de  soi-même^  etc. ,  par 
S.  La  Mert.  Bruxelles,  1848,  in-12,  fig.  —  Scheible,  3  fr. 

Présomptions  (Les)  des  femmes,  par  Guill.  Coquil- 
lart.  Paris  et  Rouen,  s.  d.,  in-8  deÔff.  (Solar,  5qo  fr.; 
idem,  52  5  fr.  ;  Crozet,  avec  deux  autres  pièces,  06  fr.). 
—  Réimpr.  par  Pinard,  en  i83o,  pet.  in-8  de  8fF. , 
tiré  à  42  ex.,  fig.  sur  Dois  (Veinant,  5  fr.).  —  Cette 
pièce  a  été  aussi  réimpr.  dans  les  Ane,  poésies  fran- 
çoises  de  Jannet,  tome  111,  p.  282.  —  Le  titre  signifie 
Conjectures  sur  les  femmes,  d'après  leur  air^  leur  ha- 
billement, etc.  :  l'auteur  présume  leur  conduite  cachée 
et  entre  dans  des  détails  fort  libres.  Nous  citons  une 
strophe  comme  échantillon: 

Quand  on  voit  cheval  qu'on  promeine 
S^il  est  chaudy  il  a  tracassé; 
Chien  soufflant  à  la  grosse  alaine^ 
On  présume  qu'il  a  chassé  ; 
Si  un  genin  ou  un  macé 
Trouve  sa  femme  trop  csmeue. 
Ou  elle  a  dancé  ou  tensé 
Ou  il  y  a  beste  abbatue. 
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Prétendants  (Les)  de  Catherine^  par  A.  de  Gondre- 
couit.  Paris,  Cadot.  i853^  5  voL  ui-8,  3 7  fr.  5o,  ou  3 
Toi.  in-xa,  10  fr.  $0. 

Prétendu  (Le),  com.  en  3  a.,  en  vers,  par  Riccoboni. 
Piris,  Delormel,  1760,  in-12.  —  Nyon,  V,  p.  189. 


Prétendue  (La)  veuve ,  ou  f  Epoux  magicien ,  com. 
en  5  a. ,  trad.  de  TangL  d'Adisson  et  mise  en  vers,  par 


Prétendus  (Le*),  par  Fréd.  Soulîé.  Paris,  Boulé, 
1843,  2  yol.  m-8y  i5  fr. 

Prétendus  (Les)  de  Gimklette.  vaud.  en  i  a. ,  par 
Paul  Dandré  (Eug.  Labiche  et  Marc-Michel)  et  Senneif 
(Matharel  de  Fiennes).  Paris,  i85o,  in- 18  (Gaîté). 

Prêtre  {Le)  châtré,  ou  le  Papisme  au  dernier  sou- 
fir,  où  l'on  fait  voir  la  nécessité  d'établir  une  loi  pour 
la  mutilation  des  ecclésiastiques  papistes  dans  la 
Grande-Bretagne,  trad.  de  l'anglais.  La  Haye ,  1 747 , 
în-8  de  34  pp.— Nodier,  i5  fr  ; Xa  Bédoyère,  ao  rr.j 
Nyon,  n^  1071.  :—  Il  a  été  fait  une  réimpression  de 
ce  volume  à  cent  exempl.  à  Genève  (J.  Gay  et  fils),  en 
1868,  petit  in-i2,  6  fr. 

Prêtre  (Le)  et  la  danseuse,  roman  de  mœurs,  par 
Max.  Perrin.  Paris,  Lecôinte,  i832,  4  vol.  in-i2.  — 
Suivi  de:  Un  amour  de  garnison.  Paris,  Barba,  i852, 
in-4°. 

PRÉVEL  (Jules),  aut.  dramat.  contemp.  Seul  ou  en 
collaboration.  Le  Prince  Toto.  1868.  —  La  Station 
de  l'amour.  i865.—  Tu  Vas  voulu.  1869.  —  Un  mari 
qui  pleure.  1869. 

Prévention  (La)  nationale,  action  adaptée  à  la  scène 
avec  deux  variantes,  et  les  faits  qui  lui  servent  de 
base ,  par  Rétif  de  la  Bretonne.  La  Haye  et  Paris, 
1784,  3  part,  en  i  vol.  in-12,  10  fig.  par  Binet,  non 
signées,  aont  plusieurs  se  trouvent  dans  d'autres  ou- 
vrages de  Rétif.  —  Solar ,  1 1  fr^  Alvarès ,  en  1 860  , 
8  fr. ;  Aubry,  en  1861,  14  fr.;  Techener,  24  fr. 

PRÉVOST  D'EXILES  (l'abbé  Ant.-Franç.),  littéral., 
né  à  Hesdin,  en    1697,  mort  à   Chantilly,  en    1763. 
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Contes ,  aventures  et  faits  singuliers  —  Histoire  de 
Manon  Lescaut  et  du  chevalier  des  Grieux  — Histoire 
d'une  grecque  moderne  —  Lettres  angloises,  ou  Hist, 
de  Clarisse  Harlowe^  trad.  de  Tangl.  —  Mémoires  et 
aventures  d'un  homme  de  qualité  qui  s*est  retiré  du 
monde  —  Mémoires  pour  servir  à  l'histoire  de  la 
vertu  —  Paméla ,  ou  la  Vertu  récompensée j  trad.  de 
l'angl.  —  Tout  pour  V amour,  ou  le  Monde  bien  perdu, 
trad.  de  Tangl. 

PriapCf  op.  en  mus.,  en  5  actes  et  en  vers,  avec 
prol.,  impr.  en  1694,  s.  1.,  petit  in-12  de  66  pp., 
vign.  —  De  Bure,  i5  fr.  (Cigongne,  n"  171 5). 

Rare  et  charmant  volume,  remarquable  par  ses  jolies  vigD. 
dans  le  genre  de  Callot.  La  dédicace  aux  dames  annonce  un 
esprit  facétieux  fort  distingué.  L'auteur  s'intitule:  le  Gentil 
trousse-malice  des  dames.  Priape  aimait  les  Lampsaciennes  ; 
les  maris,  jaloux,  le  chassent  ;  il  les  punit  en  leur  donnant  la 
maladie  vénérienne,  et,  devenu  dieu,  il  établit  son  culte  dans 
leur  ville.  V.  Soleinne,  n®  3837,  et  le  Bulletin  du  bibliophile, 


pièce 
Fantaisies  bibliogr.y  p.  93. 

Priape  et  la  comtesse^  par  Antony  Méray  (en  vers). 
Paris,  J.  Laisné,  1847,  m- 18  de  3  feuilles,   i  fr. 

Priapea,  sonetti  lussuriosi,  satirici  di  Nicolo  Franco. 
Nuova  edizione  ;  con  un  avviso  dell*  edilore  (Pu- 
bliée par  l'abbé  de  Saint-Léger).  Peking,  nel  XVIlï 
secolo  (Paris^  Molini,  1790),  in-12.  —  Satire  sanglante 
contre  TArétin^  écrite  dans  un  style  cynique  et  obs- 
cène. A  la  suite  de  cette  Priapée ,  il  y  a  des  lettres 
de  Franco  fort  curieuses.  —  Leber,  n°  191 7. 

Priapées  (Les)  de  Maynard.  Voir  MAYNARD. 

Priapées  (Les),  ou  Epigrammes  erotiques  de  Martial, 
trad.  fidèlement  en  vers  franc.,  avec  des  notes  latines. 
Ms.  de  Eloi  Johanneau,  de  160  feuillets. — Nous  igno- 
rons en  quelles  mains  il  se  trouve  aujourd'hui. 

Priapeia  {Là),  al  mag.  sign.  L.  D.  M.  M.  D.  C.  — 
S.  1.,  i586,  in-8  de  29  pp.  (par  N.  Guttery).  —  De 
Bure,  avec  la  Camilletia,  36  fr.;  Buvigner,  en  1849, 
48  fr.  5o.  —  Conversatiofi  entre  quatre  courtisanes 
vénitiennes,  dans  le  goût  des  Ragionamenti  de  l'Aré- 
tin.  —  Voir  le  Manuel,  II,  i832. 

Tome  VI.  17 
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Priapdà  {Les)^  note  de  Leasing,  trad.  de  l'allemand 
et  augm;  de  commentaires,  etc.,  par Philomneste  junior. 
Bruxelles  (J.  Gay)^  1866,  pet.  m-ta,  tiré,  à  i5o  ex., 
3  francs. 

Priapeia^  Bwe  diversorumpœtarum  in  Priapum  lusus, 
recueU.de  poésies  licencieuse  des  anciens. 

n  -«•t-  siBfvlier  ^'dles  aient  dès  le  débat  de  rimprîmerie,  été 
JointeA  à  dea  éditions  de  Virgile:  des  extraits  remplissaDt  5 
wuillets  se  trouvent  à  la  fin  de  quelques  exemplaires  de  Pédi- 
tkn  de  Rome,  1469,  et,  dans  1«  2*  édition  de  Sweyofaeym  et 
PtDBartz,  Rome,  1470,  les  PriàpHa  occupent  jg  feuiUets.  C^est 
chose  remarquable  que  IMnsertion  de  ces  poésies  dans  des  im- 

Sressions  faites  à  Rome  et  arec  le  concours  de  Tautorité.  Le 
tâniàel  du  Libratte  indique  neuf  autres  éditions  anciennes  de 
Virgile,  oè  se  trouyent  les  Priapeia;  Venise,  1473  ;  sine  loco, 
1473,  1473 ,  par  L.  Achates;  Rome,  1473  :  Milan,  1474;  Mi- 
U»,  Zarot,  1475;  Vicence,  1476;  Venise,  Aide,  i5oi.  Les  an- 
tres édltiofis  dfe  Virgile  données  par  les  Aide  ne  les  contiennent 
pat.  Plus  tard,  en  1 5 17,  les  Aide  publièrent ' D/ivrsorfmt  ve- 
ïer^m  poetarum  in  Priapum  lusus.  en  y  joignant  diverses  piè- 
ces quof/also  Virrilii  credmtur  (LaiVmèrt,  36  fr.;  Chardin, 
48  tr.}.  uae  réirapréaston  vit  le  jour  en  iSS^.  Ces  3  éditions 
sont  rares.  Les  Priapeia  qui  sont  jointes  à  diverses  éditîoris  de 
Pétrone,  et  notamment  à  celle  d* Amsterdam,  1669,  sont  repro- 
duites dans  VBrotopofgnion  de  Noél  (1'*  partie)..  Une  portion 
se  trouve  aussi  dans  le  Mentrsius^  Birmiiigfi'amfse ,  1770,  t.  Il, 
pp.  3o3-33o.  D^ailleurs,  dans  1m  diverses  éditiràs,  les  Priapeia 
sont  accompagnées  de  morceaux  qui  diffèrent  entre  eux.  C*est 
ainsi  que  le  Pétrone  de  Deux^Ponts  contient  quelques  épitha- 
lames  et  le  Concubitus  Martis  et  Veneris  de  Reposianus,  qui  est 
inséré  aussi  dans  divers  recueils,  notamment  dans  les  Poetof 
minores  de  Wernsdorf,  1,  3 19,  et  dans  ieë  Anthologia  latina 
de  Burmann,  I,  41,  et  de  Meyer,  )  ,  197.  Le  Virgile  de  Bâie , 
i6i3,  in-fol..  contient  aussi  les  Priaveia  (Techener,  60  fr.). — 
Elles  ont  été  aussi  plusieurs  fois  puDÏiées  séparément ,  sous  le 
litre  qui  commence  notre  article.  Francof.j  iSpô,  1606,  pet.  in-12 

iAuvillain,  i865,  4  fr.  5o).  —  Cum  Scaligeri  comment,  ac  F. 
-indenbruch  notœ.  Batavii  fAmst.),  1654,  1664.  (Bibl.  de  Gre- 
noble, n9  15327),  1667,  1694,  in-12  (Caillard,  25  fr.  î  Du  Roure, 
12  fr.).  —  S.  1.,  1780,  1781,  pet.  in-8.  —  On  trouve  dans  diver- 
ses éditions  des  œuvres  de  Lessing  (notamment  dans  celle  de 
Berlin,  1827,  tome  1 ,  pp.  206  et  suiv.)  une  notice  sur  les  Pria- 
peia ;  il  indique,  d*après  des  manuscrits ,  des  corrections  ^ui 
donnent  un  sens  à  des  passages  altérés  (talia  quin,jue^  au  lieu 
de  taliscunque y  Carmen  i5  ;  arram  ou  arrhantj  au  heu  â'uram^ 
carm.  75).  Ces  mauvaises  leçons  se  trouvent  dans  Tédition  de 
1798. 

Priapische  romane.  Rom  (Berlin),  bei  Seraph.  Caz- 
zovulva,  1791-97,  3  vol.  in-12,  avec  fig.  libres  (Schei- 
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ble,  en  1870,  20  th.).  —  Ce  recueil  renferme  des  tra- 
ductions du  Meursius,  de  Mon  noviciat  et  de  la  Woman 
ofpleasure  (la  Fille  de  joie)  de  Cleland.  —  Réimpr.  à 
Leipzig,  en  18 10,  sous  la  rubrique  Boston,  s.  a.,  9 
part,  en  3  vol.  in-12,  avec  i5  fig.  erotiques  (Scheible, 
en  1872,  12  thaï.). 

Prière  romantique  de  Laure^  dite  la  Séduisante,  à 
tous  les  amateurs  des  prétresses  de  Vénus,  et  aux  au- 
gustes défenseurs  de  Thémis  ,  au  sujet  de  l'ordon- 
nance qui  défend  aux  charmantes  déesses  de  Paphqs 
de  sortir  de  leurs  temples,  publiée  par  un  amoureiix 
en  délire. 

N'ayant  plus  la  clef  des  champs. 
Adieu  nos  plus  beaux  moments. 

Prix  :  3o  cent.  Paris ,  chez  les  marchands  de  nouv^ , 
i83o,  in-8  de  7  pp. 

Prigione  d'amore,  comedia  nuovà  (5  a.,  avec  2  prol. 
pr.),  del  Sforza  Oddi.  Venetia,  iSgi,  1692,  1396, 
1600,  i6o3,  1607,  i63o,  in-12,  fig.  sur  bois  (Libri, 
3  fr.  ;  Nyon,  n**  18699-;  Soleinne,  no8^3i5,  4793).  — 
Fiorenza,  F.  Giunti,  1592,  in-8  (Libri,  7  fr.).  —  Co- 
médie singulière  et  fort  gaie,  réimpr.  plus  de  20  fois 
dans  l'espace  de  3o  à  40  ans. 

Prima  {La)  donna  et  le  garçon  boucher.  Paris,  Hipp. 
Souverain,  i83i,  in-8,  7  fr.  5o. 

Prima  (La)  et  la  seconda  cena  (ou  Le  Noveile ,  par 
Ant.  Fr.  Grazzini,  dit  le  Lasca,  m.  en  i583).  Stambul, 
delPEgira  122  (Florence,  vers  1743),  in-8  de  220  pp. 
-^  Edition  orig.  Rare,  -r-  Libri ,  25  fr.  5o.  —  Le  car- 
dinal Borromeo  ayant  fait  brûler  dans  un  auto-da-fé, 
sur  la  place  publique  de  Florence,  tous  les  exerapL 
qu'on  put  saisir  de  cette  édition,  elle  a  été  contrefaite 
avec  le  même  nom  de  lieu  et  date.  La  contrefaçon 
contient  228  pp.  — Londra  (Paris;,  i756,  in-8  ou  in-^". 
1"  édition  complète  (Libri,  3q  fr.  ;  Mac-Carthy,  7  liv. 
i5  sh.).  —  Milano,  181 5,  3  vol.  in-i6;  2  exempL  tirés 
sur  gr.  in-4"  (Libri,  ex.  in-4*',  26  fr.  5o). —  Cette  édi- 
tion contient  une  lettre  et  2  nouvelles  inédites. 

Le  manuscrit  de  Grazzint  ayant  été  égaré  après  sa  mort ,  il 
ne  fut  retrouvé  que  vers  1740 ,  en  partie,  et  le  reste  plus  tard; 
il  existe  cependant  encore  quelques  lacunes.  L'ouvrage  forme  S 
soirées  de  10  nouvelles,  dont  quelques-unes  sont  assez  lestes  et 


i3ft  PRI14A 

mites  dins  la  bondie  de  femmet  hoooètet.  Les  ii  noa^elles  de 
Grazzini  sont  réimprimées  dans  la  Raccolta  di  novelle ,  Mi- 
lano,  1810  :  elles  en  forment  le  3*  Yolame.  Les  nouvelles  i  à  9 
sont  reproduites  dans  les  Nopellierif  Baudry,  1847.  La  Revue 
de  Paris  (i83i ,  t.  XXIX)  a  donné  la  traduction  ae  la  nouvelle 
intiUilée:  Messer  Palananma.  Lefebvre  de  Villebrune  les  a  tou- 
tes traduites  en  français.  On  peut  regarder  Grazzini  comme 
le  meilleur  des  conteurs  italiens  ;  il  narre  avec  une  légèreté 
gracieose  :  il  s'attache  surtout  à  raconter  des  mystifications,  des 
toors  Jonèi  à  des  niais .  et  il  va  certainement  dans  ces  récits 
no  fond  de  réalité  puise  dans  fa  chronique  intime  de  la  ville  de 
Florence.  —  Voir  la  BibL  des  romans ,  août  1779.  •*  Voir  aussi 
Godin,  p.  137,  et  les  Sept  petites  nouvelles^  p.  35. 

Les  Nouvelles  deGra^ini  (trad.  par  Lefebvre  de  Villebrune). 
Berlin  (Paris),  1776,  2  tomes  pet.  in-8.— Techener,  10  fr.; 
Nyon,  n*  10044. 

Prima  (La)  (la  seconda  et  la  ter^a)  varie  de  le  no- 
velle del  aandello,  Lucca,  i354,  3  vol.  in-4°.  Edition 
originale  ;  pour  la  compléter,  il  laut  ^  ajouter  la  Quarta 
parte  de  U  novelle,  Lyon,  iSjS,  in-S  (La  Vallière, 
284  fr.;  de  Limare,  3oo  fr.  ;  Pmelli,  21  liv.;  Hibbert, 
12  liv.  12  sh^  Libri.  8o5  fr.;  Biblioth.  Nationale.  Y  2, 
1021  et  102^).  —Milan,  i56o,  3  vol.  in-8  (Biblioth. 
de  Grenoble,  17664). — Venise,  i566,  3  vol.  pet.  in-4®. 

—  Les  dernières  éditions  ne  valent  pas  les  premières 
parce  qu'on  y  a  retranché  des  nouvelles  tout  entières  et 
qu*on  en  a  ajouté  d'autres  qui  ne  sont  pas  de  Bandel. 

—  Le  Quattro  parti  de  le  novelle  del  Bandello.  Londra, 
Harding,  1740,  4  part.  pet.  in-4**  (Pinelli,  3  liv.  i5  sh.: 
Giraud,  72  fr.  ;  Potier,  00  fr.  Les  exemplaires  en  crand 
papier  sont  rares  et  recherchés,  parce  que  cette  édition 
est  intégrale;  Mac-C^rthy,  320  fr.  ;  La  Bédoyère, 
376  fr.;  De  Bure,  igS  fr.;  Pixérécourt,  181  fr.  ;  Re- 
nouard,  255  fr.).  —  Londra  (Livorno),  1791-93,  9  vol. 
pet.  in-8.  Edition  complète  et  correcte,  revue  par  Pog- 
giali.  —  Milano,  Silvestri,  181 3,  9  vol.  gr.  in- 16. 

Traduction   Française  : 

Histoires  tragiques  de  Bandel^  irad.  par  P.  Boistuau  et  par 
Fr.  de  Belleforest.  Paris,  i568-i6o3,  7  tom.  in-i6.  (comte  de 
Hoym  ,  40  fr  ).  —  Lyon,  1574-1616  ,  7  tomes  in- 16  ,  plus  un  8* 
tome  même  format,  cont.  28  nouvelles  histor.  trouvées,  dit  le 
trad.,  après  la  mort  de  Bandel,  qui  était  devenu,  en  i55o,  évo- 
que d'Agen  ;  ce  8*  volume  est  fort  rare  ;  une  partie  de  ces  nou- 
velles ont  été  retranchées  comme  trop  libres  dans  d'autres  édit. 
françaises. 

On  réunit  quelquefois  à  cette  traduction  le  Trésor  des  his- 


PRINCE  —  PRINCES  i33 

toires  tragiques  de  Fr.  de  Belleforest ,  contenant  les  haran- 
gues, complaintes,  exhortations,  missives,  et  autres  propos  re- 
marquables contenus  en  icelles.  Paris,  i58i,  in-8  et  in-i6.  Rouen, 
i6o3,  in-i6.  —  Citons  aussi  le  Choix  d' histoires ^  tirées  de 
Bandel,  de  Belleforest ,  de  Boistuau  dit  Launay ,  et  de  plu- 
sieurs autres,  par  Feutry.  Paris,  1779,  2  vol.  pet.  in-12  (Bra- 
met,  n®  412,  i  (t.). 

Les  Nouvelles  de  Bandel  ont  eu  beaucoup  de  réputation,  mais 
leurs  sujets,  malgré  l'amour  qu'il  y  a  semé,  renferment  ordinaire- 
ment un  fond  de  tristesse,  et  le  dénoûment  en  est  presque  tou- 
jours funeste.  Debure  en  donne  dans  la  Bibliogr.  instructive 
(Belles-lettres,  tome  II,  pp.  80  à  88) ,  la  liste  complète.  Les 
nouvelles  i  à  24  du  recueil  italien  sont  reproduites  dans  les 
Novellieri  publiés  par  Baudry  à  Paris,  1847,  i°*8«  —  «Qu'on 
lise  les  préfaces  curieuses  de  Bandello;  on  verra  quelle  était  la 
vie  intime  des  moines  et  des  seigneurs.  »  (Ph.  Chasles.) 

Prince  {Le)  Charmant^  ou  les  Contes  de  fées,  folie- 
vaud.par  Delestre-Poirson,  Scribe  et  Dupin  (Gymnase^. 
Paris,  1828,  in-8,  2  fr.  —  Paris,  i83o,  in-32  (Th.  cle 
Madame). 

Prince  (Le)  de  Condé,  sa  conduite  militaire  et  ses 
amours,  par  Boursault.  Paris,  1675,  pet.  in-12  (Teche- 
ner,  5  fr.  :  Nyon  ,  835o).  —  Paris,  i683,  in-12.  — 
Paris,  Le  Breton,  1739,  in-12  (Nyon,  835i).  —  Paris, 
Didot,  1782,  1790,  2  vol.  in-12  (Renouard,  3  fr.  25; 
Leber,  n°  2 1 70).  —  Paris,  Tiger^  s.  d. ,  in- 18,  108  pp. 

—  Ce  prince  de  Condé  est  Louis  I",  père  d* Antoine, 
roi  de  Navarre. 

Prince  (Le)  de  Longueville  et  Anne  de  Bretagne, 
nouvelles  historiques,  par  Lesconvel.  Suivant  la  copie 
impr.  à  Paris  (Holl.),  1678,  in-12  (Renouard,  21  fr.). 

—  Paris,  1697  (La  Bédoyère,  39  fr.  ;  Nyon,  n°  83 19). 

—  Suivant  la  copie  (Hollande),  1698,  pet.  in-12  (Le- 
ber, n**  2168). 

Prince  [Le)  et  la  grisette,  com.  en  vers,  en  3  actes, 
par  Creuzé  de  Lesser.  Paris,  i832,  in-8.  —  Soleinne, 
n°  2444. 

Prince  (Le)  troubadour ,  ou  le  Grand  trompeur  de 
dames,  op.-com.  en  i  acte,  par  Al.  Duval.  Paris,  Vente, 
181 3,  in-8,  I  fr.  25. 

Princes  (Les)  de  Vamour,  a*  série  des  Amadis. 
Paris,  Lécrivain  et  Toubon,  1859,  pet.  in-4*'  à  2  col. 
de  48  pp.  et  vign. ,  5o  cent.  (Bibliothèque  bleue,  sous 
la  direction  d'Alfred  Delvau). 
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Princes  (Les)  rivaux.  Paris,  Barbin,  1698,  in- 12 
(Nyon,  n°  9461).  —  La  Haye,  1699,  in-12  (Renouard, 
o  rr.)'  —  ^^s  Princes  rivaux^  ou  Mémoires  de  mis- 
tress  Mary  Anne  Clarke^  favorite  du  duc  d' York,  etc., 
trad.  de  l'angl.  sur  la  2*  édition  (par  Dauxion-Lavaisse). 
Paris,  181 3,  in-8,  avec  le  portrait  de  Mrs  Clarke  — 
Ouvrage  intéressant  et  qui  a  eu  beaucoup  de  succès 
en  Angleterre. 

Princesse  (La)  Colonne  (Marie  Mancini,  nièce  de 
Mazarin),  histoire  calante.  Cologne,  P.  Marteau  (Holl., 
à  la  Sphère),  168J,  in-12.  —  Leber,  n°  223 1  ;  cat.  de 
Dresde,  n°  703. 

Princesse  (La)  de  Babyione ,  op.  en  4  a. ,  en  vers, 
>ar  M.  J.-D.  Martin.  Pans,  Denné,  1791,  in-8.  —  So- 
einne,  n"  3 143.  —  Le  roman  de  Voltaire  a  servi  de 
?ase  à  cette  pièce. 

Princesse  (La)  de  Babylone^  op.  en  3  actes,  en  vers, 
par  Vigée  (et  Morel  de  Lhedeville),  mus.  de  Kreutzer 
.(Opéra).  Paris,  Vente,  181 5,  in-8,  i  fr.  5o. — Soleinne, 
n**  2289. 

Princesse  (La)  de  Clèves  (par  M""*  de  La  Fayette,  le 
duc  de  La  Rochefoucault  et  Segrais).  Paris,  Cl.  Bar- 
bin, 1678,  4  part.  m-i2  (Nyon,  n"  8347;  De  Bure, 
92  fr.;  Giraud,  io5  fr.  ;  Solar.  327  fr.  ;  J.  Pichon,  n" 
723,  5oo  fr.). — Paris  (Holl.,  Elzev.),  Cl.  Barbin,  1678, 
4  part.  pet.  in-12,  front,  gr.  Edition  différente  de  la 
précédente,  quoique  ayant  le  même  nombre  de  pages 
(Luzarche.  n'  2941;  Potier,  1870,  n°  1412). — S.  1.  n.  d. 
(Amst.,  Elzev.),  4  part.  pet.  in-12  (Nodier,  20  fr.;  Pi- 
xérécourt,48fr.). — Amst.,Abr.Wolfgang,  i688,pet.in-i2 
(Duplessis,  3i  fr.).  —  Paris,  Cl.  Barbin,  1689,  4  part. 
in-12  (Luzarche,  n*'  2942). — Amst.,  D.  Mortier,  17 14, 
in-12,  fig.  (Scheible,  en  1872,  i  thaï.  20  sgr.).  — 
Paris,  1764,  in-12  (Leber  ,  217g).  —  Paris,  Didot , 
1780,  3  vol.  in- 18.  —  Suivie  des  Lettres  à  A/™*  la 
marquise  de  ***,  sur  ce  roman  (par  de  Valincour),  et 
de  la  Comtesse  de  Tende  (par  M'"*  de  La  Fayette), 
avec  une  préface  par  Adry.  Paris,  1807,  2  vol.  in-12. 

—  Suivie  de  la  Princesse  de  Montpensier  (par  la  même). 
Paris,  Didot,  1814,  181 5,  2  vol.  in-i6,  o  fr.  —  Paris, 
Ménard  et  Desenne,  181 8,  in- 18,  3  fig.,  2  fr.  —  Paris, 
Werdet,  1826,  2  vol.  in-32,  front,  gravé  et  fig.,  6  fr. 

—  Paris,   i83o,  in- 18,  60  cent.  —  Paris,  Desrez,  i835. 
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in-i2.  —  Paris,  Picard,  1868,  pet.  in-8,  vin-239  pp., 
2  fr.—  Il  existe  des  éditions  sous  le  titre:  Amourettes 
du  duc  de  Nemours  et  de  la  princesse  de  Cléves.  Voir 
ces  mots. 

Princesse  {La)  de  Guémenée  dans  le  bain  et  le  duc 
de  Choiseul.  conversation  rééditée  par  Louis  Lacour. 
Paris,  Académie  des  Bibliophiles,  1867,  pet.  in-8  de 
16  pp.,  tiré  à  200  exempl. 

Dans  sa  préface  de  deux  pages,  T éditeur  dit  que  deux  écri- 
vains, Mély-Janin  et  Barrière  avaient  déjà  mis  en  lumière  c^ 
opuscule.  En  effet  on  le  retrouve,  dans  les  Tableaux  de  genre 
et  d^ histoire  y  de  F.  Barrière  (Paris,  Ponthieu,  1828,  in-»,  pp.. 
201  à  217)  où  il  porte  pour  titre:  Conversation  entre  M.  de 
Choiseul  et  M^'-^  de  Guémenée.  Le  duc  de  Lauzun  avait  man&é 
toute  sa  fortune  ,  et  dilapidé  même  celle  de  sa  femme.  M"?*  de 
Guémenée,  dont  le  mari  avait  acheté  en  viager  ce  que  le  duc 
possédait  encore,  hasarda  quelques  mots  imprudents  sur  la  con- 
auite  de  M'''"  de  Lauzun ,  quoiqu'elle  fût  irréprochable  ;  c'est 
alor^  que  son  parent,  le  duc  de  Choiseul,  embrasse  sa  défense^ 
tout  en  critiquant  M'"®  de  Guémenée,  laquelle  était  plus  véri- 
tablement blâmable. 

Princesse  (La)  de  Mont  ferrât ,  nouvelle  contenant 
son  histoire  et  les  amours  du  comte  de  Saluces  {par 
Brémond).  Amst.,  Abr.  Volfgang  (à  la  Sphère),  1076, 
pet.  in-i2.  —  La  Bédoyère ,  50  rr. ;  Nyon,  n°  8496; 
Claudin,  en  mai  i858,  4  fr. 

Princesse  [Là)  de  Trébi:çonde^  op.-boufîe  en  3  a. , 
par  Ch.  Nuitter  (Truinet)  et  Et.  Tréteu,  musicjue  d'Of- 
tenbach  (Bouffes-Parisiens,  7  déc.  1869).  Paris,  Michel 
Lévy,  1870,  gr.  in- 18,  92  pp. 

Princesse  (La)  et  le  sous-officier  y  hist.  contempo- 
raine, par  le  baron  de  Lamothe-Langon.  Paris ,  La 
Chapelle,  i83i,  5  vol.  in-12,  i5  fr. 

Princesse  (La)  Mathilde  (Démidoff-Bonaparte) ,  par 
J.  A.  —  //  lui  sera  beaucoup  pardonné,  car  elle  a 
beaucoup  aimé,  Londres  et  Bruxelles,  1806,  in- 18  de 
237  pp. 

Il  y  a  eu  plusieurs  éditions  (3)  de  ce  petit  volume  qui  porte 
pour  premier  titre  :  Mystères  de  la  famille  Napoléonienne. 
Un  autre  petit  volume,  portant  le  même  premier  titre,  est  con- 
sacré au  prince  Napoléon,  mais  n'a  pas  rapport  à  la  galanterie, 
et  a  moins  réussi.  Voici  U  table  des  matières  de  la  Princesse 
Mathildex  Prologue,  ^.  5—  Un  premier  amour,  p.  35  —  Aux 
bords  de  l'Arno,  p.  46  —  Sainl-Pétershourg ,   p.  56  —  Paris  , 
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S.  €r/  —  FoKtetu^aux-rotes,  p.  75  —  Le  Futur  empereur ,  p. 
j'-'La  RoHciére  le  Nourrr,  p.  93  —  I/ne  scène  de  jalousie, 
p.  99  —  V Elysée  et  les  Tuileries,  p.  ii5  —  Frère  et  sœur,  p. 
ia7  —  Soirée  littéraire  ,  p.  i33  —  la  Princesse  s'amuse^  p.  147 

—  Une  escapade,  p.  i53  —  17»«  Gaudriole,  p.  i5o  —  C/n  som- 
peuir  de  jeunesse,  p.  i65  —  la  Princesse  ClotiCde,  p.  175  — 
On  devient  vieille,  p.  179  —  (es  Moeurs  sous  l'Empire,  p.  184 

—  le  Neveu  et  la  tante ,  p.  201  —  Dernier  mot  sur  la  prin- 
cesse, p.  aaS. 

Prmc^ei  sur  la  nullité  du  mariage  pour  cause  d'im- 
puissance, par  ***  (  Boucher-d'Argis,  avocat);  avec  le 
Traité  du  président  Bouhier  sur  les  procédures  qui 
sont  en  usage,  en  France,  pour  la  preuve  d^mpuis- 
aance  de  rhomme ,  et  Quelques  pièces  curieuses  sur 
le  même  sujet  (factum  d'Etienne  Pasquier,  pour  Marie 
Corbic,  etc.).  Londres  (Paris),  1756,  in-8;  i"  part., 
viii-i5ô  pp.;  2*  parf. ,  238  pp.  et  3  ff.  pour  la  table. 
— Chaponay,  23  fr.;  Claudin,  en  1866,  0  fr.  5o;  Lu- 
zarche,  n^  865. 

PRINGY  (M"*  de) ,  morte  au  commencement  du 
XVIIl'  siècle.  L'Amour  à  la  mode—  les  Amours  de  la 
belle  Junie  —  les  Différens  caractères  des  femmes  du 
siècle,  avec  la  description  de  l'amour  propre. 

Printemps  (Le)d'Yver,  contenant  cinq  histoires  dis- 
courues par  cinq  journées  en  une  noble  compagnie  (au 
châieau  du  Printemps),  par  Jacq.  Yver^  seign.  de  Plai- 
sance, etc.  (Paris,  1572),  pet.  in-12  (oolar,  56  fr.  — 
3*  édition.  Paris,  J.  Ruelle,  1574,  in-i6  (Nyon,  n** 
q838;  Solar,  57  fr.).  —  Anvers,  Silvius,  1075,  in-12 
uJe  Boisset,  i5  fr.).  — Paris,  Borel,  1578,  in-8  (Méon, 
8  fr.).  — Paris,  N.  Bonfons,  i58o,  1584,  in-i6.  — 
Lyon,  Rigaud,  i582,  in-12  (Nodier,  3o  fr.).  —  Lyon, 
ia.,  i588,  in-i6  (Nyon,  n°  9840).  — Paris,  Moreau, 
i588,  in-12  (Nyon,  n°  9839).  —  Niort,  Porteau,  1598, 
pet.  in-12  (Veinant,  26  fr.).  —  Rouen,  1699,  petit 
m-i2.  —  Rouen,  N.  Angot,  161 8,  pet.  in-12  (Duplessis, 
3i  fr.;  Chaponay ,  42  fr.  ;  Leber,  n**  2376). 

Ces  contes  ont  été  insérés  dans  les  Vieux  conteurs  français, 
i837,  gr.  in-8,  p.  517-654,  et  on  en  trouve  un  extrait  dans  la 
Bibliothèque  des  romans,  janvier.  1786,  tome  II.  Voir  sur  Yver 
un  article  de  M.  J.  Boulmier  dans  la  Revue  de  Paris,  i5  no- 
vembre i855,  p.  553-565.  Histoires  amusantes  et  qui  seraient 
encore  agréables  aujourd'hui  si  Ton  pouvait  en  élaguer  des  lon- 
gueurs et  en  rajeunir  quelques  expressions. 
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Prise  (La)  des  Annonciades  (poème) ,  par  le  comte 
C.  S.  de  L....h  (Charles  de  Lameth).  S.  1.  n.  d.  (Paris, 
178Q),  in- 18,  20  pp.  —  La  2*  édition  est  de  la  même 
année,  mais  in-8.— Leber,  n"488o  ;  Boulard,  tome  IV. 
n"  1339.  '  ' 

Privilèges  (Les)  du  cocuage,  ouvrage  utile  et  né- 
cessaire tant  aux  cornards  actuels  qi^aux  cocus  en 
herbe,  Colojgne^  1644,  pet.  in-12.  Rare.  —  A  Vicon, 
chez  Jean  Cornichon  (Holl.,  à  la  Sphère),  1682  (Solar, 
82  fr.),  171 2  (Nyon,  n°  1088 1),  1722,  pet.  in-12,  avec 
front,  singulier  et  qui  manque  Quelquefois.  —  Nodier, 
18  fr.  ;  Chaponay,  14  fr.  5o.  —  Cologne  (Holl.),  1694, 
1698  (Nyon,  10880;  Potier,  en  1870,  5 1  fr.  ;  Fontaine, 
en  1870,  80  fr.),  1708,  pet.  in-12  (Chédeau,  n"  1097; 
Gorlay,  29  fr.). 

Dialogue  spirituel  et  gai  entre  un  jaloux  et  un  mari  qui  n'a 
plus  rien  à  craindre,  qui  en  a  pris  son  parti  et  s'en  trouve 
bien.  —  Une  réimpr.  à  200  exempl.  a  été  faite  à  Bruxelles  en 
1864,  par  Merlens,  pour  J.  Gay,  avec  une  notice  de  M.  P.  La- 
croix ,  pet.  in-12  de  189  pp. ,  8  fr.  —  L'édition  de  1644,  que 
nous  citons  d'après  le  Manuel  du  Libraire^  ne  se  retrouve  nulle 
pan,  et  il  doit  y  avoir  là  une  énonciation  inexacte  empruntée  à 

Quelque  catalogue  erroné.  L'auteur  est  resté  inconnu.  M.  Paul 
.acroix  indique  soit  Le  Noble,  connu  par  son  intrigue  avec 
la  belle  épicière,  soit  Samuel  Chappuzeau,  auteur  dramatique 
qui  abordait  volontiers  le  terrain  des  infortunes  conjugales; 
mais  ces  hypothèses  sont  fort  hasardées.  —  11  en  existe  une 
traduction  anglaise;  Londres,  1684,  1686,  1728;  elle  est  inti- 
tulée: 

Priviledges  of  cuckolds,  or  the  Cure  ofjealousie^  necessary 
not  only  fort  thèse  who  are  so ,  but  those  who  mary  be  so. 
London,  1686,  in  12. 

Privilèges  (Les)  et  fidélité  des  chastre:(  y  ensemble^ 
la  Responce  aux  griefs  proposés  en  Varrest  donné 
contre  eux  au  profit  des  femmes.  Paris,  1619,  pet.  in-8 
de  8  pp.  fLa  Vallière,  n°  SgiS^'S;  Leber ,  n"  2404»). 
Rare.  —  Opuscule  qui  se  jomt  à  VArrest  contre  les 
chastre:^.  —  Réimprimé  dans  le  tome  III  des  Variétés 
hist.  et  litt.  d'Ed.  Fournier ,  p.  333-336.  —  Voir  le 
cat.  Pixérécourt,  pp.  195-196. 

Privilèges  (Les)  et  franchises  des  Escornifleurs, 
item,  la  Confrairie  des  mal-mariés  ou  martyrs  as- 
semblés rue  Tournecul.  In-8.  —  Leber,  n*  2616. 

Privilégia  virginum ,  auctore  J.  L.  Nicolal»  1686, 
in-4°.  —  Scheible. 

18 


_  d«  P.  (PmAtùyl  et  FavW  f  Fcàre  Saint-Ger- 
pam ,  P[«ult,  174» ,  in-8  (Nyon ,  V ,  p.  wi  ; 
«,  $3sio).  —  nvif.  Duclwwie.  1761,  in-8. 

Probenachte  {Die)  der  deuischen  Bauermddcken  (Les 
Nuits  d'épreuve  des  jeunes  paysannes  allemandes,  par 
F.  G.  J.  Kiïcher,  Beprodunion  eiacle  de  l'édition  do 
1780).  Slullgart,  iBsS,  in-i8. 

Il  en  B  paru,  en  iXâi,  à  Paris,  chei  J.  Gay,  une  traducLian 
anginenl^  de  qaelquu  détalli  luniTcauic.  Elle  est  iaillulie;  Lei 
Naits  Sipreuve  de>  siiltaga>i$a  allemandes;  elle  cet  duc  i 
M.  Guî^t.  Biuner.  Aui  diversea  maiiddialioai  hiatnriqnes  dana 
le^iquelles  itîh  entré  l'auuur ,  la  tradutUor  en  ajouis  de  nou- 

■  I.t-s  diublct  mariage*  des  Werowing»  qui  produisaient  ré- 
la  partiel  piton  de  l'égliit,  Juaqa'au  quinilime  aiècle ,  il  lut 
Iru^ifficile  de  faîra  aceepler  aiuc  papalttEona  allemandes  Tin- 
(erveaiion  d'un  prêtre  dani  lea  c<£réinanie!  du  mariage.  Soavent 


rlBBB.  Voir  Weinhold:  Die  daUicieF, 
liitRK  tlicle.  On  a 


re  chez  canaloM  popnlatlwin  ger- 
n  eonJBgai 


ProNème  tur  Ui  femmetj  où  l'on  essaye  dt  prouver 

!'ue  les  femmes  ne  sont  point  des  créatures  humaines 
par  de  Qiierlon).  Amst, ,  1744,  pei.  in-8.  —  Po- 
tier, 5  fr.;  Leber,  n°  a73t:  Claudin,  iSSg,  4  fr.  So; 
Nyon,  n°  4ot6.  —  Te  '  '  '  ''   "   ""     '   "'" 

jucunda  qua  flnon^mi._, .  _._  

traduction  est  suivie  d'un  Essai  sur  l'âme  des  femmes. 

Problèmes  (Les)  de  Jérôme  Garimbert,  traduitz  du 
tuscan  en  françoys,  par  Jean  Louvcau,  Lyon,  tiuill. 
Rouille,  iSSg,  in-8. 

Liire  Ion  amusant,  du  genre  de  ceux  de  Cholières  et  de  Bou- 
cbel,  mail  moins  répandu  M  pli»  rare.  Entre  autres  quesiioni 
singulières  l'homme  aux  problèmes  examine  avec  une  leligleuse 
attention,  et  vous  explique:  «Pourquoi  le  chien  masle  hausse 
I  la  jambs  pour  pisaer,  et  non  la  remellsl  —  La  cause  pourquoi 
■  les  femmes  ont  plu»  de  caquet  que  les  hommei  1  —  Puisqu'il 
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«est  beaucoup  pire  de  faire  les  choses  deshoonestes  qae  de  tes 
«dire:  d'où  vient  que  les  liommes  ont  plus  de  honte  à  les 
«dire  qu'à  les  faire?  —  Pourquoi  il  y  a  de  beaux  visaiges  qui 
«  semblent  laidz  à  aucunes  personnes,  et  les  laidz  semblent  beaux 
«  aux  autres?...  »  Leber,  n"  2569. 

Procédure  (Là)  faite  contre  les  Jtlles  de  joye,  à  ta 
requête  des  bourgeois  de  Paris  (en  vers).  Paris,  lôî^j 
pet.  in-8  de  1 3  pp.  Très-rare.  —  Voir  Pixérécourt, 
p.  igS  ;  La  Vallière,  n°  42874. 

Proce^^  (Le)  de  Gilles  de  Rays^  mdreschal  de  France^ 
en  Van  1448,  accusé  d'avoir  pris  et  faict  prendre  plttr 
sieurs  petits  enfants  et  autres  gens ,  les  meurtrir  et 
occir  pour  en  avoir  le  san^^  le  cœur,  le  foye  et  autres 
parties  d*eux ,  pour  en  faire  sacrifice  au  deable.  Petit 
in*fol.  —  Leber,  n°  5872.— Manuscrit  du  XVIl*siècl«. 

Procès  de  grand  criminel  ^  où  une  dame  de  qualité 
se  plaint  d'avoir  été  fouettée  par  Vami  de  son  mari. 
1729,  in-fol.  —  Leber,  n"  710. 

Procès  (Le)  de  la  reine  d* Angleterre  y  raconté  par 
Jérôme  Leveillé,  fort  de  la  Halle;  pot-pourri.  4  édit. 
la  même  année.  Paris,  1820,  in- 18  de  4/9*»  de  feuille, 
I  pi.  et  t  titre  gravé.  —  Bafraud,  en  1870,  1  fr.  5o. 
—  Un  autre  pot-pourri ,  la  Reine  vengée ,  ou  Chacun 
voit  à  sa  manière  (Paris,  Pesche,  i8ao,  în-î8)  a  paru 
en  réponse  à  celui-ci. — Chaponay,  4  fr.  —  Le  Procès 
est  assez  piquant;  la  Reine  vengée  ne  l'est  nullemefit. 

Procès  de  la  reine  d'Angleterre  (Caroline  de  Bruns- 
wick), etc.,  par  C***.  Pans,  Tiger,  1821,  2  vol.  in*ï8, 
i  fr. 

Procès  de  Léonie  Chereau,--^ Antécédents  de  Léonie 
Chef  eau.  —Sa  première  faute.  —  Enlèvement  de  Ven^- 
fant  de  M.  Hua.  Paris,  Lebigre-Duquesne,  iSSg,  in-3a 
de  148  pp. 

Procès  (Le)  des  danses ,  débattu  entre  Ph,  Vincent, 
min.  du  S.  Evang.  en  l'égl.  réf.  de  La  Rochelle,  et 
des  jésuites  de  la  mesme  ville.  La  Rochelle,  J.  Chup- 
pin,  1646,  in-8.  —  Le  Marié,  en  1776,  11  liv. 

Procès  (Le)  des  femmes  et  des  puces  composé  (ar- 
rangé) par  un  frère  mineur  Pèlerin  retournant  des 
Hiriandes,  où  itapprint  la  vraye  recette  pour  prendre 
et  faire  mourir  les  puces;  laquelle  sera  déclarée  cf- 
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i^rèt  à  la  défflnitUm  du  dit  procès.  S.  1.  n.  d.,  petit 
in-8  goth.  de  4  û. 

Pièce  de  vers  en  qnatraini,  avec  la  recette  en  prose.  Elle  fai- 
éait  partie  d'nn  recaeil  de  dix-huit  pièces  plus  sibaulières  les 
mies  qœ  les  autres,  recaeil  porté  36  fr.  dans  le  catal.  du  B.  de 
Hfeiss),  n*-  279,  mais  dont  on  donnerait  anjourd'hoi  3oo  fr.  et 
pina.  —  MoHMel,  tome  IV,  col.  890. 

Pro^  (Le)  du  baiser,  vaud.  en  2  a. ,  par  Michel 
Masson  (Variétés).  Paria,  1829,  in-S,  i  fr.  5o. 

-  Procez  et  amples  examinations  sur  la  vie  de  Ca- 
resme^PreHontf  avec  les  sentences,  mandementSf  etc. , 
trad.  de  l'itaL  en  franc.  Paria,  160 5,  pet.  in-8. 

Edition  originale  trèa-rare  ;  mais  il  y  a  une  réimpression  sons 
la  même  date ,  qni  est  ordinairement  accompagnée  des  pièces 
snivantes  ansai  réimprimées:  Traicté  ée  mariage  entre  Julien 
Peoger^  dit  Janieot^  et  Jacqueline  Papinet^  sa  future  espouse. 
Lyon.  1611.  —  La  Source  et  origine  des  cons  sauvages  et  la 
manière  de  les  apprivoiser,  etc.  Lyon,  1610.  —  La  Grande  et 
véritable  prognostication  des  cons  saulvaigeSy  etc.  •—  Copie 
dun  bail  et  ferme,  faict' par  une  jeune  Mme,  de  son  con, 
etc.  Pana,  1609.  —  La  Raison  pourquojr  les  femmes  ne  por- 
tent barbe  au  menton^  ete,  —  La  Source  du  gros  fessier  des 
nomrricà,  etc, ,  avec  la  complainte  de  M,  le  cul,  etc.  Rouen. 
-' Sermon  Joyeux  d'un  dépuceUeur  de  nourrices.  Huit  pièces 
de  format  pet.  in-8  on  in- 18  de  70  pp.,  avec  3  fis.  libres  bien 
gravées,  reimprimées  deux  fois  dans  le  XVllI*  siècle;  elles  se 
vendent  ordinairement  de  aS  à  3o  fr. ,  et  en  y  ajoutant  le  Dict 
d 'S  pays  joyeulx ,  réimpr.  plus  récemment ,  de  3o  à  40  fr. 
(Duriez,  relié  avec  les  Reclustères  de  Vénus^  de  lySo  ;  Veinant, 
36  fr.).  —Voir  le  catal.  Pixérécourt.  p.  194,  Leber  ,  n®  25oo. 
—  II  y  a  d'autres  édit.  de  Proce\  et  amples  examinations^  etc. 
Paris.  i6op,  pet.  ln-8  de  16  pp. ,  fig.  s.  b.  (Veinant,  60  fr.j. 
Il  a  été  fait  sur  cette  édit.  une  réimpr.  par  Crapelet.  Paris , 
i83o,  pet.  in- 18  de  24  pp.  —  Paris,  1612,  pet.  iu-8.  —  Lyon, 
161 8.  pet.  in*8  (Solar.  60  fr.;  Coste .  33  fr.).  —  Toutes  ces 
pièces  ont  été  réimpr.  a  la  suite  des  Entretiens  de  Magdelon 
et  de  Julie,  Luxembourg,  imprimerie  particulière  (Bruxelles) , 
1866,  pet.  in-i3  tiré  à  106  exempl. ,  i3  fr. 

Procès-verbal  et  protestations  de  rassemblée  de  Vor- 
dre  le  plus  nombreux  du  royaume.  Paris,  1787,  pet. 
in-8  de  32  pp.  —-  Second  procès-verbal  de  Vassem- 
bléCy  etc.,  tenue  à  la  plaine  de  Longs-boyaux.  Con- 
cornibus  (Paris,  1789),  \Ti-%,  —  Nouvelle  assemblée  des 
notables  cocus  du  royaume  en  présence  des  favoris  de 
leurs  épouses,  y—  Délibérations  et  protestations  de  l'as- 
semblée des  honnêtes  citoyennes  compromises  ^  etc.  — 
Réponse  des  femmes  de  Paris  au  cahier  de  l'ordre  le 
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plus  nombreux,  etc.  1 789.  —  Ces  5  pièces  réunies  sont 
rares.  Desg,  3o  fr.  —  On  peut  y  ajouter  l'Hommage 
aux  plus  jolies  et  vertueuses  femmes  de  Paris  (Voir 
ce  titre). 

Procès-verbal  fait  au  P,  J.  \Testefort ,  dominicain, 
qui  fut  trouvé  couché  rue  du  Cimetière-Saint-André 
avec  la  R.  M,  Brévilliers ,  religieuse,  le  4  novembre 
1627.  ln-8.  —  La  Vallière,  21  ir. 

Processo  de  car  tas  de  amores,  que  entre  dos  aman- 
tes passaron  y  una  quexa  y  aviso  contra  amor,  tra- 
du^ido  del  estilo  griego  en  nuestro  pulido  castellano , 
por  Juan  de  Segura.  Toledo,  1 548,  in-4**  goth.  (Heber, 
10  sh.  6  den.).  —  Todo  con  diligentia  nuevamente 
corregido  (por  Alonso  de  UUoa).  Venetia,  Giolito,  1 553, 
pet.  in-8  (Nodier,  43  fr.).  —  Livre  rare  et  curieux. 

Procofjii  Cœsariensis  arcana  historia,  qui  est  liber 
nonus  historiarum,  ^r.  et  lat. ,  éd.  Nie.  Alemannus. 
Lugduni,  A.Brugioiti,  1623,  in-4*'. — Procovii  historia 
arcana,  gr.  et  lat.  Parisiis,  typ.  reg.,  166*,  in-fol.  — 
Procopii  Cœsariensis  anecdota  ,  sive  historia  arcana , 

?;r.  et  lat.  Nie.  Alemanni,  Cl.  Maltreti ,  F.  Reinhardi , 
o.  Toupii  et  aliorum  annotationes  suasque  adjecit  Je. 
Conr.  Orellius.  Lipsiae,  Hartmann,  1827,  in-8,  avec^ 
pi.  —  Procovius ,  gr.  et  lat. ,  ex  recens.  G.  Dindorfii. 
Bonnae,  E.  Weber,  1 833-38,  3  vol.  in-8. 

Procope,  célèbre  historien  grec,  né  à  Césarée,  en  Palestine, 
et  m.  vers  565,  donne,  dans  son  Historia  arcana ,  des  détails 
curieux  surJustinien  et  sur  sa  femme,  l'impératrice  Théodora, 
d'abord  danseuse  et  courtisane ,  et  célèbre  par  sa  beauté ,  par 
son  impudicité ,  par  ses  intrigues  et  par  ses  caprices.  Procope 
a  été  traduit  en  franc,  et  annoté  (Paris,  i856,  2  vol.  in-8)  par 
M.  Isamberl.  Il  y  a  aussi  un  roman  en  3  vol.  in-12  sur  Théth 
dora^  femme  de  Justinien.  On  trouve  dans  l'édition  latine  da 
Meursius  de  Birmincham,  1770,  tome  11,  p.  262,  un  Fragmen- 
tum  Procopianum  de  Théodora. 

PRODROME  (Théodore),  né  vers  le  milieu  du  XI* 
siècle,  florissait  à  Constantinople.  Prêtre,  poôte,  philo- 
sophe et  médecin  tout  à  la  fois,  le  plus  connu  de  ses 
ouvrages  est  les  Amours  de  Rhodante  et  de  Dosiclès 
assez  pauvre  composition  en  mauvais  vers.  Le  texte: 
Prodromi  (Theod.)  philosophie  Rhodantis  et  Dosiclis 
amorum  lib.  IX,  gr.  lat. ,  interpr.  Gil.  Gaulmino.  Pa- 
ris, 1625,  in-8,  peu  commun.  Askew,  i3sh.  ;  Beau- 
clerk,  12  sh.  6  d.;  Mac-Carthy  (3343),   5  fr.  gS.  — 
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Il  en  a  été  ftdt  deux  traductions:  Tune,  par  Godard 
de  Beftachamps,  l'autre  par  Trognon. 

Progrès  ÇLes)  du  libertinage ,  histoire  trouvée  dans 
le  portefeuille  d'un  carme  réformé,  et  publiée  par 
un  novice  du  même  ordre.  Londres,  1788,  in- 12  de 
7t  pp.,  arec  4  fig.  libres  (Lippert).  —  S.  1. ,  1794 , 
m*t8  (Cat.  Nœl).  Très-rare. 

Dans  répitre  dédicatoire  ao  foyer  de  TOpéra,  il  est  parlé  de 
l'abbé  Maary,  ce  qai  indique  la  date  de  la  publication  de  ce 
▼olaffie.  11  parait  que,  dans  certains  exemplaires ,  on  trouve  6 
aravareS.  Ce  Toinme  a  été  réimprimé  vers  18^,  arec  la  date 
ae  1788,  et  4  maoraises  litboeraphlet.  Une  condamnation  en  a 
élé  lOiérée  aa  Moniteur  du  id  décembre  1843. 

Progreis  ofîove,  in  four  eclogues.  London,  1732, 
in-8.  -—  Boulard,  tome  V,  n*  3428. 

C*e8t  peut-être  le  même  ouvrage  que:  The  Progress  oflove, 
a  pocm  I  by  Martin  Kedgwin  Masters.  London,  Longman ,  1807, 

EBt.  in- 19  de  xiii-i$6  pp.  —  Ce  dernier  poème  (divisé  en  3 
vrti)  ne  parait 'pas  s*éiever  au  dessus  du  médiocre. 

Projet  d*un  nouveau  règlement  concernant  les  filles 
publiques  et  Us  maisons  ae  prostitution^  tendant  à  en 
diminuer  le  nombre  ,  sans  employer  la  rigueur ,  et 
sans  attenter  à  la  liberté  des  prostituées,  soumis  à  M. 
le  préfet  de  police,  par  un  ami  de  la  charte,  dans 
l'intérêt  du  commerce  et  des  mœurs.  Prix:  5o  cent. 
Paris,  chez  les  libr.  du  Palais-Royal,  i83o,  in- 18  de 
8  pages. 

Projet  d'une  loi  portant  défense  d'apprendre  à  lire 
aux  femmes,  par  S***  M***  (Sylvain  Maréchal).  Paris, 
Masse,  an  ix  \i8oi),  in-8  de  vu  et  106  pp.  (Alvarès, 
en  i858,  6  fr.  5o).  —  Réimpr.  à  Lille,  en  1841,  in-8, 
tiré  à  100  ex.  (Aubry,  en  1857,  4  fr.h —  à  Bruxelles, 
en  1847,  in-12;  —  à  Paris,  en  i8d3,  in-i8  de  12 1 
pp.,  sous  le  titre:  Il  ne  faut  pas  que  les  femmes  sa- 
chent lire,  ou  Projet  d'une  loi^  etc.,  par  S.  Maréchal. 
3*  édit.  revue  et  augm. 

II  a  été  fait  une  réponse  à  cet  écrit  impertinent ,  intitulée  : 
Contre  le  projet  de  loi  de  S**  M**  (Sylvain  Maréchal)  portant 
défense  d'apprendre  à  lire  aux  femmes,  par  une  femme  qui  ne 
se  pique  point  d'être  femme  de  lettres  (par  M""  Gacon-Dufour, 
d*abord  M""*  d'Humières,  et  amie  de  S.  Maréclial).  Paris,  an  ix 
(1801),  in-8  de  6S  pp.  fV.  der  Muhlen,  n»  703).  —  Puis  une 
seconde  réponse  par  M™'  Clément,  née  Hémery:  Les  Femmes 
vengées  de  la  sottise  d'un  philosophe  du  four^  ou  Réponse 
au  projet  de  loi  de  M.  S"«  M"*,  par  M»"»  •••.  S.  I.  n.  d.,  inrS. 
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Prologues  tant  sérieux  que  facécieux  (ou  non  tant 
superlijiques  que  drolatiques  )  avec  plusieurs  galimor 
tias  ;  par  le  sieur  D.  L.  (Deslauriers).  Paris ,  J.  Mil- 
lot,  s.  d.,  in-i2,  titre  gravé.  33  prologues  dont  le  der- 
nier est  celui  du  cul.  A  la  fin  se  lit  un  privilège  daté 
de  16 10,  où  est  nommé  ce  Deslauriers  (20  fr.  Morel- 
Vindé;  o3  fr.  Veinant).  —  Rouen,  1614,  161 8,  et  8. 
d. ,  pet.  in- 12  (Courtois,  14  fr.  ;  Heber,  18  sh.  ;  Au- 
villam,  n°  i3i2). 

Promenade  {La)  de  Saint-Cloud  ,  ou  la  Confidence 
réciproque  par  Fromaget).  Paris,  ou  La  Haye,  1736- 
37  (Nyon,  10097),  1738  (Gromier,  3  fr.  5o) ,  1755 
(Nyon  ,  10098),  1767,  3  vol.  in- 12.  — De  Bearzi , 
n"  2766. 

Promenade  {La)  de  Versailles,  ou  Entretiens  de  six 
coquettes f  par  de  Saint-Paul.  La  Haye  (Paris),  17 36, 
1737,  in-12.  —  Nyon,  n°  loioi  ;  Techener,  en  1869, 
8  fr. 

Promenade  {La)  de  Versailles^  ou  l'Histoire  de  Ce- 
lanire  (attrib.  à  Mlle  de  Scudéry).  Paris,  1669,  in-8, 
—  Nyon,  n**  10 100;  Solar,  119  fr.  —  Réimpr,  en  1698. 

Promenades  dans  Londres ,  par  M""*  Flora  Tristan. 
Paris,  Delloye,  1840,  in-8  de  5i  et  412  j)p.  (les  5i 
pp.  préliminaires  contiennent  un  Coup  d'oeil  sur  l'An- 
gleterre ,  signé  des  initiales  A.  Z.).  Cet  ouvrage  donne 
des  détails  curieux  &ur  les  mœurs  privées  des  anglais. 

Prognostication  des  c...  saulvaiges,  avec  la  manière 
de  les  apprivoiser  (en  vers).  S.  1.  n.   d.  (vers   i33o), 

Cet.  in-H  goth.  de  4  ff.  (Heber,  44  fr.  5o).  —  Rouen , 
'ves  Gomont  ,  in-8  goth.  de  10  pp.  Rare.  —  S.  1, , 
chez  Jean  de  La  Montagne,  1797,  m-i8. —  Réimpr. 
récemment  en  Allemagne,  avec  l'indication  de  Cons- 
tantinople,  1 700,  et  à  la  suite  des  Entretiens  de  Mag- 
delon  et  de  Julie.  Luxembourg ,  1 866  ,  en  note  de  la 
Grande  et  véritable  prognostication,  etc. 

Facétie  en  vers;  elle  est,  comme  d'autres  écrits  de  ce  genre, 
recherchée  à  cause  de  son  titre;  elle  est  peu  piquante.  — Voir 
aussi  Grandes  et  récréatives  prognostications  y   111,  443. 

PROPERCE  (Sextus-Aurelius  Propertius),  poète  élé- 
giaque  latin,  né  à  Mevania,  dans  POmbrie,  vers  Tan 
D2  avant  J.-C.;  mort  vers  Tan  12  av.  J.-C.  Les  meil- 
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leures  éditions  du  texte  sont  celles  de  Brouckhusius, 
1702  ;  de  Burmann,  1780,  et  de  Paley,  à  Londres,  en 
i853.  Aucune  n'est  chere. 


Traductions  Françaises  : 


Ptï-  , ,    „  ,      . 

Didot,  17  fr.;  Leber,  n^  i6i3;  Techener,  8  à  30  fr. 

Traduction  nouvelle  (en  pr  J  des  Élégies  de  Properce,  chC' 
palier  rotHAin  (par  Pliisant  La  Hoiusaye).  Amst.  et  Paris , 
Jombert,  1785,  pet.  in-ia. 

Œuvres  de  Properee,  trad.  en  fr.  (en  pr.) ,  par  F.*  P.  Piètre. 
Maeitricht  et  Paris,  an  iz  (1801),  in-13. 

Élégies  de  Properce  (au  nombre  de  ouinze),  trad.  en  vers 
franc. ,  et  Poésies  diverses  ,  par  Denne-Baron.  Paris ,  Rosa , 
f8i3,  i8i3,  in-|8,  fig.  de  Deaenne,  5  fr.  —  Paris,  Ladvocat,  1825, 
gr.  in-i8. 

Élégies  de  Properce,  trad.  en  vers  de  C.  L.  Mollevaut  (texte 
en  regard}.  Parts,  Artb.  Bertrand,  1816,  1821,  in-iB,  3  fr. 

Properce,  seule  trad.  compL  en  vers  franc,  par  Cb.  de  St- 
Armand  (J.-P.  Cbevalier).  Texte  en  regard.  Paris,  Janet,  1810, 
io^8  de  3o  feuilles. 

Élégies  de  Properce .  trad.  noav.,  par  Genouille  (texte  en 
regard)  Paris^  Panckoucke,  i834,  in-8  de  3o  feuilles  (Bibl.  iat.- 
fr.T77  fr. 

Propos  rustiques,  baliverneries ,  contes  et  discours 
d'Eutrapel.  Edit.  avec  Essai  sur  N.  Dufail,  par  J.-M. 
Guichard.  Paris,  1842,  i856,  in-12,  3  fr.  5o.  —  Voir 
aussi  à  Contes  et  discours  d'Eutrapel,  et  k  Baliverneries. 

Pros  and  Cons,  for  Cupid  and  Hymen ,  exhibiting 
the  horrors  and  delights  of  being  over  head  and  ears 
in  Love  ;  with  the  extrême  felicity  and  wretchedness 
of  Malrimony,  by  Jenkins  Jones.  London,  1807,  petit 
in-8,  avec  front,  curieux. 

Prose  di  Agnolo  Firen:çuola,  Florence,  B.  Giunta, 
1548  (Nyon,  n°  11810J,  i562,  in-8.  La  2*  partie  con- 
tient: Dialogo  délia  Dellej^^^a  délie  donne.  Rare.  — 
Florence,  L.  Torrentino,  i552,  in-8.  Rare  (Yemeniz, 
n°  2195,  41  fr.).  —  Venise,  G.  Griffio,  ibbz,  in-12. 

Prostitution  considered  in  its  moral ,  social  and  sa- 
nitary  aspects  in  London,  etc.,  by  W.  Acton.  London, 
1857,  in-8.  —  Baillière,  i3  fr.  5o. 
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Prostitution  (La)  dans  Paris,  par  A.  Granveau. 
Paris,  i868,  in-8^  i59  pp.,  2  fr. 

Prostitution  et  syphilis.  Lettres  d'un  médecin  de 
Paris  à  un  confrère  de  province,  par  le  docteur  Emile 
Quantin.  Paris,  Savy,  166 3,  gr.  in- 18,  70  pp. 

Prostitution  {Die)  in  Berlin,  und  ihre  opfer  (La 
Prostitution  à  Berlin  et  ses  victimes,  envisagée  sous 
les  rapports  de  l'histoire,  de  la  moralité,  de  la  méde- 
cine et  de  la  police).  Berlin,  1846,  in-8. 

Prostitu:{ione  {La)  e  le  prostitute  a  Trieste,  del 
dott.  Giuseppe  Schmutz,  con  due  annessi  regolamenti 
poliiico-sanitari.  Triesle,  1868,  in-iô;  —  Bibliogr. 
d'italia,  janvier  1869. 

Protégé  {Le)  de  Joséphine  BeauharnaiSy  par  le  ba- 
ron de  B***  (par  Charles  Doris,  de  Bourges).  Paris, 
Lemonnier,  1820,  2  vol.  in- 12,  6  fr. 

Protestation  des  filles  du  Palais-Royal,  ou  Véritable 
tarif  y  rédigé  par  mesdames  Rosni  et  Sainte-Foix, 
présidentes  du  district  des  galeries.  Paris,  1790,  in-8. 
-—  Pixérécouri,  p.  391  ;  Leoer,  iv,  p.  221. 

Prouesses  {Les)  du  dieu  Priape  en  dialogues  y  par 
le  sieur  de  La  Treille.  Paris,  G.  de  Luynes,  1670,  in- 12. 

Livre  très-rare ,  indioué  par  de  TÂuInaye  (dans  le  g'ossaire 
joint  à  son  édition  de  Rabelais,  art.  Crocate)  et  qui  mériterait 
que  des  recherches  actives  et  persévérantes  fussent  faites  pour 
le  retrouver. 

Proverbes  dramatiques  y  par  Carmontelle.  Paris  et 
Versailles,  1768-81,  8  vol.  m-8.  —  Préc.  de  la  vie  de 
Carmontelle,  etc.  (par  de  Méry).  Paris,  1822,  4  vol. 
in-8,  24  fr. 

Ce  recueil  contient:  le  Mari  absent^ le  Bal  —  le  Boudoir  — 
V Homme  qui  craint  daigner  —  la  Veuve  avare  —  les  Epoux 
malheureux  —  le  Bon  mari  —  la  Corbeille  de  mariage  —  le 
Seigneur  du  village,  amoureux  —  le  Mari  —  V Amant  malgré 
lui—  lJl\ette  et  Zaskin,  etc.  —  D'autres  éditions  des  mêmes 
proverbes  portent  le  titre  de  Amusements  de  société  y  ou  PrO' 
verbes  dramatiques.  Amst.  (Paris),  1770,  8  vol.  in- 12.  — 
Neuchâtcl,  i783,  6  vol.  in-8.  —  Paris,  1788  et  années  suiv.,  8 
vol.  in-8.  -^  Voir  aussi  Nouveaux  proverbes  dramatiques. 

Proverbes  sur  les  femmes,  l'amitié,  V amour  et  le 
Tome  VI.  19 
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1:1  sgr. 

Provinciales  {Les),  ou  HUl.  des  filles  et  femmes,  etc., 
par  Rétif  de  la  Breianne.—  Vuir  L'Annea  des  dames 
nalionales, 

Pravok'd  (The)  Husband,  or  a  Joarney  ta  Lotiâon, 
a  comedy  (5  a.,  prol.  el  épil.  v.),  by  J.  Vaiibrugh  et 
C.  Cibber.  Landon,  ^1760,  in-i»,  %.  -  P.  Clénient 
en  a  fait  une  traduction  franfaisc  en  prose:  Le  Atari 
poussé  à  bout,  ou  le  Voyage  à  Londres. 

Fruste  {La)  galante,  on  Voyage  d'un  jeune  FrM- 
çali  à  Berlin,  irad.  de  rallemanJ,par  le  docteur  Afcer- 
\itio  (Rousseau  Jacquin,  de  Metz,  imprimeur  à  Paris). 
Coitopolis  (Paris),  18m,  in-lï  de  166  pp.,  front,  gravé, 
■libre.  —  Cobleoté,  1801,  in-ii,  Ëg.  (Aubry,  b  fr.J. 

11  œ  liul  pas  confondn  u  roman  dnilique  ftvei:  celuj  iniltulà 
le  Fraise  galaate,  ou  Varase  d'an  jeiae  homme  à  Berlin, 
uti.  de  rancm.  (par  le  bâtQnCI,-Fran(.-EI.  Dupin.  m.  en  lasS), 
Parit,  impr.  de  Jucquin,  t.  d.  [iSno;.  in^  de  yi-i69  pp.  —  La 
Tol,  publié  par  AKcrihio  eBlune  imiialbn  de  celui  du  baron  Dd- 
piD,  lequel  eal  extrait  d'un  llïre  allemand  pins  Aendo:  Briffi 
uelier  dit  galantirim  von  Berlin.  —  La  Prusse  galante  t  ai 
imd.  en  BirEm.:  Dai  galante  Preulitn.  Cobleni  (Leipiig},  iSsi. 

Psaphion,  ou  la  Courtisane  de  Smyrne,  fragment 
irmique,  trad.  du  grec  de  Mnaseas  (comp.  par  Meunier 
de  Querlon).  Londres,  1748  [Nyon,  n"  8218),  1749 
(La  Bédoyère,  ii  fr.),  i  797,  in^ta,  l  fig.  Peu  commun, 

Rûiuïii  de  galinierie  muK|ute  :  c'eat  l'hiitalre  d'une  courli- 
pelilé  analyse  dans  la  Bullrlin  da  bibiiophile  de  1SG4,  p.  iiiH. 

Psaumes  de  David.  Lyon,  Jean  de  Tournes,  i563, 
a  parties  in-8,  musique. 

Lee  deuine  les  plua  variés  lenent  d'encadrement  1  celte  jolie 
édition.  On  y  remarque  avec  surprise  des  figures  prlapesques. 

Pif....  Pstl....,  com.-vaud.  en  i  a.,  par  Delacour  et 
Supersac  (Pal.-Royal).  Paris,  i855,in-i8  Jésus. 

Psiehé,  fable  morale  en  5  actes  el  en  vers,  avec 
cliœurs  et  ptol,,  par  Louvan-Geliot ,  Dijonais.  Agen, 
Domaret,  iSgg,  in-iî.  —  Nyon,  n"  17264. 

Pslchi  devenanl  grande  fille,  on  prend  la  parti  de  la  marier, 
el  on  la  fiance  avec  le  Dauphin  on  (ils  du  roi.  En  attendant  les 
cérémonies  do  la  noce,  ardveni  sur  la  seine  an  peintre,  un  par- 


PSYCHE  ^  PtJCE  U7 

fumeur,  un  macquereau^  un  cuisinier ,  un  miisicien  »  qui,  tons 
éprit»  des  charmes  de  Psjclié ,  obtiennent  tous  ses  faveurs.  Lors- 
que le  Dauphin  arrive,  il  la  trouve  couchée  avec  tous  ses  amants, 
et  le  mariage  est  manqué.  L*auieur  a  voulu  faire  une  allégorie: 
Psiché  représente  l'fime  ^ui  se  livre  aux  passions ,  et  le  Dau- 
phin représente  Jésu6*Christ,  fils  de  Dieu,  fiare* 

Psyché^  trag.-ballet  en  5  actes,  en  vers.  Paris,  Bar- 
bin,  1671,  pet.  in-8  de  48  ff,  (Chédeau,  n**  748;  So- 
ieinne,  3285,  324z).  —  Rare.  --'  Le  premier  acte  est 
de  Molière,  les  paroles  qui  se  chantent,  de  Quinault, 
et  le  reste,  où  Von  admire  encore  la  déclaration  de 
Psyché  à  l'Amour,  de  P.  Corneille. 

Psyché^  trag.-opéra,  en  5  actes  et  en  vers,  attribuée 
à  Th.  Corneille  et  à  Fontenelle ,  musjque  de  Lulii. 
Paris,  1678,  pet.  in -4°.  Rare. 

Psyché^  poème  en  8  chants, par  Tabbé  J,»L.  Aubert. 
Paris,  1763,  in-8.  —  Paris,  170g,  pet.  în-ï2.  —  Saint- 
Mauris. 

Psychéy  odes  et  po<Hnes  ,  par  V.  de  Laprade.  Paris, 
1841,  in- 18,  3  fr.  5o.  —  '3*  édit.  Paris,  i86o,  in-12 
de  382  pp.,  3  fr. 

Psychéy  op.-com.  en  3  actes,  par  J.  Barbier  et  Mich. 
Carré,  mus.  d*Ambr.  Thomas  (Opéra-Comique),  Paris, 
1857,  in-8. 

Psychéy  ou  la  Curiosité  des  femmes,  vaud.  en  i  a., 
par  Théaulon  et  Dartois.  Paris,  Barba,  1814,  in-8, 
I  fr.  25. 

Puce  {La)  de  Madame  Desroches,  qui  est  un  Re- 
cueil de  divers  poômes  grecs,  latins  et  franc.,  comp. 
sur  la  puce,  par  plusieurs  personnages,  aux  grands 
jours  de  Poictiers,  en  iSjg.  Paris,  VAngelier,  j582 
(Nodier,  73  fr.  ;  Solar,  126  fr.  ;  le  même,  202  fr.^ , 
i583,  in-4°  (Solar,  100  fr.  ;  Nyon,  n"  iSoiq).— Pans, 
Jouaust,  1868,  in-i2,  xn-i23  pp.,  tiré  à  332  exempl., 
7  fr.  5o. 

On  sait  quelle  fut  la  circonstance  £|ui  provoqua  U  formation 
de  ce  recueil;  la  haute  société  de  Poitiers  comptait  dans  son 
sein  en  iSyg  M™*  Desroches  et  sa  fille  Catherine.  Pofttes  elles- 
mêmes,  mais  dans  une  mesure  fort  restreinte ,  ces  dames  réu- 
nissaient autour  d'elles  une  société  de  beaux-esprits.  Les  grands 
jours  tenus  à  Poitiers  en  1379,  amenèrent  dans  le  saloa  de  ces 
dames  les  magistiats  que  celte  solemnité  avait  appelés  dans  la 
capitale  du  Poitou.  Un  jour  qu'on  était  réusi,  Etienne  P«squicr 
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■perceïïnl  une   puce    qni   B'éiall  .  parqnie   au  beau  mil 

lien  du 

tein<  de  Mlle  DearfKhea,  lit  remirquer  ly  liméiMiàc  l'a 

nimal; 

il  ('«naulvii  quelque!  propcw  badina  i  l' incideni  ae  lermii 
Cidwose  de   deu»  pitca  de  vers  enlrt   Patquitr  et  Ca 

na   par 

thetine 

ïrment  l'humeur  podtlqae  de  ms  magisirils  qni  es  miren' 

i  Tc°- 

librei  la  puce  en  fraoçaî»,  en  etpaenol,  <=a  luiin.  mimée 

n  grec. 

Jonlk 

vnl  lilre  eOi  é\i;    la  Face  de  Mllf  Destoflfes  .  puisqu 

Catherine  qui  fut  l'htiolne  de  l'iveniare.  L'unimmiK  d 

u  ."« 

donne  i  ioui  ee»  morceani  une  tertaine   teinte  de  mont 

«prie. 

mail  la  foime  en  Ml  lonjout»  agr^ible,   et  do  Bracieux 

nii\- 

lion»  du  .583,  inV.  et  de  1610  ,    in-8,   eu   auivent  le  te 

eclta  dernière.  Quant  aut  vari.ntet,  il  n'a  relevé  que  le 

clpalM;  il  a  cru  Inulik  de  reproduire  lec   pièces  l.iinc». 

,   erec- 

an  a  et  etpaenaleJ:    il  a   donné  \a    prfraoe   de   l'i'diiion 
celle  de  Vin.,»  e>1  loule  différente.  Un  sonnet  aiEné  Mnc. 

fn-S; 

Efer  de 

i;  c'est 

pourtant  une  des  pièces  les  mieux  tournées:  pcul^rc  ce 

clndon  ex-elk  due  à  la  yiiaciléde  quelque»  expression-* 

■lors  t'édilenr  eût  Tait  preuve    d'one   pruderie  qm  n'dtaîi 

Ipuire 

d*  «on  temps.  Faiaana  obîer.ver  que  1=  Manuel  du  Libra 
indique  l-éJitinn  in-,"  comme  payée  jusqu'à  ïoî  fr.,  vente 

's<Z] 

Pucelaae  (Le)  na^sur,  conte  en  vers  (par  Cnilhava 
de  PEstandouxl.  Paris,  17IJ6,  et  s.  il.,  in-S,  titre  Eravê. 

—  Uber,  n"  3533  „. 

Pucelages  (Les)  conduis,  ou  Scènes  libres  de  ce  gui 
se  passait  dans  les  couvents  d'Italie  au  moment  Je 
leur  supprestion  en  1808.  Florence,  e.  d.  (Bruxelles, 
i86î),  2  vol.  in-ia  avec  ii  grav.  coloriées  erotiques. 

—  Kiessiing,  i8rr. 

Pucelle  (La)  de  Bellevilîe ,  par  Ch.  Paul  de  Kock. 
Paris,  «arba,  1834,  4  vol.  in- 11,  ou  a  vol.  in-8,  i5fr. 

—  Paria,  184»,  in-i2,  3  fr.  5o. 

Pastiche  un    peu  décoloré  de  Ma  tante  Gcnerihie,  Souvent 

de'ïf.  Pa^ùl  d'e  KoîÊ' -  luiïie  d»  MfsjvmttrM Vuo  Safs! 
Pelils  Tableaux  de  maurs.  Paris,  Barba,  1B68,  1859,  in-.(*  à  2 
col.  .  80  pp.  ,  3l  vign.  par  Bertall,  1  fr.  10. 


Pucelle  (La)  de  Paris ,  poemi 
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breuil  (André  Favin).  Londres  (France)  ^  1776,  in-8, 
I  fig.  gravée  par  Deny  d'après  Desrais.  —  Janet,  6  fr.; 
Myon,  15278;  Leber,  1797. 

Louison  est  cuisinière  d'un  notaire  de  Paris;  deux  clercs 
rivaux,  Molet  et  Gratte-Papier,  se  la  disputent  et  amènent  di- 
vers incidents  comiques.  Ouvrage  assez  curieux  pour  divers  dé- 
tails sur  les  mœurs  du  temps ,  mais  la  poésie  en  est  faible. 

Pucelles  (Les)  d'Orléans,  poème  en  6  ch.,  par  Robbé 
de  Beauveset.  Orléans,  1791,  in-8  de  119  pp.  Rare. — 
A  la  fin  on  trouve  une  lettre  à  l'auteur,  contenant  des 
détails  sur  l'affaire  qui  fait  l'objet  du  poème. 

Pudeur  (La),  histoire  allégorique  (par  le  chev.  Neu- 
ville de  Montador).  Paris,  Simon,  1739,  in-12.— Nyon, 
n°  io23o. 

Une  fable  sous  ce  titre,  par  Cormouls ,  avait  d'abord  fïaru 
dans  le  Mercure  galante  du  mois  de  mars  1701.  Neufvillç- 
Moutador  a  amplifié  la  fable  de  Cormouls,  mais  il  emploie  sou- 
vent les  mêmes  expressions.  —  Superch.  liitér. ,  II,  1243. 

Pudicitia  (La)  schernita,  di  Ferrante  Pallavicino. 
Venise,  i638;  — Villafrartca  (à  la  Sphère),  1673,  petit 
in-i2  de  76  pp. —Venise,  s.  d.,  in-12  (Nyon,  n°  10674). 

Le  sujet  de  ce  récit  est  l'aventure  d'une  dame  romaine,  Pau- 
line, trompée  par  des  prêtres  d'Isis,  qui  lui  firent  croire  que 
Jupiter  était  amoureux  d'elle.  Un  jeune  patricien,  épris  de  la 
dame,  joua  le  rôle  du  maître  des  dieux. 

PUISIEUX  (Madeleine  d*Arsant,  dame  de),  née  à 
Paris,  en  1720,  morte  après  17^5.  Ali^arac,  ou  la  Né- 
cessité d'être  mconstant  —  Amélie  Booth  —  les  Carac- 
tères —  l'Education  du  marquis  de  ***,  ou  Mémoires 
de  la  comtesse  de  Zurlac  —  la  Femme  n'est  pas  infé- 
rieure à  Vhomme  —  le  Plaisir  et  la  volupté. 

Puits  (Le)  d'amour,  op.-com.  en  3  a.,  par  Scribe  et 
de  Leuven,  mus.  de  Balte  (Op.-Com.).  Paris,  Tresse, 
1843,  in-8  de  32  pp.,  i  fr. 

PULCl  (L.),  poôte  italien,  né  à  Florence  vers  1432, 
mort  vers  1487.  Driadeo  d'amore  —  Frottola  di  di- 
versi  autori  fiorentini —  la  Nencia  da  Barberino  — 
Respecti  d'amor,  roe  Strambotti  —  Sonetti  —  Stram- 
botti  e  fioretti  nobil.  d'amore  —  Trattato  del  prête 
colc  monache. 

Purgatoire  (Le)  des  mauvais  maris ,  à  la  louange 
des  honnêtes  dames  et  damoiselles,  (Bruges,   Colard 
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Mafisîon,  y.  1480),  în-4*  goth.  de  i5  ff.  Le  seul  ex 
connu  de  cette  éoit.  est  à  la  Biblioth.  nationale.  —  La 
même,  avec  V Enfer  des  mauvaises  femmes^  etc.  (Paris 
Ters  i33o),  in- 16  gpth.  de  24  ff.  —  Lyon,  B.  Chan» 
lard,  s.  d.,  in- 16.  Trèt-rare. 

Putain  {La)  errante.  Voir  La  Puttana  errante  d'A 
retino. 


Putaim  (Les)  cloîtrées  ^  oarodie  des   Visitandines 


veautés,  1797  (Auvillain,  1868),  in- 12,  5o  pp.,  4  ûg 
libres  (Scheible,  en  1872,  5  thaï.). 

Pièce  obscène.  Destruction  ordoo.  par  arrêt  (Moniteur  da  » 
mars  f SaS).  —  Préface  de  l'éditeur  en  style  assez  risqué.  Per 
sonnages:  VUe-cul,  père,  apothicaire;  Kisf -cul,  fils;  Sublimé 
Valet;  Souplê-Jbtse^  abbesse;  la  iourière;  putains;  un  coche 
de  Jlacre  ;  Grégoire^  faiseur  de  tisane. 

Putanisnie  (Le).  Voir  //  Puttanismo. 

Puttana  (La)  errante  ^  diaîogo  tra  Maddalena  i 
Giulia,  di  M.  Pietro  Aretino.  On  ne  connaît  par  lei 
anciennes  éditions  qui  doivent  avoir  été  faites  de  a 
dialogue.  —  La  i'*  qui  nous  en  reste  est  l'édition  qu 
a  été  faite  par  les  Elzev.  en  1660  pour  accompagne) 
les  Ragionamenti  ;  c*est  un  petit  in-8  de  38  pp.  — 
S.  1.  n.  d.  (Angleterre^),  in-12,  jolis  caractères;  paraî 
être  une  réimpression  de  l'édit.  de  1660.  Voir  Capric 
ciosi  e  piacevolif  etc.  —  Réimpiimé  plusieurs  fois^  pet 
in-8  ou  pet.  in-12,  en  48,  94,  62  et  84  pp.,  et  dam 
//  Libre  del  perché;  et  dans  VErotiade,  Italia^  i85i 
pp.  191-236. 

Traduit  en  français  sous  le  titre  :  La  Putain  errante ^  01 
Dialogue  de  Mad 'laine  et  de  Julie  —  L'Histoire  et  vie  d 
VArétin,  ou  Entretiens  de  Madelon  et  de  Julie ^  n'est  qu'un 
réimpression  de  cette  traduction.  C'est  probablement  la  mèm 
traduction  qui  a  été  réimprimée  sous  le  titre:  Entretiens  volup 
tueux  de  Juliette  et  Natalie ,  courtisanes  italiennes.  On  trouv 
aussi  une  traduction  de  la  Puttana ,  dans  la  Bibliothèque  à 
l'Arélin.  Il  en  a  été  fait  une  traduction  hoil.  :  De  dwalend 
Hoer^  et  une  trad.  angl.  :  The  Wandering  Whore. 

Puttana  (La)  errante,  poôme  en  4  chants  (i38  oc 
tavesdans  la  i"  édit. ,  i85  dans  la  seconde)  de  Lo 
renzo  Veniero.  S.  L  n.  d.  (Venise,  vers    1341),  peti 
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in-8.  —  La  Biblioth.  Nat.  en  possède  un  exemplaire, 
Y,  Î445  et  1455. 

Les  éditions  anciennes  de  ce  petit  poSme  sont  introuvables 
aujourd'hui.  H  a  été  réimpr.  à  une  époque  un  peu  postérieure, 
en  caractères  cursifs  et  a  été  réuni  en  un  volume  avec  la  Zaf- 
fetta^  poôme  du  même  auteur.  La  Zaffetta  est  en  un  chant; 
elle  a  114  octaves,  et  est  aussi  sans  lieu  ni  date.  La  Zaffetta^ 
ayant  été  réimprimée  un  peu  plus  tard  dans  les  Poésie  dû 
fuocOt  avec  quelque  différence  sur  le  texte  de  la  première  édi- 
tion ,  un  amateur  de  Paris  ,  M.  Cléder ,  la  fit  réimprimer  en 
i863  à  cent  exempl.,  en  mettant  les  deux  textes  en  regard  l'un 
de  l'autre.  M.  Hubaud,  savant  bibliophile  Marseill.ùs,  a  publié 
à  petit  nombre  une  Dissertation  sur  deux  petits  poèmes.  Mar- 
seille, 1854,  in-8  de  40  pp. ,  dans  laquelle  il  donne  des  détails 
sur  la  courtisane  Angela  Zafietta  et  sur  ces  deux  petits  poèmes 
qui  la  concernent. 

Puttanismo  (II)  romano ,  overo  Conclave  générale 
délie  puttane  délia  corteper  Velettione  del  nuovo  Pon- 
tejîce^  satira  comica  di  Balt.  Sultanini  (attrib.  à  Grec. 
Leti).  S.  1.  (HoU.),  1688,  pet.  in-12  de  i3o  pp.  —  Il 
y  a  eu  au  moins  deux  éditions  sous  la  même  date  ;  on 
en  cite  une  aussi  de  240  pp.  Leur  prix,  dans  les  ventes, 
ne  s'élève  pas  au  dessus  de  20  à  30  fr.  —  Cet  ouvrage 
est  différent  du  suivant. 

//  Puttanismo  moderno ,  con  il  novis.^imo  parlatorio  délie 
monache.  Londra  (Genève),  1669,  pei.  in-12.—  S.  1.  (Holl.) , 
1677,  in-12  de  67  pp.  (Leber,  n®  3187  ;  Nodier,  37  fr.  ;  Auvil- 
lain,  81  fr.).  L'édition  de  1677  est  la  plus  complète;  elle  offre 
pour  le  Parlatorio,  11  finestre ,  tandis  qu'il  n'y  en  a  que  9 
dans  l'édition  de  1669.  Cetie  satire  violente  et  peu  connue  con- 
tre les  religieuses  et  les  moines  se  compose  d'une  suite  de  dia- 
logues au  p&rloir  d'un  couvent,  parloir  où  il  se  commet  nombre 
d'obscénités.  Dans  la  finestra  ottava,  p.  3i7  ,  le  confesseur  ex- 
plique à  sœur  Dorothée  les  Dubii  lussuriosi  de  l'Ârétin,  etc. 

Le  Putanisme  de  Rome,  ou  le  Conclave  général  des  putains 
de  cette  cour  pour  Vélcction  d^un  nouveau  pontife^  trad.  libre 
de  ritatien.  Cologne  (Holl.,  Elz.),  s.  d. ,  pet  in-12  de  4  ff.  et 
i32  pp.  —  Veinant,  90  fr.  ;  Gancia,  102  fr.  ;  Solar,  i52  fr. 

—  Le  même  av.  un  Dial.  de  Pasquin  et  de  Mar/orio  ;  éd. 
augm.  d'un  entrelien  iniit.  :  Le  Nouveau  parloir  des  nonnains 
(les  2  autres  édit.  de  cette  trad.  ne  cont.  pas  le  Nouv.  Parloir). 
Cologne  (Holl.,  Elz.),  1669,  pet.  in-is  de  6  ff.  et  355  pp. 
—  Veinant,  2o5  fr. 

Le  Putanisme^  ou  la  Confrérie,  etc.  Cologne  [Amst. ,  Elz.), 
1670,  pet.  in-12  de  6  ff.  et  144  pp.  Cette  édition  curieuse  à 
cause  de  l'orthographe  qui  y  est  suivie,  commence  par  une  dé- 
dicace à  Mesdames  les  femmes  d'honneur  et  aux  nonains  qui 
sont  filles  de  bien,  pièce  qui  n'est  pas  dans  les  autres  éditions. 
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Nodier,  79  fr.  ;  Potier,  75  fr.  ;  Sébantîani,  60  fr.  ;  Têchener,  en 
x853,  I30  fr.  —  Le  Bull,  du  Bibliophile  renferme,  i85&  p.  i36i- 
i365,  une  note  sur  ces  diverses  éditions  signée  Aventin  (Veinant). 

//  Putanismo  di  Roma,  or  the  History  of  the  whores  and 
whoredom  of  the  Popes  ^  Cardinals  and  Clergy  o/Rome, 
Lcmdon,  1670,  in-ia,  with  a  curions  frontispice.  Cette  traduc- 
tioa  anglaise  de  l'ouvrage  de  l^ti,  n'est  pas  indiquée  dans  la 
dernière  édition  du  Manuel  du  Libraire, 

Puy  {Le)  du  souverain  amcur  tenu  par  la  déesse 
Pallas^  avec  l'ordre  du  nuptial  banquet  faict  à  Vhon- 
neur  d'un  des  siens  en/ans ,  mis  en  ordre  par  ceiuj 
qui  porte  en  son  nom  tourné  le  vray  |)erdu  ou  le  vray 
prélude  (par  Pierre  Duval).  De  rimprimerie  de  Jehan 
Petit,  Rouen,  Nicolas  de  Burges,  s.  d.  (vers  15^3), 
pet.  in-8. —  J.  Pichon ,  en  1809,  n**  494,  100  fr.  ; 
Yemeniz,  en  1867,  465  fr. 

Réunion  de  pièces  de  poésies  composées  par  différents  auteurs 
■nr  le  sujet  du  Souverain  amour.  Ces  auteurs  sout:  Jeban 
Couppel,  G.  Durand,  Marie  et  Madeleine  Du  Val,  Jeao 
Fère,  P.  Gaultier,  Cl.  Herbert,  Geoffroy,  J.  Le  Prévost,  J. 
Spallart.  etc. 

Pyrgmalion,  drame  lyr.  en  i  a.  en  prose ,  par  Du* 
rosoi.  Londres  et  Paris,  veuve  Ballard,  1780^  m-8.  — 
Soleinne,  2o36. 

Pygmalion  [Le)  du  faubourg  Saint- Antoine  ^  ou  le 
Mouleur  de  plâtres^  vaud.  en  i  a. ,  par  Dumersan  et 
Brazier  (Variétés).  Paris,  i832,  in-8,  i  fr.  5o.  —  So- 
leinne,  2563. 

Pygmalion,  ou  la  Statue  animée  (par  Fr.  Deslandes). 
Londres,  Hardinc,  1741  (Nyon,  8181  j  Cigongne,  1940; 
Alvarès,  en  i86f,  6  fr.  5o),  1742,  in-12,  fig.  (Ber- 
geret,  i325:  Radziwill,  n°  995;  Maske,  20  sgr.).  — 
Berlin,  1753,  in-12,  fig.  d'Eisen.  —  Alvarès,  en  i858, 
4  fr.  Do.  —  Cette  pièce  a  été  condamnée  au  feu  par 
arrêt  du  Parlement  de  Dijon,  14  mars  1742. 

Pygmalion^  ou  la  Statue  animée,  op.-com.  en  i  a., 
par  Panard  etL'Affichard.  Paris,  Delormel,  1744,  in-8. 
—  Nyon,  V,  p.  202. 

Pythagore  {Le)  moderne,  ou  les  Aventures  du  Go , 

ouvr.  dédié  aux  dames  philosophes,  par  V.  C,  avocat. 
^'}"»^l^^y  in-12  de  iio  pp.,  sans  fig.  —  Veinant, 
7  fr.  5o;  Lanctin,  9'  cat.  ,3  fr.  —  Ouvr.  licencieux. 
Aventures  galantes  et  assez  comiques. 
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Quadragénaire  (Le),  ou  ^Age  de  renoncer  aux  vas- 
sions^  histoire  à  plus  d*un  lecteur  (par  Rétif  de  labre- 
tonne).  Genève  et  Paris,  1777,  2  vol.  in- 12  ,  avec  i5 
figures.  Les  deux  premières  seules  sont  signées  ;  elles 
sont  de  Du  tertre  (peut-être  aussi  Binet),  gravées  par 
Bacquoy  et  Berthet.  —  Boissonade,  n°  3755;  Solar, 
8  fr.  5o;  Alvarès,  en  1860,  12  fr.  ;  Nyon,  n"  9594; 
Techener,  28  fr.  —  L'auteur  veut  qu'à  40  ans  on 
soit  marié  et  l'on  devienne  père  de  famille. 

Quadruple  (Le)  oracle  des  dames  et  des  demoiselles , 
ou  la  Vérité  obtenue  suivant  toutes  les  règles  de  la 
divination  ancienne  et  moderne,  donnant  à  100  ques- 
tions 2  5oo  solutions  ou  réponses,  etc.  Augmenté  de 
la  Voix  du  destin,  etc.;  par  Halbert  (d'Angers).  Paris, 
Bernardin-Béchet ,  1869,  in-i8,  i5o  pp.  et  planche, 
2  francs. 

Quaker  (Le)  et  la  danseuse,  com.-vaud.  en  1  a.,  par 
Scribe  et  Paul  Duport  (Gymnase).  Paris,  Pollet,  i83i, 
gr.  in-32,  i  fr.  (Soleinne^  n°  2640).  —  Paris,  1840, 
1844,  in-8. 

Quai  es  el  mayor  aprecio  del  descuido  de  una  dama? 
la  Xarretiera  ,  comedia  (3  jorn.  v.) ,  de  don  Franc. 
Bances  Candamo.  Sevilla,  imprenta  real,  vers  i75o, 
in-4",  —  Soleinne,  n°  4862. 

Quand  V esprit  vient  aux  Jilles,  par  M"*  la  comtesse 
Dash.  Paris,  Dentu,  1870,  m- 18  jésus,  340  pp.,  3  fr. 

Quand  on  attend  sa  belle^  vaud.  en  i  a. ,  par  Bayard 
et  Th.  Barrière  (Pal.-Royal).  Paris,  i85o,  in- 18  jesus. 

Quand  on  va  cueillir  la  noisette,  vaud.  en  i  acte, 
par  Henri  de  Kock  et  Am.  de  Jallais  (Vaudeville). 
Paris,  i85i,  in-8. 

Tome  VI.  20 
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Quanssoun  contro  lou  mariare,  par  Hil.  Vincent. 
Impr.  Marc-Aurel,  à  Toulon,  i856,  in-8  de  8  pp. 

Quaquet  (Le)  des  lavandières^  à  V encontre  des  cham- 
brières; avec  leur  débat  causé  par  le  crocheteur  leur 
maquereau  (en  vers  de  8  et  lo  syllabes).  S.  1.  n.  d., 
pet.  in-8  gotn.  de  8  ff.—Le  Débat  des  lavandières,  ttc. 
Rouen,  Aor.  Cousturier  (vers  i6oo),  pet.  in-8  de  ^  ff. 
—  Réinipr.  par  Pinard  en  i83o,  à  42  ex.  —  Potier , 
6  fr.;  Qgongne,  n^  233 1. 

Quarantasei  dubbii  amorosi  di  M.  P.  Aretino^  am 

pentisei  sonetti  del  medesimo.  S.  1.  n.  d.  (vers  1600), 


Qltart  (Le)  d'heure  d'une  jolie  femme ,  ou  les  Amv- 
âements  de  la  toilette^  ouvrage  presque  moraLpBr  Mlle 
de  ***  (par  Chevrier).  Genève  (Paris) ,  A.  Philibert, 
1753,  în-8de  112  pp.  et  front.;  1764,  1783,  in-12. 
«—  Alvarès,  en  1862,  6  fr.  5o;  Nyon,  n**  9463. 

Là  comtesse  de  Nerval  trompe  son  mari  ;  elle  a  un  colonel 

Eor  amant  ;  le  mari  est  parfaitement  dopé,  et,  pendant  la  lot- 
te de  la  dame,  an  financier,  nn  seigneur  de  la  cour,  un  abbé 
et  un  magistrat  racontent  chacun  une  histoire  dont  le  su)et  est 
un  mari  dupé  à  la  toilette.  Style  afifecté  et  néologique.  Le  livre 
n'est  pas  d'ailleurs  licencieux. 

Quart  (Le)  de  monde,  ou  le  Danger  d'une  particu- 
lière pleine  de  malice  pour  un  individu  vraiment  im- 
pressionnable (parodie  du  Demi-Monde) ,  étude  réa- 
liste, mêlée  de  couplets  et  d'effets  de  style,  par  Clair- 
ville  et  Lamb.  Thiboust  (Variétés).  Paris,  iS55. 

Quarts  (Les)  d'heure  d'un  joyeux  solitaire^  ou 
Contes  de  A/***  (par  Félix  Nogaret,  selon  Viollet-Le- 
duc,  ou  par  Sabatier  de  Castres,  ou  par  Tabbé  de  La 
Marre).  La  Haye,  1766,  pet.  in-8  de  52  pp.  Rare.  — 
Ce  volume  contient  vingt  pièces  de  vers,  la  pliipart 
libres.  —  Aubry,  en  1800,  b  fr.;  Auvillain ,  n"  062; 
Luzarche,  n**  6^21. 

Contenant  :  la  Dame  fidèle  —  la  Servante  excusée  —  les  Deux 
robes  —  les  Deux  pets  —  la  Perte  réciproque  —  les  Deux  ou- 
tilSf  etc. 

Quarts  (Les)  d'heure  divertissants,  ou  Bibliothèque 
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galante.  Amst.,  1742,  2  vol.  in-12. —  Quaritch,  sept. 
i853,  6  fr.  5o;  Nyon,  n**  9908. 


reuse  faiblesse. 


Quator:çe  de  darnes^  par  M"*  la  comtesse  Dash.  Paris, 
de  Poiter,  i852,  3  vol.  in-8,  i3  fr.  5o. 

Quator:çe  de  dames,  vaud.  en  i  a.,  par  Gabriel  et 
Dupeuty  (Variétés).  Paris,  1854,  in-8. 

Quatre  (Les)  femmes  d'un  pacha,  par  Octave  Féré 
et  D.  A.  D.  Saint- Yves  (Ed.  Déaddé).  Paris,  Dentu, 
1867,  in- 18  Jésus,  324  pp.,  3  fr. 

Quatre  (Les)  heures  de  la  toilette  des  dames,  poème 
erotique  en  4  ch.,  par  l'abbé  de  Favre.  Paris,  Bastien, 
1779,  pet.  in-4",  I  front.,  i  vign.,  ^  iig.  et  4  culs-de- 
lampe,  par  Leclerc,  grav.  par  Arnvet,  Halbou,  Le- 
grand,  Leroy  et  Patas.  «  Très-belles  illustrations  ;  les 
culs-de-lampé  surtout  sont  superbes  »  (H.  Cohen).  — 
Duprat,  6  fr.  ;  Nyon,  n**  i534q. —  Paris,  1780,  in-i8. 
—  Paris,  Nyon,  1783,  in-12  (Trance  littér.).  —Paris, 
1793,  in- 10.  —A  cause  des  planches  ce  volume  se 
vend  quelquefois  1 5  et  20  francs. 

Quatre  livres  de  V amour  de  Francine,  par  J.-Ant. 
deBaïf.  Paris,  i555,  pet.  in-8.  Rare.  —  Giraud,  39  fr.; 
Bergeret,  5j  fr.  ;  Nyon,  i5255;  Auvillain,  en  i865, 
II  fr.  ;  Solar,  80  fr. 

Quatre  (Les)  métamorphoses,  poème  en  4  ch.,  par 
Nepomucène-L.  Lemercier.  Paris,  Plassan,  an  vu,  pet. 
in-4**  de  68  pp.  —  Auvillain,  i865,  n**  646. 

Le  chant  intitulé  Bacchus  a  été  réimprimé  avec  quelaues  sup- 
pressions nécessaires  dans  le  tome  lll  des  Poètes  français. 
Dans  la  notice  sur  l'autenr,  M.  H.  Babou  apprécie  cette  pro- 
duction: «Quelle  franche  allure  a  cette  poésie;  quelle  couleur 
pittoresque  elle  rcvèt  en  marchant  I  Les  dieux  et  les  déesses 
d'Homère  se  meuvent  à  Taise  dans  ces  vers;  les  nymphes  de 
Diane  bondissent  avec  fierté  autour  d'Endymion.  Diane  elle- 
même,  Diane  aux  pieds  de  chèvre,  entraine  à  sa  suite,  dans 
une  course  folle,  le  jeune  bercer  de  Carie.  L'  ivresse  des  sens 
change  Jupiter  en  aigle  et  Vulcain  en  tigre.  La  métamorphose 
de  Bacchus  en  vigne  pour  entourer  Erigone  de  ses  bras  tor- 
tueux et  puissants,  est  la  plus  belle  des  quatre.  11  y  rè^ne  d'un 
boat  à  Tautre  je  ne  sais  quel  délire  païen.  •  Voir  aussi  un  ar-> 


^ 
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ticlede  Ch.  Labitte  sur  Lemercler,  publié  dam  la  Râvuè  des 
Deux-Mondes,  de  février  1840,  et  VAthenâeum  de  jaillet  i835, 
p.  619^  Le  journal  le  Quérard  en  a  aussi  cité  quelques  pas- 
sages. —  Réimprimé  à  Bruxelles,  en  1866,  pet.  in-r6,  avec  un 
front,  à  Veaû-fortc,  i5  fr.  —  Voir  aussi  Monselet:  les  Galan- 
teries du  XVI m  siècîe,  pp.  170-183. 

Quatre  petits  poèmes  libertins,  avec  un  frontispice 
sacrilège,  dessiné  et  gravé  par  S.  P.  Q.  R.  (Rops).  rar- 
tout  et  nulle  part  (Bruxelles),  Tan  de  joie  1864,  petit 
in-8  de  1V-7Q  pp.,  tiré  à  14.0  ex»,  dont  10  sur  chine. 
i8  et  36  fr. 

Contenant:  Examen  subi  par  Mlle  Flora,  par  Louis  Protat; 

—  îe  Théâtre  de  la  nature,  par  Auguste  Roussel;  —  là  Mes- 
salinienne  y  par  Marc  Conslantia;  —  Ytf  M&rpion  pèlerin ,  par 
B.  de  Maurice  (par  Baïssasj. 

Quatre  (Les)  sœurs ,  par  Fréd,  Soulié»  Paris,  Dû- 
ment, 1841,  1  vol,  in-8,  i5  fr.  —  Paris,  Bouié,  iû-8, 
f  fr»  5o. 

Quattro  commedie  del  âivino  P.  Areîino.  Vair  :  Co- 
médie di  P.  Aretino. 

Quattro  îibri  de  Drtbbii  amorosi  (di  P.  Aretitio)^  «*c., 
con  le  soluUoni  4  ciàscun  dubiù^  auct.  Hortensia 
Landi.  V'megxa^  Giolito,  i555,  i566,  pet.  in-8.  Belle, 

—  Voir  le  Manuel,  Ht,  8ï3. 

Que  deviendront  nos  ^ lies,  par  Alex,  Weill.  Paris, 
ï863,  in-i8. 

Quel  drôle  de  monde!  vaud.  en  i  a. ,  par  Clairville 
et  Eug.  Moreau  (Kug.  Lemoine).  Paris,  1860  (Variétés). 

Quelques  avantures  curieuses  et  galantes  des  bals 
de  bois  (par  le  comte  de  Caylus).  S.  I.  (Paris),  chez  G. 
Dindon,  1745,  in-12  de  64  pp.  —  Nodier,  10  fr. ; 
Nyon,  n°  9286;  Techencr,  en  i858,  8  fr. 

Les  bals  de  bois  étaient  des  salles  de  bal  construites  en  bois 
sur  les  boulevards  et  sur  les  places  de  Paris,  lors  des  fêles  du 
mariage  du  Dauphin,  en  1745.  Ces  divers  opuscules  ont  été  in- 
sérés clans  les  Œuvres  badines  du  comte  de  Caylus. 

Quelques  mots  sur  les  danses  modernes.  Aux  pères 
de  famille  et  au  clereé,  par  le  vicomte  de  Brieux 
Saint-Laurent.  Paris,  Douniol,   i836,  in-i8  de  36  pp. 

—  5'  édition.  Paris,  Douniol,   1867,  in-4",  48  pp. 

Quelques  scènes  de  la  vie  des  femmes,  ou  les  Aven- 
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tures  d'un  chevalier  français  (  par  le  comte  Henri 
Verdier  de  Lacoste),  raris,*  A.  Bertrand,  1817,  1818, 
3  vol.  in- 1 2^  I  iîg.  de  Chasselac,  7  fr.  5o. 

«  MieQx  écrit  que  beaucoup  de  romans  du  temps.  L'auteur 
s'excuse  dans  une  préface  d'avoir  pris  pour  modèle  le  roman 
de  Louvet:  «En  choisissant  un  guide  qui  n*est  point  à  dédai- 
«  gner ,  quelque  scabreux  qu'il  soit ,  je  n'  ai  point  oublié  que 
«  j  écrivais  pour  èire  lu  ;  j'ioterrogie  ma  conscience ,  et  elle  me 
«  dit  que  je  ne  suis  pas  sorti  précisément  des  bornes  convena- 
«  blés.  •  Cela  prouve  que  le  comte  Henri  de  Lacoste  a  ia  cons- 
cience  large.  Il  nous  édifie  particulièrement  sur  le  tempéram- 
ment  des  Suissesses,  qui  paraît  avoir  été  de  sa  part  l'objet 
d'études  approfoRdies.  •  {Note  du  c«t.  Monselet,  p.  84}. 

Quenouilles  (Les)  de  verre,  féerie-vaud.  en  3  a.  et 
8  tabL ,  par  Delaporte  (Folies-Dramatiques)%  Paris , 
i85i,in-8. 

Querelle  {La)  de  Gautier  Garguille  et  de  Perrine^ 
sa  femme ,  avec  la  sentence  de  séparation  entre  eux 
rendue,  A  Vauflirard,  s.  d^  in-^  de  16  pp.  (Soieinne, 
n°  988).  —  Reimpr.  par  Caron  (vers  1800),  in-8  -de 
16  pp.,  et  à  la  suite  des  Chansons  de  Gaultier  Gar^ 
guille,  publiées  par  Jannet,  en  i858. 

QUERLON  (Anne-Gabriel  Meunier  de),  littér.,  né  à 
Nantes  en  1702,  mort  en  1780.  Bagatelles  à  tout  le 
monde,  ou  les  Gages  touchés  —  les  Grâces  —  les  Im- 
postures innocentes  —  Problème  sur  les  femmes  — 
Psaphion^ou  la  Courtisane  de  Smyrne  —  Règlement 
pour  VOpéra  de  Paris  —  les  Soupers  de  D^hné  et 
les  dortoirs  de  Lacédémone, 

Questa  si  è  la  istoria  di  Fiorio  e  di  Biancifiore , 
nouvelle  italienne  en  vers,  imitée  ou  traduite  d*un 
poôme  du  XHl*  siècle.  S.  1.  n.  d.,  in-4**  de  8  ff.  à  a  col. 
(de  la  fin  du  XV'  siècle),  i"  édition  connue.  — Il  y  en 
a  un  ex.  à  la  Bibl.  de  l'Arsenal ,  relié  avec  le  Buevo 
d'Antona,  impr.  à  Bologne,  en  1480.  —  Venetia,  Bin- 
doni,  1557,  in-^**  de  4  ff.  à  3  col.,  avec  fig.  en  bois  au 
recto  du  r""  feuillet.  Caract.   ronds,  partie   gothique. 

—  Libri,   14  fr. 

Question  de  amor  de  dos  enamorados,  etc.  Valence, 
i5i3,  in-fol.  çoth.  (Heber,  4  liv.  14  sh.).  —  Zamora, 
i53û,  in-fol.  (ricbcr,  5  sh.).— Médina,  1 545,  pet.  in-4*. 

—  Venise,  i553,  pet.  in-8  (Mac-Carthy,  8  fr.;  Salva, 
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I  liv.  4  sh.).  —  Avec  y  Carcel  de  amor<,  por  San  Pe- 
dro. Anvers,  1598,  pet.  in- 12  (Techener,  i3  fr.). 

Le  Débat  de  deux  gentilshommes  espagnol:^,  sur  lefaict  d^a- 
mouTy  Tung  nommé  Vasquiran  regrette  s'amye  que  mort  luy  a 
tollue  après  l'avoir  espousée ,  et  l'aultre  Flamyan  vouldroil  mou- 
rir pour  la  sienne ,  à  la  charge  d*en  iouyr  par  espousée  ou  aul- 
trement  ftrad.  de  l'espagnol).  Paris,  J.  Longis,  1541,  pet.  in-8, 
fia.  en  bois  (La  Vallière,  4274,  5  fr.  ;  Heber,  i  liv.  n  sh.).  — 
N*y  a-t-il  pas  des  exempl.  intitulés:  Débat  des  deux  chevaliers 
Vasquiran,  etc.  Paris,  Den.  Jannot,   1541,   in- 8  (De  Bure, 

Question  (La)  d'amour,  com.  en  i  a.,  par  Paul  Bo- 
cage et  Aurélien  Scholl.  Paris,  1864,  in-12  (Gymnase). 

Question  de  droit.  Un  maire  peut-il  empêcher  qu'on 
établisse  dans  sa  commune  une  maison  ae  tolérance? 
—  Oui,  —  Peut-il  refuser  l'autorisation  qu'on  lui  de- 
mande pour  l'ouvrir  et  la  retirer  après  l  avoir  accor- 
dée? —  Oui,  (Consultation  signée:  Bardou,  Thomine- 
Desmazures,  A.  Trolley,  FeuqueroUes,  A.  Bertrand, 
avocats  de  Caen).  Impr.  Valm,  à  Séez,  i856^  in-8  de 
8  pages. 

Question  (Là)  des  biches,  par  Emile  Villars.  Paris, 
Dentu,  i865,  in-32,  62  pp. 

Question  (La)  des  femmes  à  l'Académie  française  ; 
lettre  aux  40,  par  Louis  Lacour.  Paris,  io65,  in-32, 

44  PP- 

Question  (La)  des  filles  à  marier  y  par  Gaston  Four- 
cade-Prunet.  Paris,  Dentu,  1861,  in-i8  Jésus,  vii-i32 
pages,  2  fr. 

Question  (La)  des  maris,  études  de  mœurs  contem- 
poraines, par  Félix  Deriège.  Paris,  Chappe,  1860,  2 
vol.  in-8. 

Questions  d'' amour ^  ou  Conversations  galantes,  dé- 
diées aux  belles,  par  Jaulnay  (en  vers).  Paris,  1671, 
in-12  de  i3o  pp.,  plus  6  ft*.  et  front,  gr.  —  Nyon,  n° 
3959;  La  Jarne,  i"*  partie,  n°  3bo5. 

A  cette  question:  «Si  les  dernières  faveurs  se  peuvent  don- 
ner par  une  lionneste  maislresse  ,  comme  des  preuves  de  son 
amour*?»  L'auteur  répond  ex  cathedra'.  «  Une  lionnesie  mais- 
tresse  doit  aimer  son  amant  plus  que  sa  réputation  ,  et  sur  ce 
pied  ,  elle  doit  accorder  la  dernière  faveur  à  son  amant,  comme 
une  preuve  de  son  amour,  jamais  autrement.  » 
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Cet  ouvrage  se  vendit  sans  doute  fort  médiocrement,  puisqu'on 
le  fit  reparaître,  trois  ans  plus  tard  ,  avec  un  nouveau  titre, 
mais  cette  fois  sans  le  nom  de  l'auteur  :  Maximes  et  questions 
et  amour  ,  avec  les  responses  aux  questions  pour  s'entretenir 
aux  compagnies  des  aames,  Paris,  Loyson,  1674,  in-12. — 
Nyon,  n*  Sgôo. 

Questions  (Les)  de  V amour.  Messieurs  les  cerfs,  par 
A.  Touroude.  Paris,  Ach.  Faure,  1866,  in-i8  jésus, 
33i  pp.,  3  fr. 

Questions  illustres,  ou  Bibliothèque  des  livres  5în- 
guliers  en  droit,  par  J.-M.  Dufour.  Paris,  181 3,  in-12. 

On  trouve  dans  ce  volume  V  indication  de  nombre  d'ouvra- 
ges relatifs  aux  mœurs,  et  tels  que  ces  deux-ci,  que  nous  pre- 
nons au  hasard:  De  matrimonio^  ob  turpe  facinus  quod  vec 
catum  sodomiticum  vocant ,  jure  solvendis^  dissertatio  Her- 
roanni  Noodkerk.  Amstelodami ,  1733,  iii-4^  pp.  m,  et  De 
jure  occidendi  prehensum  in  adulterio  quatenus  ^atri  et  ma- 
rite  competit,  authore  J.  Zestopf.  Lipsiœ,  1667,  iu-4*^  (même 
ouvrage,   pp.  116). 

Questions  plaisantes  et  récréatives,  avec  leurs  déci- 
sions, pour  se  divertir  agréablement  dans  la  compa- 
gnie des  dames,  ensemble  un  Discours  problématique 
touchant  le  célibat  et  le  mariage,  où  l'on  void  les  rai- 
sons qui  peuvent  persuader  ou  divertir  les  jeunes  hom- 
mes ou  les  jeunes  filles  de  se  faire  religieux.  Paris, 
Ch.  de  Sercy,  i65q,  in-12  de  88  pages.  —  C'est  une 
espèce  de  jeu;  48  cfemandeset  réponses  combinées  par 
des  chiffres.  Peu  intéressant.  —  Nyon,  2400  ;  Clauain, 
en  mai  i858^  6  fr. 

QUÉVÉDO  DE  VILLEGAS  (Fr.),  né  à  Madrid ,  en 
i58o,  mort  en  1645.  Voir:  L'Aventurier  Buscon  — 
le  Coureur  de  nuit  —  le  F.n  Matois,  ou  Histoire  du 
Grand  Taquin  — •  ses  Œuvres,  ou  Ôbras. 

Quevedo,  ^ui  possédait  six  langues  et  qui  avait  cultivé  les 
sciences  aussi  bien  que  les  leUres,  auteur  mordant  et  original , 
peut  être  rapproché  de  Cervantes.  Dans  Tacano  Pabios  de 
Buscon,  il  retrace  les  mœurs  nationales. 


en  prose, 
m- 18.  — 


Qui  femme  a,  guerre  a,  proverbe  en  i  acte, 
par  Mlle  Augustine    Brohan.    Paris,  1859, 
Nouvelle  édition.  Paris,  Michel  Lévy,  1867,  gr.  in-18, 
27  pp.,  I  fr.  (Théâtre-Français). 

Quid  (Das)  pro  quo  der...,  (Le  Quiproquo  de  laten. 


i 
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QUIXAULT  ^Pliifirfc\  ne  draont^  aé  i  Ptois  en 
t635,  snofft  a  f^S^.  A'maiis  'ât  Garnie}  —  tAmtomt 
imJiscre:  —  Us  AmiWÊrs  Jes  Sé^sî^s  —  ArwiiJe  —  Atys 


—  ie  Famicsme  jncowrxx  — 12  Ment  coqmette^  on  les 
ués  —  Œmma  ckdiia  —  Ls 


Qarnusf  SlMStrimm  pœtjrmm.  A,  PjDtoramttr  ^  Ra~ 
mÊMsd  Arimâxemsis.  Pmci^  Msximi  Ascmlamij  J.  J. 
Pomtam.  Jocmtf  Sectnûi  H.zrirmsis,  Lmsms  àt  Vfme- 


(edcnte  Mercier  de  Saînt-Lécer*-  Paris,  Molini, 
1791,  pet.  is~?-  —  Nodîer,  îS  tir  :  Reooaard.  en  i853, 
un'dcs  5  Œ.  sur  F*r^cr  véîîi:,  4^  £r,  ;  Chaponay,  aS  fr. 

Qtâi^ahie  [La]  att^foise  i  Pjrtr,  cm  FArt  de  s*jr 


Les  cîiercflts  tbéferrs  de  U  déhivke  d  de  rcscfoqaerie 
iz  bka  rr{>réseBiès  <iaas  œ  lin?  ;  c«  t  a  reaxma  de 
t  pcrtraiiâ.  •  L'Esriom  jm^iaii.  tocM  )",  dern.  page. 


rrSô.  3  *o*.  :n-i3  'Roc^oette.  ct  !S-:î,  5  r'..'.  —Supplément  à 
la  Qmi9\Mue  sn^Liis^.  cm  MiTaezns  ^  A/-  ->  P^opmce,  par 
ie  Rai«^ge.  Par;V.  1-S7.  2  to".  ':>i  j  F.e'scbîr',  Ce  sapplèment 
cx>îe  aoisi  socs  ie  i::'e  :  «>  Vjie:  J>  c ^^r»"e  jï«aj«cieT ,  ov 
Uémoirts  de  M.  Je  Prorexce.  Locires  e:  Pat»,  17SS,  2  vol. 

Quinze  [Les]  joyâs  Je  mjrijîre  ,'attr:b.  à  Ant.  de  la 
Saile  .  ^.  I.  n.p.  tLyon,  de  14^0  à  1470  .  in-folio  goih. 
ce  4S  tf.  I:  y  en  a  un  ex.  à  la  Bibî.  imrér.  —  iSom- 
breuses  éJii.  anciennes.  —  Roiien,  ou  Peiirval,  i3q6, 
i-.-!2  Nron,  r*  10SS2).  —  Rouen.  1606,  in-12  (No- 
dier. 55' f-.:  SoL?r ,  ?o  fr.  :  Chédeau ,  n*  10Q4).  — 
Houcn ,  IÔ25.  in-12  'un  anr.ateur  de  Paris,  n** '?5o, 
40  l'r.  .  —  Editions  mises  en  lumière  c'est-à-dire  re- 
touchées assez  maladroitement  par  Fr.  de  Rosset.  Pa- 
ris, 1^20,  1621,  in-12  Leblanc,  7  fr.\  —  Ed.  retou- 
chée par  de  Rosset.  suivie  du  BIjsojî  Jcs  fausses  amours 
et  d\i  Triomphe  des  muses  contre  Amour ^  et  accomp. 
de  remarques  de  Le  Duchat.    La   Haye,   1726,  in-12 
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(Potier,  12  fr.  ;  La  Bédoyère,  i8  fr^  Solar,  53  fr.). — 
Editions  avec  les  variantes,  raris,  Techener,  1837,  2 
part.  in-i6,  fig.  sur  bois  (Coll.  des  Joyeusete:().  — 
Paris,  Jannet,  i853,  iSSy,  in-iô  de  180  pp.  (Cigongne, 
n**  22o3).  —  La  préface,  de  xvi  pp.^  renferme  Tenu- 
mération  des  anciennes  éditions;  plusieurs  sont  aujour- 
d'hui absolument  introuvables. 

Les  Quinze  Joyes  de  mariage,  étude  satirique  du  XV*  siè- 
cle, traduite  par  Gaston  de  Paray  (Marius  Chaumetin  ).  MaN 
scille  et  Paris,  Dentu,  1860,  in-12  de  vii-i3i  pp.  —  Satire  com- 

ftlète  du  mariage,  mêlée  à  des  détails  de  mœurs  inappréciables 
Leroux  de  Lincy,  cat.  Cigongne,  p.  xxi).  Ce  n*est  ni  une  sa- 
tire froide  et  railleuse,  ni  un  tissu  d'invectives  et  d'obscénités, 
c'est  une  étude  approfondie  du  cœur  humain,  une  analyse  pa- 
tiente et  délicate,  un  tableau  achevé.  C'est  Tœuvre  d'un  grand 
maître,  et  c'est  à  coup  sûr  son  chef-d'œuvre.  —  On  ne  connaît 
pas  encore  d'une  manière  certaine  l'auteur  des  Ouin^e  Joyes, 
mais  l'opinion  qui  attribue  cet  ouvrage  à  l'auteur  du  Petit  Jehan 
de  Saintréy  Antoine  de  la  Salle,  est  fondée  sur  des  considéra- 
tions qui  lui  donnent  une  vraisemblance  presque  équivalente  à 
la  certitude.  C'est  M.  André  Pottier,  bibliothécaire  de  la  ville 
de  Rouen,  qui,  en  faisant  connaître  l'existence  d'un  manuscrit 
de  cet  otivrage,  a  le  premier  émis  cette  opinion.  11  l'a  fort  bien 
développée  dans  une  Lettre  à  M.  Techener  y  publiée  dans  la 
Revue  jie  Rouen^  octobre  i83o  ,  et  tirée  à  part  in-8.  Ce  serait 
donc  à  un  même  écrivain  qu'il  faudrait  attribuer  les  Quin\e 
Joyes,  le  Petit  Jehan  de  Saintré  et  une  part  dans  la  rédaction 
des  Cent  Nouvelles  nouvelles.  Ce  premier  ouvrage,  railleuse 
antiphrase,  analyse  satanique  de  toutes  les  douleurs  sans  remède, 
de  toutes  les  infortunes  sans  retour,  dont  l'auteur  se  plaît  ex- 
clusivement à  tresser  le  lien  conjugal;  le  second  ,  peinture  de 
mœurs  élégantes,  mais  faciles  et  relâchées,  dans  laquelle  perce, 
en  définitive,  une  satire  piquante  de  la  légèreté  des  femmes; 
le  troisième,  curieux  répertoire  d'anecdotes  scandaleuses  ,  véri- 
table martyrologe  de  maris  trompés.  —  M.  Jannet  a  mis  en 
tète  de  l'édition  de  i853  une  préface  dans  laquelle  il  signale  di- 


de  Rouen  est  le  seul  connu  ;  l'édition  originale ,  petit  in-folio  , 
donne  un  bon  texte  qui  se  rapproche  beaucoup  de  celui  du  ma- 
nuscrit; malheureusement  elle  offre  aussi  de  nombreuses  lacu- 
nes. L'édition  in-4<>  faite  à  la  fin  du  XV*  siècle ,  reproduit 
l'édition  originale  avec  ses  lacunes  et  quelques  fautes  de  plus. 
L'édition  de  Trepperel  fv.  1499,  in-4*)  est  la  plus  mauvaise  de 
toutes;  le  style  a  été  maladroitement  retouche,  et  il  y  a  des 
lacunes  considérables.  L'édition  petit  in-8  goth. ,  imprimée  à 
Paris,  suit  l'édition  de  Trepperel,  mais  avec  quelques additipns 
déplorables  aue  M.  Jannet  a  cependant  données  dans  les  Va* 
riantes.  L'édition  de  1837  reproduit  le  texte  de  Trepperel  cor- 
rigé parfois  sur   le  manuscrit  ;  on  y  trouve  aussi  un  avaat- 
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propoft  et  an  gloASairs,  ma!s  Téditiôti  originale  n*a  pas  été  ton- 
iultée.  Le  texte  publié  par  F.  de  Rosset  eu  tSgS  et  reproduit 
en  1596,  1607,  1620,  1726  et  1734,  est  celui  d'un  bon  manus- 
crit assez  récent  ;  les  changements  faits  par  Rosset  ne  sont  pas 
aussi  considérables  qu'on  pourrait  le  croire  ;  le  prologue  seul  a 
été  entièrement  défiguré.  L'édition  de  1833,  fort  soignée  et  ac- 
compagnée de  quelnues  notes,  est  celle  qui  peut  le  mieux  faire 
connaître  un  livre  aont  l' influence  sur  la  littérature  française  est 
incontestable»  qui  n'était  pas  inconnu  à  Rabelais  et  dont  Mo- 
lière a  profité. 

Jannet  a  publié  en  1866  ta  Set^ièmê  Joyé  de  mariage,  mor- 
eeâu  trouvé  dans  un  vieux  manuscrit  à  la  suite  des  Quin^  JoyeS. 
Pour  an  faciliter  la  lecture  »  il  a  modifié  légèrement  Torthogrâ- 
phe  et  rajeuni  quelques  expressions.il  est  d'ailleurs  facile  de  t^ 
connailre  que  c'est  un  pastiche  composé  longtemps  après  lea 
Quinze  Joyes  (in-i6  de  Ji  pp»  »  les  3  dernières  occupées  par  ttH 
glosftairej» 

QuiHj[e  marques  approuvées  pour  cohHaitfe  les  faux 
€iit  d'avec  les  légitimesy  à  la  requête  des  chercheurs 
de  midy ,  courtière  de  la  foire  Saitit-Gertttain.  S.  1. 
(Paris),  16-20,  pet.  in-8.  —  Vers  1620,  on  imprimait 
sans  trop  de  gêné  deà  gaillàrdiseâ  de  ce  genre.  —  Là 
Vallière,  n**  SgiS,  art.  ga» 

Quh^^e  minufeSy  ou  le  Temps  bien  etnpîoyè;  conte 
ftpar  Laus  de  Boissy).  Paris,  i/Bi,  in-ia%  ^— Leb«r, 
n"  i5 1 1  «  —  Voir  Les  Filles  femmes  tt  les  femmes  JilUs. 


R 


R  Sbaâità  "soptà  \à  poïen^a  d*àmùtè,  da  C-Nîè.  Cî- 
minelli  (Vinc.  Carbonej.  Todi,  Ànnibâîe  Alvigi»  1627^ 
pet.  in-8k  —  Libri,  4  sh.  —  Poème  singulier  dans  le*- 
auel  l'auteur  a  évité  de  faire  usage  de  la  lettre  r^.  -^ 
Manuel^  II,  70. 

RABàN  (Louis-ï^rançois),  fécond  romancier,  né  à 
Damville  (Eure),  en  lyqSw  Amours  secrètes ^  r)ti  lê^ 
Fourberies  d'une  jolîe  femme  —Ai^èntutes  d'une  giraiïdè 
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dame  ^  la  Baronne  et  le  bandit  —  Biaise  l'éveillé,  ou 
le  Magister  amoureux  ^  Comme  l'esprit  vient  aux 
filles  -^  le  Comte  Ory  «-»  les  Cuisinières  —  les  Deux 
EueèneSf  ou  Dix^sept  pères  pour  un  enfant  —  Dix  ans 
de  la  vie  d'une  fmme^V  Epoux  parisien  ^  ou  le  Bon-* 
homme  —  Farvnle,  ou  Blanc^  noir  et  couleur  de  ros^ 
^la  Fille  d'amour^  ou  les  Péchés  mignons  d'une  jolie 
femme  —  la  Fille  au  commissaire  —  ta  Jeunesse  d'un 
grand  vicaire  — <•  Mes  carai'anes,  ou  Folies  sur  folies 
-•  Mon  cousin  Mathieu  -^  les  Péchés  mignons  d'une 
jolie  femme  —Quin^^e  ans  de  la  vie  d'une  jolie  femme 
—  le  Siège  d'Anvers ,  ou  Amour,  guerre  et  folie  ^ 
Sus^ette,  ou  le  Bailli  amoureux  —  victoires,  conquêtes 
et  revers  d'une  femme  de  qualité  -^  la  Vie  d'un  gar-- 
eon  —  la  Vie  d'une  jolie  femme,  —  Pigoreau.  Petite 
hilfliographie,  p.  290,  trouva  cet  auteur  uo  peu  libiçrtin, 

RABELAIS  ^François),  célèbre  ^crivaio,  né  en  1^83 
à  Chinon.  en  Touraine.  U  était  fiU  d'un  apothicaire; 
il  entra  cnez  les  cordeliers  de  Fontenay-Ie-Comte ,  en 
Poitou,  et  fut  ordonné  prêtre.  Il  se  consacra  ^  la  chaire 
et  y  réussit.  Sa  réputation  commençait  à  s'étabjir, 
lorsque  sa  liberté  d' allures  le  fit  renfermer  dans  una 
prison  monastique,  d'où  il  eut  le  bonheur  d^  s'é-^ 
çhapper.  On  lui  accorda  la'permi^ion  de  passer  dans 
l'ordre  du  Saint-Benoît,  mais  il  Quitta  bientôt  Thabit 
religieux,  et  alla  étudier  la  médecine  à  Montpellier, 
où  11  prit  le  bonnet  de  docteur.  Son  mérite  lui  procura 
umt  cnaire  dans  cette  faculté  en  i53i  ;  puis  il  quitta 
Montpellier  pour  Lyon  5  là,  tout  en  exerçant  la  méde- 
cine, il  commença,  vers  1 534,  la  publication  de  sa  fa»- 
meuse  histoire  de  Gargantua  et  de  Pantagruel*  roman 
satirique,  rempli  de  folies,  d'extravagances,  de  quo-^ 
lîbets,  de  mots  barbares  et  même  de  passages  (difficiles 
à  iXHUprendre.  Sous  cette  apparence  frivole ,  1«  livra 
est  plein  d'esprit  et  même  de  bon  sens,  l'auteur  dé- 
fena  toujours  les  droits  de  la  raison ,  de  la  justice  et 
de  U  vérité,  l.a  Sorbonne  censura  l'ouvrage  et  Iç  Par- 
ement le  condamna  au  feu.  Rabelais^  s'attachant  au 
cardinal  Du  Bellay,  avec  lequel  il  s*était  lié  au  collège, 
U  q\û  était  nommé  ambassadeur  a  Rame^  y  eartit  avec 
lui  en  qualité  de  médecin.  Dans  cette  ville,  bien  qu'il 
n'épargnât  dans  ses  railleries;  ni  If  sacfé  collège,  m  le 
^pe  lui-même  ,  it  obtint  par  ^'influence  du  cardinal 
ujtte  buUe  d'abw)lutîon  et  une  prébendjj  à  Vabbâyp 
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de  St-Mtur-deft-fossés.  Enfin,  le  19  Janvier  i55i  , 
H  fut  nommé  curé  de  Meudon,  et  termina  ses  {ours 
en  i553  à  Paris,  rue  du  Jardinet.  En  1 552,  il  publia  à 
Furis,  chez  Michel  Fezendat,  les  livres  ITI  etiv  de  son 
roman  ;  le  V*  et  dernier  livre  ne  fut  publié  que  long- 
tepops  après  sa  mort,  en  1564,  à  Lyon.  On  s'est  donné 
bMucoup  de  peine  pour  trouver  la  clef  de  ce  roman  ; 
Ik  plupart  des  commentateurs  reconnaissent  François I** 
ditts  Oar^^mfiia,  Louis  XII  dans  Grandgousier,  Henri  II 
dans  Pantagruel,  Anne  de  Brettgne  dans  Gargamelle, 
la  reine  Claude  dans  Badebec,  Diane  de  Poitiers  dam 
la  Grande  Jument^  le  cardinal  de  Lorraine  dans  Pa^ 
mmrge,  mais  il  est  problàble  que  le  fond  et  le  cadre 
KHit.tout  d^imaginatioui  et  que  les  allusions  ne  se  trou- 
'wtfit  que  dans  les  détails.  Il  y  a  de  cet  ouvra^  un  si 
grand  nombre  d'éditions  et  le  Manuel  les  détaille  avec 
tant  de  soin  (tome  IV,  col.  1087  à  1070)  que  nous  ne 
•aurions  mieux  fiûre  que  d'y  renvoyer  le  lecteur.  — 
Cbnteiitons-nous  de  rappeler  ici  quelques-unes  des 
principales: 

CSwnres  de  Rabelais,  avec  det  remarqaes  histor.  et  critfqaes 


— ^  Les  mêmes  œuvres,  édition  variorum.  augmentée  de  piè- 
ces inédites,  etc. ,  et  d'un  comment,  par  Esmangart  et  Jehan- 
Deau.  Paris,  Dalibon,  i833-26,  9  vol.  in-8,  avec  12  fîg.  et  120 
caricatures  des  Songes  drolatiques  de  Pantagruel ,  dernière 
Œuvre  de  Rabelais.  —  Chaponay,  106  fr. 

On  pourrait  encore  citer  Tédilion  du  bibliophile  Jacob  (M. 
Paul  Lacroix)  donnée  chez  Charpentier  (en  1819,  in-12} ,  la 
belle  édition  en  grand  format  illustrée  par  Gustave  Doré , 
celle  de  Mariy-Laveaux,  illustrée  par  Bracquemond  (en  1872), 
celle  très-estimée  de  MM.  Burgaud  et  Ralhery  ,  chez  Didot  , 
celle  de  M.  Louis  Lacour,  oonnée  chez  Jouaust ,  etc.,  et 
surtout  celle  que  M.  Sardou  père  prépare  depuis  quinze  ans  et 
qui,  imprimée  en  même  temps  que  la  présente  bibliographie , 
promet  d'être  pour  l'homme  d  étude ,  la  plus  utile  de  toutes 
celles  parues  jusçiuMci.  Parfaitement  complète,  coUationnée  sur 
les  meilleures  éditions  anciennes,  réimprimée  aver  l'orthographe 
.la  plus  simple  et  la  plus  compréhensible,  le  texte  y  est  accora^ 
pagné  de  nombreuses  notes  explicatives,  courtes,  claires,  pré- 
cises, notes  indispensables  et  sans  lesquelles,  la  plupart  du 
temps ,  il  serait  impossible  de  saisir  la  pensée  de  Rabelais  , 
pensée  que,  par  cramte  du  bûcher,  on  au  moins  d'une  persécu- 
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tion  implacable ,  il  était  souvent  obligé  de  voiler  soas  une  forme 
éoigmatique  ou  follement  bouffoDue. 

Le  Gargantua  et  le  Pantagruel  sont  analysés  dans  la  Biblio- 
thèque  des  romans  y  numéro  de  mars  1776. 

Rabelais^  journal  illustré ,  format  gr.  in-4°,  parais- 
sant le  mercredi  et  le  samedi,  à  Paris,  rue  Richelieu, 
92.  i"  numéro,  16  mai  iSSy.  20  fr.  par  an. 

Ce  journal  faisait  suite  an  journal  Tribouîet.  —  Lapostolle  , 
gérant,  et  Delvau,  auteur,  ont  été  condamnés  en  i858  ,  pour 
outrage  à  la  morale  publique  et  aux  bonnes  mœurs,  pour  les 
articles  suivants:  Un  jésuite  (n®du25  juillet  1857J;  —Quand 
on  prend  du  Viennet...  et  à  la  fin,  Cest-à-dirCf  avant  leSex- 
tus;  —  Cela  vaut  mieux...  et  finissant  par:  Vous  ave^  le  droit 
de  rougir^  lectrice  (n°  du  26  juillet);  —  Excentricités  litté- 
raires  (n®  du  i*'  aoûtj  ;  —  Correspondances  (q®  du  12  août)  ; 

—  Billets  au  porteur  (n®  du  1 5  août). 

RACAN  (Honorât  de  Bueil ,  marquis  de),  poète,  né 
en  1589,  mort  en  1670.  Les  Bergeries  de  Honorât  de 
Bueil,  etc.  —  ses  Œuvres  complètes. 

Raccolta  compléta  délie  opère  di  G.  Baffo.  Constan- 
tinopoli,  1860,  2  vol.  in-io.  — Alvarès,  i5  fr.  Edition 
complète. 

Raccolta  di  novelle  del  padre  Atanasio  da  VeroC" 
chio  (de  Domenico  Batacchi).  Londra ,  anno  VI  délia 
repubblica  francese  (Italie,  en  1 708),  4  part,  (ou  2  vol.) 
petit  in-8  ou  in-12,  236,  192,  i58  et  i5o  pp.  —  Cette 
édition ,  d*une  mauvaise  impression  et  sur  mauvais 
papier,  contient  iq  nouvelles  ou  petits  poèmes  galants 
tirés,  la  plupart,  du  Masaccio;  elle  est  peu  commune. 

—  Baur,  en  1873,  20  fr. 

Raccolta  di  poésie  inédite  in  dialetto  Milanese ,  di 
Carlo  Porta.  Italia,  1826,  in-12,  portr.— Libri,  18  fr.  5o; 
Auvillain,  n"  914.  —  Ce  recueil,  qui  contient  la  Pri- 
neide^  la  Ninetta  et  d'autres  pièces  fort  libres,  a  été 
sévèrement  défendu  en  Italie,  et  est  devenu  irès-rare. 

—  On  sait  que  les  écrits  de  Porta  sont  le  chef-d'œuvre 
de  la  poésie  milanaise. 

Raccolta  di  poésie  satiriche  (Aretîno,  Settano,  San- 
sovino,  etc.).  Milano,  1808,  in-8,  avec  portrait  de  P. 
Arétin  et  de  Salv.  Rosa.— Scheible,  en  1866,  2  fl.  42  kr. 

Raccolta  di  storie  galanti.  Venezia,  1768,  6  parties 
in-8. 
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iUcxJolta  univenale  délie  operê  di  G,  B<ifé.  Coêtoo^ 

pou  (Venezîa),  1 789,  4  vol.  m-S,  portr.  —  Vendu,  ma, 
1043,  60  ir.|^  AuviÛkin,  n*  875*  ^  Poétûi  obifènet 
en  pttoU  vénitien. 

RADET  (Jean-Beptiste),  tut  dramat.,  né  à  Dijoa  en 
1751,  mort  à  Ptrie  en  i83o.  Le  Fauoon^le  MëHaM 
de  Scamm  —  la  Matrone  d'EphHe  —  Paulhte,  ou  m 
Filk  naturelle  —  le$  Préventions  d'una  femma  ^Fe- 
naud  itMt  ^  Somio  et  Pdquette-^ksTrcis  Aq^ 
fyomudsâs» 

Jtadolcite  (Le)  otnarem»  comedU  (5  «•  et  prol.prJ 
dî  Cdrolemo  Cempasa»  Bellunese.  Veneda,  P.  Fam, 
iù%0,  pet,  în-i»  de  7a  ff.  ^«  Soldnne,  n*  448$, 

Une  des  dernières  pftoe»  où  l'on  ait  mit  «a  «cène  1*  me 
diuique  de  la  BuffioMa;  c'est  cou  Ueta^a  tf  pHwttegto  qVfl 
ta  montre  encore  Ici. 

*  RagdU}(0  (/Hy  comedia  ($  actes  et  prologue  prO  dl 
Lod.  uolce.  Vinegia,  Bindoni,  1541,  in-8  de  S5  C  -* 
Çoleinne,  a*  412?. 

Dsiis  ceita  piftca  Itcendeose .  soaiine  dans  la  CUtia  dt  Ma* 
cfaiavel  et  dans  pluslears  comédies  de  TArétio ,  le  dJgMiasmtiy 
d*an  jeune  garçon  en  fille  est  le  noeud  de  llntngne. 

Rage  (La)  d'amour ,  parodie  de  Roland  ,  i  acte  « 
en  vers,  par  Dorvijçny.  Paris,  Ballard,  1778,  iiirS,  -^ 
Nyon,  n°  18394;  Soleinne,  n**  2x97. 

Rage  d'amour,  ou  la  Femme  d'un  amit  vaud.  en  1 
acte,  par  Bayard  et  Léon  Laya  (Gymnase  dramatique), 
Paris,  1849,  în-8. 

Ragguagli  del  regno  d'amore  Cipro ,  da  Luca  As- 
sarino.  Venetia,  1646,  i65i^,  in- 12  (Noôl,  n"  10 10), 
et  sous  le  titre:  Ragguagli  amorosL  Venetia,  174?* 
in-i2.  —  Nyon,  io655. 

Ragionamenti  (capricciosî  et  piacevoli)  di  measer 
Pietro  Aretino,  c<^nominato  il  Flagello  de'  principi,  il 
Veritiero,  etc. 

Les  RagionameiUi  qui,  sous  le  rapport  du  style,  sont  le  nieii- 
Icnr  ouvrage  de  leur  auteur,  sont  des  dialogues  entre  deux  feia* 
mes  de  Florence  ;  TÂrétiB  se  vantait  d'y  avoir  traité  les  ma- 
tières les  plus  obscènes,  sans  qu'il  lui  fût  échappé  un  terme 
deshoooète.  Le  1*''  dialogue  intitulé:  Ragionumento  de  la 
lianna  e  de  la  Antonia  (V.  ce  titre  )  traite  des   désordres  dies 
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nonnes,  dM  femmes  mariées  et  des  courtisanes;  le  s*  (il  Pia- 
eevoie  ragionamento  deWAretino ,  nel  quale  il  Zoppino/rate 
e  Lodovico  putaniero  trattano  de  la  vita  e  de  la  genealogia 
di  tutte  le  cortigiane  di  Roma)  est  à  pea  près  du  même  genre; 
le  3*  [Ra^ionamcnto  nel  quale  M.  P.  Aretino  figura  quattro 
suoi  amici  che  favellano  de  le  corti  del  mondo  e  di  quella 
dei  cielo)  qui  contient  des  histoires  curieuses  sur  la  cour  de 
Rome  et  sur  les  personnages  les  pins  considérables  du  temps , 
ne  s'occupe  que  des  cours  et  des  courtisans  ;  il  est  regardé  comme 
le  meilleur  des  trois.  Ce  3*  dialogue  est  complété  par  une  se> 
conde  partie  dans  laquelle  il  est  question  du  )eu  et  des  joueurs, 
mais  qui,  quoique  renfermant  des  anecdotes  très-intéressantes , 
est  restée  peu  connue,  n'ayant  pas  été  comprise  dans  le  recueil 
des  Ragionamenti  publié  par  les  EIzéviers.  Les  deux  premiers 
dialogues  seulement  ont  été  traduits  en  français  et  encore  d'une 
manière  tout  à  fait  inexacte  dans  la  Bibliothèque  de  VAritin. 
Ils  ont  été  trad.  en  espagnol  et  en  lat.  (V.  Pomoboscodidas- 
caltts)t  puis  en  allemand  (V.  P.  Aretini  itali attise her...). 

Ragionamento  délia  Nanna  e  délia  Antonia^  fatto  in  Roma 
Solto  una  fîcaia,  composto  dal  divino  Aretino  per  suo  capriccio 
a  corrcitione  de  i  trc  stati  délie  donne.  —  Parigi  (Venise).  1534» 
pet.  in-8  de  198  pp.  en  lettres  ital.  et  le  feuillet  de  souscription. 
C'est  Tédition  orig.  très-rare  de  la  i''*  partie  des  Ragionamenti 
(Mac-Carthy  (avec  le  Dialogo,  2*  partie  des  Ragion,)^  bo  fr.  ; 
Nodier  (id.; ,  121  fr.  ;  Chédeau,  n»  1073). 

Opéra  nova  del  divo  et  unico  signor  Pietro  Aretino ,  1â 
quai  scuopre  le  astutie,  scelerita,  fVode,  tradimenli.  assassina* 
menti,  inganni,  truffarie,  stringarie,  calcagnarie,  rooarie  ,  et  le 
grant  fintion  et  dolce  pai'oline  ch'usano  le  cortigiane,  o  voir  dir 
tapune ,  per  ingannar  li  simplici  gioveni ,  per  la  oual  causa  t 
poverelli  per  cio  restano  appesi  come  uccelli  al  vtscnio  et  al  fin 
con  vitupio  et  dishonor  posti  al  basso  con  la  croya  ieggi«ra* 
—  In  Napoli,  i534,  pet.  m-8  de  33  ff . ,  lettres  rondes,  titfl 
rouge  et  noir,  dans  une  bordure  gr.  en  bois  (La  Vallière ,  40 
it  ).  —  Venise,  i535,  copie  de  rédT  préc. ,  avec  le  même  titre  et 
le  même  nombre  de  ff.  —  Napoli,  i535,  în-8  [Usage  des  rom). 
C*est  le  3*  dialogue  de  la  1^  partie  des  Ragionamenti^  et  nott 
cette  1'*  partie  tout  entière,  comme  l'ont  dit  quelques  bibliogra- 
'pbes,  etc. 

Dialoffo  di  M.  Pietro  Aretino,  net  qnate  la  Nanna^  iiprimb 
giorno  tnse^na  a  la  Pippa  sna  figliuolû  a  esser  puitanai  neî 
seconda  gli  conta  i  tradimenli  che  fawno  gU  huomini  a  le 
meschine  che  gli  credono;  nel  ter\0,  etc.  inTorino  (Venise^ 
i536,  pet.  in-8  (Gaiguat,  80  fr.  ;  Mac-Carthy,  I4  fr.(  PoUer, 
80  fr.  ;  Libri,  49  k.). 

Edition  oricinale  de  la  s*  partie  des  Ragionàmentiy  non  môhtt 
rabe  que  la  i**,  et  pareillement  divisée  en  trois  journées.  Cail- 
leaQ,  tome  1,  p.  5i ,  dit  qu'il  y  a  mie  édition  de  Venise,  i54t>, 
qui  est  la  mênve  que  celle-ci,  a  laquelle  seulement  on  a  fait  de 
nouveaux  frontispices. 
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Dant  la  dédicace  de  cet  écrit  licencieux,  TArétin  ne  craint 

{>aB  de  dire  que  son  livre  est  plus  nécessaire  à  Phumanité  que 
es  prédicateurs. 

Ragionamento  nel  quale  P.  Aretino  figura  quattro  suoi 
amici  che  favellano  de  le  corti  del  monao  e  ai  quelle  del 
cœlo,  Stampata  in  Novara,  i538,  pet.  in-8  de  ySff.  non  chif- 
frés, lettres  ital.  (Gaignat,  27  fr.  ;  Mac-Canhy,  39  fr.).  —  S.  1. 
1530,  63  ff.  (Libri,  16  sh.).  —  S.  1.,  i539,  pet-  »n-8  de  55  ff. 
(Hibbert,  14  sh.|.  —  S.  I. ,  1541,  in-8  de  î>6  ff.  (Lebcr,  n«  2836). 
Ce  dialogue,  qui  contient  des  histoires  curieuses  sur  la  cour  de 
Rome  et  sur  les  plus  considérables  personnages  du  temps,  n^est 
pas  obscène.  C'est  la  3*  partie  des  Ragionamenti, 

Dialogo  di  Tietro  Aretino  nel  quale  si  parla  del  gioco  cou 
moralita  piacevole.  Venise,  G.  de  Farri,  i543,  in-S,  édit.  orig. 
—  Vinegia,  per  Bartolomeo  detto  l'imperador ,  i545,  pet.  in-S 
de  127  ff.  '-  Cat.  Nodier  (n°  iio5),  avec  le  Ragionamento  nel 
quale  M.  P.  Aretino  figura  quattro  suoi  amici,  etc.,  53  fr. 

Ce  volume  peut  s'annexer  aux  3  premières  parties  des  Ra- 
ffionamenti  auxquelles  on  le  regarde  comme  faisant  suite.  On 
forme  ainsi  une  collection  qu'il  n'est  pas  facile  de  réunir  au- 
jourd'hui. Ce  dialogue  a  été  rJimpr.  à  la  suite  de  la  troisième 
partie  des  Ragionamenti,  édition  de  i589,  et  pas  dans  celle  de 
1660.  Il  a  aussi  été  réimprimé  sous  le  titre:  le  Carte parlanti, 
dialogo  di  Partenio  Etiro  (Pietro  Aretino).  Venezia,  M.  Sessa, 
1545,  in-8.  —  Venise,  i65o,  i65r ,  in-8.  Dans  les  éditions  por- 
tant ce  titre,  ce  dialogue  est  précédé  d*une  épître  très-hardie 
adressée  au  prince  de  Salerne. 

Ragionamento  del  Zoppino  fatto  frate,  e  Lodovico  ptitta- 
niere,  dove  contiensi  la  vita  e  genealogia  di  tutte  le  corti- 

fiane  di  Roma.  S.  1.  (Venise),  iSSg.  in-8  de  20  ff . ,  dont  i 
lanc.  Edition  orig.,  très-rare,  d'un  des  ouvrages  les  plus  licen- 
cieux de  l'Arélin  (Libri,  5i  fr.).  Réimpr.  dans  le  recueil  des 
Ragionamenti  y  édit.  de  i584. 

Dialogo  del  divino  Aretino,  che  scopre  lefalsità,  rubariCy 
tradimenti,  et  fatuchiari  ch'usano  le  cortegi;iane,  perin- 
gannare  H  simpli  huomini,  che  de  loro  s'innamorano ,  inti- 
tolato  la  Nanna  e  Antonia.  Parigi,  s.  d.  (milieu  du  XVI*  siè- 
cle) ,  pet.  in-8  de  144  ff.  Rare.  L'ouvrage  est  divisé  en  4  jour- 
nées, dont  la  i"^*  est  la  même  que  la  3*  de  la  première  partie 
des  Ragionamenti.  Les  trois  autres  sont  les  trois  journées  de 
la  2*  partie  des  mêmes  dialogues. 

La  Prima  (e  seconda)  parte  del  Ragionamento  di  P.  Are- 
tino. Nella  nobil  città  di  Bengodi ,  i584,  3  parties  pet.  in-8, 
lettres  ital.  On  connaît  quatre  éditions  sous  cette  même  date. 
La  plus  belle,  qui  est  regardée  comme  la  i"^*,  parait  avoir  été 
impr.  à  Lyon.  Elle  a  6  ff.  prélim.  et  219  pp.  pour  la  i*"*  partie, 
3  ff.  prélim.  et  373  pp.  pour  la  2*  partie,  6  ff.  prél.  et  116  pp. 
pour  la  3*  partie.  La  2*  édition  a  228  ,  401  et  142  pp.  La  3" 
198,  339  et  118  pp.  Dans  la  4*  les  pages  se  suivent;  la  der- 
nière porte  522.  La  3*  partie  (118  pages)  de  la  3"  édition  con- 
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str  Agresto  da  Ficarvolo  sopra  la  prima 
re  Diceo,  coït  la  ditcria  dt' nasi.  CïiM  partie 
manque  Mnitcut  [LaDglès,  39  fr.;  TroM.jSfr.  ;  Nodier,  49  fr.; 
Lrbti,  34  tr.  -  Les  auiret  «dlitona  >ont  motos  chirest  Bolle  , 
8fr.  5o;  Du  Koure,  7  fr.  5o-,  Ttchener,  18 fr.;  Bignon,  i  fr.  25), 

La  Ter^a  e  vllima  parle  de'  raggiOTiaminll  del  dhlno  Plc- 
tro  Arelino,  ne  la  quaie  si  coalingono  due  ragglmameiili , 
cloè  de  le  corli  e  del  giuoco,  cosa  morale  e  befla.  S.  I.,  Glo. 
Andr.  del  Melagrano,  iSSg.peU  in-8.  Ccilt  3' partie  etl  la 
eenle  qui  ait  ili  publiée  en  li^  pour  servir  de  suiie  à  l'édition 
de  tSS4.  Elle  u'a  pas  été  réimpr.  dam  les  Capticclosi,  i6fio 
(Monmerqué,  23  fr.  i  Libri,  en  18S9,  t  llv.  3  sb.  ;  Chjdeau  , 
n"  1075). 

Capricciosi   e  piaccvoli  ragionainenU   di  Pieiro  Arelino, 
Cosmopoli  (Amiterdam,  Eliivierl ,   1660,  pel    io-8.  Edition  la    ■ 
plua  belle  et  la  plus  techerchée  des  Ragionamenli  ;   cependant 

,  oiiero   dialogo   di  Ma- 

Clérieure,  c'eit-Â-dire.  quand  el^e  a  4g  pp.  au  davanlage.  au 
.  de  3B.  Voir  une  note  de  Nodier  dans  le  BullitiH  du  U- 
Mfopfti;«  ,  1844,  p.  Sga.  Gaignal,  43  fr,i  Bolle,  Si  fr.;  id> 
avec  la  Putlana,  en  ftîpp.,  41  fr-  Sucent.;  Techener,  r.  rel., 
90  fr.  :  iJ.  60  fr. ,  Nodiir,  169  (r.  ;  Potier,  i3o  fr.  ;  Libri,  60 
fr.;  id.  ng  fr.;  Ctozei,  loifr.;  Du  Route,  58  fr.;  Cellcrt, 
38  (r.j  Cailhava  (607),  uS  fr.;  de  Chaponay,  18S  fr.  ;  id. 
lu  fr.  :  H.  de  L.  tn  iB63,  147  fr-  —  On  ne  connaît  pas  Ica  an- 
ciennes <<diiioni  qui  dolveui  avoir  été  faites  de  la  Pullaaa  er- 
rante. Nom  ne  pouvons  guère  citer  que  des  éditions  s.  I.  n.  d,, 
pet.  in-13  de  48  ou  61  pp.  Eélmpr.  pet.  In-B  ou  pet.  in-u,  eu 
54  «1  84  pp. .  ef  dans  il  Libro  del  ptrchi.  —  On  lit  dans  le 
Calai,  géuérsl  des  manuscrits  des  bibliolh.  publ.  dea  départe- 
ments, p.  428,  que  la  bibliolh.  de  l'Ecole  de  médecine  de  Mont- 

copies,  une  traduction  en  fran{.  des  dialogues  de  l'Arétia. 
T»«ucTioBs: 
Coloijaio  de  las  damas,  agora  nvivamenle  correglor  mni' 
dado  [fad.  capagnol:  de  la  3*  joutnie  de  la  3*  partie  des  Ra- 

«onameiiti  de  l'Areiin ,  par  Fernan  Xuarei).  S.  I,,  1348,  pet. 
'8  de  oS  fr. ,  lettres  rondes  (Nodier,  46  fr.  ;  lleber ,  i  liv.  6 
»b.).  —  Mtdina  del  Campo,  P.  de  Castro ,  i549'  ?«'■  in-S  prth. 
de  5o  ff.  (U  ValliJre,  i5  fr.)  -.S,  !..  1607,  in-ii  de  141  pp., 
lettres  rondes  (Nodier,  iS  fr.  So  c.  ;  Bolle ,  2t  fr.  5o  ;  Croul, 
i3  fr.).  Voir  De  Bure,  n°  3953.  Il  a  grand  tort  d'annoncer  cette 
traduclion  de  Xuorfrs  comme  bonne,  car  de  l'aven  de  loua  les 
a  fait  que  gSter  I  Acélin. 


Pornodidatealus,  seu  Colloguiam  maliebre  P.  Artiini  dt 
astu  nefario  horrendisque  dolii  mulieram,  etc.  Trad.  lai.  de 
la  i™  partie   des  Ragionamenli  de  l'Arétin,    par  Gaspard   de 

TOME  VI.  11 
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Barth.  Francfort,  1622,  1623,  in-8  (BoUe,  33  fr. ;  Chaponay, 
20  fr.).  —  Zwichau  et  Francfort,  1624.  —  Cygne»  ,  Gopneri  , 
i66Qi  pet.  ia-8.  Edition  ^us  correcte  et  recherchée  à  cause  du 
cata).  des  écrits  de  Barthius  (Scheible.  en  1866  ,  2  il.;  Piget , 
n®  1843).  Le  Pornodidascalus  a  été  réimpr.  à  la  suite  du 
MfiursiuSf  édit.  pet.  in-8 ,  s.  d.,  de  430  pp.  II  faut  remarquer 
que  Barthius  n*a  pas  fait  sa  traduction  diaprés  l'original  italien, 
mais  d*après  la  traduction  espagnole  de  Xuarès,  dans  laquelle 
l'/espagnol  avait  rendu  l'original  plus  honnête ,  par  conséquent 
mofos  bon.  —  Barthius  aimait  tant  les  titres  grecs ,  qu'ayant 
traduit  un  roman  espagnol  qui  est  une  continuation  de  la  Diane 
de  Montemayor,  par  uilles  Polio,  il  lui  a  donné  le  titre  de: 
Erotodidascalus^  et  à  une  traduction  de  la  Celestina^  celui  de 
Pornoboscodidascalus  (Voir  Van  Hulthem,  4898). 

Le  Miroir  des  courtisans,  où  sont  introduites  deux  cour- 
tifannes,  par  Vune  desquelles  se  découvrent  plusieurs  fraudes 
et  trahisons  qui  journellement  se  commettent  ;   fait  en  dialo- 

gofi  par  P.  Arétin,  trad.  de  l'ital.  en  franc.  Lyon ,  Cl.  d'Ur- 
in,  i56o,  in-8.  Cette  traduct.  du  dernier  dialogue  de  la  1'* 
partie  des  Raggionamenti ,  est,  selon  Du  Verdier,  donnée  d'a- 
près le  Coloquio  de  las  damas. 

Tromperies  dont  usent  les  mieux  affétées  courtisanes  à 
Vendroit  d'un  chacun^  principalement  des  jouvenceaux  desbau- 
chez  qu'elles  attirent  en  leurs  filets  ,  faisans  que  sous  propos 
emmielçr  perdent  honneur  et  chéent  en  pauvreté.  Œuvre  partie 
en  dialogue,  orné  de  saincts  enseignemens,  conseils  et  avis  à  la 
jeunesse,  pour  éviter  les  déceptions,  tromperies  et  traverses  de 
telles  femmes.  Traduit  d'ilal.  (de  P.  ArétmJ  en  françois.  Plus, 
la  Courtisane  de  Joachim  du  Bellay.  Paris,  P.  Chevi'ilet,  i58o, 
in-i6  de  88  ff. ,  plus  ir  pour  la  Courtisane  (La  Vailière,  17  tr.; 
J.  G.  ,  en  1844,  i3  fr.  5o;  Tripier,  n«  634,  3o  fr.).  —  Imita- 
tion des  2  premières  parties  des  Ragionamenti.  Rëimpr.  sous 
le  titre  suivant:  Histoire  des  amours  feintes  et  dissimulées 
de  Lais  et  Lamia,  récitées  par  elles-mêmes;  mise  en  forme  de 
dialogue  par  P.  Arétin ,  ou  sont  découvertes  les  fallaces  et 
communes  tromperies,  dont  usent  les  mieux  affectées  courtisan- 
nes  de  ce  temps  à  l'endroit  de  leurs  amis,  etc.,  et  aucmentée 
de  la  Vieille  courtisanne  de  J.  du  Beilay.  Paris,  Antoine  du 
Breuil,  i595,  pet.  in-12  de  96  ff.  en  tout  iLa  Vallière,  16  fr.). 
--  Lyon,  1599,  '"■'2  (Thierry,  i5  fr.).  —  Lyon,  Cl.  Lacarpe,  1609, 
in-12  (Belin  junior,  en  1797,  ii  fr.).  —  Réimpr.  aussi  sous  le  titre: 
Amours  faintes  et  dissimulées  de  Lois  et  Lamia.  Paris,  1601, 
in-ï2  (Bignon,  i5  fr.). 

RAGOT  (Nie.  ou  Ch.-Franç.).  Voir  GRANDVAL. 

RAGUENEAU  DE  LA  CHENAYE  (Armand-HenriL 
compilateur  d'anas,  né  à  Paris,  en  1777.  Amours  de 
Manon  la  ravaudcuse  et  de  Michel  Zéphir.  S.  d.  — 
Anffotiana ,  ou  Suite  des  calcmboitrgs  comme  s'il  en 
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pleuvait.  1800.  —  Grivoisiana.  —  Ninon  de  Lenchs. 
—  Rousseîiana.  i8o5. 

Raison  (La),  Vhymen  et  V amour,  op.-pastorale ,  en 
I  acte  et  en  vers  libres,  par  Patrat  fils.  Paris,  Cor- 
beaux, 1804,  in-8. 

Raison  (La)  pourquoi  les  femmes  ne  portent  barbe 
au  menton  aussi  bien  qu*^  la  pénillière ,  et  ce  qui  a 
ému  nos  dittes  femmes  à  porter  les  grandes  queues 
(il  y  a  aussi  une  édition  de  1600  et  une  réimpr.  faite 
par  Caron),  in- 12  de  8  pp. ,  Paris,  1601  (Cigongne,  n® 
2104;  Leber,  n'*  iboo).  —  S.  1.,  1606,  in-8  (L^  Val- 
lière,  n°  SgiS^s).  —  Opuscule  en  prose  réimprimé  à 
la  suite  du  Proce:^  et  amples  examinations  sur  la  vie 
de  Caresme-Prenant,  etc.,  et  des  Entretiens  de  Mag^ 
delon  et  de  Julie.  Luxembourg,  1866,  pet.  in- 12. 

RAISSON  (Horace-Napoléon),  littérat.,  né  à  Paris 
en  1798,  mort  en  1864.  Amours  secrètes  des  Bourbons 
—  Coae  conjugal  —  Code  de  la  toilette  —  Code  des 
boudoirs  —  Code  galant  —  Une  blonde. 

Rake's  (The)  progress,  or  the  Humours  of  Drury 
Lane^  a  poem  in  8  cantos,  which  is  a  compleat  kev 
to  the  eight  prints  lately  published  by  celebrated  m. 
Hogarth.  Londres,  1735,  in-8  de  54  pp.  —  Ce  poâme 
contient  des  scènes  libres. 

Rambler  (The),  or  Fashionable  Companion,  for  april 
1824  (vol.  I,  n°  i),  being  a  complète  register  of  g.al- 
lantry.  In- 12,  fig.  (la  Vénus  de  Médicis). 

Art,  nature^  wit  and  Love  display 
In  every  page  a  rambler's  gay. 

Londres,  T.  Holt.  Mensuel.  A  chaque  numéro  une 
gravure. —  Janvier  1826  est  le  n"  10,  tonie  IL-— Jour- 
nal donnant  des  anecdotes,  des  analyses  littéraires^  des 
poésies,  etc.  —  8  pence  chaque  numéro. 

Rambler's  (The)  Maga:;ine^  or  Fashionable  Emjpo- 
rium  of  Polite  Littérature.,  Theatrical  Excellencie» , 
Wit,  Humour ,  Genius,  Taste ,  Gallantry ,  and  ail  the 
gay  varieties  of  Suprême  Bon  Ton.  1822,  in-8,  aivec 
figures. 

Rambler's  (The)  Maga:{ine,  or  the  Annals  of  gal- 
lantry, pleasure  and  bon  ton,  London^  Randall,  1784, 
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in-8.  —  Publication  mensuelle;  les  33  premiers  nu- 
méros contiennent  2,000  hist.  de  galanteries^  amours, 
tête-à-tête,  procès  pour  rapt,  pour  adultères,  intrigues 
privées,  chansons,  anecdotes  «  poésies  gaillardes,  etc., 
97  grav.  et  90  lettres  hiéroglyphiques. 

La  collection  de  ce  journal  forme,  de  1783  à  1787,  5  vol.  in-8 
avec  figures. 

Rave  (Thé)  of  Lucrèce  (le  Viol  de  Lucrèce),  poôme 
de  Shakespeare.  L'édition  originale  de  1594  (47  fl". 
în-ii°)  est  excessivement  rare  ;  un  exempl.  réparé ,  le 
seul  qui  ait  passé  en  vente  publique ,  a  été  adjugé  à 
58  1.  st.,  et  un  amateur,  M.  Holford,  en  a,  dit-on,  payé 
un  autre  1 00  livr.  st.  —  Quoique  l'édition  de  i  o  i  b , 
in-8,  ne  soit  que  la  sixième,  on  a  donné  en  i858  la 
somme  fort  respectable  de  2  3  liv.  st.  10  sh.  pour  un 
cxcmpL  dont  le  dernier  feuillet  était  imparfait.  Nous 
mentionnons  ces  faits  pour  constater  jusqu'à  quel  degré 
s'élève  dans  la  Grande-Bretagne  le  thermomètre  de  la 
bibliomanie. 

Rapport  fait  des  pucelages  estropie:^  de  la  pluspart 
des  chambrières  de  Paris,  par  les  matrones  jurées, 
tant  françoises  que  bearnoises,  ensemble  les  noms  des 
ustencilles  trouvées  dans  leurs  bas  guichets.  Paris, 
161 7,  in-8.  —  La  Vallière,  n°  391 3".  —  Voir  Le  Ré- 
veil du  chat  qui  dort, 

Raritâten.  Ein  hinterlassenes  Werk..,.  (Curiosités. 
Œuvres  (erotiques)  du  sacristain  de  Rummelsbourg  , 
dédiées  au  pape,  etc.,  par  B.  Schwarzbuckel).  Berlin, 
1785,  9  tomes  in-8. 

Raritâten  von  Berlin  und  merkwùrdige  geschichten 
einiger  Berlin  schen  freitdenmddchcn..,.  (Curiosités  de 
Berlin.  Histoires  remarquables  de  quelc^ues-unes  des 
filles  de  joie  de  Berlin).  Berlin,  1792,  3  vol.  in-8. 

Rathgcber  [Dcr]  vor...  (Le  Conseiller  avant,  pendant 
et  après  la  copulation,  par  le  D.  G.-W.  Becker).  —  S.  L, 
1816,  in-i2. 

RATTAZZI  (princesse  Marie  Studolmine  Bonaparte, 
dame  de  Solms  ,  puis  épouse  de  M.  L'rbain) ,  ne'e  à 
Londres  vers  iS?o.  Le  Chemin  du  paradis  —  Made- 
moiselle Million  —  les  Marîjiges  d'une  créole  —  le 
Piège  aux  maris  —  Si  jetais  reine  ! 
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RAUQ.UIL-LIEUTAUD,  auteur  dramat.  du  XVIU» 
siècle.  Alcibiade  enfjant.  etc.—  les  Amants  brouillés — 
Bianca  CavellOj  imité  de  Tallemand  —  Heraclite ,  ou 
le  Triomphe  de  la  beauté.  • 

Ravissement  {Le)  d'Europe,  par  Jearv-Ant.  de  Baïf. 
Paris,  veuve  Maurice  de  la  Porte,  i552,  pet.  in-8  de 
8  fF.  —  Nyon,  n°  i52o3;  Potier,  en  1870,  n"  852. 

Ravissement  [Le)  d'Hélène,  le  siège  et  Vembrdsc- 
ment  de  Troye ,  grande  pièce  en  3  actes  et  en  nrose , 
par  Fuzelier.  Pans,  A.  Chrétien,  1705,  in-8  de  S 2  pp. 
—  Soleinne,  3406. 

Ravissement  de  V Hélène  d'Amsterdam,  contenant 
des  accidents  étranges  tant  d'amour  que  de  la  fortune, 
arrivez  à  une  demoiselle  d'Amsterdam  en  plusieurs 
endroits  du  monde,  et  principalement  en  Turquie,  où 
elle  a  été  esclave.  Amsterdam ,  Timothée  ten  Hoorn , 
i683,  in-i2,  fig.  Rare.  —  Nyon,  n"  85  ig;  Trosse , 
lo*  catal.,  8  fr.  5o  ;  Luzarche,  n°  2944. 

Ravissement  (Le)  d'Orithye,  poème  composé  par 
Barth,  Tag.  (Tagaut)  à  M*"  R.  de  Vaudetar ,  seigneur 
de  Pouilly.  Paris,  Wechel,  i558,  pet.  in-8.  —  Nyon, 
n°  i5222  ;  Potier,  1860,  n**  1204,  5o  fr. 

Ravissement  {Le)  de  Proserpine,  poème  dramatique, 
par  Al.  Hardy.  Paris,  161 1. 

Cérès  se  plaint  aux  dieux  de  l'enlèvernsnt  de  sa  fille.  Jupiter 
assemble  les  dieux  et  reçoit  leurs  avis  ;  il  décide  que  Proser- 
pine passera  six  mois  avec  sa  mère  et  six  mois  avec  Platon. 
Momus  avait  donné  un  avis  différent  en  proposant  que  «  le  jour 
Cérès  aura  sa  fille  et  Pluton  chaque  nuit.  » 

Ravissement  (Le)  de  Proserpine,  poôme  burlesque, 
par  D'Assoucy.  Paris,  1643,  i653  (Nyon,  n°  i5228), 
1664,  fig.  —  Cailhava,  19  fr.;  Luzarche,  n°  2339. 

RAYSSIGUIER  (N.  de),  ou  RAYSSEGUIER,  aut. 
dramat.  du  XVII*  siècle.  ÙAminte  du  Tasse,  trad.  en 
franc.  —  les  Amours  d'Astrée  et  de  Céladon  —  la 
Bourgeoise,  ou  la  Promenade  de  Saint^Cloud  —  Pa- 
linice,  Cireinice  et  Florise  —  Tragi-comédie  pasto- 
rale^ où  les  Amours  d'Astrée  et  de  Céladon  sont  mes- 
lées  à  celles  de  Diane,  etc. 

Rebours  (Le)  de  Mathéolus,  ou  le  Résolu  en  ma- 


> 
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riage  (par  Jehan  Le  Febvre  de  Thérouanne).  Paris , 
sans  date,  i5i8,  in-4°  goth.   de    60  fF.,  fig.  sur  bois 
(Heber,  5  liv.  ;  Mac-Carthy,  88  fr.).  —  Lyon,  Ol.  Ar- 
nouUet,  s.  d.,  in-4°  goth.  —  Solar,  480  fr. 
Le  prologue,  (^ui  a  94  vers,  commence  ainsi  : 

De  Jèmmes  sommes  tôtis  venus. 
Autant  les  gros  que  les  menus; 
Pourquoy  celluy  qui  en  dit  blasme 
Doit  estre  réputé  infâme. 

De  ce  po6me,  il  a  été  fait,  à  40  exempl. ,  une'  réimpression  fac- 
similé,  en  1846,  à  Paris,  dans  le  format  pet.  in-4,  et  en  caract. 
goth.  —  Voir  le  Livre  de  Mathéolus  : 

Sensuy  le  livre  du  résolu  en  mariage^  traictant   et  demon- 

,  tram  la  grant  proesse  et  résistance  qu  ont  eu  et  ont  de  présent 

'  les  femmes  contre  les  hommes  et  principalement  contre  les  puis- 

sans,  fors  et  preux.  Paris,  veuve  J.  Trepperel,  s.  d.,  in-4**  goth. 

de  3o  ff .  à  2  col. ,  avec  25  fig.  en  bois.  —  Edition  augmentée 

du  Rebours  de  Mathéolus.  —  La  Vallière,  24  fr.  ;  174  fr.  en  1841. 

Recette  pour  marier  sa  fille ,  vaud.  en  i  acte,  par 
Mélesville  (Anne-Hon.-Jos.  Duveyrier)  et  Raoul.  Paris, 
Barba,  1827,  in-8.  -—  Soleinne,  n**  2048  (Variétés). 

Recette  pour  marier  ses  filles ,  vaud.  en  i  a. ,  par 
Lemercier  de  Neuville  (Ambigu-Com.).  Paris,  1809, 
in-8. 

Recherches  historiques  et  philosophiques  sur  l'amour 
et  sur  le  plaisir,  poëme  en  3  ch.,  par  de  Toulongeon. 
Paris,  Dentu  ,  1807,  in-8.  —  Lanctin  ,  9*  cat.,  T  fr.  ; 
Claudin,  en  1869,  4  fr. 

Recherches  médico-philosophiques  sur  les  causes 
physiques  de  la  polygamie  dans  les  pays  chauds ,  ou 
Réflexions  sur  V opinion  de  Montesquieu  et  de  quel- 
ques autres  philosophes  qui  ont  prétendu  qu'il  naissait 
dans  les  pays  chauds  plus  de  Jjtlcs  ^ue  de  garçons,  et 
que  les  femmes  y  étaient  nuSiles  à  huit ,  ^leuf  et  dix 
ans  et  vieilles  à  vingt  .^  thèse  par  le  doct.  N.  Chervin, 
de  Lyon.  Paris,  Didot  jeune,  1812,  in-4°  de  40  pp. — 
Silv.  de  Sacy  ,  n"  i853,  dit  71  pp.;  CÎuérard  dit  40 
pages.  —  Rare. 

Recherches  sur  le  culte ,  les  symboles,  les  attributs 
et  les  monuments  figurés  de  Vénus  en  Orient  et  en 
Occident,  par  Félix  Lajard.  Par's ,  1887,  in-4°  de  4 
feuilles  1/2  avec  un  allas  cent.  40  planches  gravées. 
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Recherches  sur  les  prérogatives  des  dames  chez  les 
GauloiSy  sur  les  cours  d^amour,  etc.,  par  le  prés.  Rol- 
land. Paris,  Nyon,  1787,  in- 12  de  220  pp.  —  Cailhava, 
8  fr.  ;  Cl.  de  M.,  en  1864,  3  fr.  ;  Baur,  en  1873,  cat. 
n"  3,  8  fr. 

Récit  exact  de  ce  qui  s'est  passé  à  la  séance  de  la 
société  des  Observateurs  de  lafemme^  le  mardi  2  nov. 
1802  {par  Lemontey).  Paris,  Déterville,  an  xi  (i8o3), 
in- 18.  —  La  Bédoyere,  7  fr.  5o;  Aubry,  en  1860, 
4  fr.  ;  Claudin,  en  1867,  6  fr. 

Plaisanterie  suggérée  à  l'auteur  par  le   titre  bizarre  sous  le- 

3uel  s'étaient  réunis,  en  1800 ,  des  savants   et  des  philosophes 
îstingués,  entre  autres  Cnvier,  Sicard ,  etc. ,   qui  formaient  la 
Société  des  observateurs  de  l'homme  (Catal.  Pixérécourt). 

Récit  véritable  de  ce  qui  s'est  passé  au  plaisant  et 
facétieux  mariage  d'une  jeune  affriandée  au  jeu  de 
passe-outre  et  de  ses  subtilités  et  finesses^  ensemble  le 
festin  de  la  sausse  à  la  Roberde,  Paris,  Claude  Wy- 
mouth,  1626,  in-8. —  Opuscule  très-rare,  dont  un  ex. 
figure  au  catalogue  Cigongne,  n**  ?.  1 2 1 . 

Réclamation  des  Courtisanes  parisiennes  à  l'As- 
semblée nationale,  concernant  V abolition  des  titres 
déshonorants  tels  que  garces ,  putains^  toupies  ,  ma- 
auerelles,  etc.  1790,  8  pages.  —  Leber,  IV,  p.  221; 
Claudin,  juin  i858,  10  fr. 

Reclusières  (Les)  de  Vénus  y  allégorie.  A  la  Nouv. 
Cvthéropolis,  1750,  pet.  in-8  de  i^  pp.  —  Relatif  à 
Phôtel  du  Roule ,  à  sa  fameuse  abbesse,  M™*  Paris,  et 
à  ses  pensionnaires,  Rosette,  Fatime,  etc.  —  Nodier, 
avec  deux  autres  opuscules,  14  fr.  ;  Alvarès,  en  1861, 
8  fr.  5o.  —  Laissé  en  blanc  au  catalogue  Rochebrune. 
—  Réimpr.  à  Bruxelles,  en  i86cj,  pet.  in-8  de  16  pp., 
tiré  à  petit  nombre,  3  fr.  A  la  suite  se  trouve  le  Temple 
de  V Amour ^  8  pp. 


de  l'adultère  et  d'autres  vices  qui  •«,.•  ^,  w.»».^».»,... 
si  communs  sur  la  terre,  trad.  de  rangl.  par  James 
de  Lacour.  Francfort,  1749,  in-8.  —  Nyon,  n°  935; 
cat.  de  Dresde,  n"  876.  —  Rare. 

Récréation  (La),  ou  Mignardises  et  devis  d'amours. 
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avec  les  pourquoy,  demandes,  responses  et  les  ventes, 
le  tout  composé  au  plaisir  et  contentement  de  tous 
vra^s  amans  (pr.  et  vers,  attribué  à  Guill.  des  Autelz). 
Pans,  s.  d.,  id8i,  1596;  —  Lyon,  s.  d.,  i583,  1692, 
toujours  in-i6  ou  pet.  in-12.— Solar,  41  fr.;  Tripier, 
100  fr.  ;  Chaponay,  178  fr.  ;  Techener,  en  i858,  00  fr. 

Ce  recaeil  contient  des  pièces  très-libres  et  qui  ne  figure- 
raient pas  mal  dans  le  Cabinet  satyrique  ;  nous  citerons ,  par 
exemple,  la  dernière,  intitulée  ;  Demandes  joyeuses  d'un  amant 
à  sa  dame^  en  manière  de  reproche  de  sa  vilenie,  11  y  a  des 
changements  dans  les  titres  des  diverses  éditions.  Voir  ces 
diangements  dans  le  Manuel, 

Récréation  {La)  et  passe-temps  des  tristes,  traic- 
tant  de  choses  plaisantes  et  récréatives,  touchant 
l'amour  et  les  dames  pour  resjjouir  toutes  personnes 
mélancholiques.  Paris,  P.  L'Huillier,  i373,  m-i6,  96 
feuillets  —  et  s.  1.,  1574,  in-i6.  —  Potier,  en  1870, 
145  fr. 

Volume  très-rare,  contenant  un  choix  d*épîgrammes  et  de 
petites  pièces  de  vers,  parmi  lesquelles  il  s'en  trouve  un  certain 
nombre  sorties  de  la  plume  de  Clément  Marot.  Ce  livre  fut  re- 
produit en  1395,  à  Rouen,  chez  Abraham  Cousturier,  de  la  fa- 
çon la  plus  incorrecte,  et  une  douzaine  de  pièces  dirigées  sur- 
tout contre  les  moines,  et  frisant  l'hérésie  en  furent  retranchées. 
Nyon,  n®  i543o.  Une  réimpression  a  été  faite  à  Paris  (J.  Gayj 
en  1862,  et  a  été  tirée  à  ii5  excmpl.  pet.  in-12,  xii  et  192  pp.; 
les  notes  placées  à  la  fin  commencent  à  la  p.  176.  L' auteur  de 
l'avani-propos  démontre  que  c'est  à  tort  que  divers  bibliogra- 
phes et  biographes,  se  copiant  aveuglément ,  ont  avancé  que 
Guillaume  des  Autels  avait  dirigé  la  formation  de  cette  collec- 
tion récréative.  —  Cette  réimpression  a  été  condamnée  par  juge- 
ment du  tribunal  de  police  correctionnel  de  la  Seine  ,  en  i8o3. 

Récréations  (Les)  des  capucins,  ou  Description  his- 
torique de  la  vie  que  mènent  les  capucins  pendant  leurs 
récréations,  La  Haye,  aux  dépens  de  la  Compagnie, 
1738,  1744,  pet.  in-12.  —  Cigongne  ,  n^  i945;  Mac- 
Carthy,  i  3  fr.  ;  Bignon,  14  fr.;  Crozet,  6  fr.  2b  ;  Potier, 
i5  fr.  ;  Veinant,  48  fr.  ;  Techener,  i5  fr. ;  Chaponay, 
16  fr.  ;  La  Bédoyère,   18  fr.;  Leber,  n°  821 3. 

Récréations  (Les)  françoises ,  ou  Recueil  de  contes 
à  rire^  pour  servir  de  divertissement  aux  mélanco- 
liqueSf  et  de  joyeux  entretien  dans  les  cours,  les  cer- 
cles, les  ruelles.  Paris,  veuve  E.  Pépingué,  i658,  pet. 
in-8  (Veinant,  5^  fr.). —  Lyon^  A.  Olyer^  1662,  2  tom. 
en  I  vol.  in-8,  titre  gravé,  original   (Veinant,  5i  fr.). 
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—Rouen,  Ferrand,  i665,  2  vol.  in-8  (Nyon,  n*  io883). 

—  Utopie  (Holl.,  à  la  Sphère),  i68x,  2  tom.  en  i  vol. 
pet.  in-12  de  327  et  207  pp.,  front,  orné  de  fig.  gro- 
tesques. Rare  (Potier,  20  fr.  ;  Auvillain,  n°  1 1  So,  70  fr.; 
J.  Pichon,  n**  765,  jS  fr.).  —  Utopie,  1705  (Tripier, 
i5  fr.).  —  Anîsi.,  Desbordes,  1765,  pet.  in-12  de  72 
pages,  y  compris  la  table  (Alvarès,  en  i858,  4  fr.). 

Plaisante  tromperie  faite  par  une  femme  à  son  mari  — 
Différentes  hum.'urs  àe  deux  demoiselles  pour  le  coucher 

—  Simplictté  d'un  enfant  qui  découvrit  le  pot  aux  roses  — 
Discours  d'un  homme  à  sa  femme  la  première  nuit  de  ses 
noces  —  Gaillardise  de  deux  mariés  y  etc.  —  La  dernière  :  D'un 
prince  et  d'un  astrologue.  Le  tout  en  prose. 

Récréations  (Les)  galantes^  contenant  diverses  ques' 
tions  plaisantes^  avec  leurs  réponses.  Le  Passe-temps 
de  plusieurs  petits  jeux.  Quelques  énigmes,  en  prose. 
Le  Blazon  des  couleurs  sur  les  livrées  et  faveurs. 
L'Explication  des  songes  et  un  Traité  de  la  Physiono* 
mie.  Paris,  Est.  Loyson,  1671,  in-12. 

«  Volume  à  la  fois  curieux  et  rare,  dont  l'auteur  est  Ch.  So- 
rel.  La  plupart  des  Questions  plaisantes  sont  d*un  goût  telle- 
ment (!quivo(|ue,  <iue  nous  nous  refusons  à  croire  qu'une  société 
polie  se  soit  jamais  abaissée  au  point  de  permettre  des  jeux  sem- 
blables: tout  le  reste  à  l'avenant.  »  {Noteducatal.  du  marquis 
de  M... ,  1871,  n»  937J. 

Récréations  lubriques  des  f. de  tout  sexe,  de 

tout  âge  et  de  tout  parti.  F....opolis  (Paris),  1791 , 
in-12,  fig.  —  Cat.  Pixérécourt,  p.  Sgi. 

Récréations  morales  et  galantes,  ou  Histoires  véri- 
tables,  avec  des  réflexions  très-utiles.  Dédiées  au 
beau  sexe.  Cologne,  1717,  in-12.  —  Gancia,  i3  fr.; 
Nyon,  n"  9469  ;  Bcheible,  en  1872,  2  th.  20  sgr. 

Récréations  [Les) poétiques i  amoureuses  et  galantes, 
ou  les  Joyeux  divertissements  de  la  poésie  française, 
en  faveur  d*s  mélancoliques,  par  Dutour-Crespelière. 
Pans,  i66q,  in-12,  front,  gravé.  —  Chaponay,  20  fr,  ; 
Alvarès  (juillet  i858),  22  fr.  ;   Nyon,  n''  13267. 

Ce  volume  contient  des  petites  pièces  libres,  assez  piquantes. 

—  M.  Viollet-Leduc  ne  parle  pas  de  ce  recueil  de  ce  poiete  mé- 
decin, et  ne  cite  de  lui  que  deux  autres  ouvrages.  Sea  poésies 
sont  plus  ou  moins  risquées.  Aucun  dictionnaire  biographique 
n'a  parlé  de  cet  auteur. 

Recueil  complet  des  chansons  de  Collé,  publié  ptr 
ToMi  VI.  a3 


.  „  ^  .  :i&o.  —  On  trouve  dam  «  Re- 
cueil louies  les  chantone  de  CoU£  que  son  censeur  s 
pu  lui  permettre  et  toutes  celles  qu'il  ne  lui  s  pas 
pcrmUes,  c'est-à-dire  les  chansons  libres  que  Collé 
avait  écrites  lui-même  sut  son  eiempl.  de  snn  Théâtre 
dt  tcxiétè.  —  U  en  a  paru  en  1864,  à  Bruielles,  sous 
le  mfine  titre,  une  édition  revue  et  corrigée,  tirée  â 
146  ei,  pet.  in-12.  Elle  est  plus  complète  que  l'édit. 
de  1807,  laquelle  ne  contient  pas  les  chansons  conte- 
nues depuis  la  page  219  jusqu'à  la  page  258  de  celle 
de  1864. 
Voir  CAunîDBi   qai  n'ont  pa  être  imprimées  ,  et  qne  mon 

S\itMT  a' e  point  du  mi  paner.  Voir  aussi  aat  ootics  lar 
lié,  pur  M.  Ut'incnl  de  Ri>,  dan>  la  Revue  fiancain.  i.  V 
(iBSôJ.  pp.  si  et  .3i,  -  Ch.p«>n8  galatUss  el  mk'as  «.««nt 
trtiMfanciEiiies.  mais  tuulnuTs  fins  et  spirfluclles.  Qu'on  nous 
pvrmetle  d'en  eilet  nue  dci  plu»  réservics  : 

Tonton  ('j  denni  rrnde{->Hius  et  soir. 
Ou  lie  plaisirs,  Toulaln,  tu  ras  aroirl 


lalain,  hkm  Toutou,  U 

om  allen-^'  •- -■ 


TonI  aiUitdri  u  a»ar  de  ta  Tamon. 
Toi,  tôt,  lof,  iJ  al  temps,  TonUm  t'altenJ, 
Saisis  f  instant 


A  cela  TWàlala  répond  fa*  idr  eaux  : 
U  fynl  trop  Jastr  à  ces  rendet-vous. 
TaUok  M' M  a  déjà  doané  pitt  fnu, 
fil  (rop  parler  me  devient  importun. 
Uardi  denier  Je  Imï  parlai  nenfjbll. 
Mercredi  sept.  Jeudi  cl»i,  hier  trois  : 
Ce  soir  je  dors ,  car  je  suis  aux  abois. 

Èteuêil  contenant  un  dialo^e  du  mérite  et  de  la 
firtune,  let  maximes  et  tel  lois  de  t'amour,  plusieurs 
lettres,  billets  doux  et  poésies.  Rouen,  J.  Lucas.  1666, 
1667,   in-ia,   &ont.    —   Nyon,  n°  13499;  Soleinnc, 

Recueil  curieux  de  contes  à  rire.  Les  Ricréaticms 
francises  povr  servir  de  divertissement  aux  mêlatico- 
liques,  etc.  Utopie  (à  la  Sphère),  iQ8[,  1  lomes  petit 
in-ii  de  3*7  et  267  pp. ,  litre  gr.  —  Ganeia,  80  fr.  ; 
Ghapcm^,  4olr.;  Tecbenu-,  ea  i858,  80  fr.  — C'est, 
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avec  un  autre  titre,  le  même  ouvrage  que  l'es  Réerési'- 
tions  françoiseSy  même  date. 

Recueil  curieux  des  chansons  nouvelles  de  ce  tfnipi, 
Paris,  veuve  J.  Promé,  s.  d.  (vers  1660),  pet.  m-ia. 
—  Veinant,  5o  fr. 

Recueil  de  chansons  amoureuses  de  divers  poètes 
français^  non  encore  imprimées,  Paris,  Nie.  Bonfons^ 
1597,  in-i6  de  86  pp.  et  2  ft.  —  Méon,  6  fr.  :  Morel- 
Vinaé,  1 3  fr.  ;  Veinant,  avec  un  autre  recueil  de  Chanr 
sons  nouvelles  à  la  suite,  180  fr.  —  Manuel^  IV,  1 161. 

Recueil  de  chansons  choisies^  par  Coulantes.  Paris, 
Bernard,  1698,  2  vol.  in-12  (Cigongne,  n**  li'jo;  Nyon, 
n"  15046). —  Voir  Viollet-Leduc,  LAansonj,  pages  14 
et  53. 

De  Con\ange8,  mattre  des  reçiuètes,  mort  en  171 6,  était  trè9 
à  la  mode,  et  ses  chansons  plaisent  encore  aujourd'hui.  A  qugr 
tre-vingts  ans ,  il  répondait  par  ce  couplet  à  un  directeur  qui 
rengageait  à  s'occuper  uniquement  de  son  salut  : 

Je  voudrais  à  mon  .dge^ 

Il  en  seroil  tems^ 

Etre  moins  volage 

Que  les  jeunes  genst 

Et  mettre  en  usa^e 

D'un  vieillard  bten  sage 

Tous  les  sentimens. 
Je  voudrois  du  vieil  homme 

Etre  séparé'. 

Le  morceau  de  pommé 

N'est  pas  digéré, 

Reciieil  de  chansons  nouvelles  fort  plaisantes  et  rér 
créatives,  pour  le  temps  présent,  Paris,  J.  Promé,  s.  d. 
(après  1000},  pet.  in-12.  —  La  Valliere,  n"  3x47.  — 
Manuel f  IV,  1x61. 

Recueil  de  chansons  pour  servir  à  V histoire-anec- 
dote de  la  cour  et  de  la  ville,  depuis  1600  jusqu^en 
lybô.  Manuscrit  sur  papier  du  XVIII*  siècle,  en  11 
vol.  in-4'*.  —  La  Valliere ,  450  fr.  —  Les  8  premiers 
vol.  du  même  recueil  ont  été  revendus  séparément 
124  fr.  à  l'hôtel  BuUion,  en  1786;  le  8*  vol.  8*arré- 
tait  à  1738. 

Recueil  de  comédies  et  de  quelques  chansons  gaiU 
lardes»  Imprimé  pour  ce  monde,  1775,  in^iS  de  309 


|8a  RECUEIL 

fiiinn  Contenant:  i*  Le  Tempérament,  tragî-pa- 
raoe,  trad.  de  rEg3rptien  en  vers  franc.  ;  %*  iMndre 
et  Nanette;  V  Le  Bordel,  comédie;  4''  Le  Mal  d'a- 
venture, conte:  deux  chansons^  5* La  Comtesse  ^O* 
hrnne:  o*  La  rfouvelle  Messaline;  f  Le  Luxurieux, 

—  Scneible,  en  1872,  6  thaï.;  Âuvillainy  n*  977.  — 
Le  Théâtre  gaillard  contient  toutea  ces  piècea,  excepté 
téandre  et  le  Mal  d'aventure» 

.  'Recueil  de  contes  (par  le  comte  de  Mirabeau).  Lon- 
dVes,  1780.2  parties  in-8,  front.  (Grassot,  n*  a37y 
3  fr.  7$).  Peu  commun.  —  Réimprimé  sotis  le  titre  : 
Contes  et  nouvelles  adressées  du  donjon  de  Vincennes 
à  Sophie  Ruffey^txc.  Tours,  an  iv,  in-8  de  388  pp. 
(Claudin,  1859,  4  fr.  5o). 

'  Contenant  :  U  Filet  de  Vulcain^  ou  les  Amours  de  Mon  et 
Vénus,  imiution  abrégée  de  la  Rete  di  Vulcano  de  Pallaviclno. 
^  Ucéride,  ou  les  ffetlurales  (fêtes  rélijieoaes  et  débaocbées 
Mt  à  la  fots  hniitaées  par  Néron).  —  Diane  et  Bttdymion , 
inliatlon  d*an  épiiode  de  la  Sécchia  rapita,  —  AnasiUis  et  àff' 
slclée.—  Laris9t ,  imit.  d'on  conte  latin  de  Théophile  Vlaod. 
^  Ulle  des  pêcheurs. — Nouvelle,  extraite  (et  abré^)  des  Jour- 
nées de  J,  tver.  —  Nouvelle,  tirée  d'un  oorr.  eapagn.  —  Eury^ 
morne  et  Dosiclès.  —  Ewhrosie.  —  Souge  de  Poliphile,  tiré  de 
FHypnérotomachie.  —  Charmus,  Elise  et  Thersamdre,  —  Les 
Amours  de  Théogène  et  de  Ckaride ,  dtaprès  Alkénagoras, 

—  Les  Hommes  ai  Prométhée,  —  Armide  et  Renaud,  épisodes 
de  la  Jérusalem  délivrée,  —  Déiphire  (d'Albertij,  dialogue  de 
Polimacre  et  de  Pkilarque, 

Recueil  de  contes  et  de  poèmes,  par  M.  D***  (Cl.-Jos. 
Dorât).  La  Haye  (Paris^  Delalain),  1770,  in-8,  fig. 
d'Eisen.  —  Nyon ,  n**  i5362;  Aubry,  en  1862,  0  fr.  ; 
Baur,  en  1873,  cat.  n'  3,  5  fr. 

Contenant  :  Ir^a  et  Marsis ,  ou  V  Iste  merveilleuse.  —  Al' 
phonse,  conte.  —  Les  Cerises  et  la  méprise.  —  Selim  et  Selima, 
poème.  —  Vtiermitage  de  Beauvais,  conte. 

Recueil  de  diverses  pièces  choisies  d'Horace,  d'O- 
vide, Catulle,  Martial,  Anacréon,  et  du  i*'  chant  de 


in- 12,  est  la  plus  complète. 


Recueil  de  diverses  pièces  comiques,  gaillardes  et 
amoureuses.  Suivant  la  copie  imprimée  a  Paris^  chez 
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Loyson  (Bruxelles,  Dan.  Elzévier),  1671,  pet.  in-12  de 
145  ff.  (Nodier,  3o  fr.;  Nyon,  n'  io233:  Solar,  148  fr.). 
— Leide,  1699,  in-12  Qj^ac-Carthy,  n°  3280,  12  fr.  70; 
Gancia,  2  liv.  2  sh.  ;  Techener,  en  i858,  25  fr.). 

Ce  recueil  contieni:  les  Amants  trompés  et  les  dames  enle- 
vées —  le  Praticien  amoureux  —  r Assemblée  des  filous  et  des 
filles  de  joye  —  le  Poêle  extravagant  —  l'Assemblée  des  maiS' 
très  d'hostel,  le  Jour  de  la  my-caresme  —  le  Cavalier  grO' 
tesque  —  lApotnicaire  empoisonné.  —  Voir  une  note  dans  le 
Bulletin  du  bibliophile,  1861 ,  p.  336.  «  Ce  volume  innprimé 
«  en  petits  caractères  est  très-facétieux  et  fort  divertissant.  11  est 
«  tellement  rare  que  nous  ne  l'avons  vu  figurer  dans  aucune 
•  vente.  Bérard  ne  le  cite  pas  dans  son  ouvrage  sur  les  Elzé- 
«  viers.  La  vérification  des  fleurons  et  des  lettres  capitales  jus- 
«  tifie  l'attribution  de  ce  volume  aux  presses  de  Lambert  Mar- 
«chand  de  Bruxelles.  «  (Note  de  Mi  Ilot  pour  l'édit.  de  1671)  — 
Le  Manuel  cite  trois  adjudications  à  73 ,  loi  et  148  fr.  ;  nous 
en  avons  noté  deux  autres,  loi  fr.  Garcia  en  1868,  et  180  fr. 
Luzarcbe,  exempl.  relié  en  maroquin. 

Recueil  de  diverses  pièces  servant  à  l'histoire  de 
Henri  III.  Cologne  (Holl.,  Elz.),  1660,  1662  (Nyon, 
22^43;  Luzarche,  n°  3948),  id63  (Veinant,  5o  fr. ; 
Auory,  en  1860,  12  fr.),  1060  (La  Béaoyère,  3o  fr.  5o), 
1693,  1699  (Nyon,  22444),  in-12. 

Contenant  :  Journal  du  règne  de  Henri  JII  (par  de  Servîn) 

—  le  Divorce  satyrique,  ou  Amours  de  la  reine  Marguerite 
de  Valois  (première  temme  de  Henri  IV-,  par   Palma-Cayet); 

—  le  Grand  Alcandre ,  ou  Amours  du  roi  Henri  le  Grand 
(alirib.  à  la  princ.  de  ConiiJ  —  la  Confession  de  M.  de  Sancy 
(par  d'Aubigné)  —  et  Discours  merveilleux  de  la  vie,  actions 
et  départements  de  la  reyne  Catherine  de  Médicis,  alirib.  à 
Henri  Estienne,  ou  à  Jean  de  Serres,  ou  à  Théod.  de  Beze. 
Cette  dernière  pièce  se  rencontre  souvent  seule.  Elle  manque 
dans  les  premières  éditions  de  ce  recueil  curieux.  Barbier  (Ano- 
nymes, n"  1^464)  cite  une  édition  in-4®  de  ce  recueil,  dans  la- 

Îaelle  VAlcandre  porte  pour  titre  :    JHist.  des  amours  du  roi 
ïenri  IV;  par  la  princ.  de  Conty^  et  présente  les  noms  réels 
au  Heu  des  noms  masqués. 

Recueil  de  diverses  pièces  choisies  des  sieurs  de  la 
Ménardièrej  Brébeufj  SegraiSy  Du  Ryer,  Rotrou^  etc. 
Recueil  rare,  renfermant  des  pièces  libres  et  qui  ne 
se  retrouvent  pas  ailleurs.  Paris,  Ant.  de  Sommaville, 
1660,  pet.  in-12.  —  Hebbelinck,  n"  11 23, 

Recueil  de  diverses  poésies  des  plus  célèbres  auteurs 
de  ce  tempSf  contenant  la  Belle  gueuse j  la  Belle  aveu-' 
glCf  Métamorphoses  des  yeux  de  Phtlis  change:^  en 
astres,  et  autres  pièces  curieuses.  Paris,  1637,  2  part. 
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de  i56  et  179  pp.,  en  i  vol.  pet.  ia-12.  «->  Baur,  ea 
1873,  cat.  n°  0,  10  fr. 

Recueil  de  diverses  poésies  héroïques  et  burlesques, 
contenant:  la  Belle  lecluse.  —  La  Vieille  layde.  — 
L'Amour  honneste.  —  Le  Doute  amoureux.  —  Li  Nuict 
amoureuse.  —  L'Inquiétude  amoureuse.  —  Les  Sou- 
pirs de  Sylvie.  —  Caprices  burlesques.  —  Orphée  aux 
enfers.  —  L*Aurore  du  bois  de  Vincennes,  et  autres 

Pièces   curieuses  ;   recueillies  par  Tristan  PHermite. 
aris,  veuve  G.  Loyson,  i653,  m-4^— Nyon,  n"  15401. 

Recueil  de  (74)  farces,  moralités  et  sermons  joyeux, 
publié  d'après  les  manuscrits  de  la  Biblioth.  royale, 
par  Leroux  de  Lincy  et  Francisoue  Michel.  Paris,  Te- 
chener,  1 83 1-37,  4  vol.  pet.  in-8,  tiré  à  76  exempl. 

Ces  manuscrits  sont  ceux  du  n°  33o^  du  catal.  La  Vallière. 
Du  Roure,  92  fr. ;  Veinant,  10 1  fr.;  Tripier,  120  fr.;  Cliapo- 
oay,  79  fr.  —  Techener  avait  publié  en  i83o  le  prospectot  de 
l'ouvrage  ;  c'est  un  in-8  d'un  feuille.  11  donne  le  titre  de»  74 
pièces,  lesquelles  peuvent  être  vendues  séparément  et  coûtent 
3  fr.  5o  quand  elles  n'ont  qu*une  feuille  d'impression,  5  fr. 
qnand  elles  en  ont  deux. 

Recueil  d'histoires  intéressantes,  amusantes  et  ga- 
lantes. La  Haye,  van  Cleef,  1102,  in-12.  —  Scheible, 
p.  2  56  de  1800;  Nyon,  n*  9912. 

Contenant  :  la  Trahison  pinie  ^  le  Prince  jaloux  —  la 
Méprise  concertée  —  Histoire  de  Mlle  de  ••• ,  racontée  par 
elle-même  à  Af"**  la  comtesse  de***  —  VAveuj^le  clair- 
voyant —  les  Apparences  trompeuses  —  le  Sommeil  indiscret 
—  l'Innocence  justifiée,  ou  Histoires  de  Salned  et  de  Garal- 
die  —  les  Amis  rivaux. 

Recueil  de  lettres  de  deux  amants  (attribuées  à  Car- 
not  et  à  M"™*  Pipelet  de  Leury ,  depuis  princesse  de 
Salm,  ou  à  une  autre  dame  restée  inconnue).  Paris, 
an  IX.  P.  Didot  l'aîné,  9  vol.  in-i8,  tiré  à  12  exempl. 
(les  0  premiers  volumes  ont  été  réimpr.  sous  le  titre  : 
Lettres  secrètes  et  amoureuses  de  deux  personnages 
de  nos  jours.  Paris,  1817,  1819,4  vol.  in-i8).  —  Ro- 
man d'amour  extrêmement  rare.  —  Debure,  82  fr.  ; 
La  Bédoyère,  79  fr.— La  France  littéraire^  tome  Vl  II, 
p.  418,  nie  que  la  princesse  de  Salm  soit  en  aucune 
façon  auteur  ou  héroïne  de  ce  roman. 

Recueil  de  lettres  tendres  et  passionnées,  écrites  par 
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une  jeune  dame.  Amst,  1787,  2  vol.  in-8.— Scheible, 
p.  id8  de  i85g,  3  fr.  25. 

Recueil  de  livrets  singuliers  et  rares  ^  réimprimés 
par  les  soins  de  M.  de  Moniaran.  Paris,  1827-30,  17 

Ïûèces  pet.  in-8,  tirées  à  28  exempl.  (le  titre  à  20  seu<- 
emcnt).  —  Veinant,    i5i    fr.  —  Voir,  pour  le  détail 
desdites  pièces,  au  mot  CARON. 

Recueil  de  nouvelles  poésies  galantes,  crit.,  latine i 
et  françoises.  Londres,  s.  d.  (vers  1740),  2  part,  in- 12, 
4  feuillets  et  192  pp.;  i83  pp.  et  3  pp.  pour  la  table. 
—  Pixérécourt,   28  Ir.  5o  ;   Solar,  98  fr.  ;   Chape 


47  ^'''•»  Nodier,  3i  fr.  ;  Aubry,en  18O2,  6  fr.;  Nyon,  n' 
13327; 


>onay, 

;Techener,  35  fr.;  Bramet,  21  fr. 

Il  n'y  a  qu'un  très-pelit  nombre  de  pièces  latines  dans  ce 
volume,  qui  porte  pour  faux  titre  :  Recueil  de  poésies  gaiUar' 
des.  On  y  distingue  deux  pièces  libres,  en  patois  bourguignon, 
imprimées  d'une  taçoii  fort  Incorrecte:  lou  Menou  d'or  et  tou 
Véritable  Vey  de  gôdô  (72  vers  et  178},  composites  en  161 1  et 
en  1620.  Dans  une  note  du  calai.  Pixérécourt,  n®  907 ,  Nodier, 
en  parlant  de  ce  recueil  «  qui  parait  avoir  été  fait  par  un  homme 
d'esprit  »,  dit  que  les  pièces  en  patois  bourguignon  sont  char- 
mantes, mais  il  se  trompe  en  les  attribuant  à  Aimé  Piron,  père 
du  célèbre  poftte.  Gabriel  Peignot  donne  quelques  détails  à  leur 
égard  dans  un  extrait  de  sa  Bibliothèque  idio-bourguig nonne 
(ouvr.  resté  inédit ,  inséré  dans  le  Bulletin  du  bibliophile ,  de 
janv.  1840,  p.  33j.  V.  aussi  V Histoire  de  Vidiome  bourguignon, 
par  M.  Mignard.  Dijon,  i856,  in-8,  p.  238.  Il  y  a  lieu  d  attri- 
buer ces  compositions  à  Pierre  Malpry.  La  Monnoye  a  repro- 
duit presque  littéralement  les  premiers  vers  de  lou  Véritable 
Vey  de  godé  dans  son  septième  noél. 

Recueil  de  patentes  facétieuses  (de  vénérien,  de 
goutteux,  de  gourmandf,  de  menteur  et  de  cocu). 
Lille,  8.  a.,  in-4°.  —  Cat.  W.  et  AA.,  n"  1072. 

Recueil  de  pièces  choisies,  rassemblées  par  les  soins 
du  Cosmopolite.  Anconne,  chez  Uriel  Bourriquant,  à 
rens<:igne  de  la  Liberté  (impr.,  selon  De  Bure,  par  le 
duc  d'Aiguillon,  dans  sa  terre  de  Verret,  en  Touraine; 
la  dédicace  à  S.  A.  S.  Mademoiselle  est  signée  L.  D.  D.U 
1735,  in-4**  de  434  pp.,  plus  9  pour  le  front.,  la  dé- 
dicace et  la  préface ,  et  9  autres  pour  la  table;  tiré  à 
très-pet.  nombre  d'exempl.  (7  selon  quelques  biblio- 
graphes, 12  suivant  d'autres,  ce  qui  est  plus  probable). 
~  La  Bédoyère ,  avec  4  sujets  peints  à  la  gouache , 
400  fr.  ;  Méon^  3oo  fr.  ;  Pixérécourt,  265  fr.;  Duriec, 
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3%6  fr.;  Nodier,  3i5  fir.;  Chfttetusîron,  43o  Ir.;  Belia 

g'  inior,  avec  4  sujets  col.,  33 1  fr.  :  oaudelocquey  3oi  (t.; 
ignon,  ex.  médiocre^  21 5  fr.;  fiolle,  a 52  fr.  ;  SoUr , 
Sa)  fir. ,  etc. 

Recueil  reofermaot  on  grand  nombre  de  pièces  qn'on  ne  trott- 
verall  pas  aillears  et  qot  sont  encore  comme  inédites  à  caoso 


S  strophes.  Comme  k  fait  observer  M.  Triootel  dans  ses  Vu' 
riététbibiiogr.,  p.  340,  les  poésies  qui  furent  la  caoae  de  la 
coodamnatioa  à  mort  et  de  l'esécntion  da  malhenrenx  Cl.  Le 
Petit,  m  s*y  trouvent  point,  bien  que  cette  erreur  soit  répétée 
dans  la  nouvelle  édition  do  Manuel  du  Libraire.  L*épitre  dédi- 
catoire,  trH-«pirituelle,  est  de  Moncrif. 

Il  a  été  fait  une  réimpression  dn  Cosmopolite,  Leyde  (Bro- 
selles),  i865,  par  une  société  de  bibliophiles,  à  i63  eiempl.  dont 
3  sar  vélin,  10  sur  papier  de  Chine,  i3o  sur  pap.  de  Holtandt. 


dltfîîmites  sur  le  nonbre  du  tirage  du  CosmopolUe,  c'est  (|n*il 
▼  a  deux  tirages  différents.  Dans  l*nn  (exempt,  de  la  Biblioih. 
de  l'Arsenal,  de  Cbaponay,  -etc.)  la  dédicace  est  adressée  à  M"* 
de  Miramioo;  dans  l'autre  (exempt.  Méon,  -passé  cbei  M. 
Cbédeau ,  etc.  ),  elle  est  adressée  à  S.  A.  &  Mademoiselle. 

Du  reste,  c'est  dans  les  deux  tirages  exactement  le  même  texte, 
le  même  nombre  de  pages ,  le  même  papier  et  le  même  tirage. 
11  y  a  beaucoup  de  fautes  d'impression. 

L'Ode  de  Piron  ne  contient  ordinairement  que  douze  stro- 
phes; le  Cosmopolite  en  donne  trois  de  plus  (les  6*,  7*  et  9*);  le 
manuscrit  des  Stromates  de  Jamet  contient  16  strophes.  C'est 
la  14'  qui  manque  dans  le  Cosmopolite.  Il  y  a  également  plu- 
sieurs variantes,  et  Tordre  des  strophes  n'est  pas  le  même. 

L'ordre  dans  lequel  tes  Sonetti  de  TArétin  sont  placés  dans 
le  Cosmopolite  n  est  pas  le  même  que  celui  de  l'édition  de 
Rome  (Paris),  1792.  Les  variantes  avec  la  même  édition  sont 
nombreuses  et  ne  doivent  pas  être  négligées. 

Recueil  de  pièces  diverses  (par  le  cardinal  Raymond 
de  Boisgelin  de  Cucé).  Philadelphie  (Paris),  1783, 
pet.  in-8  de  172  pp.,  tiré,  dit-on,  à  12  ex.  Poésies 
erotiques,  même  un  peu  libres.  —  Bignon,  14  fr.  5o. 

Recueil  de  pièces  en  prose  les  plus  agréables  de  ce 
temps j  composées  par  divers  auteurs.  Paris,  Ch.  de 
Sercy,  i65Ô,  pet.  in-12   (Nyon,  n"  11657;  Baschet, 

n°  255). 

On  y  trouve  :  la  Loterie  d'amour  —  VOrigine  et  progrès  des 
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rubans  —  leur  Défaite  par  les  princesses  Jarretières  —  le$ 
Loix  de  la  galanterie  —  la  Carte  du  royaume  cT amour ^  etc. 
Le  cat.  Monmerqué  donne  une  édition  de  i659>62,  4.  vo).  pet. 
in-12.  —  Orléans,  1660-61,  4  vol.  in-12  (Nyon,  n«  ii658).  —  Par 


la  découverte  des  terres  inconnues  au  delà  des  trois  villes  de 
Tendrj  —  Sur  une  rencontre  d'yeux  —  les  Amours  du  jour  et 
de  la  nuit,  etc.  —  Voir  le  Manuel,  IV,  ii5i. 

Recueil  de  pièces  galantes  en  prose  et  en  vers  d$ 
3/"'  la  comtesse  de  La  Suiçe  et  de  PeUisson.  Paris, 
G.  Quinet,  1664,  in-12  (Nyon,  n°  1324a).  Réimpr.  en 
1667.— S.ur  la  copie  à  Pans,  G.  Quinet  (Holl. ,  Elz.), 
167H,  i  part>  en  i  vol.jpet.  in-12  de  617 pp.  (Nodier, 
5i  fr.;  La  Bédoyère,  45  fr.;  Potier,  45  fr.}  Pixéré- 
court,  29  fr.  5o).— Paris,  Quinet,  1680  (Leber,  10  fr.), 
1684,  ^  tomes  en  2  vol.  in-12.  —  Paris,  1696,  4  vol. 
in-8  (Btbl.  de  Grenoble,  n**  16 14.6).— Paris, 'Cavelier, 
1698,  4  tom.  en  2  vol.  in-12  (Nyon,  i3243).  —  Tré- 
voux, 4725,  A  vol.  in-12  (Techener,  i5  fr.);  —  1741, 
5  vol.  in-12  (J.  Gay,  en  1873,  7  fr.  5o);  —  1748,  4 
vol.  in-12  (Scheible,  11  fr.).— Voir  Nodier,  Mélanges 
tirés  d'une  petite  bibliothèque,  la  note  de  la  page  22. 

Recueil  de  pièces  héroïques  et  gaillardes,  S.  L, 
1676,  1678,  in-12  de  82  pp.  —  Entre  autres  pièces, 
V Occasion  perdue  et  retrouvée. 

Recueil  de  pièces  pour  et  contre,  contenant  V affaire 
de  Mlle  Petite  actrice  de  l'Opéra  de  Paris.  Cytnère, 
de  rimprimerie  de  Vénus,  1741,  in-8. — Truebwasser, 
n"  194;  Alvarès,  en  déc.  1801,  12  fr.  5o. 

Ce  recaeil  se  compose  des  pièces  suivantes  :  Factum  pour 
Mlle  Petit,  danseus'  de  l'Opéra,  révoquée.  La  demoiselle  Pe- 
tit est  accusée  d'avoir  été  surprise  sous  le  théâtre  de  l'Opéra, 
tel  que  Vénus  et  Mars  furent  exposés  aux  yeux  de  l'OlympQ 
assemblé,  dans  les  rets  de  Vulcain.  —  Réponse  au  factum  pw 
blié  sous  le  noni  de  la  demoiselle  Petit ,  pour  Mile  Jacquet , 
accusée  d'imposture  et  de  calomnie,  La  demoiselle  Jacouet 
s'exprime  ainsi  pour  se  défendre  de  Taccnsation  de  calomniatrice: 
«  Je  passe  dans  l'instant  du  combat ,  il  étoit  assez  difficile  àt 
distinguer  du  premier  coup  d*œil  s' ils  en  étoient  aux  prélimi" 
naires  ou  à  la  chose  même...»  —  Véritable  réponse  ae  la  de^ 
moiselle  Jacquet ,  au  fuctum  de  la  demois  lie  Petit ,  avec  le 
jugement  de  MM.  les  commissaires  députe^  du  public.  Dans 
ce  factum,  la  demoiselle  Jacquet  continue  son  accusation  CD  ces 
termes:  «J'ose  à  peine  m*en  rappeler  la  mémoire,  tout  ce  que 
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ig  ne  pennettrtl  de  dire,  c*eit  qpe  la  Mie  ntùH  lepée,  et  qa*aii 
Droit  de  mon  pi»Mge,  on  It  btlssa...  »  —  Demande  au  publie 
f4  réparêtia»  «Thùmuur  contre  la  demoiselle  Petit  par  met' 
He^n  k$  firmiers  généraux,  —  On  tronve  tossi  dans  les  Com- 
Mff  éumuaiUes ,  i73o,  deox  de  ces  pièces. 

BeeueU  de  plusieurs  belles  chansons  nouvelles  et 
modernes,  ibgi,  in-24.  —  Un  exempl.  à  la  Biblio- 
&èqu6  de  PArsenal.  —  Manuel,  IV,  1161. 

Recueil  de  plusieurs  farces  tant  anciennes  aue  mo^ 
démet,  Paris,  Nie.  Rousset,  i6ia,  petit  in-5de  144 
paoes.  —  Baron  dUeiss^  84  fr.  ;  Veinant,  45  fir.;  La 
ValÛèrey  124  fr.;  Soleinne,  417  fr. 

Contenant  7  farces  en  vers,  tontes  de  la  fin  do  XVI*  siècle  : 
Farce  kfyeMse  ttunefsmme  qui  demande  les  arrérages  à  stm 
mari,  à  9  personnages.  —  Le  Débat  dmnjevane  moine  et  étma 
pieit  gendarme  par  devant  le  IXeu  Cupidon  potar  une  fille. 
Là  fille  désire  moins  dlionnenr  et  plos  de  profit;  Copidon  fofs 
le  Bfocès  en  faveur  du  moine .  qei  lui  parait  mieux  convenir  à 
là  Bile.  —  Ferce  nouvelle  du  Médecin ,  à  4  personnages,  très-' 
libre  et  qui  a  donné  lieu  vraisemblablement  au  conte  du  Pai- 
•enr  d*orellles.  —  Farce  nouvelle  des  femmes  qui  aiment  mieux 
suivre  et  croire  Fot^conduit  et  vivre  à  leur  plaisir  que  dap' 
prendre  aucune  bonne  science,  à  4  personnages ,  etc.  Ce  re* 
CMil  a  été  réimpr.  par  Caron,  même  format,  à  55  00  56  exenpL 

—  Clandin,  en  i858,  16  fr.;  Techener,  3o  fr.  —  Voir,  pour 
4*aiitrès  réinipressiotts  du  mooae  auteur,  an  mot  :  Cason. 

Recueil  de  plusieurs  histoires  secrètes  et  aventures 
du  temps^  nouvellement  arrivées,  par  messieurs  ***. 
La  Haye  (Paris),  1746,  2  parties  en  un  vol.  in-i2,  en- 
semble 214  pp.  —  Nyon,  n'^  ggio. 

Volume  rare  et  peu  connu,  contenant  19  anecdotes  intitulés  : 
le  Mari  infortuné  —  le  Dragon  amoureux  —  le  Soufflet  v^ngé 

—  le  Baron  apaisé  —  le  Martyr  d'amour  —  le  Soldat  déguisé 

—  te  Comte  flamand  —  VAmi  épousé  —  le  Surtout  des  folies 
amoureuses  —  le  Bourgeois  devenu  docile  —  la  Dame  aux 
vapeurs  —  le  Riche  corsaire  —  le  Portier  consciencieux  —  la 
Mascarade  —  r Aventurière  —  le  Campagnard  qui  prend  Vair 

—  le  Marquis  à  fracas  —  le  Soufflet  avantageux  —  la  Fausse 
dévote. 

Recueil  (Le)  de  poésie  française,  prinse  de  jplusieurs 
poètes  les  plus  excellent 3(  de  ce  règne.  Pans,  veuve 
François  Regnault .  i555  ,  in-i6.  Très-rare.  — •  J.  Pi- 
chon^  en  1869,  n"  496,  i3o  fr.  —  Renfermant  plu- 
sieurs pièces  très-singulières. 

Recueil  de  poésies  d'amour  et  de  galanterie ,  ou  la 
Muse  coquette,  Paris,  1 685,  in- 12.  —  Nyon,  n**  i5326. 
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Recueil  de  poésies  d'amour  extraites  de  140  poètes 
de  la  Souabey  tirées  des  manuscrits  de  la  Bibl.  royale 
de  France,  par  Ruedger  Manessen  (en  allemand;.  Zu- 
rich, 1758,  2  vol.  in-4".  Peu  commun. — Châteaugiron, 
n"  1059. 

On  peut  citer  encore,  dans  les  anciens  poètes  allemands,  Adol- 
phus,  qui  écrivit,  en  i3i5,  liuit  fables  en  vers,  retraçant  d'une 
taçon  assez  libre  la  perRdie  des  femmes  à  l'égard  de  leurs  muris; 
Leyser  les  a  fait  connaître  dans  son  Historia  poetica  medii 
avi ,  pp.  2007  à  2o36. 

Recueil  de  poésies  de  divers  autheurSy  contenant: 
la  Métamorphose  des  yeux  de  Philis  changez  en  astres; 
la  Belle  Gueuse,  la  Vieille  amoureuse,  la  Belle  aveu- 

f;Ie,  la  Riche  laide,  la  Muette  ingrate,  la  Dame  fardée, 
a  Belle  enlevée.  Paris,  A.  Besongne,  1670,  pet.  in-12. 

—  Solar,  26  fr.  ;  Claudin,  en  -1869,  7  fr.;  Dinaux, 
14  tr.  — 11  y  avait  eu  déjà  un  Recueil  portant  le  même 
titre,  Paris,  Et.  Loyson,  1 661,  in-12  (Alvarès,  en  i858, 
34  fr.j  Claudin,  en  1860,  5  fr.  ;  Techener,  n"  14661}. 

—  Voir  le  Bihlioph.  fantaisiste^  pp.  66  et  68. 

Recueil  de  poésies  françoises  des  XV*  et  XV P 
siècles  f  morales  y  facétieuses»  historiques  ^  réunies  et 
annotées  par  M.  Anatole  de  Montaiglon.  Paris,  Janet, 
1 83 5-1  sers,  tom.  I  à  IX,  in-i6,  à  5  fr.  chacun  (Bibl 
E^évirienne).  —  Recueil  très-curieux  et  bien  connu 
des  bibliophiles. 


20  fr.;  cat.  Monselet,  p.  14. 

82  Contes:  la  Mort  des  dieux  —  la  Remouleuse  —  le  Thé(y- 
lozien  confondu  par  son  père  —  Iris  et  sa  bonne  —  la  Pre- 
mière emplette  en  ménage  —  A  deux  de  Jeu,  etc. ,  pp.  3- 182; 
les  poésies,  couplets,  odes,  épitres,  etc.,  de  la  p.  182  à  la  fin. 

Recueil  dejpoésies  héroïques  et  gaillardes.  S.  1.  n.  d. 
(1676),  in-i8  de  84  pp.  —  S.  1.  n.  d.  (1678),  in-12. 
—  Nyon,  n"  i35o5.  —  Contenant  entre  autres,  l'Oo- 
casion  perdue  et  recouvrée, 

Ricueil  de  poésies  héroïques  et  gaillardes  de  ce  temps.  S.  1. 
(à  la  Sphère),  1717,  in-12. —  Techener,  juin  i853,  80  fr.  ;  Ché- 
deau,  n*  569.  —  Augmentées  de  nouveau  (pas  de  titrej ,  96  pp. 
L'Occasion  perdue  —  la  Jouissance  imparfaite^  caprice  —  Afé- 
tamorphose  des  yeux  de  Philis  en  astres  —  le  Temple  de  la 
mort  —  Jalousie  —  Impuissance  —  Sur  un  pet  qu'un  amant  fit 
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-- préteme  di  $M  màUrts§e  .p.  ^  —  Sar  mm  pet  ^Uuekê  em 
campâgmU^  p.  78  —  Stmcet  imigWÊmiqmn  a  idmUe'^ 
w  —  De$  épigrmwumeSf  éts  wimdrigmaK  —  le  Nimis,  t«tt- 

Reemeil  de  poésies  légères^  p«r  C-J.  orince  de  L^ne. 
f78sy  3  vol.  111-18,  fDnntt  Câlin.  Le  3*to1.,  <le8a  pp., 
est  trèft-rare  et  fort  libre.  —  Voir  le  BmlL  dm  hiSuo^ 
fÛU  belge,  tome  i*%  pp.  lai,  167  et  168. 

Ce  recueil  fut  mit  tom  presse  dans  l' inpriiierie  fwfticalièffe 

Cle  prince  de  Lime  «tsh  établie  dans  soo  cfaftieao  de  BcIobU. 
9*  voiMM  est  d^MW  rareté  extrène;  il  est  du  genre  k  plat 
dpécé  tt  ae  compoae  de  b  pagea.  Le  Builetim  du  bièii^kik 
mHget  lone  I,  p.  lai,  ea  parle  avec  détail.  Il  n'y  a  pas  de  titre; 
la  «olnna  débote  par  nae  ode,  espèce  de  panégyrique  bnriesqne 
dca  éoirts  aosqoeU  Onan  a  légné  son  nom  et  que  précèdent  oaa 
■Mis:  •  J'étais  bien  )eane  quand  je  fis  cette  ode.  /e  ne  me  soii- 
•triena  pins  de  ce  qni  me  dégo6tait  des  femmes  dana  ce  roo- 
«mcnt  là;  peat-ctre  qn^ellca  m'avaient  trop  nul  on  trop  bien 
•  traité.  •  A  la  3oP  paae  commence  m  Smpplémeml  à  Apprims, 
amwrege  miile  à  Ums  ïa  hommes,  smrtomt  aux  souveraius  ,  î- 
Fusage  desquels  ou  trompera  à  chaque  page  des  traits  depo" 
Utique  et  de  morale^  saus  oublier  ceux  îThtstoire.  Cette  solte 
4e  VApprius  est  en  prose  et  se  prolonge  insqo'à  la  71^  pjge 
indaaivement.  A  la  lû)^  on  tronva  la  préuice  qui  commence  nioai: 
Ou  me  doit  vohU  être  êtoumé,  après  ce  qu'où  a  rau  ^k'ob  trouve 
à  la  suite  as  cette  mauvaise  piaisamterief  ce  qu  om  met  ordi- 
mairement  par  depaut ,  etc. 

S«fS ,  devant  derrière ,  par  le  prince  de Sor  V  îm- 

f>riiné  de  Belœil ,  sans  titre ,  sans  nom  d'aoteor ,  sans  nom  de 
ieu,  sans  date  (Bruxelles,  1867),  petit  in-8  de  tu,  75  pp., 
tiré  à  70  exemplaires  —  Le  nouvel  éditeur  a  donné  ce  litre 
an  3*  et  dernier  volume  d' un  recueil  sans  titre ,  signalé  pour 
la  première  fois  rar  M.  Voisin,  en  1840,  dans  le  Messager 
des  sciences  d'  Belgique ,  sous  celui  de  Poésies  légères  (hi 
maréchal  prince  ae ;  les  deux  premiers  volumes  ap- 
partenaient à  M.  R.  Chalon.  Le  3*  volume  n'  a  été  retrouvé 
Que  plus  tard.  M.  Le  Hon  en  a  donné  une  description  dans  le 
Bibliophile  Belge  de  1843,  d'après  le  seul  exempt,  alors  connu. 
Un  second  a  été  retrouvé  depuis.  I^  prince  a  rejeté,  dans  ce 
troisième  volume,  ses  péchés  de  jeunesse. 


Ce  sont  des  chansons,  des  épigrammes,  un  amphigouri,  deux 
contes  (sans  titre,  p.  10  et  24J.  A  partir  de  la  page  3i:  Sup- 
plément  à  Apprius,  continuation  de  son  histoire,  ou,  si  l'on 
aime  mieux,  seconde  partie  qui  ne  vaut  pas  la  première,  qui 
est  écrite  à  merveille  ;  peu  importe.  C'est  un  récit  à  clef,  mais 
à  la  fin  une  table:  Priapus,  Cléon,  Mina,  Dânbre,  Ebugors, 


Bratides. 


Recueil  de  quelques  pièces  curieuses  servant  à  Vé- 
claircissement  de  l'histoire  de  la  vie  de  la  reyne  Chris- 
tine. Cologne,  P.  Marteau  (HoU.;,  1668,  pet.  in- 12 
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de  166  pp.  et  le  titre  (Veinant,  20  fr.;  Nodier,  1 10  fir.). 

—  Col.,  P.  Marteau,  1669,  pet.  in- 12  de  210  pp.  (Be- 
rard,  6  fr.  75). 

Recueil  de  quelques  pièces  curieuses  tant  en  prose 
qu'en  vers,  dont  on  peut  voir  les  titres  à  la  page  sui- 
vante. Cologne,  P.  Marteau  (Holl.,  Elzev.),  1670,  pet. 
in- 12  de  60  pp.,  rare.  —  Cat.  Nodier,  n"  664;  Solar, 
37  fr.;  Gancia,  41  fr. 

Cont.:  La  Requeste  des  dames  de  la  cour' sur  le  luxe  des 
bourfieoises  —  la  Réponse  des  bourgeoises  —  la  Coupe  «1- 
chantée  (conte  de  La   Fontaine,  le  prologue  seulement),  etc. 

—  Le  Plaisir  des  plaisirs,  etc. 

Recueil  de  quelques  vers  amoureux^  par  Jean  Ber- 
taut,  évêque  cfe  Seez.  Paris,  1601,  1602,  pet.  in-8  de 
91  fF.  (Nodier,  71  fr. ;  Veinant ^  iqo  fr. ;  Nyon,  n** 
1 3456}.— Paris,  Pâtisson,  i6o5,  in-8  (Méon,  1872). — 
Paris,  du  Bray,  1620,  in-8  (Leber,  n**  1728). 

Recueil  de  tous  les  plus  beaux  airs  bachiques.  Paris, 
G.  de  Luyne,  1671,  in-12.  —  Alvarès,  6  fr.  5o. 

Recueil  de  tout  soûlas  et  plaisir.  Paris,  J.  Bonfons, 
i552,  pet.  in-8,  fig.  sur  bois.  —  Stanley,  7  liv.  ;  He- 
ber,  5  liv.  5  sh.  —  Paris,  J.  Bonfons,  pet.  in-8  de 
06  ff. ,  fig.  sur  bois,  i56i  (1  liv.  17  sh.  Heber;6o  fr. 
Bignon),  i562  (Nyon,  n°  13443),  i563  {Manuel,  IV, 

1 1  38). 

Même  ouvrage  que  la  Fleur  de  toute  joyeuseté ,  augmenté 
du  Plaisant  boutehors  d'oisiveté ,  réimprimé  dans  les  Joyeu- 
self^,  tom.'S  V  et  Vil,  2  et  i33  pp.  —  et  même  ouvroge  aussi 
que  le  Plaisant  traicté  contenant  en  soy,  etc.  (Voir  ce  titre). 
Les  Enigmes  bibliographiques,  pp.  ijb  et  suiv. ,  parlent  de  ce 
volume. 

Recueil  de  toutes  les  chansons  nouvelles,  rustiques 
et  musicales ,  comme  aussi  de  ceulx  qui  sont  dans  la 
déploration  de  Vénus.  Lyon,  i555,  in-i6.  —  Volume 
très-rare,  contenant  quelques  chansons  remarquables, 
une,  entre  autres,  de  la  Vérole,  sur  Tair:  Or*,  t'en 
va,  bonhomme,  va.  —  De  Bure,  n**  3288;  Biblioth. 
Nat.,  Y,  6082  J  Manuel,  IV,  col.  1167. 

Recueil  de  vraye  poésie  françoyse,  prinse  de  plu- 
sieurs poètes  les  plus  exceilentz  de  ce  règne.  Paris, 
Denys  Janot ,  1 544 ,  pet.  in-8  de  56  ff. ,  hg.  sur  bôîs 
(Heber,  4  liv.  6  sh.;  Libri,  60  fr.;  Nyon,  n"  13439; 
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Techener,  i%b  fr.)*— Lyon,  J.  Temporal,  i55o,  in-*i6 
(Njon,  n®  13440).— Paris,  Fr.  ReenaulL  i535,in-i6, 

—  Méon,  4  fr.;  Heber,  19  sh.  —  Voir  le  Manuel, 

Une  aotre  édition  sous  ce  titre:  Poésie  facecieuse  extraitit 

des  auprès  des  plus  fameux  poètes  de  notre  siècle,  Lyoo  «  B. 

fiigiod,  i55o,  io-i6  de  80  pp.  —  Nyon.  n*  1S437.  — Ce  petit 

/WKNume  a  été  rétmprimé  à  ceot  ezempl. ,  a  Genève»  par  J.  Gay 

«t  fib,  en  1867. 

Recueil  des  causes  célèbres  et  des  arrêts  qui  les  ont 
décidées,  rédigé  par  M.  Méjan.  Paris,  i8oâ-i8i4,  ai 
vol.  in-o. 

Séducteur  surpris  dans  Vappariement  d'une  jeune  file  et 
frappé  de  mort  par  le  père  —  Affaire  du  collisr  —  Procès  de 
MS»  ae  Mirabeau  contre  son  épouse  —  Affaire  de  M^  de  0om- 
kauU  —  Affaire  de  la  veuve  Morin  et  de  sa  file  —  ^ffet  dum 
mariage  in  extremis  —  Accusation  de  bigame  —  Demande  en 
divorce  pour  cause  d  adultère  et  d*inceste  —  Procès  de  Ca* 
therine  Estinées  —  Accusation  de  vioL  dinceste  et  de  parri' 
eide  —  Affaire  de  la  file  Salmon  —  Enfant  dun  prêtre,  etc. 

—  Scfaeible  (1860^  p.  634) ,  17  fl.  3o  kr. 

Recueil  (Le)  des  chansons  amoureuses  de  divers 
poètes  françoiSf  etc.  Paris,  Nie.  BonfoDS,  1 382  (Cigonsne, 
n"  1207),  1307.  iii-i6.— Cat.  M***  (Tross,  en  i855); 
Qiédeau,  n*  Sg^. 

Recueil  des  meilleurs  contes  en  vers,  par  Voltaire, 
Piron,  La  Monnoye,  Grécourt,  etc.  —  Genève  et  Paris, 
Delalain,  1774.  in-8  de  464  pp.,  3  visn.  de  Marillier 
dans  le  texte  (Contes  de  Boufflers,  Dorât,  Moncrif , 
Piron,  Voltaire,  etc.).  —  Nyon,  n"  i336q;  Aubry,  en 
1862»  8  fr.  — hfouveau  recueil  des  meilleurs  contes 
en  vers.  Paris,  Delalain,  1784,  faisant  suite  à  celui 
imprimé  en  1774,  in-8,  496  pp.,  sans  vign. —  Vergier, 
Gudin,  Plis,  Imbert,  et  autres  auteurs  moins  connus. 
Ces  contes  ne  sont  pas  très-piquants. 

Recueil  des  meilleurs  contes  en  vers,  par  La  Fon- 
taine, Voltaire,  Vergier,  Senecé,  Perrault,  uorat,  Cham- 
fort,  Moncrif,  Grécourt,  Piron,  De  Cerceau,  La  Mon- 
noye, St-Lambert,  etc.  Londres  (Paris,  Cazin),  1778, 
4  vol.  pet.  in- 18  avec  le  portrait  de  La  Fontaine  et 
1 1 3  viêneites  très-jolies  de  Duplessis-Bertaux  non  si- 
gnées. Les  tomes  I  et  11 ,  qui  contiennent  les  contes 
de  La  Fontaine,  ont  64  vignettes;  le  tome  ÎII,  21  ;  et 
le  tome  IV,  28.  Aux  60  premiers  exemplaires,  il  y  a 
eu  une  transposition  de  ng.  ;  la  vign.  de  la  page  io3 
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doit  être  à  la  page  itq  et  réciproquement.  Quelques 
figures  sont  un  peu  libres.  —  Méon,  61  fr.  ;  Veinant, 
69  fr.  ;  Solar,  147  fr.  ;  Cigongne,  n**  1 1 16.  —  Cet  ou- 
vrage a  le  défaut  d'avoir  été  tiré  sur  papier  tellement 
court  .que,  en  le  reliant,  il  n'a  presque  plus  du  tout  de 
marge.  —  L'éditeur  Lecière  a  réimprimé  ce  recueil 
en  1862,  toujours  en  4  vol.  in-i8  (St-Denis  et  Mallet, 
en  1872,  3o  fr.). 

Recueil  des  pièces  du  temps,  ou  Divertissement  cu- 
rieux pour  chasser  la  mélancolie  et  faire  passer  le 
temps  af(réablement,  contenant  vingt  pièces  burlesques 
et  facétieuses.  La  Haye  (Rouen),  J.  Sirik,  i685,  petit 
in- 12  de  i56  pp.  —  Méon,  6  fr.  60;  Nodier,  21  fr.; 
Nyon,  n"  10887. 

Réimpr.  à  Bruxelles,  Mertens  çt  fils  (pour  J.  Gay),  i855»  in-18 
à  ig6  exempt.,  dont  4  sur  pap.  de  Chine  et  2  sur  vélin.  Les 
pages  123-1 3o  sont  occupées  par  une  notice  signée  f  (Paul  La- 
croix). Ce  livre  est  contemporain  de  Bruscambille  et  de  Gar- 
gui  le.  Il  contient  un  choix  des  discours  joyeux  que  Guillot 
Gorjeu  débitait  sur  le  théâtre  pour  amuser  le  public;  de  très- 
fréquentes  sorties  contre  les  médecins  et  les  apothicaires. 

Recueil  des  plaisants  devis  récités  par  les  supposts 
du  seigneur  de  la  Coquille.  Lyon,  Louis  Perrin,  1867, 
pet.  in-8  de  187  pp..  tiré  à  petit  nombre  ,  figures.  — 
Lanctin,  9*  cat.,  10  tr.;  Fontaine,  en  1870,  reliure  de 
Cape,  00  fr.;  Rouquette ,  en  1872,  n"  3916,  12  fr.; 
Auory,  3o  fr.  —  Reimpression  de  8  pièces  publiées 
à  Lyon  de  i38o  à  1601,  avec  une  Notice  bibliogra- 
phique par  M.  Monfalcon. 

Recueil  des  plus  beaux  airs,  accompagnés  de  chan" 
sons  à  danser,  ballets,  chansons  folâtres  et  bachanales, 
autrement  dites  vaudevires.  Caen,  Jacques  Mangeant, 
161 5,  in-i2,  48  ft.  —  Le  Recueil  des  plus  belles  chan- 
sons de  dances  de  ce  temps.  Caen,  J.  Mangeant,  161 3, 
60  fF.  —  Recueil  des  plus  belles  chansons  des  comé- 
diens francois ,  en  ce  comprins  les  airs  de  plusieurs 
ballets  qui  ont  esté  faits  de  nouveau  à  la  cour,  Caen, 
J.  Mangeant,  s.  d.,  96  ff. —  3  parties  en  i  vol.  in-ia^ 
Très-rare. 

Recueil  très-rare  à  trouver  complet.  Exempl.  complet,  Biçnon, 
75  fr.  ;  Bourdit'on,  Bot  fr.  ;  Cigongne,  nos  1209,  1210;  Solemne, 
tome  V,  nos  Syg-So;  De  Bure,  les  deux  premières  parties,  40  fr.; 
Duplessis,  190  fr.;  Solar,  23o  fr.;  la  3'  seulement,  Heber,  a 
Uv.  10  sh. 
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'  ^acneiî  des  plui  beaux  vers  des  meilleurs  poètes 
fiwtfois,  Paris.  Toussaint  du  Bray,  1626,  1627,  i63o« 
pet  in-8  de  gbb  pages.  •—  Nyon,  n"*  1 3468-1 8469; 
Aaviilain,  n**  58i.  — Réimpr.  ea  i638^  sous  le  mênie 
titre  à  peu  près  (Nyon^  1^470;  Auvillain,  582  ;  Aubry, 
en  1861,  10  fr.)* 

Lt  Maimel  cite  totti:  Nouveau  Recueil  des  />iKS  beaux  vert 
de  ee  temps.  Paris,  Toussaint  dn  Bray,  1600,  pet.  in-8  de  i5s 
pp.  (Techener,  en  i858,  60  fr.;  Dnplessis,  20  fr.;  Gancia,  42  fr.; 
Nyoo ,  n*  i3i58;  AuvillaîD,  en  iB65,  21  tr,},  —  Lyon,  Barth. 
Aflceiio,  i6i5,  iii-12.  —  Nyon,  n^  13459. 

Dans  l'édition  de  955  pages ,  il  doit  se  trouver  de  pins,  aa 
mflico  dn  volame,  entre  les  paoes  608  et  600 ,  34  feniliets  de 
cartons.  Voir  aussi  les  Variétés  bibliograph,  de  Tricotel,  p.  227. 

Recueil  des  plus  belles  chansons  de  ce  temps,  mises 
en  trois  parties  y  dont  la  première  contient  les  ckan^ 
sons  musicales  et  d'amours;  la  seconde  et  tierce  par-' 
ties  contiennent  les  chansons  rustiques  et  de  la  guerre^ 
avec  la  déploration  de  Venus,  Lyon,  Jean  d'OgeroUes, 
iSSg^  in- 16. 

On  remarque  dans  ce  recneil  :  Chanson  d*nne  dame  de  Paris 
et  d'un  jeune  moine  ;  d'une  religieuse  laquelle  regrette  mariage; 
00  y  trouve  aussi  la  Chanson  nouvelle  (satirique)  de  la  balle 
cordlère  de  Lyon  (Louise  Labbë).  Un  exempl.  de  ce  petit  vol. 
fort  rare  ,  richement  relié  par  Bauzonpet ,  2900  fr.  vente  J.  P. 
(Picbon,  1869,  n«  637)  et  i33  fr.  en  janvier  i85i ,  à  Paris. 

Recueil  des  plus  belles  chansons  de  ce  temps^  lant  musicales 
que  rurales^  anciennes  et  modernes.  Orléans,  Eloy  Gibier, 
157.,  in- 16  de  80  ff.  Rare.  Le  dernier  chiffre  de  la  date  a  été 
omis  (Nodier,  90  fr.  ;  Audinet,  80  fr.  ;  J.  Pichon,  n«  640,  3o5 
fr.).  —  Lyon,  i58o,  in-16.  —  Méon,  3  fr. ;  en  1841,  62  fr.; 
Manuel. 

Recueil  des  plus  belles  chansons  et  airs  de  cour 
nouvellement  imprimés.  Paris,  Oudot,  1724,  in- 12 
(Duplessis,  43  fr.).  —  Paris,  Oudot,  1726,  in- 12.  — 
Duplessis,  2  3  fr.  5o. 

Sous  le  même  liire  on  trouve  plusieurs  recueils,  composés  de 
petits  cahiers  publiés  sous  diverses  dates,  et  qui  ne  sont  pas  les 
nèmes.  Il  y  en  a  d'autres  du  même  genre  indiqués  aux  nos  488, 
489,  491  et  404  du  catalogue  Duplessis.  Leber,  1844;  Cigon- 
gne,  1239  et  1240,  etc.  —  Voir  le  Manuel^  IV,  1168. 

Recueil  des  plus  belles  pièces  des  poètes  françois 
tant  anciens  que  modernes,  depuis  Villon  jusqu'à  Ben- 
serade  ichoisies  par  Fontenelle).  Paris,  Cl.  Barbin  , 
1692,  5  vol.  in-i2,  front,   par  Schoonebeck  (Solar, 
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TO  fr.  ;  AubrVj  en  1866,  12  fr.  ;  Âuvinain,  6  fr.  5o  ; 
J.  Pichon ,  lis  fr.).  —  Amsterdam,  G.  Gallet,  i6ga, 

5  vol.  pet.  in- 12.  —  Veinant,  2  53  fr. 

Ce  livre  est  connu  sous  le  titre  de  Recueil  de  Barbin^  parce 
que  les  notices  sur  la  vie  des  postes,  q'ii  en  font  partie,  pas- 
sent pour  èire  de  Fr.  Barbin,  fils  da  libraire.  Cependant  dans 
la  2*  édition,  ces  notices  sont  attribuées  à  M'^'d'Aulnoy.  —  Edi- 
tion avec  des  augnventations.  Paris,  Desaint  et  Saillant,  i7Sa. 

6  vol.  pet.  in-ia  (Nyon ,  d9  13428;  Bignon ,  14  fr.  5o;   Auvil- 
lain,  16  fr.). 

Recueil  des  plus  excellents  ballets  de  ce  temps.  Paris, 
Toussaint  du  Bray,  161 2,  in-8.  Très-rare.  —  Nyon, 
x852i  ;  Soleinne,  27  fr.;  Bertin,  5o  fr. 

On  sait  que  presque  tous  les  ballets  et  mascarades  joués  à  la 
cour  de  France  sous  les  règnes  de  Henri  IV  et  de  Louis  XIII 
sont  d'une  grande  licence.  Citons  une  chanson  des  plus  réser- 
ves du  ballet  des  Suppléeurs. 

Le  roy  qui  est  le  bon  dea  bons^ 
Voyant  i  s  dames  effrayées^ 
De  leurs  rentes  si  mal  payées 
Par  leurs  mari^,  faute  de  Jbns: 
A  pris  sur  nous  un  suplement, 
Pous  payer  ce  reculemeat  : 

Outre  le  fonds  des  proratas  ^ 
Y  a  pour  les  veufves  gentilles. 
Pour  les  nonains  et  pour  les  JilleSf 
Un  ptit  fonds  par  nos  estas: 
En  attendant  que  sur  leur  deu. 
Le  roy  plus  à  plain  ait  pourveu. 

Pour  celles  que  leurs  froids  mari\ 
Ne  payent  qu'en  fauce  monnoyj  j 
Et  qui  denfant:r  n'ont  lajoye^ 
Dont  ils  ont  les  cœurs  bien  tnarri^: 
Le  roy  en  a  sjmblabl  ment 
Pris  sur  nous  le  remplacement* 

l*  donc  qu'un  tas  de  resveurs^ 

hii  à  causer  tousjours  s'amusent^ 

)e  peculat  ne  nous  accusent^ 

Comme  ils  font  d'autres  recevurs^ 

Sachent  les  dames  s'il  leur  plaist^ 

Que  nous  avons  leurs  fonds  ^out  prâst. 

Toir  It  eata).  Soleinne,  n*  3254. 

Keçueil  des  jflus  excellents  vers  satyriquês  d^  ce 
temps f  etc.  Paris,  Ant  Estoc.,  1617,  in- 12.  Karc  — 
Nyon,  q"  15482. 

Tome  VI.  25 
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Réunion  de  poésies  libres  reproduites  presque  tontes ,  fnait 
dans  un  autre  ordre  dans  le  Cabinet  salyr.iqws  qu'il  a  précédé 
d'un  an.  Ce  livre,  malgré  son  genre,  a  paru  avec  privilège  du 
roi.  Voir  Tricoiel,  Variétés^  pp.  221  et  246. 

Recueil  des  poésies  diverses  de  La  Fontaine,  Piron, 
Voltaire,  Grécourt,  etc.  Paris,  chez  les  marchands  de 
nouveautés,  i833,  petit  in- 18  de  206  pages.  Ce  livre 
renferme  en  outre  un  opuscule  intitulé:  Gaudrioles, 
qui  a  36  pages,  8  ^avures.  —  Condamnation  insérée 
au  Moniteur  du  9  juin  iSSg. 

Recueil  des  questions  curieuses  rencontrées  cheif 
divers  bons  auteurs  et  amassées  icy  pour  la  meilleure 
commodité  du  lecteur^  composé  par  le  révérend  père 
Nicaise  de  Sainte-Thérèse ,  carme  déchaux.  Tournay, 
Adrien  Quinquet,  1642,  in-8. 

Entre  autres  questions  on  rencontre  celles-ci  :  ■  La  femme 
«  est-elle  nécessaire  à  l'homme  ?  Comment  se  sauvoit  la  femme 
«  en  la  loi  mosaïque,  ne  pouvant  estre  circoncise  ?  Est-il  per- 
«  mis  au  père  de  tuer  sa  fille  paillarde  trouvée  au  fait  avec  le 
«paillard;  et  au  mari  de  tuer  sa  femme  surprise  en  adultère  1  » 

Nous  n'avons  pas  eu  l'occasion  de  constater  quelle  est  lopi- 
oion  du  bon  père  sur  cette  Question  délicate,  discutée  avec 
éclat,  on  le  sait,  en  1872,  par  MM.  Dumas  fils,  Emile  de  Girar- 
din  et  autres. 

Recueil  dit  de  Maurepas,  pièces  libres,  chansons, 
épigrammes  et  autres  vers  satiriques  sur  divers  per- 
sonnages des  siècles  de  Louis  XIV  et  de  Louis  XV ^ 
accompagnés  de  remarques  curieuses  du  temps,  pu- 
bliés pour  la  premitre  fois  d'aprcs  les  manuscrits  con- 
servés à  la  Bioliothèque  Impériale,  à  Paris ,  avec  des 
notices,  des  tables,  etc.  Leyde  (Bruxelles,  J.  Gay), 
i865,  ô  vol.,  tirés  à  106  ex.  numérotés»  format  pet. 
in-i2,  120  fr. ;  plus  2  ex.  chine  et  8  grand  papier  de 
Hollande  à  240  fr.  chaque. 

Ce  recueil  de  pièces,  toutes  libres  et  qui  étaient  encore  iné- 
dites, est  fort  curieux;  aussi  a-t-il  été  promplemenl  enlevé  ,  et 
le  libraire  Rozcz  en  a  fait  à  Bruxelles  même  ,  et  avec  le  même 
mil  dsime  que  PéJit.  orig.,  bien  qu'ele  soit  de  1868,  une  contre- 
façon assez  mauvaise  et  tirée  sur  un  papier  fort  médiocre.  On 
la  reconnaît,  de  plus,  facilement  en  ce  que,  tirée  à  un  nombre 
élevii,  les  exempl.  ne  sont  pas  numérotés  comnne  à  la  première 
édition,  aussi  est-elle  loin  d'avoir  la  même  valeur. 

Recueil  faict  au  vray  de  la  chevauchée  faicte  en  la 
ville  de  Lyon  le  dix-septième  de  novembre  1578,  avec 
tout  l'ordre  tenu  en  icelle.  Lyon,  chez  les  trois  sup- 
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fosts,  in-iî  de  24  pp.— Bignon,  90  fr.;  Nodier,  84  fr.; 
oleinne,  99  fr.  ;  Baudelocque,  220  fr. 

Facétie  très-rare,  réimprimée  à  Lyon  en  1829,  à  100  exempl. 
et  insérée  dans  le  2*  volume  de  la  Collection  de  dissertations 
sur  r histoire  de  France ^  publiée  par  M.  Leber. 

Recueil  des  chevauchées  de  l'Asne^  faites  à  Lyon  en  i566 
et  1678  ;  augmenté  d'une  complainte  inédite  du  temps,  sur 
les  maris  battus  par  leurs  femmes  ;  précédé  d'un  Avaui-propos 
sur  les  fêtes  populaires  en  France,  par  P.  A.  Lyon,  Sclicuring, 
1862,  in-8  de  xx-48  et  33  pp.  avec  tront. ,  tiré  à  200  exempT. 
(Tccbeuer,  en  1869,  12  fr.). 

Recueil  général  des  caquets  de  l'accouchée,  ou  Dis- 
cours facétieux  où  se  voient  les  moeurs^  etc.  (Paris), 
1623  (Duriez,  î8o  fr.  ;  Pixérécouri,  191  fr.  ;  Potier, 
en  1870,  n"  i568,  1000  frO,  1624  (Crozet,  61  fr.); — 
Poitiers,  i63o  (Bignon,  Sofr.);  —  Troyes,  s.  d.  (Potier, 
12  fr.),  pet.  in-8. —  Réimpr.  à  Metz,  en  1847,  in- 16, 
tiré  à  76  ex.  —  Veinant,  i.S  fr.  5o  ;  AlvarèSj  en  1861, 
10  fr. ;  Aubry,  en  1862,  10  fr.  —  Et  à  Pans,  Jannet, 
i855,  in- 16,  3  fr.  Cette  édition  a  une  introduction  de 
M.  Leroux  de  Lincy  et  est  annotée  par  M.  Ed.  Four- 
nier. 

Ces  diverses  éditions  contiennent  de  9  à  12  pièces,  mais  il  en 
a  paru  bien  davantage  en  1622  et  1623.  Un  recueil  de  18  piè- 
ces a  été  vendu  La  Bidoyère,  296  fr.  ;  Nodier,  246  fr.  ;  La  Bé- 
doyèrc ,  160  fr.  ;  Mic-Carthy,  191  fr.  ;  Sohr,  117  fr.  —  Voici 
les  titres  de  quelques-unes  des  U.éiies  qui  oni  paru  séptré- 
ment:  le  Caquet  de  l'accouchée;  la  2*  Après-dinée;  la  3*  A- 
prèi-di.ié*;  la  Réponse  aux  trois  caquets  {1622,  16  pp.);  l' Anti- 
caquet (1622);  le  Relèvement  de  l'accouchée  ;  Réponse  des  da- 
mes et  oourgeoises  au  caquet;  le  Paisse -partout  du  caquet  des 
caquets  (1622};  la  Dernière  Après-dinée;  les  Essais  de  Ma- 
thurine  ji6»2)  ;  Sentence  par  corps  obtenue  par  plusieurs  fem- 
mes de  Paris  contre  l'auteur  des  cnauets  (r622)  ;  les  Com- 
mentaires de  César  (1622,  14  pp.);  le  Caquet  des  femmes  du 


vision  arrivée  entre  les  femmes  et  les  filles  de  Montpellier  ; 
le  Grand  proce^  de  U  querelle  des  femmes  du  faubourg  St- 
Germain  avec  les  Jilles  du  faubourg  de  Montmartre  sur  V ar- 
rivée du  régiment  des  gardes;  à  Paris,  Imprimé  de  jour  et  se 
vendant  en  olain  midy.  i623,  in-8.  Cet  opusjule  fut  écrit  iors- 

3ue  Louis  XllI,  après  sjs  expéditions  dans  le  Midi,  rentra 
ans  Paris  avec  le  régiment  des  gardes;  il  a  été  réimprimé 
dans  le*  Variétés  historiques  et  littéraires  éditées  par  M.  E. 
Fournier,  tome  XIV,  pp.  323-333.  —  Le  Recueil  général  des 
caquets  est  un  curieux  tableau  des  mœurs  et  des  manières  de 


parler  hoorgmiits  tnna  le  rtBne  d*  Lonia  XTII. 

MFont,  il  wcacba,  de  sonivcu,  dam  Ucuellsiie 

edfâl  bult  jours ,  icaav»  lu  pcopos  u  1«  csq 
t^nttilcS  qui  Vlnrenl  la  visiter.  Ce  livre  MI  pic 
rat*  lur  da  perBonnaRu  d<i  Icmnt, 
<*(<in  «(  -----    '-  -■■  ■ -•■  - 
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plus  gril 

fiiiilliirdi.  Volt  IJ  BiblMh.  i 


19  dn  éniems^  imponlttl»  A.  deviner.  On  y  rt 
' -"■-■'-   "-'-  '-  «■■'■'■■-'i.  Jet  t' 


Recueil  général  des  chaînons  du  capitaine  Savoyard, 
par  lui  seul  chaniÉes  dans  Paris.  Paris,  J.  Promé, 
rS45,  in-n  de  4.8  pp.  Trfes-iare.  —  Recueil  nouveau 
dtt  thansons,  ac.  Pam ,  Promé,  s.  à.,  in-11  de  itS 
pues,  et,  V  J.  Promé,  165(5,  1661  ,  in-is,  taq  pp. 
— Tarfdeau,  n' 61 1 ,— Pari»,  i665,  in-12  de  i3g  pp- 
et  Wble.  Toutes  ces  éditions  soal  rares.  —  Sur  la  cter- 
ni&re,  il  jl  été  Fait  une  rfJmpreision  k  Paris,  sn  iSQij 
pet.  in-iï,  iv-iîo  pp.,  tiré  à  loo  «xempl. 

Voir,  bor  ce  Pljillppe.  furnomaii  le  Sivojatd .  dn  nom  de 
«W>  pijB,  le  8a(lf«ii  rfe  l'Alliance  des  Arts,  loins  l",  p.  170. 
Cc-ftcueil  BOBtieill  eacoie  di>  chinions  uiez  YÎie*  pour  ctm- 
^a  l>  bleni^nee  en  vigueur   su  XIX'  siicle;   cltei   lont  ec. 

tiA'-Gaignille.  D'aMeors,  Pliilipps  fiait  plut  un  buveur  qu'un 
aattioreux  ,  comme  le  lémiigiiïrj  la  dianion  suinnie  qui  «s- 
seinbk,  pour  l'espiil ,  à  Ij  plupart  du  telles  qu'il  chantait; 

Mare  Antoine,  rojr  des  Ramaiiu, 

Qui  1K  di-méndoU  an'  i  eomiatlre, 

?if  n'eut  poiAt  aimé  Cléapatrt 

Il  «Ht  MMfB  MU  In  Aanufiu. 

SniUOnt.  fHlIlant  le  tUett  nolage. 
liant  tien  aïeux  taire  à  lan^ft  traiU, 

Sou  la  pHùançe  4e  tel  tmlli. 

Cnpidon  ne  peut  ckés  Bachut 

Koaver  uH  lieu  fui  toit  propice , 
rmf  ht  beareart  i'ett  un  vice 
De  s'mùMaer  trop  à  Viaia. 
Zailltfni,  etc. 

N'a  JamaU 
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P&ur  awoir  méprisé  le  viu 
Salomon  perdit  la  sagesse: 
Pour  accoler  trop  sa  maîtresse 
Fut  frustré  du  monde  divin,. 

Quittons^  etc. 

Fttyons  les  beautés  et  Vamour , 
Beuvons  du  vin  quoy  qu'il  en  coûter 
Puisque  Cupidon  ne  voit  goûte. 
Il  nous  pourroit  priver  du  jour. 

■    Quittons^  etc. 

Voir,  sur  ce  recaeil,  les  Var/^f ^5 de  Tricotel,  pp.  sçôâSiâ. 

Hecuèil  général  des  rencontres,  questions,  demandes 
et  autres  œuvres  tabariniques,  Paris,  Aiit.  de  Som- 
maviUe,  1622,  in-12  de  109  fit.  i^'édit.  collective  des 
facéties  de  Tabarin.  La  8*  question,  dit  Brunet,  est 
tout-à-fait  ordurière  et  n'aurait  pas  été  réimpr.  depuis, 


de  plusieurs  questions  (62  au  lieu  de  55).  Paris,  Ant. 
de  doimnaville,  1622,  in-12  de  9^  £P.  —  Arras,  Cl. 
Breton,  1624,  in-12  (Soleinne,  5o  rir.;  Baudelocque, 
20  fr.).  —Lyon,  Cl.  Armand,  1625,  in-12  (Courtois. 
i5  fr.  60).  —  Lyon.  Cl.  Fontaine,  i632,  in-xa  de  165 
pages  (Nodier^  5o  fr.). 

Recueil  général  des  oeuvres  et  fsutaisies  de  Tabarin  ,  di- 
visé en  2  parties  contenant  ses  rencontres,  qiestions  et  deman- 
des facéeiettses  arec  leors  reponces.  Sur  rimprimé  à  Paris , 
chez  Ant.  de  Somin avilie,  i623,  a  part,  en  i  vol.  iD'ts.  La  1** 
partie  reproduit  la  3*  édition  du  Recueil  général  aes  rencon- 
tres de  1622,  moins  les  questions  30  et  52.  A  la  fin  de  la  2* 
partie  doit  se  trouver  les  Rencontres  de  Grailelard;  Paris, 
A.  de  Sommaville,  i623  (Solar,  nS  fr.).  —  Paris,  A.  de  Som» 
maville,  1633-34,  3  part,  en  i  vol.  in*i2.  Celle  édition  con- 
tient de  plus  U  Farce  des  amours  de  Piphagne  avec  Isa- 
belle et  de  Lucas  avec  Franciiquins,  et  la  Farce  de  R9- 
d'inont^  Tabarin  et  Lucas.  —  Kouen,  1634,  2  part,  en  t 
vol.  in-ia  (Courtois  ,  la  Ir.}.  —  Paris .  Ph.  Gaultier ,  i6a5, 
in-12.  A  cette  édition  sont  réunies  les  ÀJventures  et  amours 
du  capitaine  Rodomont  { Leber ,  n»  3474).  —  Paris ,  Pfc. 
Gautier»  1636,  3  part,  en  i  vol.  in-13.  —  Rouen,  David  Geuf* 
froy  ,  1627  ,  In-ia  (Gaillard,  20  fr.  ;  N(ïdier,  oo  fr.;  Leber,  n« 
2476).  -^  Rouen,  David  Ferrand ,  i^39,  1^37,  1^0,  io-ifl. 
Ces  quatre  dernières  éditions  contieAoent  le  Jtoaomo«/  (Nyon, 
n*  1087^).  —  Tcoyes,  s.  4.  (vers  i63o) ,  iopis.  -*  Jtouen.,  Du* 
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■CMril  rHell.),  itft.  ptt.  lo-i*  fMM^ûArj  4tf  fr-t  Binon  , 
Sgfr.iNodMf,  t7i(r.|SoidniM,infr.:Sàfar,uSfrj  Cht- 
■MijiSofr.t  TKOMtd'AaUDll,  «s  1864,  i3glr.  :  Ginad, 
l«  lt.t  FUlv,  en  iSis,  a*  iMi,  igS  Br.). 

Jbeurfl  générai  dttpiieei  craeenuHf  Uprocèt  m- 
Aw  la  dCMoiwH*  Girfurw  et  k  «^  Girard,  iéwlM. 
S.  1.  (Ait,  1.  fimdj,  1731,  a  voL  io-foU,  avec  3s 
crav.  color.  trEB-cuncuses,  Rare,  *vec  le*  3i  grar-.  — 
V.  le  CBi-  Leber,  n-fiji.  Atibry,  eo  1861,  i5fi-.;T«. 
chener,  en  1864  ,  avec  dei  i^ice*  muiUKi.  ijoutte», 
80  fr.  -  Sur  rimpr.  à  Ain,  ptr  Daidd,  1 73i,  5  vol.  în-i». 

—  U  Haye,  ijSi,  8  vol.  in-is.  —  Il  j  ■  auHiDlr  le 
même  sugei,  une  suiie  peu  commune  de  S  jolie*  fig., 
format  in-8,  gravées  par  Uirmeaui,  d'iprt*  Vanlôo. 

—  TTadttii  en  angl.  soue  le  titre:  A  eompitt*  trm^ 
laiiott  □/  tbe  sexuel  n/  lAe  pnetedb^  of  miu  C*- 
diere  against  Ihe  fatker  Glroré.  ■ 

Recueil  général  des  piicit  cOHtnMtt  »H  proA*-  4* 
M.  U  marquis  4e  Cetvrei  tt  et  HIU  àt  èiàkèrÀti. 

— -  '- —  " ,; ftotterdun  (Rouen),    ijj», 

"—  "  la,  --  L«b«'ri  i»"74ï; 
iptCTt  '^  fr-  —  PïmIh 

MMmpliIna  luiquli  «n  ■  (lonlé  dM  plictrA  dn 

l)ré(  t  petit  nombra  et  reltliFa  a  eau  affjire.  Un  d'eux 
lilre:  Qiwilfon  de  midecint.  t'il  rtl  dtttignes  qui  as- 
iSe  ta  puistance  des  hommes  autant  que  le  foui  ceux 
airtiU  de  la  Kget*e  des  jU;n. 


Reflexloiu  on  thejmlygamy  and  the  eaeouragemtat 
given  to  that  praetice  in  the  Old  Talament,  by  Ue- 
Yamy.  London,  1737,  in-8.  Rare. 

Réflexion!  philosophiques  sur  le  plaisir ,  par  un  ct- 
llbaialre  (Grlmod  de  La  Re;nière).  NeufchAtet  (ParUJ, 


Réflexions  sur  ce  qui  peut  plaire  ou  déplaire  dans 
le  commerce  du  monde ,  par  l'abbé  .le  Bellcgsrde. 
Amaterdam,  1708,  in-it. —  Cet  ouvrase  aatirique  est 
ëurtoui  dirigé  contre  la  galancerii:  dei  Mmioei. 


RÉFLEXIONS  -  REGNARD  igg 

Réflexions  sur  le  procès  de  Madame  Traisnely  avec 
l'arrêt  qui  la  condamne  au  baniss-ment  perpétuel 
(pour  avoir  fait  trousser  la  jupe  et  baiser  la  gorge  de 
Aladame  de  Liancourt  par  un  de  ses  valets).  i6()2.  — 
Leber,  n**  66!).  —  Voir  Faits  des  causes  célèbres  et 
intéressantes,  Amsterdam,  1757,  p.  x a 3,  et  le  Dict, 
de  V amour ^  au  mot  uancourt. 

Réflexions  sur  les  écoles  de  lénocinie.  Impr.  GroUier, 
à  Montpellier,  i856,  in-8  de  88  pp. 

L'auteur  demande  la  suppression  des  maisons  de  tolérance. 
«  de  débauche,  lupanaires,  et  que  ces  écoles  de  libertinage,  qui 
«  ne  sont  point  un  mal  nécessaire  ,  comme  osent  dire  Tes  es- 
«  clavts  de  la  volupté  ,  soient  remplacées  par  des  écoles  tout  à 
«  la  fois  chrétiennes ,  industrielles,  et  par  là  même  moralisa- 
«  trictfs.  » 

Réflexions  théologiques  sur  l* amour  et  le  plaisir, 

Êar  un  religieux,  ci-devant  ofîicier  de  cavalerie.  Sainte- 
iaume,  de  Pimprimerie  mystique  et  quietiste  (s.  d,) , 
in- 12.  —  Techener,  en  i858,  4  fr. 


Réformation  sur  les  dames  de  Paris^  faicte  par  les 


in-8  goth.  —  Revoil,  3oo  fr. 

Réimpr.  fac-sim.  à  Paris,  en  i83o,  in-8  de  12  ff.  et  dans  le 
tome  VIII  du  Recueil  Montaiglon,  p.  8ai-252.  —  Cette  pièce 
est  d*une  grande  liberté  de  langage ,  et  les  Parisiennes  y  sont 
re|>résentécs  sous  des  traits  dont  elles  n'ont  nullement  à  se  fé- 
liciter. 

Dedans  Lyon^  oii  femmes  sont  famées 
Et  renommées  par  leurs  charivaris^ 
Fust  ordonné  que  celles  de  Paris 
Seroient  en  tout  par  elles  reformées, 

La  RépUc^ue  des  dames  de  Paris  vient  ensuite ,  et  elle  «st 
tout  aussi  vive. —  Voir  aussi  Viollet- Leduc,  11,  100,  et  le  Ma» 
nuelf  tome  IV,  col.  1178,  1240  et  1246. 

Régence  (La)  galante,  par  Augustin  ChallameL 
Paris,  Dentu.  1862,  gr.  in- 18  angl.,  287  pp.,  3  fr. 
(Biblioth.  de  l'amour  et  de  la  galanterie). 

Régent  (Le),  com.  en  3  a.,  mêlée  de  couplets,  par 
AnccTot  (Vaud.).  Paris,  Barba,  i832,  in-8,  2  fr.  5o. 

REGNARD  (Jean-Françoift) ,  po6te  comique,  né  à 


^ 


o.  HBCSMAULT  ^  MHW: 

F«ri»,  «a  166^9  flien  «a  1709^  i4KMirf«  A^iww  â 
iMst  fvttwm  •«-  £p  Htf I  —  le  Catnâval  de  Venim  -^ 
Èémoente  Mmmtrtux^lei  Folie»  mmoureueeM^^Œuvirem 
^Satrre  comtre  ke  mark  -*  Théâtre  et  poésie»  dk^ 
iHTMiL  ^Le  Dkt.  été  aiuedoH»  de  tawumr^  loint' V» 
p;  loiy.pvle  df  qoelqm-iUQes  de  Mt  galftatarÎM^  -. 

REGNAULT  DE  PRÉBOtS  (M«*  Adèle),  romtncièn 
coatemp.  Le»  JnfdHUée  amwgàk».  iS5o.-~*l#ANQfe. 
i85i.  -^  Le  Ronum  d^tmenotméte  femme.  186&  — 
Trèfk  è  iiuéiire  £BitUle».  .ift39»-^  une  femme  cA«r- 
MMil».  .1840.  -^  UMi  péckeeeue.  186e. 

'  /  RÉGNIER  (Mathttrin]!^  né  à  Qurtres  eo  i  $7)^  nwrt 
àMôoefl  en  i6i3.  Voir  (£imtft  ^felt^^fiuvr.   .: 

Regret»  (Le»)  des  fille»  de  jojre  de  Fari»  sur  l^  eù^ 
Jèf  de  hur  bannissement.  Ptne,  t.  4.  (  i  ^yo),  pet.  i»-8 
de 7 ^p,  (Lft  ValRère,  ir*  9gi7i»;  KbI.  imp.,  Y'^  i»q«>; 
-^Perb,'Tettte  Bis'Cerrc^^  é.  di^'in-»  (ta  VaÔÛS». 

n*  4a87»).-En  prote.    .     ^^    '  •         ^  .:.:■  ': 

iKjflS*Jmr p«niMMt ,  «imi  que  m^^p'i^IMm^SIC 
»  ^ebtj^  •  àfie  oâ  flmi^ttfi  éipolstoài  det  nllct  dvli,  ok- 
'  I  dé  tôto  à  T63f  -  -"  Les  Regrets  ont  <!ié  réiih^.-  diûé  Ir 
111  étMyariém,  de  M.  Ed.  Fearnier,  pp.  t^^i. 

Refnrits  (Les)  lamentables  et  tragiques  d'une  dame 
signalée  de  la  ville  d'Ephèse  sur  ta  mort  de  son  marr 
et  dé  ce  qui  en  est  arrivé.  Paris,  Poinsot,  1623,  m-8, 
4  ff.  —  Cest  Phistoire  de. la  matrone  d'£phèae  mia* 
en  vers. 

Reine  (Là)  Argot  ^  parodie  en  7  tabl.  et  en  vers, 
^  par   Lubize,  Guenée  et  Leprévoat  (Folîea-Dramat.). 
Paris,  1847,  inp-8. 

Reine^  cardinal  et  page^  comédie  en  un  acte,  par 
J.-A.-F.-P.  Àncelot.  Pans,  i832,  i835,  in-8. 

Reine  (La)  Carotte,  pièce  fantaisiste  en  3  a.  et  en 
12  tabl.,  dont  un  prol.  en  deux  parties,  par  Clairrille» 
Victor  Bernard  et  Victor  Koning  (Menus^Plaisirs).  Pa- 
ris, Denlu,  1872,  in-4'*  à  2  col.,  16  pp. 

Reine  (La)  Crinoline ,  ou  le  Royaume  des  femmes, 
pièce  fantastique  en  5  a.  et  6  tabl.,  parHippoiyte  Co- 
goiard  et  Ëm.  Blum.  Paria,  Michel  héyy,  18671  îa«4° 


REINE  -  RELATION  »oi 

à  2  col.,  16  pp..  5o  cent  (Variétés,  i^*  r«>ré»ent8itîçn 
le  !•'  sept.  i86b). 

Reine  (La)  de  Golconde^  conte  (ptr  de  BoufHars). 
Paris,  1768,  in-8,  titre  gravé  (Nyon,  n°  looSS;  Baur, 
en  1873,  10  fr.).  —  Paris,  Duchesne  ,  1767,  in-32 
(Nyon,  n"  i5383).  -^  Paris,  1708,  in-12  de  33  pp. 

Reine  {La)  de  Golconde*  op.  en  3  actes,  par  Sedalpe» 
Paris,  Ballard,  1771,  in-n.  —  Paris,  1782,  in-8. 

dette  pi^e  a  paru  d' abord  sous  I9  titre  :  Aline ,  reme  de 
Golcottde,  Paris,  Delorroel,  1766,  in-4". 

Reine  (La)  de  Lesbos,  drame  en  i  a.,  en  vers,  par 
M.  P.  Juillerat.  1854.  -~  Cette  pièce  portait  d'abord 
le  titre  de  Sapho, 

Reine  (La)  des  carabines,  par  Max.  Perrin,  Paris, 
de  Potter,  1844,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

Rgine  (La)  (  Marie- Antoinette  )  dévoilée,  Londres, 
1790,  in-ô.  Rare.  —  Marq.  de  Mariinvilie,  n**  453. 

Reine  (La)  Margot  (Marguerite,  première  fçmme  dç 
Henri  IV),  par  Alex.  Dumas.  Paris,  1845,  1847,6 
vol.  ln-8.— Paris,  1847.  i852,  1860,  2  vol.  in-12,  2  fr. 
^  Pari».Maresa,  i853,  gr,  in-8  illustré,  4  fr.  —  Çe^ 
ouvr.  a  deux  suites:  la  Dame  de  Montsoreau  et  t^ 
Qu^ranter-cinq  (8  vol.,  1848). 

Reine  (La)  Margot^  ou  Comment  l'amour  vient  aux 
pageSy  vaud.  en  un  a. ,  par  Couailhac  (Thé&tre  Beau- 
marchais). Paris,  Vert,  1840,  in-8. 

Reines  (Les)  des  bals  publics^  folie-vaud.  en  un  a., 
par  Delaporte  et  de  Montheau,  mus.  de  Nargeot  (Va- 
riétés). Paris,  i852,  in-8. 

Reisen  des  jûengeren...  Voyage  du  jeune  Lâchais^ 
dans  la  Terre  promise;  frontispice  et  carte  allégorique. 
En  Arcadie,ichez  les  héritiers  de  l'Amour,  1799,1^*8. 

Rex\enden  (Die)  Verkduferinnen.,.,  (Les  Jolies  Mar- 
chandes, ou  Aventures  galantes  de  Juliette  et  de  Jenny 
à  la  foire  de  Leipzig).  Baltimore  (Allemagne),  i85o, 
3  tomes  in«*8,  avec  o  grav.  érot.,  ouvrage  fort  libre. 

Relation  curieuse  et  intéressante  des  malheur^  arr 
nvés  à  me  jeune  demoinll^^  âgée  de  16  ans,  d^m^'^. 

ToMB  VI.  36 
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ratit  à  Paris,  Paris,  impr.  Beaulé,  iSSy,  in- 12  de  12 
pages. 

Relation  de  diverses  aventures  arrivées  au  Rouîle. 
Paris,  1707,  in- 12. 

Relation  de  la  cour  de  Savoie  y  ou  les  Amours  de 
Madame  Royale.  Paris  (Hoil.,  à  la  Sph.),  1666,  1667, 
1668,  pet.  in- 12  de  33  pp.  —  Un  amateur  de  Paris, 
n**  345,  100  fr.  ;  Leber,  n"  2188  ;  Monraerqué.  —  L'hé- 
roïne des  galanteries  que  suppose  Tauteur  est  Christine, 
seconde  fille  de  Henri  IV,  qui  épousa,  en  1619,  Vicior- 
Âmédée,  prince  de  Piémont. 

Relation  de  l'isle  imaginaire,  et  l'histoire  de  la 
princesse  de  Paphlagonie{paT  Mlle  Anne-Marie-Louise 
d'Orléans,  ducmsse  de  Montpensier).  S.  1.  (Bordeaux), 
1659,  in-8,  tiré,  selon  le  Ségraisiana,  à  100  ex.,  gue 
Mademoiselle  aurait  distribués  à  ses  amis  (Nodier, 
26  fr,  ;  Monmerqué,  12  fr.;  De  Bure,  x6o  fr.;  Nyon, 
n"  8401  ;  J.  Pichon,  n"  ybi,  600  fr.).  —  Sur  l'impr. 
de  1659,  in- 12  (Leber,  n°  2195).  —  Paris,  Renouard, 
i8o3,  gr.  in- 12,  portrait. 

•  S0U8  des  noms  empruntés ,  dit  Segrais  ,  Mademoiselle  a 
mêlé  beaucoup  de  choses  satiriques  contre  les  dames  de  la  cour... 
Les  personnages  ne  sont  pas  inventas  à  plaisir  :  la  princesse  de 
Paphlagonie,  c'est  Mlle  de    Vandy;    Cyrus  ,   M.  le  Prince;  la 

Rrincesse  Parthémie,  M"*  de  Sablé;    la  reine  des  Amazones, 
lademoiselle  elle-même.  » 

Relation  d'une  écosseuse  de  pois ^  qui  par  sa  beauté^ 
son  esprit  et  sa  sagesse,  est  devenue  dame  de  qualité. 
S.  1.,   1763,  in-4".  Peu  commun. —  La  Jarrie,  n"  3i28. 

Relation  des  voyages.,  des  malheurs,  du  procès  et  de 
la  mort  de  S.  A.  R.  la  princesse  Caroline  de  Galles, 
princesse  de  Brunswick,  etc.  Paris,  Chassaignon,  1821, 
2  vol.  in- 18,  ens.  6  feuilles,  i  fr. 

Relation  extraordinaire.,  contenant  le  véritable  récit 
du  siège  de  Beauté.  1643,  pet.  in-8. — Leber,  n"  2435. 

Relation  du  siège  de  Beauté.  Paris,  i652,  in-12.  — -  La  Val- 
lière,  n°  391208. 

Relation  historique  de  Vamour  de  Vempereur  du 
Maroc  pour  M  ""*  la  princesse  de  Conti,  par  le  comte 
D.  (atiribué  à  Freschot).  Cologne  (Hoil),  1700  (2  édit. 
diflérentes  sous  cette  date,  l'une  en  petit  caract. ,  de 


ï 
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140  pp. ,  ràutre  de  256  pp.  (Voir  le  cat.  Leber,  nw 
222b  et  2227;  Alvarès,  en  1866,  5  fr.),  I707,in-i2 
de  1 39  pp.  —  Gancia ,  12  fr.  ;  Renouard  ,  1 8  fr.  5o  ; 
Veinant,  29  fr.;  La  Bédoyère,  22  fr.  5o:  Leber,  n^ 
2226  (V.  la  note). 

Dans  cet  ouvrage,  il  s'agit  du  portrait  de  M°»«  la  princesse 
de  Conti,  fille  du  roi  et  de  M™»  de  La  Vallièrc.  Muley  Ismael, 
le  despote  le  plus  sanguinaire  de  son  temps,  sur  la  peinture , 
en  devient  amoureux.  —  M.  Thomassy  a  publié  en  1841 ,  une 
notice  curieuse  de  32  pp.  :  De  la  politique  maritime  de  la 
France  sous  Louis  XIV,  et  de  la  demande  de  Muley  Is- 
maél,  empereur  de  Maroc^  pour  obtenir  en  mariage  la  prin- 
cesse de  Conti.  Voir  aussi  le  catal.  Leber ,  tome  !•',  p.  I44. 

Relation  véridique  qui  a  l'air  d'un  songe.  Genève, 


prose 


in-8.  •—  Paris,  Taillard,  1822,  m-i8;  Pigoreau,  1822, 
m-12;  Ladrange,  i83o,  in-18;  Hiard,  i83i,in-i8; 
i832,  in-18,  fig.;  i832,  in-8,  %.;  i833,  in-18  (Ri- 
gnoux);  i833,  in- 18,  fig.  (Chassaignon)  ;  1834,  in-18; 
1841,  in-18,  fig.;  France  et  Belgique  (Bruxelles), 
187 1,  in- 12  de  240  pp.,  4  fr. 

Cond.  le  34  nov.  i8s6.  Histoire  intéressante,  qui  présente 
quelques  détails  libres,  et  dont  le  fond  est  vrai.  On  a  cru,  mais 
à  ton,  que  cet  ouvrage  était  hostile  à  la  religion,  ou  du  moins, 
au  clergé.  Des  exemples  récents  ont  prouvé  qu'il  n'y  avait  point 
eu  d*exa^ération  dans  les  récits  de  1  auteur.  Voir  le  Mémoire 
de  M.  TiUiardy  avec  les  notes  de  la  sœur  Marie  Lemonnier  , 
dont  les  joui  naux  ont  publié  des  extraits,  en  mars  1845  (L(>uit 
Blanc,  Histoire  de  la  Révolution,  tome  lil,  p.  338).  —  P.  Bry 
dit,  dans  un  renvoi  à  la  p.  21  de  son  édition  :  «  Les  manus- 
crits de  Diderot  qui  n*étaient  point  destinés  à  l'impression  con- 
tiennent en  cet  endroit  des  peintures  révoltantes.  Ces  manus- 
crits ont  servi  de  base  à  une  foule  d'éditions,  plus  ou  moins 
subreptices,  justement  condamnées  par  la  morale  publique  et  les 
tribunaux.  ~  Des  éditeurs  consciencieux,  et  entre  autres  MM. 
Firmin  Didot  frères  et  Genin ,  appuyés  de  l'opinion  de  Nai- 
geon,  ami  intime  et  constant  admirateur  de  .Diderot,  ont  sup- 
primé avec  raison  ces  passages  dangereux ,  etc.  »  11  serait  cu- 
rieux de  connaître  les  éditions  expurgées  et  celles  qui  ne  le  sont 
pas.  L'édition  de  Paris  (Berlin) ,  1797 ,  3  part.  pet.  in-12 ,  et 
celle  de  Paris  (Hiard),  i83i,  io-iS,  renferoieot  des  passages  li- 


Mk.  met  Iw  tamnitabM  OM  M  ton*  «dhbM.  -  U  JMI- 
^wè  a  M  irtdirik  en  iBiitk  (DoMio,  17)7},  m  «SaXiid,  par 

Religieuse  (La)  intéressée  et  amoureuse,  rfi»C  TJH»- 
(ûire  du  comte  de  Clare,  nouvelle  galanre  (pttM" 
de  Tencin).  Cologne,  i6Q5,in-:i  [ScheibIc.Bo  1866, 
1  fi.  45  kr.).  —  Amsterdam,  1700  et  Cologiic,  I7o3, 
'-  --:,  fie.  —  Cologne.  Pierre   Le  Jeune,  ibq»,  lil-i«, 

„..-  , „    -,..,  -  .i   (Wyon,    n°8S»l).  — 

Cologne,  i:3i  (tiaschet,  n"  410)  ;  173^,  tn-ii,  fi|. 
(Aubrr,  eti  iHfi?,  iî  fr).  —Cologne,  1774,  in-l». — 
Alvarcs,  en  iS5i,  6  fr.  5o. 

tUig^itX{La)«trtligitiaeiMor1ttlX,0wtnFHdH 
rfr.fti  HtÉtUi  «niicule  pniiothpie  dédié  aux  dmdm 
MiiSto  dmuii  It  régénéwtwa ,  ont  4t  14.  figarea  et 
«im  des  ÊtrtnHet  à  Priapt.  Paru,  Vna  aecood  de  Ift 
liberté  (1790;,  in-tS,  £«. 

:  '  fUli^on  MolM-tiwtMtiauu.  A^mtAinnMUt  4m 
/tmma.  Prédication  du  1"  >ia<h  iB3a,  par  Abal  Ttv>> 
an.  Pkda,  iSSa,  I&-8  da  la  pafai. 

t>ê<màrda  on  Vu  fivuA  ànd  tngUA  laiiu,  In  a 
Mi^  of  knert,  etc.,  bj  Andrewt.  Dublin,  ■  783,  in-S. 
—  Cat.  Deneuz. 

Remarques  curieutes  pour  tavolr  i  quel  âge  oh  doit 
M  marier,  etc.  (en  prose).  Paris,  171 1,  în-&.  —  Vei- 
nuit,  n°  490. 

Remarques  historique*  sur  le  aie»  Prime;  in-fol-, 
iin.duXVlII*sii£le,  accompagné  de  8  desuns  à  l'encre 
de  chine,  qui  ■  fijçuré  k  U  «nie  Barraud,  —  Li  Val- 
liire.  9  fr,  —  Voir  La  Vallière,  a*  ^446,  et  le  Suppl. 
RU  1"  volume,  mime  numéro. 

Remède  à  la  guirison  entière  de  M"'  de  Poligtuu. 
S.  L,  1780,  in-8.  —  U  Jarrie,  n"  5885;  Alvarès,  en 
juillet  18S8,  4  fr.  5o. 

Remède  (Le)  contre  Vamour ,  poSme  en  4  cbante, 
dédié  aui  dames  aimables,  par  Caildava  de  l'Estandoux. 
Paris,  Prault,  1761,  10-8.  —  Payn,  n"  454. 

le.  ou  Consolai 
de  Pari»  (en  ver*).  A 


REMONSTRANCE  ^  RENCONTRES   mS 

Pleimbeuf,  chec  Jein  Le  Fort,  1696,  in-12  de  6  £  ^ 
Potier,  se  fr« 

Remonstrance  charitable  aux  dames  et  damqysett^ 
de  France  sur  leurs  ornements  dissolus  (en  prosel 
avec  une  Elégie  de  la  France,  se  complaignant  de  la 
dissolution  d.sdittes  damoyselles;  P.  F.  A.  E.  M.  (par 
frère  Ant  Estienne,  mineur).  Paris,  S.  Nîveîlc,  1 577^ 
i58i.  i585,pet.  in-8  de  36  ÏF.  —  Coste,  n**  110;  Lt 
Vallière*  q  fr.  !>o  ^  Chalabre ,  26  fr.  ;  Auné-Martia, 
27  fr.  ;  Lelber,  a°  s6o.*-Réin^r.  à  Geoève,  ca  1867» 
pet.  m^i2,  tiré  à  100  ex,,  7  fr. 

Remùnstrancis  desfiUes  du  Paiais-'Royàl  à  MM.  de 
la  noblesse.  1 789,  in-5.— Vente  A.  S.,  en  i855  5  Leber, 
IV,  p.  2^20;  Claudin,  en  1861,  lo  fr. 

RENARD  rJules),  aut.  dramat.,  né  à  Paris,  en  181 3. 
Le  Cfiemirt  des  amoureux.  i85i.  —  Chérubin,  ou  la 
Journée  aux  aventures,  i852.  —  Mxmsieur  est  de  Iti 
noce?  i856.  —  Ronde  des  filles  d'opéra.  i8b5.  —  Un 
monsieur  qui  voit  tout  en  jaune,  1854.  —  Une  noce 
sur  le  carré  ,  1868. —  Un  tailleur  pour  dames.  1*864. 

Renaud  (Le)  amoureux ^  histoire  procédante  de  Ro- 
land l'amoureux  et  furieux^  imité  de  l'italien  de  Tor- 
()uato  Tasso,  par  de  La  Ronce.  Paris,  Du  Bray,  1620, 
in-8,  front,  gravé  parL.  Gaultier. —  DinauT,  n®  2944; 
Nyon,  n**  10871.  —  Réimpr.  à  Paris,  en  1724,  in- 12, 
fig.  —  Vassé,  n**  80. 

Rencontre  (Le)  des  cocus  à  Fontainebleau.  S.  L , 
1609,  pet.  in-8  de  14  pp.  (Potier,  35  fr. ;  Chédeau, 
n"  534).  —  Et,  sous  le  titre:  Le  Pasquil  du  Rencon- 
tre, etc.  S.  1. ,  1623,  pet.  in-8  de  16  pp.  (Nodier,  41  fr.; 
Cîgongne,  n°  1 14.5;  Leber,  n"  1721).  —  Réimpr.  dans 
le  tome  Itl  des  variétés  histor.  et  littér.,  pp.  217-228. 
—  Satire  piquante,  à  la  suite  de  laquelle  on  trouve  une 
autre  pièce  intit.  :  La  Consolatiott  des  comards. 

Rencontres  (Les) ,  fantaisies  et  coq-à-Vasne  face- 
deux  du  baron  Grattelard,  tenant  sa  classe  ordinaire 
au  bout  du  Pont-neuf  j  avec  ses  gaillardises ,  concept 
tions  joyeuses  et  farces  joviales.  Paris  ,  Julien  Tros- 
tolie,  s.  d.  (i623),  pet.  in-12  de  72  pp.  (Bolle,  10  fr.; 
Soldnne,  n**  974).  —  Troyes,  P,  Garnier,  1625,  iiHit. 
— Parb,  P.  CImchet,  i683,  pet.  in*ia.  —  Th>yes,  1. 


«a6    ay.stMammuvovi'^tBiiovmr 

Oudol,   i6go,  in-iï  de  4S  pp.  (Soleinoe,  n°  973),  — 

Traves.  Garmer,  b.  d.  (1718),  in-ii  (Aubry,  en  1838, 
i8  fr.J.  —  Troyes,  K.  Prémi,  s.  d.,  pei.  in-i». — 
TroyCB,  Garnier,  1738,111-12  (CigongnCj  n*  jiiS"  Au- 
bry.en  1860,  lî  fr.).  —  Rouen,  s.  d. ,  in-ia  (Payn, 
n'  1040). 

C'en  une  imitition  d«  fircu  Utarinei,  qni,  «iec  I«  Aven- 
lurfi  II  Amours  du  capitaine  RodamoM,  ■  i\i  rjiinpr.  i»m 
kl  tdliiDus  ia  (Euviu  de  Tnbann,  publia;!  en  1614  el  poiiC- 
rtêuremriit.  L'suteur  de  cet  ni**»  pourriii   bien  ttie  le  irènc 

SIC  celui  des  Œarrea  m'iéa  if  Antoine  CaiVlarif  I  Harii.  16)4). 
aron  de  Grjiiclurd  fiaii  k  surnom  du  diarlaUn  DuUerio 
Detcombes,  ou  Detombe»,  ti'»l,  peu  fiToriti  pir  le  public,  du 
fameux  Moiidor,  niMecrn  univerMl.  etc.  —  L'Miieui  Gtj  en  a 
bil,  sous  1s  mémo  lilrt  uue  li'uapr.  i  l'io  eiemcl.  (flruxclle», 
ili(36.  pei.  iu-ii  dajûppj,  mvdcuiie  pctiie  Nolîce ,  pur  H. 
Guu.  Brunet. 

.'  liniq^KHif  (Lti)  tourgtOlt,  p(i.-1>oufle  en  i  ictt 
it  âp  piMC  de  HoiBinaiiii,  iDiiit-  de  Nicolo  (Op.-Co(a., 

aj.'l'rf»,  Ve^ta, .  1807  (S<^e,  «agi)*;  1817 , 

'  AMt^Mw  [I<]  de  M"  EOMtetk,  tamr  dm  rot, 
Mw  TMi  dt  St^t-tlmii»,  aMmânkr  dt  la  G«H« 
Kationalt,  da»a  le  jardin  dtt  TuUtrla.  Pirit ,  itnpr. 

de  la  F minie,  1790,  în-ii  de  23  pp.  —  Cigonsne, 

n"  1575.  —  Pièce  contre  M"  Elitibeih.  Epiire  dedt- 
CUoire  aux  adroiiaieurs  des  grands  hommes. 

Rende^-inia  {Le)  du  mari,  ou  le  Mari  à  la  mode, 
com.  en  1  a.  et  en  vers,  par  André  de  Murrille.  Paris, 
veuve  Duchesne,  1782,  in-8.  —  Soleinne,  a°  2179. 

f-voiff  (Les)  nocturne. 
tuui.  cil  pr-,  par  le  chevalier 
in-8.  -  Solemne,  n"  3oi5. 

RENÉ  D'ANJOU,  roi  de  Sicile,  né  en  140S,  mort 
en  14S0.  UAbusi  en  covrt  —  la  Canquests  qu'urtg 
chevalier  surnommé  le  Caur  d'amour  épris,  jT(  d'utte 
dame  appelée  Doutee-Merey.  —  Voir  le  détail  de  ses 
Œuvres  dans  la  Littérature  franc,  coixtemp.,  VI,  1 56. 

RENOULT  (Jean-Baptiste),  d'abord  corde  lier  et  pré- 
dicateur catholique,  ensuite  protestant  Les  Avtnturea 
de  la  idadona  et  de  François  d'Astiu.  1701.  —  Hit- 
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toire  de  donna  Olimpia  Maldachini ,  trad.  de  Tital. 
1666. 

Renversement  (Le)  de  la  morale  chrétienne  par  les 
desordres  du  monachisme  (texte  en  franc,  et  en  holl.). 


^.  48  fi   , 

5o  fr.  ;  T.  S.,  en  i85i,  102  fr. ;  Â'uviliain,  40 7r.  — 
Voir  Du  Roure,  Analecta  biblion,  tome  II,  p.  392. 

Ce  volume  curieux  imprimé  en  Hollande,  se  divise  en  3  par- 
ties, contenant  ensemble  5i  planches  gravées  en  manière  noire. 
Il  y  a  une  autre  édition  plus  moderne,  mais  mal  gravée,  et  que 
le  Manuel  du  Libraire  regarde  comme  ayant  été  faite  en  Suisse; 
elle  est  bien  facile  à  reconnaître,  car,  dans  l'édition  originale, 
les  personnages  sont  en  buste  et  chacun  d'eux  accompagné  d'un 
quatrain  satirique.  Dans  la  réimpression  ils  sont  en  pied,  et  il 
n'y  a  plus  de  quatrains.  Dans  Tune  comme  dans  l'autre,  le 
texte  est  en  français  et  en  hollandais. 

Repentir  {Le)  de  Marion  et  les  peines  de  cœur  de 
Madame  de  la  Popelinière,  par  Arsène  Houssaye.  a* 
édit.  Paris,  Michel  Lévy,  1870.  in-i8  jésus,  284  pp., 
5  fr.  —  La  i'*  édit.  avait  été  publ.  en  1834^  par  Lecou; 
in- 16  de  96  pp.,  I  fr. 

Réplique  (La)  à  V anti-malice ,  ou  Défense  desiem" 
mes  du  sieur  Vigoureux  ^  par  de  La  Bruyère.  Paris, 
1617.  pet.  in- 12.  —  Potier,  i*)  fr.  ;  Nvon,  n"  4060.  — 
Voir  le  Bulletin  du  bibliophile,  14*  série,  p.  1483.  — . 
Voir  aussi  Alphabet  de  l'imperfection  et  malice  des 
femmes. 

Réponse  à  la  Confession  de  M^*  de  P  ...  (Polignac), 
ou  les  Mille  et  un  med  culp.i,  (Paris) ,  1  ;|8() ,  in-8  oe 

**  '  ''        '"  Mvarès,  en  juillet  i858, 

îsinger,  1871),  n»»  1 947 
et  1948. 

•  Ne  co 
eonseils,  le  cœur 

Réponse  à  M.  de  B...,  auteur  de  la  Liste  Jaune  des 
cocus  de  Paris.  Lebcr,  IV,  p.  221. 

Réponse  aux  impertinences  de  Vaposté  capitaine  Vi' 


VM   tco  irjfiic   c»    ufi   met*   CM(//.t.    ^r 

i3  pp.—  Léber,  IV,  p.  201  ;  Alvarès,  en  juillet  i858, 
4  fr.  5o;  marquis  de  M...  (Schlesii 
1948. 
•  Ne  convenez-vous  pas  d^avoir  empoisonné  par  vos  pervers 
'  d'une  mère  tendre  1  etc.  »  Insignifiant. 


Z9&        RÉPONSE  -^  REPRÉSENTATIONS 

Réponse  de  M,  Engin  anx  pétitions  des  files  pu^ 

bliqueSy  suivie  de  deux  scènes  historiques  de  révolte 
occasionnées  par  la  nouvelle  ordonnance  de  police. 
Paris^  chez  les  marchands  de  nouv.,  i83o,  in-8  de 
ib  pp. 

Réponse  de  M.  le  préfet  à  toutes  les  pétitions  et  réclama' 
tions  des  files  publiques  de  Paris,  Paris,  chez  les  libr.  da 
Palais- Roy at,  i83o,  in-8  de  14  pp.  Prix  :  5o  cent. 

Réponse  des  femmes  de  Paris  au  cahier  de  l'ordre 
le  plus  nombreux.  Paris,  1789,  in-8  (Trjpier,  n*  8^1; 
Leoer^  tome  IV,  p.  aai>.— Voir  Proces^verbal  et  pro- 
testation de  rassemblée  de  l'ordre,  etc. 

Respouse  et  réprimande  de  M.  Guillaume  sur  la 
mal'-façon  du  Fléau  des  putains  et  courtisanes.  Paris, 
LefcDure,  1612,  in-8.  Rare.  — Monmerqué. 

RespoHces  (Les)  de  bonne  ou  mauvaise  fortune,  con^ 
tenant  Theur  ou  malheur  des  amans  fortunes ,  par  J. 
d'Ongoys,  Morinien.  Lyon,  B.  Rigaud,  1 586,  pet.  m-12. 

—  La  Vallière,  n?  2200.  —  Anvers,  i5qi ,  in-8,  fie, 
(Veinam,  25  tr.;  J,  Pichon,  en  1869,  n*8i5,  20  fr,). 

Représentation  à  Afi^ord,  maire  de  la  ville  et  Cité 
de  Londres  sur  les  files  entretenues  de  France ,  par 
un  Anglais.  Paris  et  Londres,  dans  le  XVUI*  siècle 
(vers  1775),  in-8.  —  Deneux. 

Représentations  à  M.  le  lieutenant  général  de  police 
de  Paris  sur  les  courtisanes  à  la  mode  et  les  demoi- 
selles du  bon  ton.  Paris,  de  rimprimerie  d'une  société 
de  gens  ruinés  par  les  femmes,  1760.  avec  approbation 
des  demoiselles  du  bon  ton,  in- 12  de  x-220  pp.  (cat. 
C.  de  M.,  en  i85a,  n**  457;  Scheible,  en  i8b8,  i  th. 
10  sgr  J.  —  Autre  édition,   1762^  in-12  de  ix-117  pp. 

—  Heboelinck  ,  n"  i575;  Techener ,  en  1869,  li  fr.*, 
Bachelin-D.,  en  1872,  12  fr. 

Réponse  à  fauteur  des  représentations  à  monsieur  le  lieu- 
tenant  général  de  police  de  Paris,  sur  les  courtisanes  à  la 
mode  et  les  demoiselles  du  bon  ton.  Par  une  demoiselle  du 
bon  ion.  —  Première  partie.  Paris,  de  rimprimerie  d'une  so- 
ciété de  femmes  entretenues,  1760;  avec  l'approbation  des  be- 
rnoise.les  du  bon  ton:  in-12  de  108  pp. 

Ces  deux  pièces  satiriques  paraissent  sorties  de  la  même  Im- 
primerie, et  pourraient  bien  èire  du  même  auteur  ft)  La  2*  est 
complète  ,  quoique  portant  la  désignation  '.première  partie.  — 
Sont  toutes  deux  à  la  Biblioth.  royale  de  Bruxelles. 


RÉPUBLIQUE  ^  RÉSOLUTION  ^09 

République  [La)  des  femmes  y  journal  des  cotillons. 
Juin  1848,  n**  I,  in-4*'  d'une  demi-feuille.  Impr.  de 
René,  à  Paris,  rue  de  Seine,  32.  Prix  du  numéro,  b  c. 
—Contient:  La  Marseillaise  des  femmes  en  Van  1848, 
par  L.  C.  —  le  Chant  du  départ  de  ces  dames .  ou 
Grande  expédition  contre  ces  gueux  de  maris,  par  L.C. 
JjQ  second  numéro  sera  moitié  prose,  moitié  chansons. 

Requête  adressée  à  M.  le  duc  d'Orléans  par  les  de- 
moiselles de  Launay^  Latierce,  Labacante,  et  autres, 
^our  obtenir  Ventrée  du  Palais-Royal^  qui  leur  a  été 
interdite,  S.  1.  n.  d.  (vers  1789),  in-8.  —  Luzarche,  n" 
3326.  —  Il  y  a  aussi  des  ex.  avec  la  date  de  1790. 

Requeste  des  courtisanes  de  Paris  au  syndic  des 
bourgeois  de  la  Samaritaine.  S.\.,  i63i ,  in-8,  8  S, 
—  Pièce  écrite  d'un  style  fort  rabelaisien.  —  Voir  une 
note  insérée  au  Bulletm  du  bibliophile^  1861,  p.  237, 
où  un  ei^empl.  relié  en  mar.  rouge  est  mis  au  prix  de 
125  fr. 

Requête  des  femmes  pour  leur  admission  aux  Etats- 
généraux,  178^,  in-8,  16  pp.  —  Bachelin-Deflorennc, 
en  1869,  n°  4688,  i3  fr.  ;  Leber,  tome  IV,  p.  221. 

Requête  desjilles  de  Paris  à  l'Assemblée  nationale. 
In-8.  Deneux;  Leber,  IV,  p.  221. 

Requeste  (La)  faicte  et  baillée  par  les  dames  de  la 
ville  de  TolosCy  etc.  (suivie  de  diverses  poésies,  signées 
Gabrielle  Brunette;  Marguerite  de  Bon-Vouloir;  Johana 
Perla,  etc.).  Tolose,  i855,  pet.  in-8  de  16  fP.  —  Voir 
Las  Ôrdonansas  et  coustumas  del  libre  Blanc. 

Requête  p^-ésentée  à  M.  Sylvain  Bailly ,  maire  de 
Paris,  par  Florentine  de  Launqy,  etc.  Voir  Etrennes 
aux  grisettes. 

Requiem  (Le)  plaintif  et  te  cierge  funèbre  de  la  rose 
tauvage  et  de  (a  friande  aconite ,  qui  ont  tendu  leurs 
gluaux  pour  prendre  des  cocus.  —  Item  le  Relais  en 
poste  de  la  Rose  sauvage  au  Q  crotté  qui  a  Mt  courre 
la  bague  dans  sa  pièce  décousue.  i632,  in-».  —  Pièce 
très-rare,  foisant  partie  du  n**  25o3  de  la  coll.  Leber. 

Résolution  d'amours,  pièce  licencieuse  commepfftp^ 
par  ces  vers: 

ToMi  VI.  «7 


RÉSOLU  CI  ON  —  RÉTIF 


Combim 

que  nadignatian 

S,  l,n,d.  (Pam,v< 
de  8  ff.  Très-rore.- 
rel.  de  Bauzonnct, 

!rs  la  fin  du  XV  siècle),  in-4' 
-J.  Pichon,  en  avril  iflôg,  n 
55o  fr. 

eoih. 

•486, 

Riiolucion  (La)  de  ny  Trop  tost,  ny^  Trop  lard 
marié,  opuscule  de  8  fi.  in-S  eoth. ,  5  vign,  en  bois. 
—  Béimprimd  dana  le  Recueil  de  M.  de  Moniaiglon, 
(rme m,  pp.  iig-iS?.  —  Dans  quelques  Éditions  du 
Rebours  de  Mathéolus  ,  on  a  placé  celte  Résolution 
comme  introduction;  ^■S  etrophcE  de  neuf  vers  cha- 
cune. La  dernière  résume; 

JninES  II  w'flr,  désormais  apprenti, 
Tosi  't  Trop  larj  MarUt,  reUne^, 
Faillfj  aviu  comme  poref  enlfndre, 
Puii^u'ainiivii,  pmàt-voia  par  le  Bt\, 
De  vo>  fimmcs  jn-«  ehan».  wnn 
Comme  ieslei  qae  l'on  veutt  ait  lai  prendre. 
Pour  Jàire/n,  Je  vaut  veulx  dire  ei  prendre 

îieax  ptiTfai\  JblX  pour  Tnalucimi'. 

Ressource  qui  reste  aux  demoiselles  du  Palais-Roy^ 
après  la  réponse  des  Etats-etnéraux  à  leur  requête 
(I7Ç10).  In-S.  —  Deneux;  Leber,  IV,  p.  220. 

Rele  (La)  di  Vukano.  di  Ferrante  Pallavicino,  Ve- 
nliié,  i&ii,  1646(^81.  de  Drssde,  n'  5S).—  AmctCrd., 
'i«âo,  Viti«b«Dca,  t66o,  1666,  1773,  pet.  in-is. 
l:.Be'tè(LàydiVulcdiio,memt.  eroi-comico  del  mo- 
DBCD  Beda  Ticchi  (D.  Batacchi).  Sfena  , .  1 77g  (  Milan , 
MuBSÎ,  vers  i8ia),  î  vol.  in-tî.- J.  Barrois,  0' 536. 
,'  RÉTIF  DE  LA  BRETONNE  (Nicolas-Edme),  l'uti 
desptua  singuliers  et  dea  plus  féconda  auteurs  du  XVIIE* 
siicle.  Ecrivain  cynique  et  bizarre  par  système,  Rétif 
était  né  à  S«nr,  près  de  Noyers  (Yonne),  le  aa  nov. 
1734,  et  tnourui  à  Paris,  en  février  1806,  Sa  faiUe 
Mnlé  ne  pwmit  pas  à  ses  parents,  honnêtes  cultiva- 
teurs, de  lui  faire  entreprendre  les  travaux  des  champs, 
ils  le  placèrent  cher  son  frère  aïné,  honorable  ecclé- 
eiasilque,  qui  lui  apprit  le  français  et  le  latin.  Le  jeune 
Bétifavaildesdisposilions  pour  l'étude;  il  fit  de  rapides 
proRrès,  et  à  dix  ans  il  composait  déjà  des  petits  ro- 
mans qui  n'étaient   pas  saos  inlérËt.   Mais  en  même 
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temps  que  rinstruction  son  tempérament  s'était  déve- 
loppé, et  il  ne  tarda  pas  à  devenir  un  libertin  précoce. 
A  quinze  ans  il  avait  douze  maîtresses  et  composait 
pour  elles  un  poème  enflammé.  Son  inconduite  déter- 
mina son  père  à  l'envoyer  en  apprentissage  chez  un 
imprimeur  à  Auxerre.  Rétif  séduisit  bientôt  la  femme 
de  son  patron,  et  se  fit  chasser  de  la  maison.  En  1755 
il  vint  à  Paris.  Il  avait  à  peine  21  ans,  il  s'empressa 
de  fréquenter  les  caveaux  du  Palais-Royal^   où  il  se 
lia  avec  des  nymphes  de  la  vie  la   plus  irrégulière. 
Cest  alors  qu'il  contracta   des  habitudes    avilissantes 
et  qu*il  fit  des  liaisons  crapuleuses  qui  eurent  plus  tard 
une  fâcheuse  influence  sur  ses  productions.  Fatigué 
d*une  vie   aussi   accidentée  et   souvent   misérable,  il 
réussit  à  entrer  à  l'imprimerie  royale  comme  compo- 
siteur, au  prix  de  5o  sous  la  journée.  Cependant  le 
temps  qu'il  ne  travaillait  pas,  il  allait  le  passer  dans 
ses  lieux  de  prédilection^  aux  cafés  du  Palais-Royal, 
ou  au  cabaret  de  la  Grosse  Flamande.  Son  inconduite 
fut  connue  de  l'administration,  et  Rétif  dût  changer 
plusieurs  foisd*imprimerie.  £n  1767,  il  était  correcteur 
chez  Q.uilleau.  A^ant  du  goût  pour  la  littérature.  Rétif 
profita  de  sa  position  de  correcteur  et  de  compositeur 
pour  ébaucher  q^uelques  romans  qui  ne  manquent  pas 
de  certaines  qualités,  quoique  souvt^nt  mal  écrits.  Le 
premier  ouvrage  qu'il  publia  fut  sa  Famille  vertueuse, 
qui  lui  fut  payée  7b 5  livres.  Ce  succès  l'enhardit,  et 
il  quitta  l'imprimerie  pour  s'adonner  à  son  genre  de 
littérature.  Les  frais  d  imagination  lui  coûtèrent  peu, 
car  il  ne  fit  que  reproduire  ses  impressions,  c'est-à-dire 
tout  ce  qu'il  avait  vu,  fait  ou  appris;  il  puisait  ses 
inspirations  dans  les  tavernes,  les  tripots  et  les  lieux 


fidèle  des  mœurs  de   Paris ,  tandis  qu'elles  n'étaient 

3u'uD  résumé  de  ses  aventures  propres  ou  de  celles 
e  ses  compagnons  de  débauche.  —Consulter  sur 
Rétif  le  Journal  de  Paris  du  q  février  1806;  la  Dé- 
cade philosophique^  des  II  avril  1806  et  16  juin  de  ia 
même  année:  la  Biographie  universelle^  1824,  tome 
XXXVil,  p.  391-97;  le  journal  la  Presse,  du  4  sept. 
i83f);  la  Biographie  univers,  et  port,  des  contemp,^ 
tome  iV  (i838),  p.  1086-88;  la  Revue  des  Deux* 
Mondes,  du  i5  août  ou  i5  sept  i85o.  Ces  articles  dd. 
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GétÊtdé»  NerriloBtététoproduîtidafislM/Uiniiiaéffi 
redit  €t  portrmxU^  du  même  auteur  (i85a^  in -12).  — 
Voir  ausM  une  nouce  de  Clu  Maihan:!  de  Fiennes^  danf 
le  S^dê,  en  i85i ,  et  dana  VEntr^Act»^  ii«  dea  20  et 
3o  oet.  i85i;  deux  artidea  de  M.  Paul  Lacroix  dana 
le  BttlUtim  du  douqmimisie^  1857,  pp.  37t-74f  ^93-94; 
ef  aurtout  Touvrage  de  Ch.  Mooaelet:  Rétif  de  ImBre- 
tmme,  sawie  et  $ê$  amomrtf  etc.  Paris,  i85^y  in-16  de 
aia  pp.9  portraîu  Sur  ce  dernier  volume,  il  est  bon 
de  consulter  la  note  de  l'Anii-Juatine  (réimpr.  de  Bru» 
zellcfi.  —  Adèle  de  Corn***,  o«  Uttres  timtfUe  à 
son  père  •—  VAndrùgrapke  —  l* Annie  des  dames  ga- 
Umies  >—  riiNli-JacsIiift,  om  les  Délices  de  tamomr  -« 
us  Beaux  rèpes  —  les  CtmteimponÙHeSf  ou  Aifentures 
des  plus  jolies  femmes  de  Vâge  présent  —  la  Deeou^ 
verte  australe  —  la  Dernière  aventure  dun  homme  de 
4b  ans  —  le  Drame  de  la  nie  —  Us  Ecarts  de  la  jeu^ 
nesse  *-  t Ecole  des  pères  ^  la  Famille  vertueuse  ^ 
la  Femme  dans  les  trois  états  de  fille,  d'épouse  et  d% 
Mère  —  la  Femme  infidèle  —  la  Fille  naturelle  -—  m 
Fin  matois ,  trad.  de  l'espagnol  —  les  Françaises  ^  ou 
S4  exemples  choisis^  etc.  --  les  Gynographis  —  /fia^ 
toire  des  compagnes  de  Maria^  ou  Episode  de  la  ma 
d^ une  jolie  femme-^Jngénue  SaSeancourt,  ou  la  Femme 
séparée  —  Lucile,  ou  Tes  Progrès  de  la  vertu  (ou  sous 
les  titres  :  la  Fille  enlevée,  prostituée  et  vertueuse;  ou 
la  Fille  entretenue;  ou  l'Innocence  en  danger;  ou 
encore  Zoè  ou  les  Mœurs  de  Paris)  ~-  la  Malédic.  ion 
paternelle  —  le  Marquis  de  T'***,  ou  V Ecole  de  la 
jeunesse  —  le  Ménage  parisien  —  Monsieur  Nicolas, 
ou  le  Cœur  humain  dévoilé  —  Monument  du  costume 
physique  et  moral  de  la  fin  du  XV  111*  siècle  —  les 
Nouveaux  mémoires  d'un  homme  de  qualité  —  le  NoU" 
vel  Abailard,  ou  Lettres  de  deux  amants  qui  ne  se 
sont  jamais  vus —  Ls  Nuits  de  Paris,  ou  le  Spectateur 
nocturne  —  le  Palais^Royal  —  les  Parisiennes  ^  ou 
XL  caractères^  etc.  —  le  Paysan  perverti  —  la  Pay^ 
sanne  pervertie  —  la  Philosophie  de  Monsieur  Nicolas 
—  la  Philosophie  par  amour,  ou  Lettres  de  deux 
amants  passionnés  mais  vertueux  —  le  Pied  de  Fan- 
chei  te  —  le  Pomographe  —  les  Posthumes  —  la  Pré' 
vention  nationale  —  le  Quadragénaire,  ou  l'Age  de 
renoncer  aux  rossions  —  Tableaux  de  la  vie,  ou  les 
Mœurs  du  XVI W  siècle  —  son  Théâtre  —  Thèse 
de  médecine  soutenue  en  enfer ^^  le  Thesmograpke^ 


RETOm  -  ftÉVElL  a  a 

îei  Veillées  du  Marais^  la  Vie  de  mon  père. -^  Voir 
aussi  :  Dom  Bougre  aux  Etats  généraux» 

ketour  [Le)  du  mari,  com.  en  i  a.,  en  vers  libtëa, 
pZT  le  vicomte  Alex.-J.-P.  de  Ségur.  Paris,  Gattey, 
i792>  in-8.  —  Soleinne,  2404. 

Retraict  (Le),  farce  nouvelle  et  fort  joyeuse  à  IV 
peronnages,  c'est  à  sçavoir:  le  mary,  la  temme,  Guil- 
Idt  et  l'amoureulx.  Paris,  i835,  pet.  in-8  de  38  pp.— 
Réimpression  à  petit  nombre.  —  Techener^  5  fr. 

Retraite,  tentations  et  confessions  de  hfad.  de  Mont* 
cornillon.  Voir  Les  Dévotions  de  M^*  de  Bet^amooth, 

Rettorica  [La)  délie  puttahe  composta  conforme  afli 
precetti  di  Lipriano  (di  Ferrante  Pallavicino).  Cambrai 
(Holi.,  £lz.),  i6^2,  1646;  Villafranca  (Holl.,  Elz,}^ 
1673,  pet.  in-ia  de  iî4j>p.  (Solar,  40  fr. ;  Leber,  n* 
i525;  B.  Imjp.,  Y  2,  !462;  Solar,  n'»  !o8o).  -^  Voif 
Tcchener,  7*  partie,  n"»  i522,  1524.  Réimpr.  dans  le 
Opère  scelle  di  Ferrante  Pallavicino.  —  L'édition  de 
Cambrai  de  1642  se  trouve  à  la  Biblioth.  de  Grenoble. 

La  Rhétorique  des  putains ,  ou  la  Fameuse  tnaquerelle  ; 
ouvrage  imité  de  l'italien.  Rome,  1771,  in-18  de  320  pp.,  avec 
3  fig.  Cette  trad.  ou  iiuitation  est  très-rare.  —  Rome,  aux  dé- 
pens du  Saint-père,  1794,  3  part.  pet.  in-i3,  i34  et  116  pp.  — 
Autre  édition,  Rome,  m- 13  de  369  pp.,  sans  fig. ,  même  texte. 
—  Réimpr.  en  i836  à  5o  exempl.  avec  préface,  notes  et  les  por- 
traits de  13  courtisanes  célèbres.  —  Dialogue  entre  Angélique, 
Marguerite  et  Marthe. 

Rêve  d'amour,  op.-com.  en  3  actes;  par  Adolphe 
Dennery  et  Eugène  Cormon,  musique  d*Auber  (Opera- 
Comique,  20  déc.  1869).  Paris,  Michel  Lévy,  1870, 
in-18,  94  pp.,  1  fr. 

Rêve  (Le)  d'une  mariée,  par  Molé-Gentilhomme.  2* 
édition.  Paris,  G.  Roux,  i838,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

Rêve  (Le)  du  mari,  ou  le  Manteau,  com.  en  i  acte 
en  vers,  par  Andrieux.  Paris,  i8a6,  in-8.  —  Soleinnc, 
n**  2292. 

Riéveil  (Le)  du  chat  qui  dort ,  par  la  connoissance 
de  la  perte  au  pucelage  des  chambrières  de  Paris,  avec 
le  mo^en  de  le  raccoutrer ,  etc.  Paris ,  jouxte  la  copie 
imprimée  par  P.  le  Roux,  1616,  pet.  în-8  de  16  pp.*-^ 
Cette  facétie,  terminée  par  deux  pièces  de  vect^^  a  été 


AT" 

■  Now  H'i>c  T»t(.  imc  àc  Mon  ,  J  loc  Je  la  Goieiuai 
ftttmit^at  a  Uppse,  euiicibci  îafée*  dt  U  *nte  de  ^rit, 
MlMan  i  UM(  qii'i'  (pptniaLlia  que  le  qoMwiiïaie  ÏMir  de 
,jMBdnnkr.  pu  m Jonuaou  tk  UJktc  rikci  noiu  loiadta  liu»»- 
jliirii  en  la  r«  de  KrtpaaJ ,  où  pçnJ  pour  cucicoc  La  m". 
/Kulr,  a6  MM  a«a»  teuc  et  n-xée  ticmiatt  Piii.-iin.  jeune 
A  Hb  tsO  de  i(t  an  M  tn'irofl,  tat  U  plaincte  Du  cils  hiae 

A-ftKdt  (I  déaoéc. .  •  -  &!■■•«»  de*  aau^t  ci 

V  va w  qui  X  lenouveoi  4aBi   la  Craaie  dn 

m.  Wmitnj»'^  |V<M  oa  mttidtl. 

M     •'■  Rie*  o'mI  li  difficile  à  jagcr  et  ogn^atra  qne  la  perte  du 

■    RKelage.  a  taaan  plu»  d'ea  mpoadn,  taiiinl  ce  qo  en  a  e»- 

■■  Vt  »  V'aitJ  i^itatôplie   Pln-^gica  Efope  de  ataj    qm   aïoïC 

^B   HÛÎtnn  poiU  des*  fitlet  )oine<let  dane  noe  beutac  pendue  i 

^m   Ha  «*,  d(i  q'cl  a  IsRDl  Dis  ;  ÎDlecn^  «i  ella  etioicat  po- 

^H    vdie*.  il  din  ^u'ïl  k  rspoadoit  bieo  de  celle  qa'ii  parloit  de- 

^^K  MM:  tnaiï  non  pu  de  cède  qu'il  peitaïi  deiritn.  C'csi  un  t«*- 

^^H  ttii  de  nb-aïaiiiaiie  garde.  Lomatt  dict  le  piii*erbe.  Et  quanl 

^^H    fil  co^uitainvi  Uul  de  la   dtaortl-on  que  du  pucelage  ,  Ici 

^^H   W(ei  temme*  quelqtKfoia  es  fooi  trop  bon  imtdii...i 

^^H       A  u  In  :  •  KectpU  appronrif  Jt  Daim  Alix  pour  en  bri(f 

^■t.  lÂff  Tatanartr  le  pattlage  perA. 


Uellei  bouiiar  dam  un  uni/ pot 
La  ctrrflie  dut  etcartol 
Coque  danfn  tau  eUringaile 
Puii  rapcliquej  deuui  tafenle 
Du  bai  Je  ttBirr  bien  à  point  ; 
S^rrtT  roaifirrj  te  maxjaial, 
Aprèi  cela  gardr\  U  thumlire: 
Qiufrirt  BidaU  plut  n/  entre; 
Fmfe\-let  Jblaaret  deuit^ 
Cliaiief4a  compagnie  des  vis; 
•La  mort  me  nul  fira  outrage. 


f 
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Réveil-matin  (Le)  dei  curieux  touchant  les  reg 
dt  la  petite  Nichon,  pofme  burlesque  sur  l'empr 
■    e  de  Condd.  Paris,  i65o,  7  Pp.— 
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Réveiï~maiin  (Le)  des  espriïs  mélancoliques,  ou  Re^ 
mèdé  préservatif  contre  les  tristes.  Rouen,  Gruel,  1664, 
pet.  in- 12.  —  âaint-Martin ,  en  1840,  29  fr.  ;  Leber, 
n'  2429. 

11  ne  faut  pas  confondre  ce  recueil  avec  le  Facétieux  réveil'- 
matin  des  esprU\  mélancoliques;  il  n'ont  que  le  litre  de  com- 
mun. Voir  ce  titre,  et  voir  aussi  le  Facétieux  ^  droUJique  et 
comique  réveil-matin, 

RÉVEL  (le  capitaine).  Voir  Quérard:  la  France  litt,^ 
VU,  552.  Bonaparte  et  Murât,  ravisseurs  d* une  jeune 
femme.  181 5.  —  Cause  en  nullité  de  divorce  entre 
M.  Rével  et  ^f""*  Denuelle-Laplaigne ^  son  épouse, 
181 5,  in-8  de  16  pp.  —  Désaveu  de  paternité  de  Léon, 
àfté  de  quinj^e  ans,jils  naturel  de  Navoléon  Bonaparte. 
1822  (i*'  cahier),  in-8  de  40  pp.— Nouvelles  preuves 
du  rapt  de  A/"**  Rével,  Paris,  18 16,  in- 12  de  84  pp, 
—  Préliminaires  de  l'instance  en  désaveu  de  paternité 
de  l'enfant  dit  Léon,  fils  naturel  de  Napoléon  Bona- 
parte. 1822,  in-8  de  40  pp. 

Révélations  (Les)  indiscrètes  du  XVIIP  siècle,  par 
le  card.  de  Bernis,  Bossuet,  Cabanis,  Cerutti ,  etc., 
avec  une  Galerie  des  portraits ,  etc. ,  le  tout  précédé 
des  Confessions,  etc.  (publ.  par  Auguis).  Paris,  1814, 
in- 18  de  56o  pp.  —  Rare  en  papier  vélin,  et  surtout 
avec  les  pp.  280  à  296,  445  à  496,  529  à  536,  547  à 
557  doubles,  plus  la  table  des  matières  et  la  liste  des 
auteurs  qui  figurent  dans  le  recueil.—  Veinant,  3o  fr.; 
Cigongne,  n**  2  56i. 

Voici  la  liste  des  morceaux  supprimés.  Portrait  de  M*»*  d'Hon- 
detot,  par  Laclos,  18  morceaux  en  prose  ou  en  vers  de  Fon- 
tanes.  On  trouve  entre  autres  morceaux  dans  ce  volume:  Pe- 
tit  traité  de  l'amour  des  femmes  pour  les  sots ,  par  Champ- 
cenetz  -  Histoire  secrète  des  amours  du  card.  de  Richelieu 
avec  Marie  de  Médias  et  A/™*  de  Combalet  —21  Portraits  , 
d'après  Ceruiti,  Laclos,  Mirabeau  (Galerie)—  le  Concile  de 
Constance,  conte  par  Chénier. 

Réverbères  (Les)  chroniques  de  nuit  du  vieux  et  du 
nouveau  Paris  (par  Touchard-Lafosse).  Paris,  Lâcha- 
pelle,  1 833- 1834,  6  vol.  in-8,  45  fr. 

L'auteur  a  supposé  c|ue  le  livre  de  police  de  M.  de  la  Reynfe, 
le  premier  oui  fit  éclairer  Paris  par  des  réverbères,  afin  d'ea 
chasser  le  vice ,  lui  est  tombé  dans  les  mains.  Ses  histoires  sont 
amusantes  et  intéressantes  ;  jusqu^à  quel  point  sont-elles  vraiesl 
On  y  voit  l'Aigle  de  Meaux  courir  Paris  en  boone  fortane,  lai 


ii6  RÊVERIES  -  RIBAUDE 

intrigues  as  M™  da  SiTign*  «'«  Bassy.Ribntin  ,  Marguerile 
ds  BtnirgaRiig,  CaUierïnt:  ds  UildlciB ,  U  cbariuante  Gabcklk , 
NicDa  de  Linclûi,  etc. 

Rêveries  (Les)  d'un  amateur  du  Colysée,  ou  les 
Femmes  sans  dot.  Londres  (Paris),  1 776,  in-8,  —  Bou- 
lard,  tome  l",  3404. 

BÈVÉRONISAINT-CYR  (le  baron  Jacques-Ant.de), 
né  Q  Lyon,  en  '7671  mort  à  Paris,  en  \^ïq.  Nos  folies, 
ou  Mémoires  d'un  Musutma»  connu  à  Paris  en  i7qS. 
—  PauUska,  ou  la  Perversité  moderne  —  le  Sybarite, 
ou  le  Voluptueux  —  le  Torrent  des  passions,  ou  tes 
Dangers  de  la  galanterie. 

Rivet  d'amour,  corn.  3  8.  en  pr.,  par  Scrihe  et  de 
BlévilleCEdm.  Desnoyers).  Paris,  iSâg,  in-8  (Théâire- 
Français). 

RKVOIL  (Bénédict-Henry).  littÈrat.,  né  à  Aix  (Bou- 
ches du  Rhône),  en  1816,  L'Amour  qui  tue  —  les  Ha- 
rems du  Nouveau-Monde.  Vie  des  femmes  chej  les 
itormons,  trad.  de  l'angl,  —  Un  cour  pour  deux. 

Révolte  (La)  au  sérail,  ballet  en  3  a.,  de  Taglioni, 
mua.  de  Ubarra  (Opéra).  Paris,  i8?3,  in-S,  r  fr.  5d.~ 
Cette  pièce  a  fait  naître  les  imilBliuns  suivanles: 

La  Révolte  desfrminri,  viud.  en  1  a. ,  ptr  Ch.  de  Livry  et 
de  Villeneuve  (Palaii- Bayai;,    Par»,   Duvernois,  iH34,   in-S, 

La  Révolte  des  modistet,  vaad.  en  3  >.,  par  Valorr  (Cb. 
Mpvritr)  M  Co^nivd  (r.  lyot-iwa-h  Paria,  1834,  ii)-8. 

Révolution  en  vauâeviUes  des  jolies  femmes  de  Paris 
contre  le  costume  des  merveilleuses  et  incrtu-ables  4lt 
Palais -Royal.  Placard  in-fol. ,  fie.  s  b.  —La  Jarrie, 
n'  3398. 


j  Palais  des  PlaLsirs 

Rhétima.ou  la  Belle  Géorgienne( 
"    '         "     !t  Amsterdam,  f;36,'. 


Paris,  1735, e 
n°  77  i  Nyon 
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Mar^perite  Brunet.  dite  de  Montansîer,  ancienne  di- 
rectrice des  spectacles  à  la  suite  de  la  cour ,  et  main- 
tenant la  doyenne  des  matrones  du  Palais-Royal,  ré- 
digées par  le  sieur  Neuville,  dit  le  Roué,  coopérateur 
de  la  Montansier  dans  toutes  ses  entreprises. 

Impudent  t  fat,  escroc,  ce  fut  là  mon  destin; 
Pour  compléter  mon  sort,  je  pris  une  putain. 

(Portrait  du  sieur  Neuville,  extr.  de  cet  ouvr.).  Paris , 
1790,  in-18  de  60  pp.,  avec  8  grav. 

Cet  oDvrage  a  été  réimpr.  dans  la  collection  de  la  BibUotk. 
libre  à  Neufchfitel,  en  1872,  in -16  de  90  pp.  tiré  à  100  exempl., 
8  francs. 

RICARD  ^Auguste),  romancier  contemporain.  L'Ac- 
trice et  le  faubourien  —  Celui  qu'on  aime  —  la  Fré- 
tillon  de  Éeranger  —  la  Grisette  —  la  Lisette  de  'Bé- 
ranger  —  Monsieur  Mayeux  —  V  Ouvreuse  de  loges 

—  Tes  Vieux  péchés  —  la  Vivandière  de  la  Grande 
armée  —  le  Viveur  —  le  Vol  et  l'amour, 

RÎCCOBONI  (Antoine-François),  acteur  et  aut.  dra- 
matique, né  à  Mantoue  en  1707,  mort  à  Paris  en  1772, 
Seul  ou  en  collaboration:  Les  Amans  de  village—  les 
Amusemens  à  la  mode  —  Arlequin  Huila  — Armide— 
les  Caquets  (en  collabor.  avec  son  épouse)  —  le  Pré' 
tendu. 

RICCOBONI  (Marie-Jeanne  Laboras  de  Mézières, 
dame),  épouse  du  précédent,  actrice,  née  à  Paris  en 
17x4,  morte  en  1702.  Amélie  —  les  Amours  de  Roger 
et  de  Gertrude  —  tes  Caquets  (avec  son  mari) — liîst. 
de  M.  le  marquis  de  Cressy  —  Lettres  de  milady  JU" 
liette  Catesby  —  Lettres  de  mistress  Fanny  Butler 

—  ses  Œuvres  —  Recueil  de  pièces  détachées  —  Voir 
aussi  la  Vie  de  Marianne. 

Riche  d'amour,  vaud.  en  i  a.,  par  Xavier  (Saintine), 
Duvert  et  Lausanne  (Vaudeville).  Paris,  184.5,  in-8. 

Riche  d'amour^  par  Max.  Perrin.  Paris,  i855,  2  vol» 
in-8;  et  186 1,  in-4  . 

Riche-en-gueule^  ou  le  Nouveau  Vadé^  contenant: 
gueule-de-fer  ;  les  aventures  plaisantes  et  divertissantes 
du  carnaval  ;  précédé  de  la  vie ,  des  amours  et  de  la 
mort  de  mardi-gras,  patentes  comiques;  déclarations 
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burleiques  d'amour;  chansons  grivoises  pouTs'aimiKf 
en  société,  etc.  Paris,  s.  d. ,  «  i8iï,  in-B,  fig.  colof. 

VAntllologle  nalolagiqur,  p.  is+,  reproduit  une  Diclir»- 
tîon  d'unoDr  de  Gtdoiulliiui .  malIie  vidangem,  A  Mlle  Nofc- 
EtcoD,  blapchiiiseuEe,  que  Toa  Irou'e  dini  ce  cecucil. 

RICHELIEU  (L.-I 

maréchal  de  France  _.  . 

dis  l'Sge  de  34  ans.  Petii'neveu  par  [es  femmes  du  ci 
lèhre  cardinal,  il  naquit  à  Paris,  en  i6g6;  il  fut  conn_Li 
d'abord  ECUS  le  nom  de  duc  de  Froneac.  En  1713,  ii 
fut  nommé  ambassadeur  à  Vienne;  puis,  en  173Î, 
s'éiant  signalé  aux  sièges  de  Kehl  et  de  Philipsbourg, 
il  fut  fait  successivement  maréthal  de  camp,  iieuie- 
nant-gënéral  et  gouTerneui  du  Languedoc.  Ambassa- 
d£ul  a  Qfnes  en  1748,  il  reçut  i  son  retour  le  b£ion 
de  maréchal  avec  le  gouvernement  de  Guvenne  ei  de 
GMCogne.  En  17^6,  il  s'empara  de  Pact-Mahoa.  place 
qui  passait  pour  imprenable.  De  retour  à  la  cour,  il 
ne  vécut  plus  qu'en  homme  occupé  d'intrigues  et  de 
plaisirs.  On  l'avait  marié  à  l'Sge  de  14  ans,  sans  con- 
sulter son  goût  et  même  malgré  aa  volonté,  aussi  sa 
femme  n'en  eul-elle  que  le  nom,  et  il  ne  voulut  pas 
consommer  son  mariage  avec  elle.  Il  s'en  dédomm^ea 
par  un  nombre  inlini  d'amourettes;  il  en  faisait  usage 
jusque  dans  ses  négociations  diplomatiques,  lesquelles 
ne  réussirent  souvent  que  par  les  femmes.  Avec  mutes 
ses  histoires  il  amusait  inliniment  Louis  XV ,  et  en 
effet  le  récit  en  est  plus  piquant  que  le  meilleur  ro- 
man. On  en  trouve  un  abrégé  dans  le  Dictionnaire  des 
anecdote!  de  l'amour,  tome  V,  p.  i3z  et  suivantes.  Il 
mourut,  en  (7S8,  k  l'Sge  de  gi  ans.  On  a  sous  son 
nom  des  Mémoires  1790,  9  vol.  in-8)  qui  ont  été  ré- 
digés par  Soulavie,  d'après  des  documents  qu'il  avait 
fournis  lui-même;  ils  ont  été  abrégés  par  F.  Barrière, 
en  18^8.  Voir  la  France  littéraire,  de  Q.uérard  (t.  111, 
p.  7t  —Vin,  p.  34—  IX,  pp.  2i3  et  224. -et  XII, 
p.  369),  pour  les  articles  suivants  concernant  ce  per- 
sonnage: 

Vie  privée  du  maréchal  dut  de  Richelieu  ,  contenant  tet 
amours  et  intrigues,  etc.  (par  Faure,  «écrit,  do  duc  d:  Fron- 
»c).  Pana,  1701,3  vol.  în.8.  —  Saiat-Uaurii ,  31  fr.  3a;  Du 
Rouie,  i3  f[.  1  Leber,  n"  4âSa. 

Métnolra  historiques  el 
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2  col. ,  avec  120  dessins  de  Jdoet-Lange  et   Foulquier  daos  le 
texte,  4  fr. 

Richelieu  à  80  dnSyCom.  en  i  a.,  par  Âncelot  et  L. 
Lurine  (Vaudeville).  Paris,  Barba,  i833,  in-8,  i  fr.  5o. 

Richelieu  in  love,  or  the  Youth  of  Charles  /»* ,  in 
5  a.,  as  acceptée!  at  the  th.  roy.  Ha3rmarket.  New- 
York,  1844,  in-8.  —  Filippi,  n**  iSSy. 

RICÔRD  ^Philippe),  docteur  médecin,  né  à  Baltimore 
en  1800.  Clinique  iconographique  de  thopital  des  vé- 
nériens, recueil  d'observations  et  considérations  pra^ 
tiques,  etc.  —  Lettres  sur  la  syphilis  —  Traité  pra- 
tique des  maladies  vénériennes. 

Rideau  (Le)  levé,  ou  r Education  de  Laure  (attribué 
à  tort  au  comtedeMirabeau),  avec  cette  épigraphe: 

Retirez-vous t  censeurs  atrabilaires; 

Fuye^,  dévots^  hypocrites  ou  fous  , 

Prudes f  guenons,  et  vous^  vieilles  mégères, 

Nos  doux  transports  ne  sont  pas  faits  pour  vous. 


J9< 
chacun  et  12  fig.  libres  (l'édition  de   1790  a    122*  et 

i54  pp.). 

D'après  une  note  de  M.  Louis  Dubois,  bibliothécaire  d'Aleti- 
çoo,  possédée  par  M.  de  la  Sicotière,  le  Rideau  levé  est  d*ua 
certain  marquis  de  Sentilly ,  gentilhomme  bas-normand  (Sen- 
tilly  est  une  commune  de  Varrondissement  d'Argentan).  11  suf- 
fit, du  reste,  de  lire  Touvrage  pour  reconnaître  qu*il  n'est  pas 
plus  de  Mirabeau  que  le  Libertin  de  qualité  et  les  autres  obs- 
oénités  imprimées  sous  son  nom  dans  la  même  imprimerie 
clandestine  ,  celle  de  Jean  Zacharie  Malassis,  à  Alençon.  L'édi- 
tion originale  (1786)  avait  2  vol.  in-ia  de  vi-98  et  laa  pp.  » 
avec  la  gravures ,  fleurons  et  culs  de  lampe,  gravés  par  Godard 
père  d'Alençon ,  artiste  sur  lequel  M.  de  la  Sicotière  a  fourni 
une  notice  au  Maf^asin  Pittoresque.  ^  Le  Rideau  levé,  qui  a 
motivé  une  condamnation  insérée  au  Moniteur  du  9  juin  i839, 
a  eu  plusieurs  réimpressions.  L'une  portant  la  rubrique  Lon* 
dreSy  1788,  a  des  lithographies.  Une  autre  réimpression  belge 
porte  l'indication  de  Rome,  avec  approbation ,  87  et  404  (pour 
104)  pa^es.  Une  3®  réimpr. ,  faite  aussi  à  Bruxelles,  en  1864, 
par  l'éditeur  Poulet-Malassis,  descendant  de  Zacharie  Malasajs, 
est  en  2  vol.  in-i6  et  ornée  de  6  grav. ,  20  fr.  —  Il  existe  une 
trad.  anclaise  intit.  :  The  Curtain  drawn  up ,  or  the  Educa- 
tion o/Laura  (Londres,  vers  i83o),  in-ia  fis.  11  existe  une  au- 
tre édition  exécutée  ù  Londres   en  1862 ,   125  pp. ,  8  grav.  La 
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i'  «t  pla>  ficaduc  ,  mail 

RiikulosA  canjonetta  d<ive  s'intende  ungiofine  fna- 

morato  in  una  vecchia,  compost»  da  me  Paolo  Brini, 
cjeco  da  Venetis,  Venetia  ,  lâiâ,  pet.  in-S.  —  Libci, 
n?  1679. 

RiMculosa  canjoneUa  Jbttx  topra  una  gioviiu  \a  quai  Aa 
fTtsO  un  marito  yecchio,  di  Paolo  Brilli,  Vencli»,  1614,  peiii 
fc«. -UbtL,  a°i579. 

Rime  amorose  del  rign.  Dhmede  Sorghesi.  Padova, 
Lor.  PaaquatiS,  i585,  in-4''.  —  Farrenc,  11°  1441. 

On  a,  du  même  oaleur,  des  Lellfre  diiconive,PtàoiB,  1578, 
1^84,  11-4°.  11  é^ait  ni  «  Sirane;   il  mourul  en  [593. 

Rime  etp 
vdnilicn).  Roiut,  IJ^.J,  u.-j. 
I  liv.  7  Bh-i  Riva,  i38  fr. 

Sii  nouvcIlcB  ion  libree,  dont  l'ans  cal  le  Belph^ar  de  Mi- 

■i^nr.'^Olt  rm«.  «1°  ™/(a(}e.  wme  Viri'?p.°44û;  Hiuorj 
(tfSclion,  o/DuHtop,  t.  11,  p.  40g)  et  la  Bibl.  des  romans, 
iitn  1778. 
Rime  et  prose  di  Giovanni  delU  Casa.  Vinegia,  libS, 

Florence,  Giudlî,  i5fi4,  1S71 ,  1S98,  in-S,  Ediiions  pins  com- 
pila qne  U  pTteïdeau.  —  Pirii,  Jolly,  1667,  in-8.  — Naplu, 
16M,  Ib-4*i  portrait».—  Pirii,  Dïïiiie  .  1737,  pe(.  in-8.  Cett- 
Mliion  conlieo-  — " -■-  —'-—  '■'■" -  '"—'-".i- 


(Mtc-Carthrr 
lorence,  marni.  I7t-  ' — '  '-  " 
5  TOI.  in-.t°.  Edil 

->.  ~  r —pie».  iTÎî.Slomes 

VeniM,  lySa,  3  Toi.  In^".  ■ 


F  vilin,  80  &■.).  —  Florence,  Marni.  1707. 

—  VenîH,  Pasindio,  1718-ro,  S  TOl.  in-^t'.  Edition  plu! 
plitE  Qus  la  précédente.  —  Napln.  i733, 3  tomes  en  6  toI. 

—  iTdn^a.       ,J^^      1    «..I      Irt-.D     _  Milan       ■  Onf^      t   irnl      in-S 


3ur  plus  de  détails  snr  ]a 
csaTres  de  «1  auteur,  Ie  Maamt ,  [1  Notice  sur  J«  écrivaiia 
iroUqu^t.  pp.  18  à  II,  SI  Gudin,  Rechirciei,  p.  uS. 

Rime  erotiche,   à\  Giovanni  Ghinassi.  Faenzn,  tip. 
Conii,  1870,  in-11.  34,  pp.  —  Voir  Passano,  l  Novel- 


1,  parti culiirement  les  Canti  et  les 
épitaphes,  qui  sont,  en  général,  iris-mordantes. 
Rime,  di  Th.  StigViatii. Veneiii,  t6o5,in-iï.  Edi 
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tion  très-rare,  le  4'"*  lîvte  a  été  retranché  en  entier 
dane  les  réimpressions  comme  étant  trop  libre.— Nous 
croyons  que  c^est  un  recueil  de  chansons  (Voir  la  Mer- 
deïae). 

Rime  burlesche  di  eccelenti  autori,  raccolte,  ordi- 
nale e  postiilate  da  Pietro  Fanfani.  Firenze,  i856,  in-ia^ 
XI  et  475  pp. 


d^Anùibal  Caro,  du  barbier  Burchiello ,  etc.  A  la  fin  àeB  poésie 
fiden\iane^  sorte  de  style  macaronique. 

Rime  degli  accademici  occulti  con  le  loro  imprese 
et  discorsi.  Brescia,  i568,  in-4°,  front  gr.  et  i3  pi. 

—  Luzarche,  n**  2559. 

Le  frontispice  est  une  figure  priapique  d*un  genre  tout  à  fak 
remarquable. 

Rime  piacevoli  del  Bemi ,  Casa  .  Mauro^  Varchî  e 
d'altri  autori.  Venetia,  1627,  3  vol.  petit  in- 12. 

Parmi  les  nombreuses  pièces  facétieuses  contenues  daûs  ce 
recueil ,  nous  indiquerons  celles  de  Bemi  (In  lamentation  ctA- 
more) ,  de  Jean  de  la  Casa  iln  Iode  del  Bacio  et  In  Iode  del 
martel  d'Amore)^  de  Mauro  (Délie  donne  di  Montagna),  de  Bloo 
{In  Iode  del  mal  francese) .  de  Strascino  da  Siena  {Belle^\e 
delUk  Dama  alla  riuer\a)t  de  Lasca  [Avita  un  Pédante  a  non 
far  Vamore)^  de  C.  Aviano  (Scrive  a  una  donna  ,  dolendosi 
di  amore) ,  d'un  anonyme  qui  s'intitule  VAcademico  confuso 
{descrive  una  donna  truta): 

Rimedio  per  curare  la  vanità  feminile,  composto  di 
tre  ingrédient!,  da  un  sacerdote  regolare  (par  Lodovico 
Maracci}.  Roma,  1680,  pet.  in-8  (Libri,  8  fr.  5o  ;  Flon- 
cel,  S  liv.  12  s.).  —  Anecdotes  pour  effrayer  les  co- 
quettes. —  Il  a  été  réimpr.  à  Naples,  en  1681,  in-8. 

Rymes  {Les)  de  eentille  et  vertueuse  dame  D.  Per- 
nette  du  (juillet.  Lyonnoise.  Lyon,  J.  de  Tournes, 
1545,  pet.  in-8  de  70  pp.  (La  Vallière,  3  fr  ;  Techc- 
ner,  en  i85o,  ioo5  îr.;. 

Sons  le  titre:  Rithmes  et  poésies  de genti le  et  vertueuse  dar 
me..,,  avecq  le  triumphe  des  muses  sur  amour,  et  autres  nou- 
velles composicions.  Paris,  J.  de  Marnef,  1546,  in-i6de79pp. 

—  3*  édition  augmentée.  Lyon,  J.  de  Tournes,  iSSa*  pet.  in-8 
de  84  pp.  A  la  page  81 ,  commence  :  Momerie  de  cinq  postes 
tt  amour  y  suivie  de  deux  autres  pièces  (Heber,  i  liv.  18  sn.).  — 
Réimpr.  à  Lyon,  par  Perrin,  en  i83o,  sous  le  titre  de  Poésies 
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de  PerncUe  da  Cuillcl ,  in-a  d:  140  pp.  liri  i  loo  Eiempl.  — 
LraO,  L.  Perria,  i856,  pel.  in-8,  tird  â  n5  eiempl,,  m  fr. 
Mltion  pUbl[Ée  par  M.  Monfolcon  d'aprii  k>  Iroia  éditions 
origîulet.  —  Voir  VIoUel-Leduc,  p.  [79, 

Rinalda  (ou  Rinaldo  ianamorato,  poSme  en  lach.), 
di  BernBtdo  Tasso  (pïre  de  Toiquato).  VenelîB  .  Fi. 
Senese,  i56i,  in-a"  (Nyon.  n°  16870).—  Venise,  Aide. 
1583,  m-ia.  -  Ftrrare ,  i58ci,  pet.  in-iî  (Potier,  n" 
iSS3,  12  ftA  — Venetia,  Miiserini,  1637,  in-ia.  — 
Nyon,  n"  16870*1». 

Ce  roni*n  cbevaictcsque  «n  t£n  n'ai  pu  uni  mérite,  bien 
qoll  «il  ili  complilcment  éclipsa  par  \i  Jérusalem  Jélirrée.  — 


Rinalda  appassianalo  in  cai  li  contient  battagtie 
d'aruà  e  d'amore,  coinposio  per  Heclorc  di  Lfonello 
di  Francesco  Baldcpvineiti.  VincgiB,  Zoppino,  i5a8, 
ni~8,  fie.  sur  bois.  —  Fîorenza,  i333,  in-^"  à  z  col., 
fia.  (Hcber,  4 liv.).  —  Vinegia,  i538,  in-8  (Libri,  en 
1847,  *8  fr.).  —  Milano,  VUeno  da  Meds,  vers  iSdo, 
pet.  in-8  {Libri,  10  sh.),  —  Venetia,  Agost,  de  Bin- 
doni,  i5S4,  jn-8.—  Venetia,  i56o,  pet.  m-8.  —  Siena, 
1576,  peL  in-8  de  48  «.  (La  ValliÈre,  iS  fr.l,  —  Pe- 
ruBB.Tietroiacomo  Patrucci,  1578,  in-8.  -Veneiia, 
1S86,  pet.  in-8.  —  Milano,  Vateno  da  Meda,  s.  d. 
rXVf  aiiclej,  in-3.  -  Fircnje,  Antonio  Padovani 
fXVl'  stède),  in-8.  —  Treviei,  iS\'i,  in-8.  —  Firenze, 
1628,  in-8,  —  Lucca,  Francesco  Marcscandoli,  s.  d., 
in-iï  allooRé.  —  Bologna,  Costantino  Pisarri,  s.  d., 
in-12.  —  Venetia  et  Bassami ,  Remondini,  s.  J.,  petit 
in-8,  fia.  (Hibbett,  16  th.).  —  Lucta,  1707,  in-8.  — 
Colle,  1829,  in-8. 

Risette,  ou  les  Millions  de  la  mansarde,  com.  en 
I  a.,  par  Edm.  Aboul  (Gymnase).  Paris,  i33q,  ïn-ii, 

Rivale  (La)  travestie ,  ou  les  Aventures  galantes 
arrivées  au  camp  de  Compiègne  (par  F.  Nodoy.  Paris, 
i6g5,  i6tig  [Nvon,  n''9477;  Leber,  n°  îîSi  ;  Claudin, 
en  1867,  6  fr.  BoJ,  1713.  in-ii.— Une  édition  de  1700, 
est  iniituliJe:  Les  Rivales,  ou  le  Mari  dupé.  Paris, 
Barbin,  in-11,  — Techener,  6  fr.;  Nyon,  n°  gSSa. 

RivauJe  {Let)  de  village,  ou  la  Cruche  cassée,  op.- 
cora.  en  1  a,  (en,  pr.),  par  Viollet  d'Epagny.  Pans  , 
Barba,  1820,  in-S.  -  SoUinne,  n"  !:679. 
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ROBBÉ  DE  BEAUVESET  (Pierre-Honoré) ,  poète 
erotique,  né  à  Vendôme  en  1725,  mort  à  St-Germain 
en  1794.  Ses  Œuvres  badines  —  les  Pucelles  d'Or- 
léans, 

Robert  le  diable,  op.  en  5  a.  de  Scribe  et  Germain 
Delavigne,  mus.  de  Meyerbeer  (Opéra).  Paris,  i83i , 
i832,  1834,  in-8,  ?  fr.  — Très-souvent  réimprimé. 

ROBINEAU  (Aiex.-L.-Bertr.),  dit  de  Beaunoir,  au- 
teur dramatique.  V Amour  quêteur  —  Armide  —  les 
Cabotines  —  le  Danger  des  liaisons  —  le  Mariage 
d*Antonio  •—  les  Masques  arrachés  —  la  Nouvelle 
Omphale  —  la  Rose  et  le  bouton  —  le  Sculpteur ,  ou 
la  remme  comme  il  y  en  a  peu  —  Théâtre  d'amour 
—  la  Triste  journée,  ou  le  Lendemain  des  noces  — 
Vénus  pèlerine. 

BeaoDoir  naquit  à  Paris  en  1746,  et  y  est  mort  en  i833.  A 
la  révolution,  il  quitta  la  France  ^  et  s'était  retiré ,  d'abord  en 
Belgique,  puis  en  Russie,  oh  il  dirigea  les  théâtres  de  la  cour. 
11  revint  en  France  sous  l'empire.  La  plubart  de  ses  pièces  ont 
été  publiées  sous  le  nom  de  sa  femme,  M™*  de  Beaunoir,  qui 
y  avait  plus  ou  moins  de  part. 

ROCHE  (E.),  auteur  dramat.  En  collaboration  :  Le 
Bal  de  Vavoué.  i83o.  —  U Alcôve.  i833.  —  La  Gri- 
sette  de  Bordeaux.  184.0.  —  Madame  Peterhqff. 
i836.  —  La  Mariée  à  l  encan.  i83o.  —  Les  Maris 
vengés.  1839.  —  Les  Trois  couchées,  ou  V Amour  en 
poste.  i83o. 

ROCHEFORT  (le  marquis  Claude-Louis-Marie  de 
Rochefort-Luçay,  connu  sous  le  nom  d'Edmond),  vau- 
devilliste.- En  collaboration:  La  Belle  tourneuse.  1841. 
*-  La  Blanchisseuse  de  fin,  1825.  —  Madame  Gré- 
goire^  ou  le  Cabaret  de  la  Pomme  de  pin,  iS3o.— Les 
images  et  les  poissardes.  1840.  —La  Pénélope  de  la 
cité.  1824. 

ROCHEFORT  (le  comte  Victor-Henri  de  Rochefort- 
Luçay,  dit  Henri),  fils  du  précédent,  journaliste ,  vau- 
devilliste, né  à  Paris  en  i83o.  La  Marquise  de  Cour^ 
celles.  —  En  collaboration:  Les  Mémoires  de  Réséda 
' —  les  Roueries  d'une  ingénue  —  Sortir  seule!  —  la 
Tribu  des  rousses  —  Une  martingale  —  la  Vieillesse 
de  Brididi. 

ROCHESTER  (J.-Wilmot,  comte  de),  motlttv  \^%ci. 
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Amatory  poems  and  iongs-^the  Flomer  ofgallantry 

—  Pœms  on  several  occasions  —  Sodom  —  the  Wor&i, 

Roger  Bontemvs  en  belle  humeur,  donnant  aux  tristes 
et  aux  affligés  te  moyen  de  chasser  leurs  ennuis ^  et 
aux  joyeux  le  secret  de  vivre  toujours  contens,  par 
le  duc  de  Roquelaure  (pseudonyme).  Cologne,  P.  Mar- 
teau (Holl.,  à  la  Sph.)»  1670,  pet.  in- 12  (Crozet,  8ofr.; 
Nodier,  5i  fr. ;  Veinant,  i3i  fr. ;  Chaponav,  276  fr. 
et  140  fr.  ;  Desq,  i25  fr.  ;  Solar,  140  fr.  ;  J.  Piçhon, 
ïoo  fr.:  Potier,  en  1870,  200  fr.).  —  Autres  éditions 
de  Hollande,  s.  d. ,  1708,  1709  (Chédeau,  n*  io38), 
173 1  (Nyon,  10888),  1732,  1734  (LaBédoyère,  3i  fr.), 
1766  (Desq,  21  fr.),  1770,  1772,  2  tomes  in-12, — 
Amst.  (Rouen),  1763,  2  part,  in-12  (Cigongne,  n* 
2i3o).— Amst.,  1767,  2  vol.  in-12  de  184  et  180  pp. 

—  Artist.,  1763,  2  part,  in-12  d'ens.  408  pp.  (Alvar6, 
en  1862,  6  fr.  5o).  —  Amst.  (Rouen),  1776,  2  vol. 
in-12  de  190  et  186  pp.  Edition  plus  complète,  dit-on, 
que  les  précédentes  (Leber,  n°  2430.  —  Amst.,'  1780, 
2  tomes  en  i  vol.  in-12  (Baur,  en  1873,  cat.  n*  3, 
8  fr.). — Paris,  1797,  3  part,  in- 18.  Assez  bon  recuejl, 
quoique,  parmi  ces  anecdotes,  tout  ne  soit  pas  spiri- 
tuel. A  la  fin  de  la.  deuxième  partie,  on  trouve  22 
aventures  assez  libres. 

ROGER  DE  COLLERYE,  dit  ROGER  BONTEMPS, 
né  à  Paris  vers  1470.  Il  était  prêtre,  secrétaire  de  l'é- 
vêque  d'Auxerre  et  président ,  dans  cette  ville ,  d'uae 
société  facétieuse  dont  le  chef  s^appelait  Abbé  des  Fous. 
Mort  en  1 540.  Voir  ses  Œuvres. 

Roi  (Le)  che:{  la  reine,  ou  Histoire  secrète  du  ma- 
riage de  Louis  XIII  et  d'Anne  d'Autriche,  d'après  le 
journal  de  la  santé  du  roi ,  les  dépêches  du  nonce  et 
autres  pièces  d'Etat,  par  Arm.  Baschet.  Paris,  1864 
(Fontaine,  en  1870,  id  fr.) ,  1866,  in-8.  —  Fontaine, 
en  1870,  12  fr- 

Roi  (Le)  des  ribauds,  histoire  du  temps  de  Louis  XII, 
par  Paul  Lacroix.  Paris,  E.  Renduel,  1801,  2  vol.  in-8, 
avec  le  portrait  du  roi  des  Ribauds,  par  Tony  Johan- 
not.  —  Aubry,  en  1866,  ex.  avec  fig.  sur  papier  de 
Chine,  8  fr. 

Le  titre  ne  dit  pas  encore  tout  ce  quMl  y  a  de  joyeux  et  de 
gaillard  dans  cette  bonne  histoire ,  où  l'on  assiste  aux  épisodes 
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lei  p1o8  secrets  de  la  première  nuit  des  noces  du  roi  Louis  XII, 
et  où  le  roi  des  Ribauds  exerce  magistralement  les  devoirs  de 
sa  charge  sur  les  filles  amoureuses  suivant  la  cour.  —  Souvent 
réimprimé  et  trad.  en  italien  et  en  allemand. 

Roi  (Le)  et  ta  grisette,  par  Tauteur  des  Mémoires 
de  AT"*  Du  Barry  (le  baron  de  Lamothc-Langon). 
Paris,  La  Chapelle,  i836,  2  vol.  in-8.  — -  Superch. 
//«ér.,  II,  1283. 

Roi  (Le)  Guiot,  histoire  nouvelle,  tirée  d*un  vieux 
manuscrit  poudreux  et  vermoulu  (par  Vesaue  de  Put- 
lingen).  1791,  in-12,  144  pp.  —  (Jat.  Hebbelinck,  n° 
2109;  Leber,  n°  5o2i;  Qaudin,  en  1867,  4  fr.  5o  ; 
Luzarche,  n**  3o3g. 

Ce  volume  renferme  des  passages  fort  libres.  C  est  une  spi- 
ritoelle  critique  des  dernières  années  du  règne  de  Louis  XVI. 
—  On  voit,  dans  Tlntroduction,  que  Tauteur  de  ce  roman  po- 
litique fut  incarcéré.  Les  pp.  137-144  sont  occupées  par  Baga- 
telle, ou  le  Plus  joli  conte  du  monde,  petite  aventure  person- 
nelle à  l'auteur  et  assez  libre.  —Il  est  beaucoup  question,  dans 
ce'  livre,  de  Marie-Antoinette. 

Roland  furieux,  de  PArioste.  Voir  Orlando  furioso. 

Roland  furieux,  folie-vaud.  en  i  a. ,  par  Cogniard 
frères  (Foïies-Dramat.).  Paris,  1840,  in-8  de  16  pp. 

Roman  (Le)  comique,  par  Scarron.  Paris,  i65i,  2 
vol.  in-8,  front,  gr.  —  Berlin,  67  fr. 

La  première  partie  parut,  pour  la  i"fois,  en  i65i,  chez  Tous- 
saint Quinet ,  la  3"  chez  Guillaume  de  Luynes  ((^uinet  était 
tnort  dans  rintervalle)  en  1637.  Celte  première  édition  est  fort 
rare  ;  la  Bibliothèque  de  l'Arsenal ,  seule  à  Paris,  possède  la 
première  édition  de  la  i'^*  partie.  Aussi  est-elle  restée  incon- 
nue à  la  plupart  des  éditeurs  modernes.  Cette  rareté  a  entraîné 
des  différences  assez  importantes  dans  certains  passages  entre 
la  i'*édit.  et  les  éditions  postérieures.  —Parmi  les  éditions  qui 
ont  vu  le  jour  dans  le  siècle  dernier,  il  faut  signaler  comme  la 
plos  belle,  celle  de  Dldot  (Paris,  an  iv),  3  vol.  in-8,  avec  les  fi- 
gures de  Le  Barbier.  Un  exempl.  en  grand  pap.  vélin ,  fig. 
avant  la  lettre  et  eaux-fortes,  s'est  payé  227  fr.  à  la  vente  Po- 
tier en  1869.  —  La  meilleure  édition  du  Roman  comique  est 
celle  qui  a  été  publiée  par  M.  Victor  Fournel  (Paris .  lobj,  2 
vol.  in -16)  et  qui  fait  partie  de  la  Bibliothèque  El^évirienne. 
Elle  est  précédée  d'une  ample  et  judicieuse  introduction  (lxxxviii 
pages),  et  accompagnée  de  notes  instructives  et  nombreuses. 
L'éditeur  y  a  joint  la  suite  d'A.  Offray ,  beaucoup  plus  répan- 
due que  les  autres  et  qui  est  venue  aujourd'hui  a  taire  corps, 
pour  ainsi  dire,  avec  l'œuvre  de  Scarron  auquel  elle  est  réunie. 

Tome  VI.  a^ 
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.At-taTtHs  oooiBfttt  dtBi  prmiw  tooltt  les  ptrtict.  EUe  abonde 
dPmkmn  m  «iBriom,  an  docmneiiti,  èa  rcntetgneiDeott  nr  le 
ikM.-viiN»  tmi»,  et  M.  Foamel  raamiotiie  avec  beanooup  de 
■ohi ,  ce  qui  en  rebaniM  liagnUèremcot  U  valenr.  —  S«r  le 
Rômm  emnique  et  tor  mo  auteur,  voir  les  Grotesques  de  Tbéo- 
#«•  OMiier ,  p.  396. 

■v'ilOffMJi  {Le)  de  deux  jeunee  mariée  ^  par  Charles 
Jolîe^.  Pant,  Âcb.  Faure,  1866,  in- 18  Jésus,  244  pp., . 
3  fr.  (Monseiet,  p.  loi).  —Paris,  libr.  internat.,  X070, 
4»ki8  jéaus.  381  pp.,  9  fr. 

ItoaMn  {Le),  de  U  cour  de  Bruxelles ,  ou  les  Aven- 
/«ret  des  pUu  Ifraves  cavaliers  qui  furent  jamais  et 
^plus  beUes  dames  du  monde  (par  Puget  de  h -Serre) . 
S«i4St  Aiz,  KÔaS.  pet.  ia-8.  front,  gr.  ('Leber,  n"  aSoy). 
r^  FWii  1667,  iarS  (Vassd,  n*  67;. 

Ofl  pf^tand  qm  ravtenr  de  es  roman  y  a  CUt  figorer,  eons 

I  de  la  noMeeee 
dochctae  d*Aer- 


Ctttie,  am  Roman  delà  amr  ? 


Roman  (Le)  de  l'infidèle  LucHne,  par  N.  G.  G.  D. 

(Gougenot).  Paris,  1634,  in-8.  —  Rare.  De   V usage 
des  romans;  Nyon,  n°  9059. 

Roman  (Le)  de  la  Rose,  manuscrit  du  XV'  siècle 
sur  vélin ,  avec  mignatures  peintes  en  camaïeu  gris. 
CNssq,  1000  fr. 

Guillaume  de  Lorris  (en  Gfttinais) ,  mort  vers  1240,  imagina 

le  Roman  de  la  rosCy  et  il  en  fit  les4,i5opremier&  vers.  Jean, 

de  Meun  (ou  Mehun   sur  Loire),  mort  en    i364,   continua  et 

acheva  ce  grand  travail,  qui  comprend  22,000  vers,  et  qui  est 

>eut>ètre  le  po6me  le  plus  important  de  la  langue  française.  Il 

orme  une  sorte  d'encyclopédie ,  dans  laquelle  est  contenu  tout 

e  savoir  du  temps.  Le  héros  du  livre   veut  cueillir  une  rose  , 

'Amour  le  fait  prisonnier  et  entreprend  son  éducation  ;  au  dé- 

noûment,  il  obtient  la  rose,  objet  ac  ses  désirs.  Cet  ouvrage  est 

un  peu  mordant  contre  les  femmes  ;  un  seul  passage  suffit  pour 

le  démontrer: 

Toutes  estes,  sere\  ou  fustes 
De /ait  ou  de  volonté  putes f 
Et  qui  bien  vous  recercheroit 
Toutes  putes  vous  trouverait. 
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Du  reste,  l*auteur  ne  se  pique  pas  de  leor  donner  de  bons 
ccmseils: 

Folle  est  qui  son  ami  ne  plume 
Jusques  à  la  dernière  plume  ; 
Car  qui  mieux  plumer  le  sçaura 
Est  celle  qui  meilleur  Vaura; 
Et  plus  chère  sera  tenue. 
Quand  plus  cher  se  sera  vendue. 

Le  mariage  y  est  vivement  attaqué ,  et  les  principes  moraux 
qui  y  sont  énoncés  rappellent  étonnamment  ceux  de  quelques 
socialistes  modernes  : 

Car  nature  n^est  pas  si  sotte 

One  elle  fist  naistre  Marotte  (Mariette) 

Tant  solement  por  Robichon  (Robert). 

Ni  Robichon  por  Mariette, 

Ni  por  Agnes,  ni  vor  Perette. 

Ains  nos  afaict,  Uaujils,  n'en  doutes  ^ 

Toutes  pour  tous  et  tous  pour  toutes , 

Chacune  por  chacun  commune 

Et  chacun  commun  por  chacune. 

Cette  hardie  philosophie  est  celle  de  Jean  de  Meun,  car  Guil- 
laume de  Lorris  avait  le  sentiment  et  Texpression  plus  chastes. 
Mais  son  poème  ne  faisait  aucun  bruit  et  aucun  de  ses  contem- 
porains n'en  a  fait  mention.  L'ouvrage  de  Jean  de  Meun ,  sn 
contraire,  jouit  pendant  trois  siècles  d'une  immense  célébrité  , 
et  l'auteur  recueillit ,  dès  son  vivant ,  une  admiration  enthou- 
siaste. —  Comme  le  Manuel  du  Libraire  donne  un  grand  dé^ 
tail  sur  les  nombreuses  éditions  de  ce  poôme ,  nous  v  renver^ 
rons  les  bibliophiles,  et  nous  nous  contenterons  dMndiquer  Ici 
Pédition  originale.  Lyon,  vers  1485 ,  in-fol.  goth. ,  à  2  coT. ,  ài9 
i5o  ff. ,  fig.  sur  bois  (Cailhava,  176  fr.  ;  Solar,  1620  fr.  ;  Dea^ 
935  fr. j.  —  Clément  Marot  revit ,  corrigea  et  voulut  rajeunir , 
mais  défigura  un  peu  les  éditions  faites  de  son  temps  ;  la  pre- 
mière ou'il  donna:  Paris,  J.  Petit  et  Galliot  Dupré,  i526 ,  in- 
fol.  goth.  à  2  col.  fîg.  s.  b. ,  s'est  vendue ,  Solar,  265  fr.  —  La 
suivame,  dont  le  texte  est  très-pur,  Paris,  iSsq ,  pet.  in-8,  let- 
tres rondes,  de  412  ff.  en  tout,  fîg.  sur  bois  (Cailnava,  400  fr.  ; 
Solar,  355  fr.  ;  Chaponay,  85o  fr.  ;  Pichon,  en  1869 ,  n?  450  , 
4700  fr.).  —Paris,  i538,  pet.  in-8  goth.,  fig.  s.  b.  (Chédeaa , 
n<>  422). 

Le  Roman  de  la  Rose,  revu,  etc. ,  et  accompagné  de  notes , 
d'un  glossaire,  etc.  {parTabbé  Lenglet-Dufresnoy).  Paris,  1735, 
3  vol.  in-i2,  auxquels  on  en  ajoute  un  4*  intitulé  :  Supplément 
au  Glossaire,  etc.  (par  Lantin  de  Damereyj  ;  Dijon,  17)7,  in^ia. 

—  Cette  édition  a  été  réimprimée:  Paris ,  Didot  jeune,  «• 
VI  (  I  ^8) ,  5  vol.  in-8 ,  avec  figures  de  Monnet,  40  à  5o  fr.  •» 
L'édition  est  belle,  mais  elle  fourmille  de  fautes. 
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Im  Bomtm  ât  la  Rou ,  ooot.  éditioa  renie  et  corr.  »ar  les 
manmcritt  ptr  Méoo.  Paris,  Didot  atné,  r8i3-i8i5,  4  fol.  in^ 
Cfic  fis.  et  2  portr.  —  On  y  ajoute  quelquefois  on  extrait  da 
Jàmat  de$  MrMfi,  par  JRajrnooard  ,  ooooeroaiit  cette  édition 
(Chapooay,  40  fir.).  Cette  édition  est  un  pea  ^amineiise,  mais 
•lie  est  regardée  comme  ta  mefilenre. 

Enfin,  il  a  été  fiiit  dn  JUmad  dSr  la  Rose  nse  version  en  prose 
imitnlée: 

Ceti  le  Roman  de  la  Rose, 
-- .  MioraUsé  clair  et  net , 

Tramlaîé  de  ryme  en  prose, 
Par  vùttre  humble  Molinet. 

Paris,  Ant.  Vérard,  in-fiol.  goth.  ^  Paris ,  Midu  Lenoir,  iSsi, 
in-fbl.  golli.  da  118  ff. ,  fig.  snr  bois  (SoUr,  140  £r.  ;  Desq,  178 
fir.).  —  Xyott,  O.  Balxarin ,  i5o3^  in-foL  goth.  à  s  cd.,  i53  ff. , 
fig.  sor  bois.--  Soiar,  ^00  fir.  . 

Pour  les  diverses  appréciations  de  œ  poime,  voir  VioUet- 
Ledoc,  p.  57;  De  Bëre,  bw  9985  à  9987;  an  article  dans  la 
Repne  de^Parii^  5  mars  M7 ,  at  la  tome  1*  de  ÏUsage  des 
TûmanM,  p.  i89  et  158. 

Baman  da  la  Violette,  au  de.  Gérard  de  Nevers,  en 
mib  du  XIII*  siècle,  par  Gibert  de  Montreuil,  publié 
tUîr  Pnocisque  Michel.  Pftris,  Silvestre,  1834,  grand 
m-8  de  a 5  feuilles  et  demie,  plus  7  lithogr.  et  2  fac- 
similé.  —  Gorlay,  96  fr.  ;  Sofar,  100  fr.;  Aubry,  en 
1861,  3o  fr. 

M.  Renooard  a  foit  sur  cette  publication  un  article  dans  le 
Journal  des  savants  d'avril  i835  ;  M.  Wright  en  a  rendu  compte 
dans  le  Gentleman's  Maga\îne  de  janvier  i833»et  un  autre  ar- 
ticle sur  ie  même  sujet  a  paru  dans  The  Athenasum  du  28  mai 
i836.  —  Ce  roman  n  a  rien  d'historique.  Planard  en  a  tiré  un 
op.-com.  inlit.  :  La  Violette,  Voir  :  Hist,  de  très-noble  et  va- 
leureux prince  Gérard,  etc. 

Roman  (Le)  de  Molière ,  suivi  de  fragments  sur  sa 
vie  privée,  par  Edouard  Foumier.  Paris,  Dentu,  i863, 
gr.  in-8.  —  L'auteur  s'exprime  ainsi  au  début  de  son 
livre  : 

«  Ce  n'est  pas  l'auteur  de  comédies  dont  on  a  tant  parle  sans 
tout  dire  que  nous  allons  ici  étudier  en  Molière,  c'est  l'homme 
même,  en  le  cherchant  surtout  dans  la  passion  qui  le  pos- 
séda le  plus  et  tout  entier  :  l'amour. 

«  S'il  entra  dans  la  voie  où  l' attendaient  tant  d'épreuves  el 
tant  de  gloire,  c'est  que  l'amour  l'y  entraîna.  —  Si,  parmi  tant 
d'oeuvres  admirées,  il  en  est  quelques-unes  où  le  sentiment  hu- 
main éclate  encore  mieux  qu'ailleurs,  c'est  que,  pour  ces  oeu- 
vres supérieures  aux  autres,  parce  qu'il  y  laissa  plus  de  lui- 
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zviême,  l'amour  avec  ses  dépits ,  ses  douleurs  et  ses  désespoirs, 
1"*  inspirait.  »  —  Voir,  sur  ce  volume,  les  Dissertations  btblio- 
^rraphiques  de  M.  Paul  Lacroix,  pp.  246  et  suiv. 

Roman  (Le)  de  toutes  les  femmes  (suivi  de  5  autres 
nouvelles),  par  Henri  Murger.  Paris,  i854,  i858,  iSSg, 
i.3i-i6,  I  fr. 

Roman  (Le)  d'une  femme  ,  par  Alex.  Dumas  fils. 
X^aris,  1849,  4  vol.  in-8,  et  i855,  iSSy,  i85q,  in-i6, 
ï  fr. — Paris,  Michel  Lévy,  1870,  in- 18  jésus,352  pp., 
:»  fr. 

Roman  [Le)  d'une  honnête  femme,  com.  en  3  a.^  par 
^™*  Régnaud  de  Prébois  et  Th.  Barrière.  Paris,  Micael 
Xévy,  1868,  gr.  in-i8,  86  pp.,  2  fr.  (Gymnase,  4 
ïiov.  1867). 

Roman  {Le)  d'une  jeune  fille  (1770-179^),  par  Er- 
nest Daudet.  Paris,  Charpentier,  1869,  in-io  jéaus, 
38  X  «pp. 

Roman  (Le)  d'une  jeune  mariée ,  par  Ernest  Fey- 
deau.  Paris,  Michel  Lévy,  1867,  i858,  in- 18  jésus, 
352  pp.,  3  fr. 

Roman  (Le)  d'une  îorette  parisienne^  par  Esménard 
du  Mazet,  avec  une  vignette  de  L.  Dulac.  Paris,  Cour- 
nol,  i865,  in-i8,  283  pp.,  3  fr. 

Roman  des  dames ,  par  Gilbert  Saunier ,  sieur  Du 
Verdier.  Paris,  Villery,  i63o,  in-8  (Nyon,  n°  9723).— 
Héimprimé  sous  le  titre  des  Amans  jaloux.  Paris,  de 
Sommaville,  i63i,  1634,  in-8.  —Nyon,  n**  9724  ; 
Vassé,  n**  80. 

Roman  (Le)  des  duchesses^  par  Eug.  Chapus.  Paris , 
X844,  2  voL  in-8,  i5  fr. 

Roman  {Lé)  des  ouvrières,  par  Emile  Bosquet.  Paris, 
F*aure,  1807,  in-i8  jésus,  xi-326  pp.,  3  fr. 

Roman  (Le)  pris  par  la  queue,  par  un  officier  de 
dragons.  Paris,  iSoïj  2  vol.  in-12.  —  C*est  probabl. 
le  même  ouvrage  qui  avait  clé  imprimé  sous  le  titre  : 
Ma  vie  de  garçon,  aventures  galantes  d'un  officier  de 
dragons.  Paris*  an  vu,  in-12,  fig.,  et  qui  a  été  cond. 
le  5  août  1828.  —  Voir  Les  Confidences  réciproques. 


a3o  ROMANS  —  ROME 

Rommu  de  ch^paîerie  (imit^),  par  TresMn  (m.  en 
£783).  Histoire  de  Tristan  de  Léimois  et  de  la  reine 
Ysetut,  %  vol.  ;  Histoire  de  Huon  de  Bordeaux^  i  vol.; 
Hisioire  de  Gérard  de  Nevers  et  de  la  belle  Éuriant, 
I  toi.;  Histoire  du  petit  Jehan  de  Saintré  et  de  la 
dame  des  Belles  cousines,  i  vol.  Paris.  Déterville  et 
Didot,  17Q1  et  92,  5  vol.  In-i8,  fig.  de  Moreau  et 
Berthoa.  Ces  3  vol.  sont  difficilei  à  réunir.  —  Bailly, 
i33fr.;  PiiérécDurL 

Romans  (£1)  de  Parise  la  duchesse,  publ.  d*aprèt 
le  manuscrit  unique  de  la  Bibliothèque  royale,  par  de 
Mntonne.  Paris,  Techener,  1836,  pet.  in-8  00  iii-x2 
dm  II  feuîHeft,  8  fr.;  fiignon,  3  £r.  —  £a  ven. 


Romans  et  contes  de  l'abbé  de  Voisenon.  Londres 


vol.  in- 18,  ou  i  vol.  pet.  ui-ia.  avec  3  fig.  de  Qiié* 
vecdo  (Du  Roure^n*  1161,  10  sr.  5o;  Bramet,  11  £r.). 
'-*Pftri%'  '1818,  3  y<A,  in-i8.— BoUe^  n""  610. 

Cont.  ;  le  SêMo»  Misaptmfet  ta  princesse  Grlsemine;  FHitt, 
de  InfÊlicité;  Znlmis  et  ZelmaMe;  Tant  mieux  pour  elle; 
et,  dam  le  3*  voL,  plaiieun  petite  contes:  //  eut  raison  ~  Il 
eut  tort  —  Ni  trop,  ni  trop  peu  —  les  A-propos  —  la  Navette 
d amour  —  Aphanor  et  BetUtnire. 

Romans  grecs.  —  Daphnis  et  Chloé,  de  Longus,  trad. 
d'Amyot. —  Théagène  et  Chariclée,  d'Héliodore,  trad. 
d'Amyot.  —  L'Ane,  de  Lucius  de  Patras,  trad.  de 
Denne-Ba^on.  —  L'Éubéenne,  ou  le  Chasseur,  de  Dion 
Qirysostome,  trad.  de  F.  Âlban.  Paris,  Lefèvre,  1841^ 
in-i2. 

Romans  grecs ,  trad.  en .  français  par  Zevort.  Paris , 
Charpentier,  ï855,  2  vol.  in-12,  7  fr. 

Cont.  :  Daphnis  et  Chloé  ;  Leucivpe  et  Clitophon  ;  Anthia 
et  Abrocome  ;  Hist.  véritable  (de  Lucien)  ;  Théagène  et  Cha- 
riclée: Lucius,  ou  l'Ane;  Hist.  eubéenne,  ou  le  Chasseur,  de 
Dion  Chrysostome. 

ROME  (Mlle  Marné  de  Morville,  dame  de),  roman- 
cière, née  vers  i^So.  Les  Egarements  réparés—  l  In- 
tendant et  son  seigneur  —  la  Jarretière  —  Madame 
de  Lignolles  —  Maria  Doriville  r-  Mes  délassements. 
—  M"*  de  Rome  a  encore  donné:  Anne  Petrowna, 
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,^ lie  d^ Elisabeth  (Paris,  i8i3,  2  vol.  in- 12)—  A urélie^ 
Ott  le  Bigame  (1814,  3  vol.  in-i2j  —  /e  Caissier  et 
'Sa  fille  (1812,  3  vol.  in- 12)  —  Célestine,  ou  la  Vic- 
time des  préjugés  (lygS,  in- 12)  — ■  EulaÙe,  ou  le  Re- 

,^Dentir  (1799,  3  vol.  in- 18),  etc. 

Rome  galante,  ou  Histoire  secrète  sous  les  règnes 
^e  Jules  César  et  d^ Auguste  (par  le  chev.  de  Mailly). 
ï*aris.  1695,  i6q6,  2  vol.  in-12,  fig.—  Nyon,  n°  8258; 
Clauain,  en  1800,  5  fr.  ;  Luzarche,  n°  6353.* —  Livre 
3nal  écrit,  comme  les  autres  ouvrages  de  Pauteur.  — 
Héimpr.  sous  le  titre  des  Amours  des  empereurs  ro- 
-mains  Jules  César  et  Auguste,  Amst.,  1702,  in-12. — 
—  Nyon,  n"  8259. 

ROMIEU  (Marie  de).  Le  Devis  amoureux  de  Ma- 
riende  et  Florimonde,  trad.  deTital.  1607.  —  Instruc- 
tions pour  les  jeunes  dames,  en  forme  de  dialogue.... 
pour  se  bien  gouverner  en  amour,  trad.  de  Tital.  1573. 
^La  Messagère  d* amour,  ou  Instruction  pour  inciter 
les  jeunes  dames  à  aymer,  trad.  de  l'ital.  1612. —  Ses 
Premières  œuvres  poétiques.  i58i. 

RONSARD  (Pierre),  poôte  vendômois,  né  en  1624, 
ttiort  en  i585.  Les  Amours—  Elégies,  mascarades  et 
bergeries  —  les  Folastries  de  la  bonne  chambrière  à 
*lanot  Parisien  —  les  Gayete^  —  Livret  de  folastries 
à  Janot  Parisien  —  ses  Œuvres. 

Rosalie,  ou  le  Triomphe  de  Vinconstance.  S.  L,  1783, 
in-12.  —  Scheible,  en  1860,  p.  211. 

Rosalina,  ou  les  Méprises  de  V amour  et  de  la  na- 
ture, par  M.  G***  (Suzanne  Giroux  de  Morency).  Paris, 
1801,  2  vol.  in-12  de  xi-206  et  217  pp.,  portrait  de 
l'auteur. 

Epigraphe: 

S'il  faut  pour  être  sage,  abjurer  la  tendresse, 
Je  garde  mon  délire  et  proscris  la  sagesse. 

On  lit  dans  Tavant-propos  de  ce  roman  assez  singulier:  cce 
nouvel  ouvrage  de  l'auteur  d'IUyrine  porte  encore  le  caractère 
d^nne  parfaite  originalité  et  d'une  excessive  vérité,  puisque  Ton 
peut  mettre  le  doigt  sur  tous  ses  héros.  Cette  seconde  tblie  est 
de  même  divisée  par  lettres  et  par  chapitres.*  -—  Voir  catal. 
Monselet,  p.  74,  et  les  Originaux  du  siècle  dernier,  p.  288. 


%$%  R06ALINDA  —  ROSE 

JloftfAmtf&  dfl  Bern.  Morando,  ■picota  faidiedlIbrL 
VenetlSv  i655y  in-ia.  —  Nyon,  a*  im^ 

ù  AomIIr*,  imbée  de  Piulien.  U  Hayt  /ïWi),  TT^t,  s 
?fiLi»-ii»  — MÎnyt  Njob,  n*  10S40.  Tndactioa  poa  «itlniit 
éè  foMfnii  de  Beni.  Monadb.  n  irait  delà  pn.  9a  1648 , 
«M  Saiit  de  Rotalitule ,  par  M.  Dafcrdiar.  Vuk,  fai-8.  ^ 
AmL  amUUk.  mmip.  du  ronums,  t  XZVIL 

RmiUwkf  ou  Nejotui  jwf  anee  Vaaumrt  conw  en 
X  «.,'pvI^«mbertThibouitetAuréUenSdioll(0}rixi- 
nàie].  nris,  iSSg,  in-8. 

■MêÊêkêMigdiêimKiiH..»LùgSùcnUd»KmÊlttt,naMf 
180S,  a  part  in->i8. 

RoÊê  {La)  ^amoar,  par  le  tieur  de  la  Foldi^re,  Ra- 
AjIRois  (du  Rouergue).  Lyon.  S.  Rjgaod,  i6|i.,  pet. 
•  in^û.— Comte  de  C***,  en  i852|  n"^io6;  Soyecoiirt| 
iif.5o8. 

JCm»  et  BUmcihe,  ou  la  Comédieime  et  la  religkutef 
pu  J.  Sand  (Jules  Sandeau  et  George  Sand).  Renault^ 
i83i9  5  Tol.  in-ia.  — Paria,  i833.  s  yoI.  m-8,  i5fr. 
—  Un  des  premiers  otnrrages  de  G.  Sand. 

Soee  et  Colas,  corn,  en  i  acte,  en  proae  et  mêlée 
d'ariettes^  par  Sedaiae.  Paiîs,  Cl.  Hérissant,  1764»  în-8 
ffîyon,  V,  p.  191).— Gopenhague,  1767,  ift-8.— Paris, 
Bailard,  1769,  in-8.  —  Paris,  veuve  Duchêsne,  ^770, 
in-8. 

Rose  et  Colas^  ou  Une  pièce  de  Sedaine,  com.-vaod.  en  3  a., 

Çir  Victor  Ratier«  Léon  de  Villiers  (Ed.  Léon  Delalain)  et  St- 
ves  (DéaddéJ.  Paris,  Michand,  i838,  in-8. 

Rose  {La),  ou  les  Jardins  de  V hymen,  op.-com.  en 
I  a.  et  en  pr.,  avec  prol.,  par  Piron  (Op.-Com.).  Paris, 
1745,  in-8. 

Pièce  lestement  tournée,  et  que  le  lientenant  de  police  Hérault 
interdit  quelque  temps  et  jusqu'à  ce  que  le  comte  de  Maurepas 
levât  cette  interdiction.  Favart,  Lagarde  ejt  Lesueur  la  remirent 
au  théâtre,  en  1753,  sous  le  titre  :  les  Fêtes  de  2' hymen  (So- 
Icinne,  n»  3396).  — V.His/.  du  théâtre  de  VOp.-com.  tome  l•^ 
et  Anecdotes  dramat.t  tome  I,  p.  475. 

Rose  (La)  sans  épines,  ou  Vénus  affranchie  du  re- 
pentir ^ar  la  découverte  .d*im  moyen  infaillible  de 
neutraliser  les  effets  du  virus  vénérien,'pds  E.  Girouard. 
Paris,  an  viii  (1800),  in-i8,  iig.  —  Bolle,  8  fr.;  Al- 
varès,  en  i858,  4  fr. 
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Roses  {Les)  et  les  épines  du  mariage,  par  R.  de  la  B. 

Paria,  march.  de  nouv. ,  1 847 ,  et  édition  revue  et 

czorr.,  1849,  in- 18  de  5  feuilles. 

Noos  ne  trouvons  cet  otivrase  ni  parmi  ceux  de  Rétif  de  la 
IBretanne»  ni  parmi  ceux  de  deux  autres  Rétif  que  mentionne 
^.  Monselet  C'est  un  ouvrage  seulement  tiré  de  ceux  de  Rétif 
cde  la  Bretonne. 

ROSIER,  aut.  dramat.  Seul  ou  en  collaboration:  A 

dr ente  ans,  ou  Une  femme  raisonnable.  x838. — L'A" 

9nour,  1839.  —  Les  Assurances  conjugales.  i838.  — 

Croque-poule.  1849.  "~  ^^  i/oMc  voyageuse.  i835.  — - 

La  Lune  rousse.   1840.  —  Le  Mari  de  ma  femme. 

i83o.  — Le  Mariage  jpar  dénouement.  i83i.  —  Le 

Songe  d'une  nuit  <Pété.  i85o.  —  C7tt  mari  trop  aimé. 

i852. 

Rosier  [Le)  des  chansons  nouvelles,  tant  de  V amour 
Que  de  la  guerre.  Lyon,  B.  Rigaud,  i58o,  in- 16  de 
04  ff.  Rare.  —De  Bure,  n"  3290;  Bibl.  nat..  Y,  6081. 

Le  Rosier  des  chansons  nouvelles  et  amoureuses.  Lyon , 
1600,  in-i6.  BIbliotb.  Nat.,  Y,  6o83. 

Rosière  [La)  de  Salency,  com.  en  3  a.,  en  prose, 
mêlée  d*ariettes,  par  Favart.  Paris,  Ballard,  1769,  in-o 
(Soleinne,  322 il.  —  Paris,  Ouchesne,  '770)  iï^8.  — 
Nyon,  V,  p.  193. 

La  Rosière  de  Salency,  op.  lyri-com.  en  4  a.,  par  Masson 
de  Pezay.  Paris,  Ballard,  1773,  in-8.  —  Paris,  Delalain,  1774, 
m-8.  —  Soleinne,  n»  336o. 

Rosières  [Les)  de  Paris,  vaud.  en  i  a.,  par  Brazier, 
Simonnin  et  Carmouche  (Gymnase-Dramatique).  Paris, 
1826,  in-8,  I  fr.  5o.  —  Soleinne,  2  566. 

ROSNY  (Ant.-Joseph-Nicolas  de),  littérat.»  né  à  Paris 
en  1771 ,  mort  en  18 14.  V Amoureux  des  on:{e  mille 
vierges^ le  Censeur,  ou  Voyage  sentimental  autour 
du  PalaiS'Royal  -  Claude  et  Claudine,  ou  f  Amour 
au  village  —  Discours  sur  Vinfluence  que  les  femmes 
ont  exercé  en  France  sur  le  goût  et  la  littérature.-^ 
VEnfant  de  trente-six  pères  —  l'Optique  du  jour  — 
les  Six  nouvelles,  ou  Confession  galante  de  six  fem- 
mes du  jour. 

ROSSET  (Fr.  de),  poète  et  romancier,  mort  vers 
i63o.  Les  Abus  du  monde,  trad.  de  l'espagnol  —  les 

Tome  Vi.  Vi 


il4  ROSMKW.^— MWILUUu. 

éusmimrvaugt»  de  té  tn»»  i^aetu  4it  itomt  tt^- 
pnmtir,  imt  amltnm»  ta  ànmir*  Jt  pUÊÊUmv  pH»- 

fSMid^'-.  Itt  ftMMfU  3n  ^H  M(M  Amo  A  te 
WiEftdItanriNfp, « #HM  vMk  imaùMIt — S*- 
tâH  ttmmmuc^  tnd.  de  ntd. 

iîosugvol  (Le) ,  op.-cûm.  bu  i  %.,  en  ven.  lUlWii, 
Machud,  I75î,  in-8.  -  Nyon,  V,p.«oî.  -■ 

Z^  Koitig^ol,  corn.  Parla,  1756,  in-S.  -  Li  JuiU,  i^DX. 

I^Rontenof,  011  :«Atdrf<is«»rrrl,  «iB.capniw-.'LtQâi*^ 
17&I,  In-S 

Le  fionifiial,  op.-cani.  en  1  o.  sienwnrMr  EUaite.P%- 
rit,  Koallel,  tSiè,  i«-8.  Itéimpr.  dans  tg  luM  n  daTUAnOc 
m:  Eiiennt. 

t'AOHlUlUiiMa  de),  nd  à  Dm»  «n  1604,  mort  en 
tSSi^^mmmi  —  ÂiMU  -  AMgéliqm,  w  te  PO*- 
rto«MMMMK»  te  B»at  AM^de  —  te  Ctftew  - 
WjftffmfM  ^  Clorica,  w  l'^moirr  cOMfMt  —  CMb- 
Jwdr  àt  ÙoriiUe  —  te  OorMe  -^  kt  XMuc  jmimÛm 
'—  te  iKoac  —  te  Piorimomâe  —  VHimute  eoKttanct 
Tfi^BjffoamdriaqiM,  M  U  Mort  «HMVmur  —  T/m- 

fermier  <~~mi  (Einwei'  —  te  5(Nr  —  Ici  Soiiet. 

Rouét  (Les)  de  Parii,  par  A.  Frémy.  Parj*,  De*ei- 
Mrt,  i838,  4  vol,  in-8,  3o  fr. 

ROUGEMONT  (Michd-Nicolu  Balisson  de),  auteur 
drantfkt.,  né  à  U  Rochelle,  en  1761.  Seul  ou  en  coUa- 
tioranoa:  LeM  AmatttM  vaUtt  —  l'amour  à  l'angUiiie 
—  la  Btïit  BoarboKnaise  —  Chantons  et  facéties  — 
la  Femme  innocente,  malheureuse  et  persécutée  —  la 
Fille  mique -~  VJngénue  de  Brives-la- Gaillarde  ^ 
Jeanne  Vaubernier,  ou  te  Cour  de  Louis  XV  —  la 
Laitière  de  Montfermeil  —  Madelon  Friquet  —  Ma- 
dêmoiielle  Muiard  ~  le  Mari  suvvosi  —  le  Mariage 
du  ci'deyanl  jeune  homme  -~  la  Matrimonio-mame — 
Monsieur  tt  Madame  Denis  —  Paméla,  ou  la  Fille 
du  portier  —  la  Reine  des  blanchisseuses  —  le  Rôdeur 
frtmçais  -~  la  Rosière  de  Verneuil  —  Salvoisy  ,  ou 
l'Amoureux  de  ta  reine  —Sophie,  ou  la  Nouvelle 
Cendrillan  —  le  Voile  bleu. 

ROUILLARD  (Sdb.),  avocat,  né  ù  Melun,  vers  ,bi>^. 
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Cajfituiaire  auquel  est  traicté,  etc.  —  le  Divorce,  pour 
Phil.  de  Danneval,  etc.  —  Plainte  sur  rapt,  etc. 

Roup,.tes  (Les)  des  calotins.  In-8  de  8  pp.  ;  pièce 
en  prose,  assez  curieuse,  mais  obscène.  Critique  des 
galanteries  de  divers  prêtres.  British  Muséum,  1577I8. 
—Nous  croyons  que  c'est  la  Paillardise  ecclésiastique 
sous  un  nouveau  titre. 

ROUQUETTE  (Jules).  Seul  ou  en  collaboration:  Ce 
que  coûtent  les  femmes.  1 868. — La  Chasse  aux  amou- 
reux. 1 867.  —  Les  Drames  de  Vamour.  1 867.  ■ 

Rousier  {Le)  des  dames,  sive  le  Pèlerin  d* amours, 
par  Deamarins  de  Masan.  S.  1.  n.  d.  (Paris,  vers  iSBg), 
in-8  de  24  ff.  goth..  tig.  sur  bois  (Veinant,  le  seul  ex. 
connu,  255  fr.;  Chéaeau,  n"  447 &ij,  ex.  de  M.  Veinant). 
—  Réimpr.  1°  par  M.  Veinant,  à  62  exempl.  Paris, 
Crapelet,  i852,  pet.  in-8  goth.,  fig.  sur  bois  (Desq, 
ex.  sur  vélin,  100  fr.;  Lanctin,  g*  cat.,  10  fr.);  et  2** 
dans  le  tome  V  des  Anciennes  poésies  françaises  des 
XV*  et  XVI*  siècles,  publiées  par  M.  A.  de  Mon- 
taiglon. 

ROUSSEAU  (Jean-Bapt.),  poôte,  né  à  Paris  en  1671, 
mort  en  1741.  L<i  Ceinture  magique — la  Mandragore 
—  ses  Œuvres  choisies  ou  diverses. 

ROUSSEAU  (Jean-Jacques],  philosophe,  né  à  Genève 
en  1712,  mort  à  Ermenonville,  en  1778.  Julie,  ou  la 
Nouvelle  Héloîse  —  ses  Œuvres.  — Vo\v  Pygmalion, 

ROUSSEL  (le  docteur  Pierre),  né  à  Ax  (Arrièee) 
en  1742,  mort  à  Châteaudun  en  1802.  Système  pny- 
sique  et  moral  de  la  femme. 


ne  se  trouvent  pas  dans  les  pièces  imprimées,  et  la  tra- 
gédie de  Matapan,  ou  les  Assassinats  de  Tamour;  jfmr 


Anagramme  tfAuneur  (Armand   Ragueneau).   P^îa, 
i8o5,  in- 18,  177  pp. 

Roxana,  or  the  Fortunate  mistress.  London,  F.  and 
J.  Noble  (vers  1757),  1  vol.  (Cat.  à  la  fin  de  The  Muse 
in  good  humour). 


MnXL  —  RflFFIANJV 

»  ,.  ,ie)  euekotd,  or  Great   ba^B 

t  of  the  birth  and  pedigree,  oftâ. „ 

tbe  fint  trench  king  nf  t'iat  name  ani  rdct;  OTmU- 
tèd  out  01  ihe  gerniBn,  by  P.  Vergcrius  (noiB  •uppMÉl 
ïondon,  ifigS,  ]n-^''.  —  R\iodti,i]h:6aL—mamtél 
Saral(Tke)  manlo».  London,  t.  d,— C«.  d»  Wtobb, 
n"  97Ï. 

Royaunte  ÇLe)  de  la  galanterie.  cottoMaat  btp^o- 
pûeet  de  l'opuierice,  du  jeu,  de  la  frowH  cUrc  t(  àl 
ramaur,  et  la  Promenade  des  amants  au  rofmemtk 
Tamow.  Paris,  lËSg,  îd-ii.  Rare. 
litoyaume  (Le)  des  femmes,  ou  le  Mmtit à  F^Hten, 
ftiud.  en  I  a.,  avec  danses,  par  Ch.  Denojw  et  Co- 
j^iscd  (Ambigu}.  Paris,  iS33,   i8Î4.  >>-S- 


^^ ,, kdikp 

—  Ulmpr.  duu  le  7"  ""        —      • 

a  (La),  eomedia  (5  a.  et  prol.  pr.)  di  Hipp. 

Itonu,  iS53i  i«-8  de   no  pp.    i"  et  rare 

Mhfm.  —   Rarôpr.  k  Rome   et  à  Venise,  en  i554, 
i56+,_i568,  i584  (Nyon,  n"  18727),   iSgS,  1606, 

I  Le  contcnn  répond  à  Y&i^aUSt  d«  ccR«  pièce ,  et  il  ca> 
ttrtnge  qa«  l'on  pDt  imprimer  et  pablisr  i  dctiK  pu  du  Va- 
ticin  do  puufet  tel*  qas  cdal-ci  (il  en  ett  de  pin*  TibJ: 


Ganta  Venetiana  marivaltt  nuit  pur  ipedirmi  per  una  ba- 
lorda ,  col  dormi  ad  intendere  ehe  la  sua  Jlglta  è  vergi-  ~ 
si  tome  lo  non  tapette  <ke  koggidt  latte  U  cortegiaae 


intendere  eke  la  sua  Sglla  è  vergine , 
...le  ehe  koggidt  Intte  U  cortegiane  ehe 
famto  prova  di  paitare  per  rergine  ,  se 


btiu  ùtirore  temo  lîate  diète  anni  is  chiasto ,  cou  fiveràac 
parlando,  /■  nome  di  ùia,  t'io  non  la  traita  corne  la  mérita 
mio  daano.  •  (Cet.  Solcinnc,  n"  U78).  —  La  Dame  d'intrigue, 
Iridnclion  friOftiie  idoncie  dn  tiire  ds  la  pièce  de  Saliiano  , 
QM  fcomoie  le  remirqoe  fort  biea  M-  Victor  Fouracï ,  anqoel 
nom  cmpnintaaB  cta  obKrvations]  nn  des  cinq  ou  six  typeslet 
pin*  fréquemment  emploTéa  par  noire  enciennE  comédie.  On 
fê  rencontre   dan>  la  plupart'dc^   pièces  du  XVI*  et  du  com- 
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mottUAnent  du  XYli*^  siècle ,  où  elle  est  appelée,  presque  ton- 
jours ,  d'un  nom  plus  expressif  et  plus  cyniôue ,  que  notre  lan- 
gue ne  supporterait  plu»  aujourd'hui.  La  dame  d'intrigue  est 
lé  plus  aoavenc  une  hideuse  vieille  dans  le  genre  de  la  Macette 
de  Régnier,  Texemplaire  idéal  du  genre  ;  quelquefois,  c'est  uiM 
jeune  femme,  comme  celle  de  Chapuzeau.  On  pourra  la  retrou- 
ver à  chaque  page  dans  les  Ebahis  de  Grévin,  les  Contents  de 
Toumébu,  les  comédies  de  Larivey ,  etc.  Regnard  et  Dancourt 
n'ont  eu  garde  de  la  négliaer.  C'est  aussi  une  vraie  dame  d*in- 
trigue  qœ  la  Clarice  des  intrigues  de  la  loterie^  par  de  Visé; 
Enfin,  Molière  lui-mâme  ressuscita  ce  type  dans  la  Frosiae 
de  l'Avare, 


très-érotiques. 

Ruse  (La)  d'un  jaloux^  ou  la  Double  intrigue,  corn. 
en  I  a.  et  en  vers^  par  Jean  Aude  et  Lion.  Pans,  Barba, 
i8o5,  in-8. 

Ruses  (Les)  d'amour,  com.  en  3  a.  et  en  vers^  par 
Phil.  Poisson.  Paris,  Le  Breton,  lySÔ,  in- 12  (Soleinne, 
n®  1743).  —  Paris,  Belin  et  Brunet,  1784,  in- 12. 

Ruses  {Les)  d'amour  pour  rendre  ses  favoris  contens. 


avril  1869,  57  fr.  —  Facéties  en  prose 


Ruses  (Les)  de  Vamour,  ou  les  Repentirs  favorables^ 
past.  en  i  a.,  pr.  et  vers,  par  P.  ûufour.  Faris,  ijSi^ 
in-8.  —  Nyon,  V,  p.  20a;  Soleinne,  n**  2396. 

Ruses  (Les)  des  filous  et  escrocs  dévoilées,.,,  avexi- 
tures  atixauerles  leurs  friponneries  ont  donné  lieu,  etc. 
Paris,  s.  a.,  2  vol.  in- 12,  fîg. 

Le  premier  Consuly  le  duc  de  Lo&{  et  Flachat  —  une  Nrid» 
phe  de  Cythère  et  le  fsrmier  —  Fripottnerie  sans  exempte  -^ 
la  Servante  et  la  Sorcière  —  l'Intrigante  et  le  hrd  —  ÏVoto 
aventurières  prêchant  la  morale  —  les  Deux  frères  de  lé 
ville  de  Chartres  —  le  Mari  cocu  et  volé  par  son  attH  ->-'  Ut 
Diligence  de  Bordeaux  —  la  Belle  Victarineet  le'jeum  set- 
gneur  —  le  Curé  et  sa  cousine  —  le  Voleur  dans  régHSe  dÊ 
KOMm  —  Un  Capucin  de  Meudon  —  Une  femme  de  PdtiSt  et6 

Ruses  (Les)  du  mari,  com.  en  3  a.  et  en  vers ,  par 
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Et.-Jo&.-Bernard  Deirieu.  Paris,  Prault,  an  x  (1802); 
in-8.  —  Soleinne,  n**  25 1 5. 

Ruses  (Les)  et  finesses  de  Raeot,  jadis  capit.  des 
Gueux,  avecylusieurs  discours  plaisants  et  récréatifs, 
parNoôlDuFail,  sieur  de  la  Hénssaye.  Paris,  J.  Ruelle, 
1573,  in-16.  —  Lyon,  de  Tournes,  1576,  in-i6.  — 
GiiUeau,  3  à  4  fr.  —  Même  ouvrage,  sous  un  titre 
différent,  que  les  Discours  d'aucuns  propo:{  rustiques 
facecieux  et  de  singulière  recréation. 

Ruses  et  finesses  découvertes  sur  les  chambrières 
de  ce  temps,  composé  par  Goguelu ,  allant  souper  en 
ville.  Rouen,  1621 ,  et  Paris,  s.  d.  —  La  Vallière,  n* 
4287*.  Rare.  —  Reproduit  dans  les  Joyeusete:^ ,  sur 
rédition  de  Paris,  1 1  pp. 

Ruses  {Les\y  malices  et  cachotteries  des  amoureux. 
Paris,  1847,  in- 18  de  108  pp. 

Ruspia,  ou  la  Belle  Circassienne  (par  du  Haut- 
champ).  1754,  in- 12. 

Russische  Gûnslinge..,  Les  Favoris  russes  (par  Hel- 
big).  Tubingue,  1807,  in-8  de  5oo  pp.,  2  fl.  42  kr.— 
Se  classe  dans  l'histoire. 

Rut  (Le),  ou  la  Pudeur  éteinte  (  par  P.  Corneille 
Blcssebois).  Leyde  (Elzevier) ,  1676,  3  part,  in-12. 
i'"  partie,  3  ff.  non  chiff.  pour  le  titre  et  72  pp.,  y 
compris  la  dédicace  à  Mlle  de  Sçay.  2°  partie,  3  ff.  non 
chift.  pour  le  titre  et  la  dédicace  et  71  (73)  pp.  3' 
partie,  3  fF.  non  chiff.  pour  le  titre  et  la*  dédicace  à 
Mlle  de  Sçay,  et  87  pp. 

Roman  satirique  ,  comme  tous  les  autres  ouvrages  de  l'au- 
teur, et  qui  semble  dirigé  contre  Mlle  de  Sçay.  Montaran  ,  en 
1849,  229  fr.  —  Rélmpr.  en  1866  sous  la  rubrique  de  Leyde 
(Bruxelles)  avec  l'Almanach  des  Belles.  Avant-propos  xxiv  pp. 
210  pp.  et  un  feuillet.  — M.  Paul  I^croix  a  voulu  reconnaître  en 
Mlle  de  Sçay,  Mlle  Cosnard  de  Sels  ,  auteur  de  la  tragédie  des 
Chastes  Martyrs  qui,  née  en  1618,  pouvait  avoir  55  ou  56  ans, 
lorsque  Blessebois  était  encore  mineur.  Un  vol.  de  Blessebois 
cjui  valait  un  peu  plus  d'un  franc  en  1676  peut  être  poussé  au- 
jourd'hui dans  les  ventes  à  400  fr.  et  au-delà.  Blessebois  a  eu 
(ses  biographes  récents  paraissent  tous  1'  avoir  ignoré)  un  bio- 
graphe sérieux,  Violant  Desnos:  Mémoires  sur  Alençon ,  t.  11. 
V.  Desnos  avait  eu  communication  d'un  ouvrage  de  Blcssebois 
moitié  en  vers,  moitié  en  prose:  Les  Amours  du  pas  d'Alenç on: 
il  en  cite  3  strophes.  Ce  manuscrit  est ,  dit-on,    dans  la  riche 
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bibliothèque  de  M.  Léon  de  U  Sicotière,  avocat  à  AteMMi. 
Blesaebois  figure  dans  le  Rut  sous  le  nom  de  Céladon.  Le  liTre 
fourmille  de  scènes  de  la  débauche  la  plus  crapuleuse.  C'est 
peut-être  le  seul  roman  ordurier  de  quelque  étendue  qu'ait  laissé 
le  X Vll«  siècle.  —  VAlmoMoch  des  Mies,  tout  en  vers,  insipi- 
des liens  conununs. 


SABATIER  DE  CASTRES  (Pabbé  Antoine),  né  à 
Castres  en  1742,  mort  à  Paris  eu  1817.  Catherine  II, 
sa  cour  et  la  Russie  en  1772  —  le  Decaméron^  ou  les 
Dix  journées  galantes  y  trad.  de  l'iial.  —  /ci  Quarts 
d'heure  d'un  joyeux  solitaire. 

Sabina,  oder  Morgensenen,  par  C.-A.  Bœttiger.  Leip- 
zig, 1806,  2  vol.  in- 12,  fig.  —  Deneux;  Scneible,  en 
1867,  3  â.  36  kr. 

Sabine,  ou  la  Matinée  d'une  dame  romaine  à  sa  toilette,  à 

la  fin  du  i*-*'*  siècle  de  l'ère  chrétienne ,  pour  servir  à  Thistoire 
de  la  vie  privée  des  Romains  ;  trad.  de  l'aUeni.  de  C.  A.  Bcet- 
tiger,  par  Clapier.  Paris,  i8i3 ,  gr.  in-8,  fig.  Du  Boure,  8  fr.  5o; 
Cnaponay,  10  fr.  ;  AWarôs ,  en  i858,  8  fr.;  Aubry,  en  1861 , 
12  fr.  —  Ouvrage  intéressant  et  curieux. 

Sac  (Le)  blanc,  ou  Extrait  de  différentes  corres- 
pondances ,  etc.  y  relatives  au  caractère ,  aux  mœurs , 
etc.,  de  l'infortunée  Caroline  de  Brunswick,  reine 
d* Angleterre,  trad.  de  l'angl.  de  sir  Ch.  Popham,  par 
M.  M***.  Paris,  1820,  2  vol.  in- 12. 

Sac  (Le)  vert,  pot-pourri,  ou  Récit  véridique  du 
procès  de  la  reine  d'Angleterre,  par  Kustache  Lasiicot. 
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___je  édition  •  dtf 
,  iin-Cri(0q{3eïg»Bt, 

l'auteur  du  Dktionnttirt  f  amour. 

■■  SâerUtti  (Luljmourtux,  ou  lo  Jmoun  d'Afom- 
éiÊ  H  Sa^oréê,  FTorithr  *t  CUtmée,  etc.,  par  le  ûeut 
W  V«i^er,  grâiilbomBM  chtrolloia.  Pana,  i6i3,  pet. 
m-S  (T«cbater,  tS  fr.  ;  Njon,  a"  gSoS}.  Proae  et  vera. 
RoaHU  aoua  la  fonne  dejletirea  et  en  grande  partie 
aUgoiimt.  —  U  avait  d'abord  paru  lona  le  titre:  Le 
l^mfUaa $&rffc*t.VA^,  \ta.  Eatienne,  t6io,  in-S. 
—  I^vn,  o*  9504. 

Sacrifices  (La)  de  Vamaur,  ou  Lettres  de  la  vicom- 
leut  de  Sénangen  et  du  OlmaUer  de  Versenay  {pai 
Oorttli-  AniBteri  et  Pari»,  Dclalsifi,  1771,  3  vol.  pet. 
in<8,'a  %.  grav.' d'apris  UBriltiei*,  par  Du  CIok  et  de 
Ohon^t  (Myon,  n°  11807;  Scheible,  en  iSy»,  1  Ih.  10 
sgr.),  —  Amat.,  1771,  2  vol.  pcl.  in-»,  fie.  (Aubry,  en 
■îfii,Sfr.;  cal.  de  Dresde  ,  n=  ù8M)^  —  Paris,  Le 
Prieur,  1783,  ï  vol.  in-a4.  i  grav.  —  Cal.  de  Dre&de, 


7<H- 


..^~  ^  3  jBÎn  1740,  m.  à  Chnrenlon,  «n  d«c.  1814 
Atflie  et  Vatcmtrj  ou  le  Roman  philoK^hîgue  ~  PAu^ 
IAt':def  Crhna  de  l'amour  ^  VlVelerque  —  la  Crimes 


:  &àDËn>onatien-Alp)ionae-Françora,  marquis d«),  né 
.  =„^  ._  ,  ._. .  ^. „  .,_    ,g 

-l'An- 

m  tamoar  —  la  Douile  intrigue,  comédie  —  Justine, 
ou  Us  Malheurs  de  la  vertu  —  Juliette,  ou  la  Suite 
d»-Justi»e'~  la  Marquise  de  Ganges  —  Oxtiern,  ou 
le^-MaUiiutt  du  lOertiMgt  —  Pauline  et  Belval,  au 
ta»  Victfme*  d'un  amour  criminel  —  la  Philotopkie 
dmu  le  boudoir^  Vénus  dévoilée -~Zoloé  et  ses  deux 
acolytes. 

Cm  booinw ,  l'an  dei  loua  ]«*  olai  etlraoïdiniiites  et  en  niSine 

i«D^  le*  f\»  iipoiBuali  qnc  l'on  toaoàaie ,  11  lit  l'oblït  de 

pluiieun  eiBda.  Nau  cileroiii  DaUmniiat  lo  volume  intiinli  : 

'    Diuertatiou  tur  cuttna  polats  curieux  de  t  hiit.  liltér.  ; 

E-  Paql  Uetoi».  Para,  i838,  11  liv.  iii-8,  lire  i  So  eiempl. 
y  :  Sur  les  lieix  procH  erlmàwls  du  margnis  de  Saie  , 
«M  an  dt*  docnmena  le*  plui  alilci  i  coanaitra  lur  cel  iadi- 
nâ'a.  —  Il  Imt  vAr  entoite  le  Maratûs  <fe  Sade  ,  i'homne  et 
M*  éeritt,  Aodede  M.  Gaw.  Biaoelenbliée  ea  1866.  M.  Biu- 
(Mt  Kvilt  Mji  donoi  noo  Nolic»  iiir  Zoleé .   dan  lei  Fautai- 
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sies  bibliographiques  f  p.  63,  en  1864.  —  Il  resterait  cependant 
encore  beaucoup  a  dire. 

SAINT-AMAND  (Amand  Lacoste,  plus  connu  en 
littérature  sous  le  nom  de),  aut.  dramat.,  né  à  Paris 
en  1797.  En  collaboration:  L'Amour  et  les  poules  — 
Brun  et  blond  —  la  Fille  unique  —  les  Jarretières 
de  ma  femme  —  Vidée  de  Toinette  —  la  Partie  d'dnes 

—  le  Trombone  du  régiment  —  Une  jeune  veuve. 

SAINT-ELME,  ou  SAINT-EDME,  ou  la  Contem- 
poraine (Elzelina  Tolstoy  van  Aylde  Jonghe,  connue 
dans  le  monde  sous  le  nom  d'Ida),  courtisane,  agent 
de  la  police  secrète  de  Napoléon,  née  en  1778,  morte 
à  Bruxelles  en  184.5.  Mémoires  d'une  contemporaine 

—  'Mes  dernières  indiscrétions. 

SAINT-FELIX  (Félix  d*Amoreux,  connu  sous  le  nom 
de  Jules  de),  littérat.,  né  en  Uzès,  en  1806.  A  l'hôtel 
Chantereine  —  les  Amoureux  de  la  comtesse  —  Aven*- 
tures  de  Cagliostro  —  les  Aventures  de  Gogoloff^ 
vainaueur  des  belles  —  les  Charmilles  de  Trianon  — 
le  chevalières  du  tour  de  France  —  Cléopâtre  reine 
d'Egypte  —  Dalilah  —  Madame  la  duchesse  de  Bour- 
gogne —  Madame  la  duchesse  de  Longueville  —  Mlle 
de  Marignan  —  les  Nuits  de  Rome  —  le  Roman  d*A- 
rabelle  —  les  Soupers  du  directoire  —  Vierges  et 
courtisanes, 

SAINT-GELAIS  (Octavien  de),  poète,  évêque  d'An- 
çoulême,  né  à  Cognac,  vers  1466,  mort  en  iSoi. 
i^a  Chasse  et  le  départ  d'amours  —  l'Histoire  de  Eu- 
rialus  et  de  Lucrèce,  trad.  en  franc.  — les  XXI  épis- 
très  d'Ovide,  trad.  du  latin. 

SAlNT-GELAlS  fMellin  de),  pofite ,  né  à  Angoulême  en 
149!,  mort  en  i5S8.  —  Le  Courtisan,  trad.  de  l'ital. ,  en  colla- 
boration avec  Est.  Dolet.  —  Ses  Œuvres  poétiques. 

SAINT-GEORGES  (Jules-Henri  Vernoy  de),  auteur 
dramat. ,  né  à  Paris  en  1801.  Seul,  ou  en  collabora* 
tion:  L'Ambassadrice  —  l'Ame  en  peine  —  l'Amour 
et  V appétit  —  les  Amours  du  diable  —  le  Bal  des 
Variétés  —  Belphégor  —  le  Diable  amoureux  —  la 
Fanchonnette  —  la  Fée  aux  roses  —  le  Fidèle  berger 

—  la  Fille  du  régiment  —  Jenny  —  Lady  Henriette 

—  Laurette  —  Mademoiselle   la  marquise  —  Mode' 
moiselle  Nichon  —  Margot  —  la  Marquise  —  Pierre 

Tome  VI.  '^\ 


'a4> 
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'«;  Catherine  —  la  Reine  d'un  jour  —  la  Séraphina  — 
■  Bh  mariage  de  prince  —  Zanella. 
i>«AltlT-OLAS  (de),  abbéd*  Si-Usaan*  de  Toulouse, 
"  totaé  Pierre  de  St-Glas,  mort  en  lôm.  Conles  hou- 
■HX  M  vers.   1 671.  ~  Billels  galaiis.  1 688. 
F^r^lWT-HILAIRE  (Enùle-Marc  Hilairc,   plus  connu 
^Vwu   le   nom  de    Marco   Ue),  liLl^rat,,  nà  vers  1700, 
'VArt  de  réussir  en  amour  —  Biographie  des  nymphes 
'»  Palais-Royal  —  Canada—  Lieutenant    et  corné' 
' — e  —  Aténioiret  d'une   célèbre   courtisant  des  en- 
_  ,„  _~s  du  Palais-Royal  —  Petite  biographie  drama- 
I  Uque— Réclamation  adressée  à  S.  Exe.  Algr.  Delavau 
[  Wr^Traité  de  la  toilette  à  l'usage  des  dames— la  Veuve 
et  la  grande  armée. 

SAINT-LAMBERT  (Cbarles-Jean-François),  lîitiral.. 
né  à  VcîelJae,  en  Lorraine,  en  1717.  mort  à  Paris  en 
i8o3.  Abénaki—  Contes  et  fables—  Discours  prononcé 
par  faibé  Cannella  à  l'Académie  de  Païenne  siir  les 
maux  que  le  célibat  cause  à  la  sociilé  —  tes  Œuvres 
âm-  Poésies  —  les  Saisons. 

*'SAINT-LÉGER  (Mlle  A.  de),  dame  de  Colleville, 
lomaatiire  ,  née  à  Paris  en  1763,  morte  en  1814. 
JLlexandrine,  ou  r Amour  est  une  vertu  —  les  Dangers 
d'un  téte-à-téte  —  Lettres  du  chev.  de  St-Alme  et  de 
Mlle  de  Melcourt  —  Madame  de  M'",  ou  la  Rentière 

—  Salut  à  Messieurs  les  tnaris,  ou  Rose  et  d'Orsin- 
val  —  Sophie  et  Derville  —  Victoire  de  Marligaes. 

SAINT-VENANT  (M°"  dej,  romancière,  mone  vers 
1816.  Angélina  Alsthertone ,  ou  le  Deshonneur  ima- 
ginaire—l'Amour  pafillon{7)-~  Catherine  de  Bourbon, 
Marguerite  de  Valois,  etc.  —  Emerance,  ou  les  So- 
litaires de  Marly—Laurette,  ou  la  Grange  Saint-Louis 

—  Sélisca,  ou  le  Prieur  des  Bénédictins  —  Thérèse 
vertueuse,  ou  le  Bon  curé  —  Thérésia,  iiu  les  Sou- 
terrains du  château  de  Zeintelberg  —  Zirja.  —  Voir 
Pigoreau,  p.  314. 

SAINT-YVES  (Edmond  Deaddé,  connu  sous  !e  nom 
de),  auteur  dramai.,  né  vers  tSto.  En  collaboration: 
j4lîce,  ou  l'Ange  du  foyer  —  l'Amour  au  daguerréo- 
type —  l'Amour  d'une  reine  —  les  Amours  du  comte 
oMneval  —  Au  vert-galant   —  l'Autre,  ou  les  Deux 
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maris  —  Belphégor  —  Détournement  de  majeure  — 
Evay  ou  le  Grillon  du  foyer — les  Femmes  et  le  secret 

—  la  Fille  de  Frétillon  —  Flâneuse  —  Histoire  de  rire 

—  Mademoiselle  Carillon  —  Mademoiselle  Grabutot 
-^Mademoiselle  Pacifiqxic^le  Mari  d'une  jolie  femme 

—  le  Mariage  d* orgueil —  Odette,  ou  la  Petite  reine 
— la  Paix  du  ménageries  Quatre  femmes  d'un  pacha 

—  Rose  et  Colas  —  Rosette,  ou  Promettre  et  tenir  — 
Turcs  et  Bayadères  —  Une  femme  dégelée  —  Une 
femme  exposée  —  Zerbine. 

Sainte  (La)  Agagomachie,  ou  le  Saint  Célibat  com- 
battu, servant  d'apologie  au  sieur  C.  P.  (Popion).  A 
Cosmopoli,  chez  André  Akakias,  à  Renseigne  de  Tln- 
nocence  reconnue,  1675,  in-8.  —  Leber,  n°  799;  Te- 
chener,  i858,  9  fr. 

Voir,  au  sujet  de  ce  livre  ,  la  note  insérée  au  Bulletin  du, 
biBliophile^  i855,  p.  519.  —  il  s*agit  d'un  tait  réel;  le  sieur 
Popion,  professeur  de  philosophie  à  Dijon ,  avait  fait  vœu  dû 
chasteté ,  ainsi  que  sa  femme.  Des  oppositions  furent  faitei 
par  un  grand  vicaire  de  Lan&res,  qui  prétendait  que  la  femme 
avait  été  violentée ,  ce  qu'elle  niait.  En  i663 ,  Popion  alla  à 
Rome  et  demanda  à  être  promu  aux  ordres  sacrés ,  permission 
qui  lui  fut  accordée,  pourvu  que  le  vœu  fût  volontaire  de  part 
et  d'autre. 

Sainte  [La)  d'OUioules,  ou  Eclaircissement  sur  le 
rapport  mystérieux  entre  le  P.  Girard  et  la  demoi' 
selle  Cadiere.  S.  1.,  1732,  in-8. 

Sainte  (La)  philosophie  d'amour.  Paris,  ibgô,  in-i6. 

—  Cat.  Abrial,  n*'  2 00 5  (Facéties  en  prose). 

SAINTINE  (Xavier  Boniface,  connu  sous  le  nom  de), 
poète,  romancier,  aut.  dramat. ,  né  à  Paris  en  1798, 
mort  en  i865.  11  a  souvent  signé  ses  pièces  du  seul 
nom  de  Xavier.  En  collaboration:  L'Amour  à  l'aveu^, 
glette  —  Angélique  et  Jeanneton  —  Babiole  et  Joblot 

—  le  Beau  Narcisse  —Beaugaillard,  ou  le  Lion  amou* 
reux  —  la  Belle  Cordière  et  ses  trois  amoureux  — 
Brelan  d'amoureux  —  les  Cabinets  particuliers  —  Ca- 
rabins et  Carabines  —  Che:(  un  garçon  —  les  Coutu- 
rières  —  Derrière  l'alcôve  —  le  Diable  amoureux  — 
la  Femme  de  ménage  —  l'Ile  des  noirs,  ou  les  Deux 
ingénues  —  Lau:{un  —  le  Leycester  du  faubourg  -• 
les  Liaisons  dangereuses  —  la  Ligue  des  femmes  '— 
Madame  Favart  —  Mademoiselle  Salle —  le  Maride 


r 

^H  lAfavorite — les  Métamorphoses  de  la  femme  —  Moit- 

^^1  (Wkr  Beaumïriel  —  Monsieur  et  Madame  Gatochard 

^H  •-  la  Nouvelle  Genet'iève  de  Brabant  — l'Odalisque  — 

^H  l»  Pariiierwe  en  Espagn  ê  —  Riche  d' 

■  " 
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iuctew champenois  —  la  Servante  du  curé  —  le  Sokf- 
fitt  et  le  Mser,  ou  les  Fiancés  irlandais  ~~  le  Timide, 
CM  It  Nouveau  séducteur  —  les  Trois  reines  —  Un  ca- 
griai  ée  gi-ande  dame  —  Un  Monsieur  et  une  dame  — 
illU  femme  sous  les  scellés  —  Une  maîtresse  de 
Louis  XIJl. 

.&rAMCj  [Les),  poème,  par  Saint-Lamben  (suivi  de 
fitca  fugitives,  de  contes,  etc.).  Amst.  et  Paris,  Fissot, 
1769,  in^ii,  sans  ûg.,  au  10-8,  5  A^.,  par  Qravelol 
M  La  Prince,  gr.  par  Delaunay,  Prévost ,  Rousseau , 
Saint-Aubin  et  Walelet.  ■  fleuï-cin  sut  le  litre  et  4  vi- 
gaetlBSpar  Choffard  (Maïquis  de  M...,  n°  Hg). 

PoïiiK  HWTciiI  tiiiapt,  dms  kl  toroHIi  io-S,  in-ii  el  in-tfi. 
l*7'<dilion  fui  publiée  à  Amn,  (P«iï),  1775.  in-8,  fig.  d< 
HAnaa  [Li  Bâdeyèrc,  cEemph  «n  gr-  p^p-  àe  Holl     ~"  '"  '~' 


la  [La  BidejirE, 
w  VMitr»  UilioDi  Ml 
>-  Patli,  PiHOl,  17SJ 


«empl.  <n  gr.  ftp.  àt  Holl^  iB  tt.  Se). 
t  éli  taiteicniTSi,  ta-i«,  en  1781,  lySS, 
iiwS..-  Pmls,  P.  Didol  Biné,  1795, 


SI*»  abli,  1796,  in-*',  mèiacs  Sa.  (Mie-Caithr,  6  St.).  - 
û,  Didot  icune,  i7q5,  gr.  in-S,  fig.  it  Le  Barbier.  —  L 

~  Pirii,  Jïàel  cl  Cdelle,  îgu,  ai-i ,  1 


_  ._,,-. sao,  6  ir.  —  I-yim,  J«n  — .  — 

M"  Dïbo.  i8i5,  iD-i8.  —  Paris,  Fromem. 
—  Paiii.  Scrsier,  -"-''  "-  "  "-"-  "' 
Ce  votait  ■  encs 


z-s^ 


Salammbô,  par  Gustave  Flaubert.  Paris,  Ltfvy,  i8â5, 
gr.  iii-B.  —  Selon  le  cal.  Mcnselcl .  p.  q5,  ce  roman 
carthaginois  n'a  pas  échappé  au  reproche  il'immoralité. 
Heureusement  I  auteur  élail  d'accord  avec  les  dîeur 
e  la  ctaix...  de  la  légion 

SALM-BEIFFERSCHEID-DYCK  { Conslan  ce -Marie 
de  Theiï ,  d'abord  épouse  de  Pipelet  de  Leiiry ,  puis 
princesse  de),  née  à  riantes  en  17O7,  morte  à  Paria  en 
1845.  Poésies  ~  Sapho  —  Vingt~quatre  heures  d'une 

^mme  sensible.  —  Voir  aussi  Recueil  de   lettres  de 

Aux  amants. 
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Sàlmieondis  (Le) ,  ou  le  Manège  du  genre  humain, 
Liège  (Hollande),  Louis  le  Fort,  1697,  1698,  in-ia.— 
Solar,  96  fr.  ;  La  Vallière,  10  fr.  —  Voir  Le  Moyen 
de  parvenir, 

Salomos  verschmachte  Liebe  (PAmour  de  Salomon 
dédaigné,  ou  la  Fidélité  recompensée).  Leipzig,  1795, 
in-8.  —  Ouvrage  relatif  au  Cantique  des  cantiques. 

Salut  à  Messieurs  les  maris,  ou  Rose  et  d*Orsinval^ 
par  l'auteur  de  la.  Rentière  (M°"  de  Colleville).  Epigr,: 
Maris,  aime :^  vos  femmes.  Paris,  Borniche,  i8o6,  m- 12 
(Barraud ,  en  1870,  2  fr.).  —  Paris,  Desenne,  1810, 
m- 12. 

Sammlung  erotische  Schriften... RqcucW  d'écrits  ero- 
tiques: Mémoires  secrets  d'une  chanteuse;  le  Pape  en 
deshabillé;  Soupirs  sous  les  rideaux  de  Rosa;  Amours 
secrets  des  dames  de  la  cour,  à  Paris;  la  Conjuration 
à  Berlin;  par  J.  W.  Bruckbraû.  Stuttgard,  i832,  10 
part.  in-8.  —  Scheible,  i3  fl.  3o  kr. 

Sâmmtliche  Schriften...  Œuvres  diverses  de  Heinsc, 
recueillies  par  H.  Laube.  Leipzig,  i838-i855,  10  voL 
in-8.  —  Nous  avons  déjà  signalé  plusieurs  ouvrages  d« 
cet  écrivain  (ses  trad.  de  Pétrone,  Laîdion,  Ardin^ 
ghello). 

SANCHEZ  (le  P.  Thomas),  jésuite  espagnol ,  mort 
en  1610,  à  l'âge  de  60  ans.  Compendium  totius  trac- 
tatus  de  S.  matrimonii  sacramento  —  De  matrimonii 
sacramento  —  Disputationum  de  sancto  matrimonio 
tomi  très. 

SAND  (Amandine-Lucile-Aurore  Dupin,  dame  Du- 
devant,  connue  sous  le  nom  de  George),  célèbre  ro- 
mancière, née  à  Paris  en  1798  ou  en  1804.  André  — 
—  l'Autre  —  le  Beau  Laurence^  les  Beaux  messieurs 
de  Bois-Doré  —  Cadio  —  Claudie  —  la  Comtesse  de 
Rudolstadt  —  la  Confession  d'une  jeune  fille  —  les 
Dames  vertes  —  la  Daniella  —  le  Dernier  amour  — 
Elle  et  lui  —  la  Filleule  —  le  Foyer  de  l'Opéra  — 
Indiana  —  Jacques  —  Jeanne  —  Lélia  —  Lucre^ia 
Floriani  —  Mademoiselle  Merquem  —  la  Mare  au 
diable  —  le  Mariage  de  Victorine  —  le  Marquis  de 
Villemer  —  le  Meunier  d'Angibault  —  Narcisse  —  /a 
Noce  de  campagne  —  NouveUea  -^  Œuvres '-  Pauline 


HlloEOe  où 
il  (iSSe.  a 
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—  te  Péché  de  M.  Antoine  —  la  Petite  Fadelte  — 
Snte  ft  Blanche  (avec  Juics  Sandeau)  —  le  Secrétaire 
iHrfM«  —  FUscoqiie  —  Valeniine.  —  Cette  dame  a  faîi 
un  tris-grand  nombre  de  romans,  mais  ils  n'ont,  en 
géniral,  qu'un  faible  droit  de  figurée  dans  notre  biblio- 
graphie, 

Saadrin  {Le) ,  ou  Verd  gcdani,  aii  aonl  nalvetneni 
déduits  !u  plaiaîrs  de  la  vie  rustique.  Paris,  A.  du 
Bnieil,  i60g,  pet.  in-i»,  —  Auvîllain,  en  i865,  court 
de  tnatge  ci  sans  liire,  ïï  it. 

Une  nilmpresiion  de  ce  HvrcL  a  é\i  (aile  à  100  enempl. ,  i 
BftisetlBs,  Va  i863  ,  in-iB,  lî?  pp.,  y  compris  ana  notice  bi- 
blioar .  commencani  à  la  l>.  95,  st  uccompagnis  d'un  appendice. 
Le  Sandrln  est  na  vol.  de»  moiia  connus  ;  il  paraii  que  le  Real 
Où  il  Ec  soit  montré  iaïqu'in  mi  celui  de  M.  Dnplct- 
n'  396J  ;  Il  ESI  orne  de  ItgnreE   sur  bo!«,  a  il  offre 

-  -* et  de.  vers.    Le  nom  de  Sandtiii  «1  celui 

ligure  dans  une  de>  pifcei  de  «  recueil , 

Sd  l'on  trouie  den  marceaux  extriitt  d'un  roman  de  Bfrtuldc 
i  Verville  (les  Amoara  de  Flarinde  ;  Kouen,  i5a[),  et  in  Plai- 
tlrs  des  Champi.  poSinc  de  Cl.  Gaucliel,  —  L'appsndice  cor.- 
tieut  Ici  iniiial.oos  de  YOni-istys.  ?u  À.,  de  Baîf  le  Salyreau 
e»  Mronhea  de  5  vers,  dans  ses  Jeux,  1^73  ,  IT.  ia-Si ,  cl  par 
Colel,  le  1"  livre  des  podiics  de  A.  D.  C.  A.  H.  Caris,  1J78, 

SANSOVmo  [Fr^nc),  né  fi  Rome  eii  lizi,  mon  à 
Venise  en  i586.  Lettere  amorose  di  diaersi  huomini 
iltuitri  —  Lettere  sopra  le  diece  giornate  del  Decame- 
rone  di  Boccaccio  —  Ragionamento  di  Fr.  SOnsovino, 
nel  quale  l'iniegna  la  beila  arle  d'amore. 

Santeuil  victime  de  l'amour ,  et  histoire  de  Claire, 
nouvelles  galantes,  où  se  trouvent  les  intrigues  de  la 
belle  cordonniËre  avec  un  chanoine.  Paris,  an  vi,  in-i8, 
fig.  —  Cat,  de  Dresde,  n"  iîoj. 

SAPHO  seule,  le  texte  grec  :  cura  J.-C.  Wolfii.  Lon- 
dini,  1733,  in-4*=  (Soubise,  18  fr.  ;  La  ValliÈre,  24  fr.). 

-  Cum  comment.  M.  VoEleri.  LipsiiC,  1810,  petit  in-8. 


femme  mus'c,>:„«e  «        >e    ,  ,u  ,  eu. 

voodrloiM  pcDiar  qne  ihai«  Si^q  fut  «euipte  des  Bouillures 
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imputées  aux  Lesbiennes,  mais  comme  nous  aimons  encore  plus 
la  vérité  oue  Tidéal,  c'est  à  Topinion  contraire  que  nous  nous 
rangeons  a  regret.  En  vain  allègue-t-on  que  cette  opinion  ne  se 
trouve  exprimée  que  dans  des  écrivains  qui  vinrent  longtemps 
après  elle  ;  cela  ne  prouve  qu'une  chose,  c*est  que,  de  son  tembs 
cette  corruption  était  trop  générale  pour  être  remarquée.  La 
morale  ne  s'en  indigna  que  plus  tard  et  encore  faiblement.  »  — 
On  peut  voir  aussi,  au  sujet  de  Sapho,  des  articles  de  Boisso- 
nade  (Journal  de  l'Empire^  3déc.  i8i3);  deThéoph.  Gautier 
(Artiste^  i3  déc.  1837),  ^^  Joubert,  dans  la  Revue  Éuro^éennCy 
i3  août  1861,  et  une  notice  remarquable  de  M.  Mangin  dans 
V Encyclopédie  Nouvelle. 

Sapho,  opéra  en  3  a.  et  en  vers;  par  la  citoyenne 
Constance  Pipelet  (la  princesse  de  Salm),  mus.  de 
Martini.  Paris,  an  ni  (1794),  in-8.  —  Edition  préc.  de 
la  Vie  de  Sapho.  Paris  ,  1795  ,  i8io  ,  in-8.  —  Cette 
pièce  eut  plus  de  cent  représentations.  On  la  trouve 
aussi  dans  les  Poésies  de  la  princesse  de  Salm  (Paris, 
Didot^  181 1,  181 7,  in-8). 

11  y  a  eu  d'autres  opéras  de  Sapho  avec  musique  de  Pacini, 
de  Gounod,  etc. 

Sapho^  poôme  en  3  ch. ,  suivi  de  poésies  lyriques , 
pèr  C.  de  T.  (Chauvet,  de  Toulon).  Paris,  181 5,  in-8 
de  96  pp. ,  I  fr.  'Jo. 

11  y  a  eu  'd'autres  poèmes  de  Sapho ^  Tun  en  10  ch.,  en 
i8o5  ,  de  Gorsse;  un  autre  par  Touzet,  en  i8t2;  etc.  Puis  la 
traduction  des  poésies  de  Sapho;  par  P. -P.  Rable.  Paris,  Claye, 
i855,  in-8  de  23  feuilles,  10  fr. 

Savho,  ou  V Heureuse  inconstance  ,  par  M"*  de  ***. 
La  ïiaye,  1695,  in- 12.  Usage  des  romans, 

SARDOIJ  (Victorien),  aut.  dramat. ,  né  à  Paris  en 
i83i.  Bataille  d'amour —  la  Famille  Benoiton  —  les 
Femmes  fortes  —  Fernande  —  Séraphinc  —  les  Vieux 
garçons. 

Satira  sotadica  di  Eloisa  Sigea  da  Toledo ,  nuova 
traduzione  del  lat. ,  corretta  ea  accresciuta.  S.  1.  n.  d. 
(Gcnes,  vers  1798),  2  vol.  pet.  in-8. 

Melzi  dit  savoir  le  nom  de  ce  traducteur  de  VAloisidy  mais 
il  ne  veut  pas  l'indiquer.  «Ce  traducteur  erasi  dimenticato  di 
aver  vestito  abito  regolare,  cui  in  scçuito  ripigliô  dando  non 
equivoche  prove  di  vero  pentimento  e  di  christiana  rcsipiscenza.» 
— -  Voir  ;  Philippi  Garneri  Gemmulœ,  etc. 

Satire  contre  les  femmes  et  les  chimères  qui  les  ont 
perverties  j  par  Ch.  D...  (Delanaux).  Paris,  1804,  in-8 
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fi*.  —  .iBnnet,  a  fr,  5o  :  Berneret,  n"  1497  ;  Lanctïn  , 
9*^  eat.  'I  fr,  i  Aubry ,  tn  i85S  ,  3  fr.  5o  ;  Leber ,  1 , 
n°  1766. 

Satire  di  Dolti.  Gincyra  ,  1757.  a  tam.  in-:î,  — 
Libri,  8  fr.  Recueil  dd  ptÈces  fon  librea, 

oa   Ai_ 

[.(vers  16.0),  pet. 
la-o  ae  24  pp. 

Pièce  en  vers,  fort  rare,  et  des  plaa  rsmirqnableg,  contre  11 
vérole.  —  Lcbtr,  I,  a'  5404.  Un  eiemnl.  fleure  dam  V  ancien 
calil.  fa-)i>I.  de  la  BIbiToih.  Imnériile  [T,  5141*).  Elle  a  tié 
rfintpctinde  dans  le  Bibliophile  FantàillsU .  pp.  97  à  lit) .  tt 
ans  lellte  de  M.  Proaper  Blencfaernain ,  icafree  dans  k  tntins 
recaeil  à  la  page  i83 ,  «ignale  comraa  ie  seul  antaur  poEsibie 


ftrd,  poStichM,  boute  en  irain  ,  jardinières , 
coiBures  à  la  culbute,  galante  ou  à  la  doguine,  nam- 
pareilles,  abaiiftnts,  rayons,  ntavi»,  collinettes,  cremo- 
JWB,  sourcils  de  hannstonB,  mousquetaires,  souris,  bat- 
tans  pouce,  baltans  l'œil,  BssaasinB,  suffiaquans,  favoris, 
bouquets,  stinquerques ,  bagnolcttes,  et  autres  modes 
sans  bornes;  avec  l'infidïlité  des  amans.  S.  1,  n.  d, 
{Paris,  1714),  pet,  in-8.  —  J,  Pichon,  n"  C28. 

Satyre  noavelle  caairr  le  liiKe  Oes  femmes  pour  Id  réfor- 
vtatiaii  des  moiies,  nantpanitla,  falBatas ,  abattems,  raj-oia, 
colinetlts,  crémones,  sourcils  de  hannetons,  mans^iielaires , 
souris,  ballant  pouces,  assassins,  saffà^uaas,  stinjuerjaes  el 
priliHtailles  (eu  versl.  Reimpr.  à  Lille  vers  i8S5,  in-ii,  i  io3 
ixempl. ,  8  pp. 

Satyre  aoareUe,  réponse  des  femmes  i  celle  qui  a  iid  faite 
lur  les  dDEaiiies.   bagnoleltn  Et    areilles  de    chleti ,  conlre  les 

veux .  quarnées,  Ânancièces,  espagnolUs ,  cavalières  ,  ailoiises  , 
toupet  et  barbe  de  bouc.  S.  I.  n.  d.  (Paris ,  1734),  pet.  in- 8. 
—  J.  Pichon,  n'6a8. 


réponse  des  femmes,  Paris ,  1737,  in-n.  —  Cat.  Beracrel ,  1" 
partie, n».  i5î8  si  i5îg,3ilr.;  Leber  ,  n"  1768;  Aabrv  ,  en 
iBS?,  21  fr.  ;  La  Bédoyère,  i3  fr.;  Nyon,  n"  iS53i, 

Satyres  (Les)  bastardes  et  autres  œuvres  fulastres 
du  cadet  Angoulevent  (Nie.  Jouberl ,  seigneur  d'An- 
gouJevenr,  était  le  fou  d'Hewi  WV  PiTia,  An(,  Estoc, 
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i6i5,  pet.  in- 12   de  167  fF.  —  Pixérécourt ,  77  fr.  ; 
Nodier,  1 5 1  fr.  ;  Bolle,  1 3 1  fr.  ;  Chaponay  ,  478  fr. 
Voici  l'épigraphe  de  ce  recueil: 

Quiconque  aura  le  mal  de  ratte 
Lisant  ces  vers  gais  et  joyeux  ; 
Je  veux  mourir  s  il  ne  s'esclate 
De  rire ,  et  ne  pleure  des  yeux. 

Le  recto  de  la  page  104  contient  un  dialogue  ainsi  conçu  : 

Angélique^  dis  mqy  quelle  action  te  semble 
Plus  douce  estant  couchée  auprès  de  ton  Médor, 

Ainsi  se  termine  la  page;  la  pièce  est  évidemment  restée  im- 
parfaite (elle  finit  par  une  virgule).  Au  verso  commence  une 
autre  pièce  intitulée  :  A  Janne, 

Janne,  au  beau  mois  de  may^  etc. 

Les  Satyres  bastardes  sont  un  de  ces  livres  dont  on  ne  con- 
natt  que  3  ou  3  exempl.  ;  le  dernier  qui  ait  passé  en  vente , 
celui  de  M.  J.  P.  (Jérôme  Pichon)  en  1869,  s*est  adjugé  à  700 
fr.  ;  il  était  revêtu  d'une  riche  reliure  de  Bauzonnet. 

Le  titre  pourrait  faire  croire  gu'il  y  a  là  des  poésies  d'An- 
goulevent  (Nicolas  Joubert) ,  mais  ce  serait  une  erreur.  Lé  li- 
braire Hstoc,  en  prenant  le  nom  d^un  bateleur  à  la  mode,  a  sim- 
plement voulu  se  dérober  à  la  responsabilité  d'avoir  formé  un 
recueil  craint  du  chaste  lecteur  ;  il  a  rassemblé  des  pièces 
échappées  à  la  verve  d'écrivains  spirituels  qui  florissaîent  alors, 
tels  que  Régnier,  Sigogne,  Motin  ,  Bcrlhelot ,  d'Esternod,  etc. 
~  Ce  petit  volume  a  été  réimprimé  textuellement  par  Mertens, 
à  Bruxelles,  pour  J.  Gay,  sous  la  rubrique  Quimper  Corentinv 
i865,  pet.  in-i2  de  188  pp.,  tiré  à  106  exempl,  numérolet , 
dont  2  sur  vélin.  —  V.  Brunet,  Fantaisies,  p.  121. 

Satires ,  contes  et  chansonnettes ,  par  Boucher  de 
Perthes.  Paris,  Treuttel  et  W. ,  i833  ,  în-12  de  24 
feuilles.  —  Baur,  en  1873,  4  fr. 

Satyres  (Les)  du  S.  Du  Lorens^  divisées  en  2  livres. 
Paris,  1624,  in-8  de  4  et  2o3  pp. 

Ce  premier  recueil  est  entièrement  différent  de  deux  autres 
parus  plus  tard:  1°  Satyres  du  S.  Du  Laurens  (sic),  Paris,  i633, 
m-8  ;  —  et  2°  Satyres  de  M.  du  Lorens^  président  de  Chasteau- 
neuf,  Paris,  1646,  in-4°  de  8  et  206  pp.  —Ce  dernier  volume, 
contient  26  satires,  le  vol.  de  1624  en  contient  35;  les  deux 
réunis  se  complC;tent.  Le  vol.  de  i633  est  un  choix  de  16  sa- 
tires; il  a  été  réimprimé  à  Mons,  pour  J.  Gay,  en  1868,  in-12 
de  xvi-75  pp. ,  avec  une  note  de  M.  Prosper  Blanchemain  sur 
l'auteur  et  sur  ses  ouvrages.  —  Voir  Du  Lorens. 

Satires  et  diatribes  sur  les  femmes  ,  Vamour  et  le 
mariage,  avec  une  réfutation,  par  L.  J.  Larcher.  Pa- 

Tome  VI.  "Si 


SATIRES 
ris,  DclBbays,  1860,  in-[6  de  Î87  pp.  {Noav.  iibi.  de 

alphabftùjBS  i-  _ 

•  L«  femmoï  matKîne  à  sourirt,  aUtuc  viïaole  de  li  stupidiié. 
'  in ,  Bon  rcgacil  nette  ai    '  ... 


I 


A*  /  q<ian4  il  sérail  vrai  juî  l'absolu  fOHrotr 
fis?  ïBiraiy  Tarqain  par  iklà  ton  devoir, 
Qu'H  en  eûl  trop  suivi  l'amorce  encliaMeressi  : 
Quel  homme  est  sam  erreur  et  guel  roi  sans  fiibteiseT 
(Volt.). 
\  Paris,  r&D  premier  de  la  liberté ,   in-S  de   ?x  pp.  , 
av«c  une  tig,  libre. —  LuMrche,  n"  4340. 

OsTragi  comrï  Marie- Anuiiicne  et  d'anlr»  perunnaj'cs  ài 
rippqne,  B««.  —  OpuKnls  tris-curioui[  oB  y  trouve  du  niàies 
3e  Cimllle  Deimaullas ,  une  chansoTi  poissarde  d«  J.'U.  de 
ÇM'^a'i  '■'f^  'B  lefrain: 

r  lyJïcyroirmùH  pied  par  le  c. 

Ht  »  ntw  piêco  intiinléeU  Diarrhée  diabolique  ;  dans  d'an- 


Salyres  sur  lesfemm:s  bourgeoises  qui  se  font  ap- 
iler  Madame,  avec  une  distinction  qui  sépare  tes  và- 
•itables   d'avec  celles  qui  ne  le  sont  que  par  le  ca- 


feler  Madame,  avec  une  distinction  qui  sépare  tes 
itables   d'avec  celles  qui  ne  le  sont  ai '- 

price  de  la  fortune ,  la   bizarrerie  et   la 


siècle;  par  M.  le  cbevalier  D...  (d'Hcnnissart).  La  Haye. 


■3,  î  part,  en  un  vol.  in-8,  tig.  (  to  e' 


front.).  Leber,  176Q;  Bîgnon,  gfr.  bo;  Deaq, 
Nyon,  n"  libiy;  Jérôme  Pichon,  i5o  fr. 

Su!r«  Irte-cnrlenses  sur  l«  mœurs  du  Icmpt 
dewuellei  M.  do  Gailbn  a  icrit  un  article  tràs-ii 
1c  ÉuiletiH  du  bibliophile,  innit  ]S57,  pp.  5t5 

Sur  l'exemptaire  de  la  vente  Pkhon  ,  on  lit  I 
dite  snLïame  à  la  fin  de  la  table  ,  en  face  de  V 
du  privilège:  ■  Cette  approbation  et  ce  privilëgi 
iti  donnéa  pour  ce  livre-cy,  tel  qu'il  est.  Ils  i 
pour  nn  livre  qui  ponoit  le  mime  titre  et  du 
mars  qui  ^loit  purge  de  tout  ta  <\ii\  k  \<ou'<e 
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manvaUetdMropertinent  dans  celui-ci,  que  l'auteur  a  eu  la  har- 
diesse et  la  témérité  de  mettre  à  Timpression  sous  la  même  ap" 
probatlon  et  le  même  privilège.  Ce  qui,  estant  venu  à  la  coû- 
noissance  de  M.  le  Chancelier,  l'auteur  a  été  mis  à  la  Bastilis 
et  tous  les  exemplaires  saisis  chez  l'Imprimeur,  mis  au  pilon,  à 
la  réserve  d'un  très-petit  nombre  demeurez  es  mains  de  M. 
4'Argenson  (alors  lieutenant-général  de  police).  •  —  L*exempl. 
Pichon  est  évidemment  celui  qui  a  servi  à  l'instruction  du  pro- 
cès ,  car  il  porte  la  note  suivante  au  bas  du  titre  :  «  Paraphé 
suivant  notre  procès-verbal  de  ce  jonrithuy^  12  avril  171).» 
Le  chevalier  d'Hennissart.  —  Les  exemplaires  qu'on  rencontra 
ordinairement  sont  sans  doute  ceux  qui  avaient  échappé  à  la 
saisie,  et  qui  ont ,  ou  un  nouveau  titre,  avec  la  rubrique  :  La 
Have^  che\  H.  Frick^  1713 ,  ou  l'ancien,  mais  dont  on  a  en- 
levé la  partie  inférieure  .  contenant  le  nom  de  Paris ,  celui  du 
libraire  (Damien  Beugnié)  et  la  date.  —  Quérard ,  France  Ht- 
téraire,  VI,  419,  indique  une  édition  de  La  Haye,  1712.  Il 
•lit  que  ces  satires  ont  été  publiées  sous  le  nom  de  Jean-Felix 
iicuyer,  sieur  D...,  et  que  Vauleur  s'appelait  le  chev.  de  Nisart, 

Saturnales  (Les)  modernes ^  ou  la  Soirée  de  carnaval t 
com.  en  2.  a.  en  pr.  (par  Bodard  de  Tezay).  ParU, 
Cailleau,  1787,  in-8.  —  Longuemare,  n**  1 147. 

SAUVAGE  (Thomas-Marie-François) ,  aul.  dramat., 
né  à  Paris  en  1 794.  Seul  ou  en  collaboration  :  LM- 
ma:çone  —  Angélique  et  Médor  —  le  Carnaval  de  Ve^ 
nise  —  Gille  ravisseur  —  Madelon  —  Mademoiselle 
Hamilton  —  Ninette  à  la  cour  —  les  Noces  de  Gama- 
che—  les  Roués  —  la  Pêche  aux  beaux-pères  ~  les  Trois 
beaux-frères  —  Un  cordon  bleu  —  Une  aventure  de 
Faublas, 

SAUVAL  (Henri) ,  historien,  né  à  Paris  en  1620, 
mort  en  1670.  Les  Amours  des  rois  de  France.  — 
Afém.  histor.  et  secrets  concernant  les  amours  de$ 
rois  de  France. 

SAU VIGNY  (L.  Edme  Billardon  de) ,  littérat. ,  né  à 
La  Rochelle  en  1730,  mort  en  1809.  Les  Après- 
soupers  de  la  société  —  Histoire  amoureuse  de  Pierre 
Le  Long  et  de  Blanche  Ba^u  —  Odes  anacréontiques 
—  le  Parnasse  des  dames  —  Poésies  de  Sapho ,  trad. 
en  vers  franc. 

Saxe  {La)  galante,  histoire  des  amours  d'Auguste  /"' 
roi  de  Pologne  (par  le  baron  de  Poellnitz).  Amat. , 
1734,  in- 12,  410  pp.,  titre  impr.  en  rouge  (Aubry, 
en  1866,  5  fr.  3o  ;  J.  Pichon,  n*  764,  78  fr.).  —  Amst., 
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1735,  in-i3  (Ali-aiJs,  6fr.  5o;  Aubry,  en  iSS;,  3  fr.  5o; 
Scheible.  en  1871.  i  Ihal.i.  -  AmaL  ,  1736,111-13, 
dire  taage,  4^8  pp.  (Scheible,  en  1871,  1  thaï,  j  La 
BédovËre,  i4fr.).  — Amsl,  1737,  1763,  în-ia  (Potier, 
en  1070,  n"  14^). 

D'après  une  nme  Je  Piulmy  (Bibllolli.  de  Uan 
à  Trimon,  p.  44),  et  1«  Ballttin  du  boaquïtùsle 
p.  107,  ce  roman  irti-agréible  et  [rii-iiDiiisani  Kraii  le  truit 
de  la  )cDn«SK  du  cheiBlIfr  de  Solignac  qui  a  été  t^rnaïo  de  la 
plapsil  des  aTenriireg  aa'H  t  raconliieB.  —  Trad.  en  allemand: 
Bas  Galante  laclnen.  Francfort,  1739,  in-S.  —  Scheible,  en 

pold  Laluyê  (Odéon ,  11  nov.  i86q).  Paria,  Michel 
Lévy,  1870,  in-18  j&us,  3i  pp.,  I  fr. 

SCABRON  (Paul),  poète  burlesque,  né  à  Paris  en 
1610,  mort  «n  1660.  Jodelel ,  maître  et  vatet — 
Léanire  ci  Hé<o  —  Nouvelles  tragi-comiques  —  Œu- 
vres —  la  Précaution  inutile  —  Recueil  des  ceuvres 
burlesque*  —  le  Eaman  comique  —  les  Trois  Doro- 
tbéea  —  Typhon.  —  Voir,  sur  cet  auteur ,  les  Grotes- 
ques dt  Ttiéopli.  Gautier,  de  ta  p.  335  à  la  Gn  du 
volume. 

Scarron  apparu  à  M"'  de  Maintenon,  et  les  repro- 
ches qu'il  lui  fait  sur  ses  amours  avec  Louis  le  Grand. 
Cologne  (Hoir.,  à  la  Sph.),  1694,  pci.  in-cï  de  i3û 
pp. ,  front,  représ,  la  statue  équestre  de  Louis  XfV  en- 
chaînée par  quatre  femmes  :  La  Vallière  ,  Fontanges  , 
Montespan  el  Maintenon,  —  Perret,  35  fr.;  Leber, 
n°  22i5;  Chedeau  ,  n°  917  bis;  Montaran,  20  fr.  ;  A. 
Berlin,  48  fr. 

Pamphlet  fort  rate,  n'avanl  eu  que  celte  ddiiion  «1  ayant  été 

Grive  pour  avoir  coniribné  k  sa  propaeation ,  el  deux  autres 
personnes  furent  mises  aux  galères.  Ou  pense  que  l'dJitcur  était 
tia  parent  du  P.  La  Gliaise,  nommé  Chsvance.  el  que  la  pré- 


Scelta  curiosa  et 
moderne  istorie,  coi 
Her,  di  Sene,  i6oî, 
14  fr.  —  Ouvrage  ce 


'tcca  ufftLina  ut  varia  antiLHC  et 
iposta  da  G. -F.  Astolfi.  Venetla , 
in-i",  nombr.  fig.  s.  b.  —  Libri, 
nt.  des  itouvelles   curieuses  dans 
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les  chapitres  intit.  :  Femmine  di  mondo  ;  Donne  la- 
scive, etc. 

Scelta  di  prose  e  poésie  itàliane.  Prima  edîzione 
(recueil  attr.  à  l'abbé  Casti^.  Londres  (Paris) ,  Giov. 
Nourse,  1765,  pet.  in-12.  On  trouve  des  exempl.  de 
la  même  édition  portant  un  titre  :  Parigi ,  Connifilo 
Rugioono,  1765  (Libri  ,  1869,  n"  953,  17  sh.).  Libri, 
on  1857,  n**2523,  29  fr.;  Chaponay,  90  fr.  —  Auvil- 
lain ,   n°  912. 

Recueil  de  pièces  facétieuses  et  libres  :  //  Ga\ettino  del  Gigli 

—  Eloisa  ad  Abelardo  —  Panegirico  délia  carità  pelosa  — 
Capitolo  del  Cini  —  Capitolo  del  Seminetti  —  Il  Cotai  bruc- 
ciolato  —  Ode  a  Priapo  (la  trad.  de  VUde  à  Priape  est  de 
Fil.  Panantij  —  Novella  délia  Giulleria.  Cette  dernière  pièce, 
qui  n'avait  jamais  paru,  est  de  Grazzini.  Voir  au  sujet  de  ce 
recueil  un  article  de  Molini  dans  la  Biblioteca  italiana  de 
Milan,  inséré  en  i833;  Gamba,  Novelle  y  146;  et  le  Manuel 
au  mot  Scelta. 

Scelta  nuova  di  villanelle  di  diversi  autori,  con  la 
canzon  délia  Catarinou.  Torino,  Bern.  Grasso^  1^94, 
in-8  de  4  fF.  —  Libri,  28  fr.  5o.  Recueil  très-libre,  en 
espagnol  et  en  italien. 

Scènes  de  jour  et  de  nuit  au  Palais-Royal^  ou  Ta- 
bleau par  soirées  des  délices  et  des  périls  de  ce  séjour 
enchanté.  Paris,  March.  de  nouv.,  18^0,  in-i8,  144  pp. 
avec  I  gr. 

Scènes  de  la  vie  privée  ou  de  la  vie  parisienne,  V. 
Mémoires  de  deux  jeunes  mariés  —  Splendeurs  et 
misères  des  courtisanes. 

Scènes  de  la  vie  de  théâtre.  Les  Mères  d^ actrices, 
roman  de  mœurs;  par  L.  Couailhac.  Paris,  1843,  3 
vol.  in-8,  18  fr. 

Scènes  de  la  vie  orientale  :   Les  Femmes  du  Caire. 

—  Les  Femmes  du  Liban^  par  Gérard  de  Nerval.  Pa- 
ris, 1 848-1850,  2  vol.  in-8. 

Scènes  de  la  vie  turque ,  par  la  princesse  de  Bel- 
giojoso.  Paris,  Lévy,  i858,  in-12,  3  ïv.Emina.  —  Un 
prince  kurde  —  les  Deux  femmes  d'Ismatl-Bey, 

Scènes  et  proverbes ,  par  Oct.  Feuillet.  Paris.  Lévy. 
8*  édition  en  i856,  se  réimprimait  à  peu  prés  tous 
les  ans,  in-12,  3  fr.  —  Contient:  le  Fruit  défendu  ; 
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t  le  contre;  Alix; 


liitae  d»  pjns  sales  plsi&aiilcriei,  Tiil  pir  Beck- 
,  i,Ei«uic  sul:u[  comique  berlinois.  Selon  Wciler,  l'antsu 
It  G.  Ealiiger  ,  el  la  lieu  d'impression  Lelpiig.  Li  pre. 
■e  impression,  Haarburtl,  iS34-i83S,  aurait  sutii  i  pottiu 
1,  6S  et  Sa  pp.—  GriCEK. 
Scherji  d' amore  expreui  da  Odoardù  Fialelli. 
Venetia,  1617,  in-4,  14  fig.  à  i'eau-forie. 

Scherfi  I  geniali ,  osvero  RaccoUa  erolîca  degU  più 
famosi  autori  (da  Gio.-Fr.  Loredanol.  Macerata,  1644, 

in-il     ^Rilil     Ap   C,rrr,rJh\p.    r,"   <',^',A^     AurrP   itHlIînn 


Schleifermidchen  [Dos)...  (L'Emouleusc  de  la  Soua- 
be).  Francfort ,  ijgo  ,  1  vol.  in-8,  avec  fig.  <!rotiques. 


tranctort ,  ijgo  , 
.796,  in-i2,  lîg. 
-:hoenen  (Der)  Arii...-  „ , 

de  la  belle  Ariane),   ln-8  de   084  pp.  avec  planches. 


Schoenen  {Der)  Ariane  liebes  geachiehte. 
-    -  _   e  Ariane),   ln-8  de   984  pp. 
Roman  rare  de  la  fin  du  XYII*  siècle 

SCHOLL  (Aur^lien) ,  lîtlérat..  né  à  Bordeaux  eu 
i83?.  Seul  ou  en  collaboration  :  les  Amours  de  théâ- 
tre— l'Art  de  rendre  les  femmes  Jidèlcs  —  les  Mau- 
vais instincts ,  histoire  d'unpremier  amour  —  la  Ques- 
tion d'amour  —  Rosalinde,  ou  Ne  joiiej  pas  avec  l'a- 
iMOur.  Voir  le  catalogue  Monselet,  n»  141-142  pour  le 
poâme  Denise  (i5°  Iditionen  ib63j. 

Scbône  (Der)  Adolph,  oder...  (le  Bel  Adolphe,  ou 
Hist.  secrète  du  prince  de"*).  Deuischland  ,  i8o3, 
in-12.  Rare. 

Schône  (Die)  Diana  Berlin's;  erstes  ôffeniliches 
Mddchen  (la  Belle  Diane  de  Berlin  ,  première  femme 

Oue).    Berlin,    1796,    2    part.    in-8.  —  Cat.  de 
:,  n°  167. 
Schône  [Der)  Eduard,  oder...  (Le  Bel  Edouard,  ou 
les  Plaisirs  de  l'amour),  CythÈre  ,  1798,  in-12. 

Schône  (Die)  Gerlinde.-  (La  Belle  Gerlinde  dû  Hen- 
neherg).  Riga,  1807,  in-8. 
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Schooî  (TTie)  for  husbands,  written  by  a  lady.  Lon- 
don,  J.  Bew,  1774,  2  vol.  in-ia.  —  Boissonade , 
nM8a4. 

SCHURIG  (Martin) ,  docteur  très-instruit,  de  Dresde, 
est  l'auteur  de  plusieurs  dissertations  formant  un  en- 
senable  complet  d'études  sur  un  sujet  délicat ,  sans 
doute,  mais  utile  aux  médecins  et  traité  pour  eux  seuls: 
Gyncecologia,,.  etc.,  ij3o.  — •  Mulietria  historico- 
medica,  etc..  1729.  —  Parthenohgia ,  hoc  est  virgi^ 
nitatis  consideratio,  1729.  —  Spermatologia,  1720.  — 
Syllepsologia, 

Schwarmende{Der)  und  doch  gescheite  Cupide^  oder,,. 
Roman  badin  dans  lequel  quelques  aventures  diver- 
tissantes et  amoureuses  sont  exposées  aux  curieux , 
par  Galander.  Col.,  P.  Marteau,  17 15,  in- 12. 

Science  de  V homme.  Physiologie  religieuse,  par  Pr. 
Enfantin.  Paris,  V.  Masson,  i85o,  in-4°  de  xxii-488  pp. 
Ouvrage  important  et  contenant  des  remarques  cu- 
rieuses sur  Torganisnie  sexuel,  etc. 

Science  (La)  et  Vécole  des  amans,  ou  Nouvelles  dé- 
couvertes des  moyens  in  faillibles  de  triompher  en  amour, 


Aubry,  en  1862  ,  6  fr.  ;  Nodier,  12  fr.  5o  ;  Leber , 
n®  22  3o. 

La  Science  pratique  des  filles  du  monde.,  divisée  en 
Ao  j^açons  de  /.....  rekin,  s.  d.,  in-12  de  3q  pp.  Cette 
édition  est  abrégée  et  sans  figures  et  paraît  être  la  plus 
ancienne.  Le  marquis  de  Paulmy  la  possédait  (n°  6072 
de  son  cat.  ms.).  —  Edition  augm.  et  avec  des  couplets 
à  chaque  façon.  Lampsaque,  175*),  in-12  (cataf.  de 
Paulmy,  n°  6102). —  Il  a  été  fait  récemment  une  très- 
mauvaise  réimpression  allemande  et  avec  de  très- 
mauvaises  figures,  indiquée,  Bruxelles,  x833,7  fr.  5o. 

Scoglio  (Lo)  dell'umanitàj  ossia  Avvertimento  salu» 
tare  alla  gioventùper  cautelarsi  contro  le  maie  qualité 
délie  donne   cattive ,    operetta  lepido-critico-poetico- 


r 


Vneiia,  1S07,  in-ia  (  Aiivillain  ,  n"  908  ei  909).  — 
Poâœe  Ëcrit  avec  tacilité  el  souvent  avec  agrémeot. 

La  Difesa  délie  donne,  ossia  Rispoita  apologelica  al  libro 
delto  te  Ëcoglio  delfamaïUlà,  dalls  nurcticsa  di&mival.  Sieaa, 
1766,  iD-iB.  -  Bollo,  QOîwa. 

SCRIBE  (Augustift-EugèneJ ,  célèbre  nut.  dramar. , 
ni  à  Paris  en  1791,  morl  en  1861.  Seul  ou  en  colla- 
bo tatîon  :  ActéOH—  Adrienne  Lecoiivreur  —  l'Amunt 
hùssu  —  l'Ambassadrice  —  VAmouf  platonique  — 
Avis  aux  coquettes,  ou  l'Amatit  sineuber  —  aabhte 
et  Joblot  —  le  Baiser  au  porteur  —  le  Bal  champêtre, 
□u  les  Griseltes  à  la  campagne  —  la  BarcaroÙe,  ou 
l'Amour  et  la  musique  —  Bataille  de  dames  —  la 
Bayadére  amoureuse  —  le  Beau  Narcisse  —  la  Belle 
au  bail  dormant  —  la  Belle-mère  —  Caroline  —  Ce- 
cily,  ou  le  Lion  amoureux  —  la  Chambre  à  coucher, 
ou  Une  demi-lieure  de  Richelieu  —  les  Comices  d'Athè- 
net,  ou  les  Femmes  orateurs  —  le  Comte  Ory  ~  le 
CionaTt  à  la  cour  —  les  Contes  de  la  reine  de  Na- 
varre —  la  Dame  blanche  —  la  Demoiselle  à  marier 
~la  Demoiselle  et  la  dame  —-  les  Deux  maris  ^  Dix 
ans  de  ta  vie  d'une  femme  —  Encore  un  Pourceau- 
gnae  —  Etre  aimé  ou  mourir  —  la  Famille  Rique- 
bourg,  ou  le  Mariage  mal  assorti  —  la  Favorite  — 
la  Fee  aux  roses  —  la  Fête  du  mari  —  la  Fiancée— 
le  Fidèle  berger  —  ta  Figurante ,  ou  l'Amour  et  la 
danse  —  le  Filleul  d'Amaais  —  Frontia  mari-garçon 

—  Giralda.  ou  la  Nouvelle  Psyché  —  les  Grisettes  — 
la  Haine  a'une  femme  —  Héloïse  et  Abailard  —  l'Hé- 
ritière —  Irène ,  ou  le  Magnétisme  —  la  Jarretière 
de  la  mariée  —  Jeune  et  vieille  —  Lestocq ,  ou  l'In- 
trigue et  l'amour—le  Leycesier  du  faubourg— Louise, 
ou  la  Réparation  —  la  Lune  de  miel  —  Madame  de 
Sainte-Agnès  —  la  Maîtresse  anonyme  —  la  Maîtresse 
du  logis  —  les  Malheurs  d'un  amant  heureux —  Mal- 
vina,  ou  Un  mariage  d'inclination  —  Manon  Lescaut 

—  le  Marchand  d'amour  —  Marguerite —  te  Mariage 
d'argent  —  te  Mariage  de  raison  —  le  Mariage  en- 
fantin —  Marie  Jobard  —  le  Médecin  des  dames  — 
Mémoires  d'un  colonel  de  hussards  —  le  Ménage  de 
garçon  —  les  Moralistes  —  la  Neige,  ou  le  Noiivd 
Eginard  —  le  Nouveau  Pourceaugnac—les  Noui'eaux 
Jeux  de  l'amour  —  la  Nouvelle  Clary  —  Nouvelles 
el proverbes  —  l'Orgie  —  Oscar  ,  ou    Un   mari   qui 
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tf^omj>e  sa  femme  —  le  Paradis  de  Mahomet  —  la 
Pensionnaire  mariée^la  Petite  fille  ^  Philibert  marié 
' —  le  Philtre  —  le  Plus  beau  jour  de  la  vie  —  les  Pre- 
inières  amours  —  le  Prince  charmant  —  la  Princesse 
de  Tarare  —  le  Puits  d'amour  —  le  Quaker  et  la 
danseuse  —  la  Reine  d'un  jour  —  Rêves  d'amour  — 
I^obert  le  diable  —  la  Rosière  de  Rosny  —  Salvoisy, 
Ou  l'Amoureux  de  la^  reine  —  la  Sirène  —  la  Som- 
nambule —  son  Théâtre  —  le  Timide,  ou  le  Nouveau 
séducteur  —  Toujours  —  les  Trois  maîtresses  —  les 
Trois  Maupin  —  Une  chaumière  et   son  cœur  —  Une 
femme  qui  se  jette  par  la  fenêtre  —   Valérie  —  le 
Valet  de  son   rival  —  la    veuve  du  Malabar  —  la 
Vieille  —  le  Vieux  garçon  et  la  petite  fille  —  le  Vieux 
mari  —  les  Vieux  péchés  —  la  Volière  du  frère  Phi- 
lippe —  Zanetta ,  ou  Jouer  avec  le  feu  —  Zoé ,  ou 
V Amant  prêté, 

Scriptores  erotîci  grceci  :  Achilles  Tatius,  Heliodo- 
ruSf  Lon^us  et  Xenophon  Ephesius,  gr.  et  lat. ,  cur. 
Mitscherlich.  Biponti,  1792-94,  4  vol.  in-8.  —  Du 
Roure,  6  fr.  ;  La  Bédoyère,  2  3  fr. 

• 

SCUDERI  (George  de),  poôte,  né  au  Havre  en  1601, 
mort  à  Paris  en  1667.  L'Amant  libéral  —  l'Amour 
caché  par  l'amour —  l'Amour  tirannique —  le  Caloan- 
dre  fidèle,  irad.  de  Titalien —  la  Comédie  des  comé- 
diens —  Harangues,  ou  Discours  académiques ,  trad. 
de  l'ital.  —  le  Voyageur  fortuné  dans  les  Indes  du 
couchant.  —  Voir  les  Grotesques,  de  Th.  Gautier,  p. 
285  à  333. 

SCUDÉRI  (M Ild  Madeleine  de) ,  sœur  du  précédent ,  née  au 
Havre  en  1607  ,  morte  à  Paris,  en  1701.  Almahide,  ou  VEs- 
clave  reine  —  Artamène,  ou  le  Grand  Cyrus  —  Célinthe  — 
Clélie  —  les  Femmes  illustres  —  Ibrahim^  ou  Vlllustre  Bassa 
—  les  Jeux  de  Mathilde  d'Aguilar  —  Mathilde  d'Aguilar  — 
la  Morale  du  monde  —  la  Promenade  de  Versailles. 

Scudo  fedele  ad  ogni  huomo,  nel  quale  sHnsegna  a 
conoscere  le  malitie ,  astutie  et  înganni  che  usano  le 
cattive  cortigiane.  Trino,  1 594,  in-8  de  4  ff.  —  Libri, 
n°  2965. 

S'aimer  sans  y  voir,  folie-vaud.  en  i  acte,  par  A. 
Montjoye  et  J.  Chaulieu.  Paris,  ï856. 

SECUNDUS  ou  SECOND  est  un  nom  d'emprunt 

TouE  Vl.  V^ 


r 
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;  ouvrages.  Il  se  nommail  Jean  d'Eve- 
rard,  son  père  élait  président  au  conaeil  souverain  de 
Malines  ;  il  naquit  à  La  Haye  en  1 5 1 1  ,  et  il  mourut 
avant  l'âge  de  ï5  ans,  unlveisellement  aimé  et  regreité. 

—  Les  éditions  Us  plus  notables  du  lexte  des  Baisers 
sont  les  suivantes  (renvoyant  au  Manuel  pour  les 
Optra  OBiiiiiï): 

Joatmii  Sfcandl  Optra.  Parii,  W«chel,  i56i,  in-i6.  pea 
commun.  —  Editio  cum  uolis  P.  Burmanni  ,  cic.  Lugd.-Bai.. 
Luchlmani,  igii.  i  vol.  in-H.  bonne  dd  il  ion,  —  Ibidem,  Basln; 
Lugduni,  S.  Grypbiui.  i53g  ,  in-4°  de  6i  pp. 

Lu  Irad.  frio;.  sont  Iris^oiohnasei.  Voir:  les  Baisers  de 
Jean  Seconil,  vai,  de  Moulonncl-Claïrfon»,  —  d'os  iinatenc 
de  la  au>,—  doTiuol,  —  de  P.-J.  Heu,  —  de  M*"'  CJleateVieo, 

—  de  Vicl.  Develajr;  —  et  Jean  Second,  trad.  en  Tcra  de  Loram. 

—  Versiooi  anglaiMS  :  l'une:  Londret,  1775,  in-8j  —  une  a*: 
Londres.  igo3.  Îu-Li:  ~  3':  J.  SecandM  and  1.  Bonnefimi 
Batia.  The  Kiaes.  Londrei,  in-3i,  irta-jolit  idil.  avec  fig.  — 
Trad.  en  ilanguei  (lit.,  allem.  cl  frao;.};  Allemagne,   179S, 

(  tLes'\  amourx.  com.  en  1  acte,  par  Anîcet 
i83o,  in-8  de  3i  pp.. 


i.-Jos 


Secret  {Lé)  d'amours,   composé  par  Michel  d'Am- 
I —   — 4.  „    _l.._i — ^  Iciires  tant  en 


rithme  qu'en  prose,  fort   i__ __   _.._, 

ensemble  plusieurs  ronde  aulx,  ballades  et  épicrammes, 
le  tout  composé  nouvellement.  Paris,  les  Ângelier?, 
iSii,  in-8.  —  CieonBne,  n"  6i5:  De  Bure,  n"  3oq2: 
Nodier,  n°  366.     ^     "     '  '  ■ 

Setret  (Le)  de  triompher  des  femmes  et  de  les  fixer, 
etc.,  par  L.  de  Si-Ange.  Paris,  1825,  1827,  in-18.  — 
Les  i",  t'  et  3'  éditions  ont  paru  à  la  fois. 

Secret  history  of  Betty  Ireland,  her  amorous  Ufe, 
adventures  and  crimes.  London,  s.  d.,  1701,  in-8  (La 
Jarrie,  n"  33o5J,  —  Souvent  réimprimé. 
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Secret  history  of  the  court  of  Charles  II.  London, 
1792,  2  vol.  in-8.  —  Il  y  en  a  une  traduction  alle- 
mande, Goetlingue,  1 794-1 795,  2  vol.  in-8. 

Secrétaire  (Le)  des  amants^  par  un  gentilhomme  à 
la  cour  de  France.  Paris,  1694,  in- 12,  fig.  —  Teche- 
ner,  n®  1 145. 

Le  Secrétaire  des  amours^  ou  Lettres  d'amours,  etc.  Paris, 
18 17,  in-i3,  front,  gravé.  —  Deneux. 

Le  Secrétaire  des  Amants ,  ou  Choix  de  lettres  d'amour. 
Troyes,  Poignée,  1849,  in-i8  de  71  pp.  —  M.  Ch.  Nisard,  Lit- 
térature  du  colportante ,  tome  11,  pp.  371-376,  en  cite  un  art. 
curieux  intitulé:  Catéchisme  des  amours;  il  ditque.^e  livre  a 
eu  beaucoup  d'éditions. 

Secrétaire  [Le),  guide  et  conseiller  des  amants,  en- 
seignant aux  deux  sexes  les  vrais  moyens  de  réussir 
dans  les  affaires  de  cœur,  etc.  Paris,  librairie  popu- 
laire fsupp.  vers  i85o),  in-i8  de  216  pp.  —  Livre 
assez  DÎen  écrit,  assez  spirituel  et  dont  M.  Ch.  Nisard, 
tome  II,  pp.  365-371,  donne  une  analyse  et  des  cita- 
tions curieuses. 

Secrettes  (Les)  ruses  d'amour,  oii  est  montré  le 
vray  moyen  de  faire  les  approches  et  entrer  aux  plus 
fortes  places  de  son  empire.,  par  le  S.  D.  M.  A.  P.  — 
Rouen,  16 10,  pet.  in- 12  (Veinant,  4.3  fr.  ;  Bignon, 
10  fr.  ;  Chédeau,  n°  1077).  — Paris,  Tn.  Estoc,  1610, 
2  part,  en  i  vol.  in-12.  Rare  (Méon,  6  fr.  ;  Leber,  n° 
2772;  Bibl.  Nat.,  Y2,  1457). — Paris.  Ant.  Du  Breuil, 
16 II,  pet.  in-12,  3  part,  sous  la  même  série  de  sign. 
A-Y  (Nyon,  n«  9638). 

Première  partie:  Secrettes  ruses ^  34  ff.  —  2*:  Paradoxes 
d'amour,  par  de  La  Valletrie,  25  ff.  —3*:  Dialogue  de  VAré- 
tin.  où  sont  desduites  les  vies  ,  mœurs  et  déportements  de  Lais 
et  Lamia,  trad.  dMtal.  en  franc.,  72  ff.  (au  60*  f.  commence 
un  morceau  en  vers  :  la  Maquerelle,  ou  Vieille  courtisane  de 
Rome).  —  Réimpr.  en  1618,  sous  le  titre:  le  Cabinet  des  secrè" 
tes  ruses  d'amour.  Voir  ces  mots. 

Secrets  (Les)  de  la  génération ,  ou  VArt  de  procréer 
à  volonté  des  filles  ou  des  garçons ,  etc. ,  précédé  de 
la  description  des  parties  naturelles  de  l'homme  et  de 
la  femme,  avec  l'indication  de  Tusage  particulier  de 
chacune  d'elles,  etc.,  par  J.  Morel  de  Rubempré.  Paris, 
1829,  in- 18,  I  pi.,  3  fr.  5o.  —  Nombreuses  éditions. 
La  lo"'  en  1842. 


n 
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SecreU  [Les)  de  la  procréation,  cont.,  eic,  par 
leotin.  Paria,  Garnier  fr.,  i838  (rM3n).  2  vol,  in 
avec  a  Ëg.  —  C'est  encore  une  sorle"  de  Tat^lea 
l'amour  conjugal. 


Secrets  (Les)  et  loix  de  manage ,  par  le  secrétaire 
dsï  dames  (Jean  Divry.  Un  acraïticne  placé  â  la  fin 
forme  le  nom  de  l'auteur),  en  vers  de  8  syllabes.  — 
S,  1.  n.  d-,  pei.  in-S  goih.  de  lo  If.,  i  fig.  lur  bois. — 
Tripier,  173  fr. ;  Solar  ,  îi5  fr.;  Cigongne  (5qiJ. — 
Il  y  a  deux  édit.;  celle  dont  le  titre  est  sans  abrévia- 
tion contient  64  vers  de  plus  que  rautrc, 

Rfimpr.  danï  le  recuEil  de  M.  de  Maotaialoa.  1.  111,  pp.  16S- 
ceoce  Évidente  Sm  QuiHje  joj-rt  *  mariage. 


fnuq.^atil^,  mal  çi 
Ne  marier,  qa'oH  ne  ; 


Pardonneal-moj,  earje  prettss 
D  ett  rendre  let  Jùalx  aayis^i  ; 
Je  l'ay  fiùt  pour  let  abitiei . 

^ui  CTtrfent  ung  fflit  île  legter  ; 
a  Jèmmet  y  a  grani  dangter. 

SEDAINE  (Michel-Jean),  né  à  Paris  en  1719,  mort 
en  1797.  Amphitryon  —  Anacréon,  ou  l'Amour  vain- 
queur —  Aucassin  et  Nicalette  —  le  Faucon  —  les 
Femmes  vengées  —  le  Jardinier  et  son  seigneur  —  le 
Magnifique  —  ses  Œuvres  —  On  m  s'avise  jamais  de 
tout  —  Pièces  fugitives  —  Recueil  de  poésies  —  la 
Reine  de  Goiconde  —  Rose  et  Colas  —  la  Tentation 
de  Saint-Antoine. 

Séducteur  (Le),  com.  en  3  a.  et  en  vers,  par  le  marq. 
de  Bièvre.   Paris,   1777,    [783,   m-8.  —  Piiiîriicoorl  ; 


oc  Dicvrc.    rans,    1777,    1705 
Soleinne,  2149;  Méon,  lîî^. 
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Séducteur  (Le)  champenois j  ou  les  Rémois,  vaud.  en 
I  acte,  par  Dartois.  Saintine  (Xavier  Boniface^  et  Saint- 
Laurent.  Paris,  loi 9,'  1820,  in-8,  i  fr.  25  (Variétés). 

Séducteur  (Le)  en  voyas^e ,  ou  les  Voitures  versées, 
com.-vaud.  en  2  a.,  par  Dupaty.  Paris,  1807,  in-8. — 
Plusieurs  fois  réimpr.  sous  le  second  titre  et  mise  en 
op.-com.  par  le  même  auteur.  —  Soleinne,  n°  2522. 

SEGUR  (le  comte  Louis-Philippe  de),  littér.  et  his- 
torien, né  à  Paris  en  1753,  mort  en  i832. 

Contes tjùbles,  chansons  et  vers.  Paris,  Buisson,  an  ix  fi8oi), 
iu-8  de  257  pp.  (Soleinne,  2337).  —Suivis  d'Adèle,  ou  les  Mé- 
tamorphoses. 2*  édition  revue  et  corrigée.  Paris,  Buisson,  1809, 
in-8  ae  220  pp. 

Romances  et  chansons.  Paris,  Eymery,  1819,  în-i8,  2  fr.  — 
V.  ^uérard ,  La  France  littéraire ,  pour  plus  de  reoseigae- 
ments. 

SÉGUR  (vicomte  Al.-Jos.-Pierre  de),  frère  du  pré- 
cédent, né  à  Paris  en  1756,  mort  à  Bagnèresen  i8o5. 
Adèle  y  ou  les  Métamorphoses.  Voir  ce  titre —  VA- 
mant  arbitre.  Voir  ce  titre  —  Comédies ,  proverbes 
et  chansons  (1802).  Voir  ce  titre —  Correspondance 
secrète  entre  Ninon  de  Lenclos,  le  marquis  de  Villar^ 
ceaux  et  3f  "•  de  M.  —  la  Dame  voilée  —  les  Femmes, 
leur  condition ,  etc.  —  le  Retour  du  mari  —  Roméo  et 
Juliette  —  Rosalinde  et  Floricourt, 

Correspondance  secrète  entre  Ninon  de  Lenclos^  le  marquis 
de  Villarceaux  et  A/"*  de  M.  (Maintenon).  Paris ,  1789.  in-8, 
ou  2  vol.  in-12  (ouvrage  supposé ,  écrit  par  A.  J .  P.  de  Ségur). 
Aubry,  en  1861, 12  tr.  —  Réirapr.  en  1797,  2  vol.  in-i8,  en  i8o5, 
in-8,  et  dans  les  Œuvres  diverses  du  vie.  J.-A.  de  Ségur. 
Paris,  Dalibon,  1829,  in-8.  —  Voir  Quérard,  Superch.  littér.  ^ 
Y  737.  11  y  a  beaucoup  d'esprit  dans  celle  correspondance,  maïs 
ce  n'est  ni  le  ion,  ni  le  style  de  l'époque,  que  Ségur  n'a  point 
conservés.  On  assure  qu'il  y  fit  entrer  des  billets  que  lui  avaient 
adressés  quelques  dames  ,  ses  muiiresses.  Quérard  indique  3 
biographies  de  Ninon  et  26  écrits  en  vers  dont  elle  est  Tobiet. 

Les  Femmes,  leur  condition  et  leur  influence  dans  l'ordre 
social  chei  les  différens  peuples  anciens  et  moJernes;  par  le 
vicomte  Jos.-Ale<.  de  Ségur.  Paris,  iHo3,  3  vol.  în-12  (Van 
Bavière,  1826,  n®  i3i6).  —  Nouv.  édition,  augmentée  de  l'in- 
iluence  des  femmes  sous  l'empire  el  de  notes  (par  Ch.  Nodier). 
Paris,  1820,  4  vol.  in-12,  fig.  (Archives  du  bibliophile  ^  1869, 
6  fr.).—  L'ouvrage  a  été  réimpr.  plusieurs  fois,  et  en  2  vol. 
in-8,  fig.  --  Le  4*  vol.  de  l'édition  cle  1822  a  pour  titre:  De  la 
condition  des  femmes  sous  l'empiré  et  sous  la  resiauraii<^VL. 
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Perron,  Aubigny  père  et  fils,  de  Malherbe,  Lingendes, 
Motin,  Maynard,  Théophile ,  etc.  Rouen,  Th.  Doré, 
1616,  in-12.  —  Rouen,  M.  de  la  Moite,  1617,  in-8. 
—  Rouen,   M.  de  la  Motte,    i63o,  in-8.  —  Scheible, 

5  fr.;  Nyon,  n°  13473.  —  Voir  Tricotel,  Variélés  ti- 
bliograpltiqua,  p.  246,  cl  VioUei-Leduc  ,  p.  34. 

Selte 

6  vol.  i 
Seleel  eoUectio»  of  the  test  modem  english  plays. 

The  Hflgue,  1750,  10  vol,  in-12.  —  Boulard,  tome  V, 
n-  1760. 

Stlecl  Odes  from  fhe  poet  Hafef,  transi,  into  en- 
gtish  verse,  by  Nott.  Loadon,  17B7,  Jn-4".  Il  y  a  une 
aulte  irad.  angl.  de  ces  odes,  par  J.  Richardson.  Lon- 
dres, 1802,  in-4°. 

KaSz,  mort  vei>  i3g4,  1  M  lornoramé  l'Anacr^on  persin  ; 
■m  recueil  conliani  5&  odes,  dont  1»  plupart  ciilÉbteul  IVmour 
el  les  bellEi  Sllai  du  Fiidoutun. 


Selva  de  aventuras,  repartida  eti  nueve  libroj,  los 

S'uales  tratan  ios  amores,  que  un  cavalUro  de  Sevilla 
tamado  Lujman  luvo  con  uia  dOHjella  llamada  Ar- 
holea  :  compueeia  por  el  capitan  Hier,  de  Comreras. 
Sevilla,  1578,  pet.  m-8.  —  Âlcsla  de  Henares,  i588, 
iSgo,  pet.  in-8.  —  Bruxelles,  1 5q2,  în-8.  —  Saragosse, 
161Ï,  pet.  in-8.  — Cuença,  iGiâ,  pet.  in-8. 


1res  coKlenanl  Cliistnht  d'ut  ckevaUer  dt 
à  rendrait  rf'uRe  belle  demoiselle  appelée 
Gibr.  Chapnys,  Lyon,  Rigaud,  i36a,in-i6. 


—  Nyon,  H"  10401; 

Riimpr.  wi'jb  1b  titre;  Histoire  des    amann    extrême 
chtraller  de  Séaille...  Parla,    Nie.  BoiiIdiib,    1587,  pet. 


Semaine  {La)  amoureuse  où,  par  les  amours  d'Al- 
eide  et  d'Hermise,  Son(  rÊvrésentés  les  changements  de 
la/ortune,  par  Fr.  de  ^AouÈIe,  aitut  4'ï.5a«\wieB,  Pa- 
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ris,  1620,  in-8,  —  C««  de  Verrue^  10  liv.  4  sh.;  Nyon, 
n°  8769. 

Semaine  (La)  de  Montalvan ,  ou  les  Mariages  mal 
assortis f  contenus  en  8  nouvelles,  etc.,  trad.  de  Pesp, 
(par  Vanel).  Paris,  1684,  ^  vol.  in- 12  (Cat.  de  Dresde, 
n°5io;  Nyon,  n**  10447).  — Suiv.  lacop.  impr.  àParis 
(à  la  Sph.),  i685,  1006,  in- 12.  —  Noûier,  29  fr.;  So- 
lar,  39  fr. 

Le  texte  espagnol  Para  todos  exemples  morales,  a  eu  de 
nombreuses  éditions.  Cet  ouvrage  contient  :  L'Amour  conjugal 
—  la  Double  infidélité  —  VAma\one  ,  ou  le  Faux  brave  —  la 
Persévérance  heureuse  ■—  le  Palais  enchanté  —  la  Force  du 
sane  —  le  Généreux  bandit  —  Il  ne  faut  jamais  faire  de  son 
maxlre  son  confident. 

Semaine  (La)  des  amours ,  roman-vaud.  en  7  cha- 
pitres, par  Philippe  D.  et  Julien  de  M.  (Variétés).  Pa- 
ris, 1028,  in-8. 

//  n'est  plus  ni  plaisir  ni  peine , 
Quand  les  dénouements  sont  prévus. 
Nos  amours  n'ont  qu'une  semaine 
Dont  tous  les  jours  sont  convenus: 
Le  lundi  on  voit  une  femme  ; 
On  fait  V  aimable  le  mardi; 
Le  mercredi^  on  peint  sa  flamme  ; 
Elle  vcus  répond  le  jeudi. 
On  est  heureux  le  vendredi. 
On  se  brouille  le  samedi , 
Et  dimanche  tout  est  fini. 
Pour  recommencer  le  lundi. 

Semonce  à  une  demoiselle  des  champs  pour  venir 
passer  la  foire  et  les  jours  gras  à  Paris.  Paris,  1 600, 
in- 18.  Petit  poôme  que  M.  Ed.  Fournier  qualifie  de 
fort  curieux  ;  c'est  une  description  très-détaillée  de  la 
foire  Saint-Germain ,  et  il  y  est  parlé  longuement  des 
filles  de  joie  oui  y  faisaient  leurs  caravanes.  —  La 
Vallière,  n°  3i8i5;  Soleinne,  n**  3252. 

Semplicità (La\  over  Gofferie,  etc.,  da  Bart.  Ho- 
riuolo  (Venise,  vers  i56o?),  in-8  de  24  ff. —  Libri , 
80  fr.  Parodie  des  romans  de  chevalerie,  en  patois  de 
Trévise,  en  octaves,  suivie  de  pièces  fort  libres  en  ita- 
lien, en  terza  rima;  le  Remédia  cTamore  se  fait  sur- 
tout remarquer. 

Sens  (Les),  poôme  en  6  ch. ,  par  Farraian  Derosoy. 
Londres  (Paris),  1766,  pet.  in-8,  4  ^^.  à'^^^Xi  tx."^ 
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de  Wille,  3  vign.  d'Elsen  et  3  de  Wille  ,  et  9  culs  de 
lampe  par  Eisen,  gravis  par  de  LongueilfNyon,  14504; 
Potier.  i5  fr.).  —  Paris,  s.  d,,  in-8,  front.  gravÉ  par 
Mwillier.  —  Londres,  1767,  pei.  in-8,  6g.  ifEisen. 

Sensuy!  l'histoire  des  deux  vrays  amans  Eurial  et 
ta  belle  Lucresse  (traduction  de  1  ouvrage  de  Piccolo- 
mini ,  par  Anlhitus  ,  en  vers  mciis  de  prose).  Lyon  , 
Olivier  Arnoullet ,  pet,  b-i"  golh,  de  3a  tï, ,  tig.  en 
bois.  —  Pari» ,  Michel  La  Noir,  in-4°  golh.  de  34  ff., 
fie.  Edition  très-rare.  —  S.  1.  n.  d.,  in-j"  goth.  de  46 
C  fig-  f°  bois  (Chenest ,  680  fr.).  -  Lyon  ,  1 5iâ  , 
in-4''  (Biblioih.  de  Grenoble,  n°  17411).  Voir  .£n&7 
SfTWi,  eie. 

Seniayt  le  débat  de  réveille-matin  de  deux  compa- 
gnoni  couchés  en  un^  licl ,  dont  lung  estait  amou- 
reulx  el  laulre  voulait  dormir,  par  Alain  Charretier 
(Chartier).  S.  1.  n.  d.,  pel.  În-S  (bq  vers).  -  Nodier, 

Seniuil  le  Sermon  des  frappe-cul f,  nouveau  et  fiirt 
joyeulx,  avec  ta  responce  de  la  dame,  sus:  Je  mère- 
pens  de  vous  avoir  aymée  (en  vers  de  a  syllabes).  S.  L 
n.  d.,  in-8  goth.  de  4  ft. ,  iig.  s.  b.  — Nodier,  G4  fr.; 
Leber,  1,  n°  i4gH:;  J.  Pichon,  en  avril  i8(îg,  n°485, 
avec  T  7  autres  pièces  impr.  vers  1  Szi,  et  pour  la  plu- 
part historiques,  3gao  fr.  Ce  recueil  avait  figuré  à  la 
vente  U  Vallière,  n"  3971.  Béimpr.  en  i83o,  par  Pi- 
nard, avec  les  Eslreines  dasfillesde  Paris,  in-8  goth. 
de  32  pp.,  tiré  â  60  eicmpl. 

Sensuyvent  dix-sept  belles  chansons  nouvelles,  etc. 
S.  1.  n.  d.(ver5  i5î5),  pel.  in-W goth.  Très-rare  (Nyon, 
0°  iSoi3),  —  Réimpr.  àParis.en  1S61,  f^c-si  mile,  par 
les  soins  de  M.  Percheron  ,  in-ii  de  14  ff.  ,  tiré  à  75 
eiempL  Voici  une  des  17  ch^insons: 

Je  me  repens  de  vous  avoir  armée 
Puis  qaaullrttnenl  naeci  voulu  mon  «en 
El  que  Jamais  vous  ut  luy  fisles  rien 
Chose  qui  fusl  au  grt  de  sa  ptnsce. 

Cesl  granl  Jbllle  ç  créature  née 

île  laal  ajrmer  chose  qui  aest  pas  sien 
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Tu  cuydes  estre  fine  faulce  et  rusée 
Car  a  chascun  tufai\  de  beaulx  semblâns 
Tu  ne  fais  rien  silargent  nest  devons 
Il  ten  jauldroit  pour  jburnir  une  armée» 

Juge  loyal  qui  sçavex  ma  pensée 
Je  vous  supplie  et  requiers  humblement 
Quenvers  ma  mie  facie\lappointement 
A  sçavoir  mon  sell  a  sa  foi  Jtatlcee, 

11  y  a  aussi:  Sensuyveni  vin  belles  chansons  nouvelles, 
dont  les  noms  s'ensuyvent.  S.  1.  n.  d.,  in-4*  goth.  de  4  ff.  — 
Bibl.  Imp. ,  Y,  4457.  —  Réimpr.  dans  le  Recueil  de  Montai- 
glon,  VI il,  pp.  310-321. 

S*ensuivent  les  Blasons  anatomiques  du  corps  fémi" 
nin  ^  ensemble  les  contreblasons ,  etc.,  composes  par 
plusieurs  poètes  contemporains,  etc.  Paris  ^  Ch.  TAn- 
gelier.  i543.in-i6,  fig.  (White  Knîghts,  3  liv.  10  sh.). 
—  S.  1.  (Pans),  Ch.  rAngelier,  i55o  ,  très-petit  in-8 
de  86  tt. ,  plus  2  fî.  pour  la  table ,  fié.  Rare  (Nyoh , 
n°  14572).  Paris,  Nie.  Chrestien,  i554,  in-i6 ,  fig. 
sur  bois. 

Méon  a  fait ,  sous  le  titre  suivant ,  une  nouvelle  édition  de 
ces  poésies^  augmentée  de  plusieurs  autres  pièces  anciennes  ana- 
logues :  Blasons  et  poésies  anciennes  des  XV  et  XVI*  siècles. 
Paris,  1807,  in-8  (et  exempl.  avec  un  titre  à  la  date  de  1809, 
augmenté  d*nn  slossaire).  Les  pp.  53  à  64  et  145-148  doivent 
se  trouver  doubles,  à  cause  de  cartons  qui  contiennent  des  piè- 
ces libres  (Veinant,  17  fr.;  Leber,  n®  lO^S;  J.  Pichon,  en  1870, 
n<*  498,  40  fr.).  —  Cette  édition  est  fort  incorrecte,  et  beaucoup 
de  vers  sont  omis  ou  défigurés.  —  Après  avoir  été  quelque  temps 
politique,  moral  ou  religieux ,  le  blason  aborda  des  sujets  plus 
scabreux;  il  mit  à  nu  sans  vergogne  le  corps  féminin.  Marot 
donna  Texemple  en  composant  le  Blason  du  beau  teton  en  i534; 
la  foule  des  imitateurs  suivit.  I^  Blason  du  sourcil ,  de  Mau- 
rice Scève.  fut  regardé  comme  le  meilleur,  et  on  mit  au  second 
rang  le  Blason  des  cheveux,  de  Mellin  de  Saint-Gelais.  M.  Ch. 
d'HéricauU  donne  la  préférence  au  Blason  de  la  nuit,  d'E- 
tienne Forcadel ,  qui  lui  parait  moins  pfile  et  un  peu  mieux 
senti  ()ue  tous  les  autres.  Marot  envoya  de  Ferrare  le  Blason 
du  laid  teton,  c'est-à-dire  un  oontrebfason  ;  la  foule  se  tourna 
vers  cette  voie  nouvelle.  Charles  de  la  Hucterie  composa  une 
longue  série  de  contreblasons  du  corps  féminin. 

Les  Blasons  anatomiques  du  corps  féminin,  édition  de  i55o, 
ont  été  réimprimés  à  Bruxelles  en  1866,  par  MerteUs,  pour 
J.  Gay,  pet.  in-is  de  i56  pp.  tiré  à  104  exempl.,  8  fr. ;  le 
volume  est  accompagné  d'une  Notice  de  M.  Paul  Lacroix. 

S'ensuivent  les  Ténèbres  du  Cham^-ôaillart  (an- 
cienne rue  de  Paris  affectée  à  la  prostitution)  compo- 

TOME  VI.  'i\ 
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lire  à  plaisir  (en  vers).  Paris,  Nie.  Bufftl(i54o),  pet. 
in-8  EOih.  de  4  ff.  ;  rare  {J.  Piehon  ,  en  avril  1869  . 
ret,  de  BauionnEi,  n'  488 ,  5oo  fr.).  -  ftiimpr.  avec 
une  no!.  per  Veinant.  Paris,  impr,  Lahure,  iM56,  pet. 
in-8  golii.  de  1 1  pp- ,  Ëg-  &■  b. ,  lire  à  6a  esempl.  Vei- 
nant, i  fr.  —  Réiinprimé  auKEi  dans  le  Biblioph.  fan- 
tfliîisie,  pp.  141  à  Î47- 

Sept  (Let)  Entretins  taiyriqun  d'Moysia.  Colo- 
gne iHoll.J,  Ignace  Le  Bas,  itiBi,  pet.  in-ii.  Conte- 
nant; un  titre,  JQ4  et  laî  pp. .  plus  un  feuillet  d'er- 
rata. —  Nodier,  58  fr.;  Cigongne,  n'  ai83. 

Sept  {Les')  livret  de  ta  Diane  d;  Ceargci  de  Moa~ 
temayor;  nad.  pat  Nie.  Colin.  Reïma  et  Anvers,  i  ^78, 
et  Tours,  tSN8,  in-16,  —  Ameloi,  18  fr.  —  Voir:  La 
Diane  de  Monlcmayor  ,  où  sous  les  nomt  de  bergert 
et  de  bergères  ion)  compris  Ie>  amours  des  plus  si- 
gtialej  d'Espagne;  trad.  par  Nie.  Colin. 

SepI  petites  nouvelies  de  Pierre  Arétin  concernant 
te  Jeu  et   les  joueurs,  trad.  en  fran(.  et  préc.  d'une 

Fbilomneue  {unior  |Gusl.  Biiinct).  Paris  Jules  Gay, 
1861,  pei.  in-ii  de  q5  pp.  ei  portr,  ,  4  fr.  —  Ce  vol. 
a  élé  condamné  par  le  tribunal  correct,  de  la  Seinp  , 
en  iSë3. 

Sérail  (Le)  à  l'etica»,  com.  en  i  a,  en  pr.  Amst.  et 
Paris,  Cailleau,  17B3,  in-8.  —  Avignon,  17(11,  in-8. 
Celle  pilce  avait  dtià  été  jouet  à  l'Ambigu-LOTtlique, 
en  1781.  Ench  attribue  cette  pièce  à  Sedaine,  et  Qaé- 
nià  à  Audlnot  et  Mussot  (Amould). 

Sérail  de  Dslys,  au  Parodie  de  la  tragédie  d'Alei- 
biade,  com,  en  vers,  Cologne,  P.  Marteau,  1735,  in-8, 
iS  pp.  [Soieinne,  n°  384Î). 

bK  uns  imilailan  d'un  liTTe  iiilien  de>  plus  rarei .   l'Alcibladi 


muolre  de  «.  Dk|/,,  f»me<a  Juif  portifali.    Londres ,  S. 
Hirdliig,  ij.1^,  )i>-t{,  iHd  pp.  —  Cootu  t«r  \ci  Mélanges  iiilo- 

maUjuts  ds  .\'tbté  ds  l.a  Forte,  t.  11.  p.  140-  1-*  Biographie 
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Sérail  (Le)*  ou  Histoire  des  intrigues  amoureuses 
des  femmes  au  grand-seigneur,  par  Grasset  Saint- 
Sauveur.  Paris,  an  iv  (1796),  2  vol.  in- 18,  avec  8  fig. 
—  Cat.  Méon^  n°  2597;  Luzarche,  n"  3332  ;  Fontaine, 
en  1870,  reliure  de  ChamboUe-Duru,  65  fr. 

Sérails  (Les)  de  Londres  ,  ou  les  Amusements  noc- 
turnes. Contenant  les  scènes  qui  y  sont  représentées , 
les  portraits  et  la  description  des  courtisanes  les  plus 
célèbres  et  le  caractère  de  ceux  qui  les  fréquentent. 
Paris,  1801,  1804,  4  vol.  in- 18,  ng.  —  Alvarès  (juin 
i858),  10  fr. 

Sérails  (Les)  de  Paris ,  ou  Vies  et  portraits  des 
dames  Paris,  Gourdan,  Montigni,  et  autres  appareil- 
leuses:  ouvrage  contenant  la  description  de  leurs  sé- 
rails, leurs  intrigues  et  les  aventures  des  plus  fameu- 
ses courtisanes;  le  tout  entremêlé  de  réflexions  et  de 
conseils  pour  prémunir  la  jeunesse  et  les  étrangers 
contre  les  dangers  du  libertinage.  Paris ,  Hocquart , 
an  X-1802,  i8o3,  3  vol.  in-12,  et  3  portr.  — Scheible, 
8  fl.  ;  Alvarès  ,  en  1861  ,  22  fr.  ;  en  i863,  26  fr.  ; 
Aubry,  18  fr.  ;  Leber,  IV,  n®  3 11. 

Séraphine ,  com.  en  5  a. ,  par  Victorien  Sardou 
(Gymnase,  29  déc.  1868).  Paris,  Mich.  Lévy,  1869, 
in-8,  igS  pp.,  4  fr.  —  3*  édition.  Paris,  Michel  Lévy, 
1869,  in-io  Jésus,  igS  pp.  2  fr. 

Sérées  (Les)  de  Guillaume  Bouchet,  sieur  de  Brocourt^ 
divisées  en  trois  livres ,  où  sont  contenues  diverses 
matières  fort  récréatives  et  sérieuses ,  utiles  et  j^rofi- 
tables  à  toutes  personnes  mélancholiques  et  joviales  ; 
reveues  et  augra.  par  l'auteur.  Paris,  J.  Perier,  1608, 
3  vol.  in-12  (Nyon,  n"  985i  ;  Potier,  3o  fr.  ;  Méon , 
16  fr.  ;  Tripier,  36  fr.).  —  Première  édition  complète 
et  la  plus  jolie  de  cet  ouvrage.  Il  y  a  des  exemplaires 
avec  un  titre  daté  de  Lyon  ,  Thibaut  Ancelin  ,  1608, 
parce  que  le  privilège  pour  imprimer  ce  livre  est  com- 
mun aux  deux  libraires  (Soleil,  en  1872,  146  fr.^.  — 
Lyon,  P.  Ricaud,    1614,  3  part,  en  i  vol.  in-8  (Cha- 

Bonay,  145  fr.  ;  Cigongne,  n*'  2012;  De  Bure,  3632  ; 
ibl.  Nat.  Y  2,629).  —  Rouen,  Rob.  Valentin,  ou 
Jean  Berthelin,  160,  3  vol.  pet.  in-12  (Veinant,  145 
fr.  ;  Bergeret,  55  fr.;  Solar,  i5o  fr.  ;  Mac-Carthy. 
25  fr.  5o).  —  Lyon,  S.  Rigaud,  i6i5,  3  voLpct.  in-^ 
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fNyon,  n"  gSSi;  Cailhava,  5q  fr.)-  —  Lyon.  P.  Ri- 

Siud,  1618,  3voLpei  Ln-8.  Editioa  estimée  fU  Val- 
ire,  24  fr.  j  en  1816  ■  40  fr.).  —  Rouen  ,  Loudel, 
l635,  3  vol.  pet,  in-a  (Nodier,  q5  fr.  ;  Bemn,  S8  fr.; 
Aubry.en  iSSy,  5a  fr.;  Porier.aS  fr.;  Leber,n''»57i; 
Chédeau,  gïg).  —  La  i"  idiiion  des  Séries  qui  ne 
cantient  que  le  premier  livre,  a  éiÉ  impr.  à  Poitiers , 
choi  les  Boucheu,  i58+,  in-4,"  (Oiédeaa ,  n"  957). 
et  réimpr.  en  i58i,  sur  la  copie  foTie  à  Poitiei»,  ci 
aussi  en  i38e,  în-iâ  (ChÉdeau,  n°  gSS.  et  Aubry,  en 
iSfio,  35  fr,).  —  Voir  1»  note  du  caial.  Leber,  n'iS?! 
et  Viollet-Leduc,  p.  i55. 

Séria  jocique,  aucl,  Mich.  Scoio.  Argentorali,  i5tg. 
Cetoiivraee  renferme  des  iraducliona  de  Plutacque  et 
de  l'Anthologie. 


et  raatear  du  Manuel  du  Uiralre,  en  l'indiquant  {snk)e  koK- 
ttrdler)  déclara  ne  l'aToir  jotnili  rat  cependant  un  blbliogta- 

ouinges  qii'  Il  'st  impiimer  i  Puis  eà  i%Ja  ;  il  elle  mline  un 
patuge  ençrunH  1  celte  Seringue  [p.  iSoJt  noua  le  tranaeri- 
™n>,  car  la  Notice  demi  il  fc"agi[,  na  >e  irouuii  pas  focileiBOnt, 

la  chandiire  de  l'uoionr  illicite,  M  d'y  rougir  comme  dea  écis- 
liiuB,  lotiqu'ellM  cuiiont,  pouf  tooi  fiirs  de»  aJanisursl  Au 
mie,  Il  cil  jaUe  que  de>  visage!  qui  ne  uvenl  plus  rougir  de 
pndeur,  ronglBKni  an  nioln9  par  iiIiRce  j    mais  puisque  vont 

irez  à  reculam  donilavale  Juciel.i  (Litres  perdus  et  exempt. 

Serment  (Lé)  civique  dei  demoiselles  fonctionnaires 
publiques  du  Falais-Royai^  avec  la  liste  de  celles  gui 
ont  refusé  de  le  prêter.  Dialogue-vaudeville.  Au  Pa- 
lai»-Royal,  1791,  in-8.  —  Calai  Pixérécourt,  p.  38o  ; 
Soleinne,  n°  1410. 

SERMONS  (XV  et  XVI*  siècles).  Les  farces  ou  dis- 
cours facétieux  récitas  par  un  seul  personnage,  por- 
taient alors  la  titre  de  Sermon  ou  de  Monologue.  Nous 
allons  en  indiquer  ici  les  principaux,  ou  les  plus  ana- 
logues à  notre  sutet. 


SERMONS  %6^ 

Sermon  de  VEtuUmUU.  L'édition  ancienne  de  «ette  fic^ti^  ut 
se  retrouve  plus ,  mai»  le  texU  a  été  publié  par  M.  de  Moo- 
tai&lon  dans  le  4*  volume  (p.  87)  de  son  recueil  d'Anciennes 
poésies  françaises^  d'après  une  copie  manuscrite  faisant  partit 
d'un  volume  de  Sermons  joyeux ,  écrit  de  la  main  de  M.  Grat- 
tât-Duplessis.  La  vieille  plaisanterie  de  TÂndouille ,  prise  dans 
le  même  sens  que  dans  le  cha|)itre  de  Rabelais  sur  la  bataille 
des  cuisiniers  contre  les  andouilles,  est  ici  traitée  avec  toute  la 
complaisance  d'un  fabliau.  La  scène  se  passe  aux  éiuves,  et 
quoic^ue  les  interlocutrices  soient  deux  bourgeoises,  leur  langaM 
est  bien  sans  façon  •  et  les  trois  anecdotes  racontées  dans  le 
Sermon  sont  passaÛement  gaies.  Qu'on  noua  permette  une.ci'* 
talion  : 

Pendant  que  je  suis  de  loisip 
Je  vous  veulx  raeompter  et  dirt 
Une  histoire  oit  prendre^  plaisir 
Et  qui  vous  ./fera,  je  crotSt  rire. 
C'est  de  deux  mignonnes  bourgeoises, 
Bonnes  commères  et  galoises , 
Oui  se  sont  ensemble  baignées 
Depuis  dix  ou  dou^e  journées ^ 
Ainsjr  qu'ont  aceoustumé  fayre 
Femmes  pour  dadvantage  plaire. 
Elles  estans  souks  les  courtines^ 
Survint  une  de  leurs  voisines^ 
Aiantf  au  lieu  d'une  quenouille, 
Soubs  son  bras  une  grosse  andouilk. 
Qu'elle  mit  dedans  une  escuelle. 
Se  dit  Vune:  •  L'andouille  est  belle. 
Béni  soit  de  Dieu  le  pourceau 
Dont  est  sorti  boiau  si  beau  I 
Que  je  la  manie  un  petit  ; 
Manenda ,  j'y  prens  appétit,  * 

Sermon  du  curé  de  Colignac ,  prononcé  le  jour  des  Rois. 
Paris,  pour  l'auteur  dans  la  rue  Saint- Jacques^  1736,  petit  in-ia^ 
23  pp. 

Sermon  du  P.  Esprit  de  Tinchebray ,  prononcé  dans  l'é- 
glise des  religieuses  de  Hautes-Bruyères,  en  1694.  Petit  in- 12 
de  10  ff.  Facétie  contre  les  prédicateurs  capucins,  attribuée  à 
Esprit  Fléchier.  —  Manuel,  il,  1064. 

Sermon  du  R,  P.  Proioplaste ,  prédicateur  capucin,  pro~ 
nonce  à  Nantes  le  10  Janvier  170a,  dans  le  couvent  des  Ur* 
sulines.  Nantes,  1702,  m-8.  — »  Réimpr.  à  Nantes,  en  1784,  in-u; 
^Manuel,  11,  1064;  Biblioph.  fantaisiste,  248-260. 

Sermon  en  faveur  des  cocut  (ou  pour  la  consointion  des 
cocus).  Cologne ,  Pierre  le  Grand ,  s.  d. .  1697 ,  1704,  1706  , 
1741;  Amsterdam,  1717;  Amboise,  1751  (édition  renouvelée  par 
Crozet ,  vers  1810);  Cocupole,  1753;  Rouane,  chez  Dom.  Vendo 


(Pari»,  Lemoinc),  rS33;  etc.  —  Trii-iouient    réimprimé,  ei 

1)  ■  éU  reproduit  dans  \e  Biblinfk.fimlaltitlt.  p.  3^.  — %eloii 
IiJWinuKl,   V.  3ag ,  cet1«  pl(ce  temoaletail  onvltoa  ï  l'gn- 


S'ttnlt  «■  irrmoK  fort  Jofmlx  pour  rentrée  df  UbU,  avfc 
grmti  Jàrt  joxaiseï  ;  plus,  apologie  des  chambrières  auï  onl 
ptfilii  leur  mariage  à  la  blaucijue.  On  lo  vtai  à  Paru,  par 
Altln  Lotrran,  demeurint  en  II  rue  N<u(vs  Nottro-Dime,  i 
1*Eku  de  Francs.  —  nlaiiuiioii  fort  habilement  lilhngripbiéi 
sur  pipisr  de  Chlns  ivu  clsq  vlgneiiet  sar  boïi  égalemeni 
fiSscfû,  \\tia  à  ^a  eicmpl. ,  pi^i.  in-ii.  —  La  première  de  cet 
dtUJE  pslîteg  pl^s  e>t  une  paroilïE  forl  libre  cl  même  obuine 
du  Benediclle  et  des  Gilue,  lémoin  in^uublc  de  la  dévoiion 

pin*  moralï,  nuia  du  moini  n'eit'^Ue  psi  impie.  ■  (Viollel- 
Leduc,  p.  103). 

Sermoajoyeux  dl  la  patience  det  fimat-s  obtliniei  contre 
leurs  maris,  fort  jqy^-ux  et  recriall/à  toutes  gens.  Opuscaie 
de  4  ff,  golh.  in^g,  6g.  i.  b,  (Cigongne,  n*  740I.  Il  if  en  a  eu 
nne  rélmpreuion  1  Ib>iu[i,  Louii  CatU,  Ml»  le  litre  de  Du- 
rs Joyeax.  Ce  Sermon  n  itii  aiiui  riiïinprimd  fac-simile ,  à 
— ^_i  — i.  .-I  .  .|^  iai^iri  pu  M.  de  Monlufalon  daiu 
tocueH  de  po&lfi,  p.  a6i-iài ,  a  pai 

Sermon  joyealx  d'un  défucetlfur  de  voarrices.  Opiiacoledi 
4  ff.,  in.a  aal\i.  (Labcr,  0»  iSool:  Il  ea  exîsie  au  moins  trois 
ancienna  âitioni.  Il  ■  élé  réimprimé  dana  le  recueil  inlltul^; 

dSQ>  les  Aucleanes  poésies  de  M,  de  MontaiBlon.  tome  Vl  ; 

Tre  eit  uD  peu  liardie  ,  aliiii  que  le  litre  le  fait  wupçonner  , 
inti>  une  cerisine  libertil  de  unnagE  n'efrayaii  ndrenane  au 
quinzième  iltd«.  Vdit  le  Umiel ,  tome  11,  p.  S49. 

Sermon  jaycalx  dun  SancI  oui  empranle  uns  pain  à  ra- 
tallre  sur  la  Jburnée  aSiitnlr.  S,  1,  a.  d.,  pu.  in-tl  gotb,  de 
4  ft ,  Bg.  s.  b.  [NoJiet,  5a  fr.  ;  Lehcr,  1,  n°  îw8  i  CrBonBne, 
n"  710).  —  BSimpr.  fac-similé,  par  Pinard,  en  rSjg.  in-a  de  i3 
pp.,  Iiri!  à  60  eiempl.  jon  y  joint  souvent  5  uiiLrM  faciiioa 
relinpr.  par   Pinard  i  la  mtfQB  époque;  Monologue  nouv.  il 

Mèrea.  —  iâ  Vraie  midfâae  de  M'  Crimache  —  S'ensuit 
le  Sermon  desfrapp.--cul!,  —  LePlaisanl  discours  et  adirer- 
llsiimett  OUÏ  notirellei  mjrUes,  etc.  Voir  ces  IJires.  Ensem- 
ble, Veinani,  iS  Ir.);  et  dans  le  Recueil  MonlalRlop.  III,  5-ia. 


SERMONS  -  SERVANTE  ayi 

une  fille,  en  épouse  une  autre,  à  laquelle  il  avoue  au'il  a  deux 
fois  caressé  sa  première  maîtresse.  L'épousée  lui  repond:  No- 
tre gentil  valet  si  me  Ta  fait  plus  de  cent  foisi  Le  marié 

Dâ  cela  ne  fut  pas  conlens: 
Si  se  teusty  grisant  les  dens. 

Sermon  joyeux  d'un  ramoneur  de  cheminées.  S.  1.  n.  d. . 
pet.  in-8  goih.  de  4  ff.  —  Pièce  en  vers,  assez  libre.  Recueil 
de  M.  de  Montaiglon  ,  1,  pp.  235-239.  —  Il  y  a  dans  l'ancien 
Théâtre  une  larce  sur  le  même  sujet. 

Sermon  Joyeulx  d'ung  verd  galant 
Et  d'une  Bergière  jolye 

Bue  peut  nommer  chacun  lisant 
amour  la  Fortune  oufollye; 

»uivi  du  De  projhndis  des  amoureux.  Parla ,  s.  d.  (comm.  du 
XVI*  siècle),  2  part.  pet.  in  8  gotti. ,  fîg.  sur  bois.  —  Nodier, 
80  fr.  —  Ce  dernier  opuscule  a  été  réimpr.  à  Chartres  en.i832 
A  3o  exempt,  et  M.  de  Montaiglon  l'a  inséré  dans  le  tome  IV 
de  son  recueil. 

Sermon  Joyeux  pour  advenir  la  nouvelle  mariée  de  ce 
qu'  elle  doit  faire  la  première  nuict,  Rouen,  Nie.  Leècuyer; 
B.  d.,  pet.  in-8  de 4  ff.  Catal.  Cro/el.  —  Facétie  en  vers,  réim- 
primée à  Paris,  chez  Guiraudet,  1829,  in-i6  de  12  pp.,  souf 
le  litre:  Discours  joyeux  pour  advertir ,  etc.;  et  à  Strasbourg, 
en  (83 1,  pet.  in-8  de  16  pp. ,  tiré  à  99  exempl.  —  Voir  Plai- 
sant discours^  etc. 

Sermon  nouveau  et  fort  joyeulx  auquel  est  contenu  tous  tes 
maux  que  l'homme  a  en  mariage.  Nouvellement  composé  à 
Paris.  S.  d.  (fin  du  XV*  siècle) ,  pet.  in-8  goth.  de  8  fT.,  fîg. 
sur  bois.  —  La  Vallière,  n*  SogM  ;  Méon ,  n*  2473.  Cigongne, 
n«  711.  —  Réimpr.  en  i83o  dans  les  Poésies  des  XV*  et  XVI* 
siècleSf  et  dans  le  Recueil  de  Montaiglon,  II,  5*17. 


Serrefesse  ^  traffédic-parodie  (de  Lucrèce,  de  Pon- 
sard)^  par...  (L.  Frotat),  menabre  du  Caveau  ,  mais 
avoue  près  la  Cour  Impériale  de  Paris.  Partout  et  nulle 
part  (Bruxelles),  i8')4,  in-8,  avec  un  front,  libre  de 
S.  P.  Q.  R.  (Rops).  De  20  à  3o  fr. ,  selon  le  papier. 
Pièce  spirituelle,  en  5  actes ,  bien  conduite  et  versi- 
fiée avec  facilité.  Biblioth.  Scatol.^  n°  56. 

Servante  (La)  justifiée,  op.-com.  en  i  a.,  par  Fa- 
gan  et  Favari  (toire  St-Germ.).  Paris  ,  1 740 ,  in-8.  — 
Paris,  Prault,  1744,  in-8  (Soleinne,  n"  Sîqf))^  — Paris, 
Duchcsne,  1760,  in-8,  beauportr.  de  M**  Favari  par 
Garand,  gravé  par  Chenu.  -~  Paris,  Ballard,  x  773,  in-8. 


SERVANTE  —  SIBYLCA 


U  S/rraaU  Juaijiée,  b 

pa  Briller,  Carmouclit  e 
igii,  In-B,  ■  Ir.  Jo  ijaiii 
iSjï  aiu  Varidfa). 

lltt  pnr  P.-Gabriel  Gardel,  iBiS. 
u  Id  itou  <I  le  Balin;  vuii.  en  i  ■ 
JdusILo  de  Ussallf.  Paris,  Polie 

Servante  ÇLa)  maltr 

sse,  mceurs  pQpuIxires,  pRrMa 

Perriti.  Paris,  Uchapelle, 

SEW  RI  N  [Charlfis-AuBuat.),  a 
néàMct/en  1771,10.60  isSî 
tion!  Lm  /linourï  du  Fortau  bU~  les  Anglaises  pour 
rire  —  lo  Blotide  et  Itl  brune,  ou  Us  Deux  n'en  font 
qu'une — la  Chambre  et  Su:;on — Ckansons  et  poésies 

—  (il  Famille  des  innocents ,  ou  Comme  l'amour  vient 
~  tfs  Femmes  de  chambre  —  Jeannette,  ou  Six  mois 
â  Paris  —  la  Laitière  de  Bercy  —  la  Leçon  conjugale 
~  le  Maurico  de  Venise  —  (e  Pour  et  te  contre,  ou 
le  Procès  du  mariage  —  la  Première  nuit  de  mes  noces 

—  Trois  Faublai  de  ce  temps  là  —  le  Villageois  gui 
dtefche  son  veau  —  la  Vivandière. 

SganOrelle,  ou  le  Mari  qui  se  croit  trompé,  com.  de 
UoUire,  arrangée  avec  un  nouv.  dilnoùmcnt  et  mise 
dn  t  a.  el  en  vers  par  J.-A.  CJardy,  Périt,  ifioi,  in-8. 

—  Soleinne  ,  n"  3149.  —  Il  y  a  des  exemp!.  sous  le 
titre  du  Portrait,  ou  le  Cocu  imaginaire. 

SHA 

anglaii.„_. „  _.. 

de  bruil  pour  rien  —  Peines  d'ainuitr  finrauca  —  t  ne 
Râpe  of  Lucrèce  —  Sonnets  ~  Venin  and  Adonis. 

S'il  est  des  signes  certains  qui  assurent  de  !j  puis- 
iance  des  hommes  autant  que  le  sont  ceux  qui  répon- 
dent de  la  sagesse  det  filles;  par  Hecquet.  Paris,  Ga- 


Henrîôt,  1840,  in-8  (Vari^tis). 

Slbylla  trigandriOna ,  seu  de  virginitate.virginum 
statu  et  jure  Iraclatus  jucundus,  auct.  H,  Kornmanti. 
Francoftirtî,  1610,  pet.  in-8.  —  Hagecomitun,  16S4, 


SICILIEN  ^  SIÈGE  t'jl 

in- 12  (Auvillain,  n**  164).  —  G)logn«>  '7.^4*  î""^*  "~ 
Cologne,  Marteau,  1765,  in-!2  (Claucfib,  en  i858, 
5  fr.J.  —  Cologne,  1786,  in-8  (Scheible,  en  1867, 
I  fl.  36  kr.).  — Réimpr.  en  1694,  2  vol.  in-8,  sous  le 
titre:  Opéra  curiosa,  —  Env.  10  fr. 

La  plupart  des  questions  qu'examine  Tautetir  de  ce  livre  sin- 

§u1ier  sont  bizarres  et  ridicules;  Il  recherche  s!  les  femmes 
oivent  cultiver  les  arts,  si  elles  sorit  propres  aux  fonctions 
d'ambassadeurs,  s'il  leur  convient  d'embrasser  Tétat  militaire. 
Dans  un  autre  chapitre,  il  traite  des  couleurs  due  les  femmes 
doivent  préférer  dans  leurs  vêtements ,  et  après  avoir  déciae 
qu'elles  feraient  bien  de  rejeter  le  rouge,  le  jaune,  le  pourpre  et 
le  noir,  il  les  engage  à  choisir  le  bleu,  parce  que  c'est  la  cou- 
leur du  ciel  et  l'emblème  de  la  constance  ;  le  rose ,  parce  qu'il 
plait  à  la  vue  ;  le  vert,  parce  qu'il  rappelle  les  plantes  médici- 
nales et  les  herbes  qui  sont  la  nourriture  des  troupeaux;  et» 
enfin,  le  blanc,  parce  qu'il  désigne  la  simplicité,  la  pureté  et  la 
candeur  de  l'âme.  —  voir  des  extraits  do  ce  livre  dans  le  B/- 
blioph.  fantaisiste f  pp.  121  à  128. 

Sicilien  (Le),  ou  V Amour  jpeintre,  coin,  en  i  a.  en  pt,, 
par  Molière.  Paris,  1667,  1068,  in-12.— Solar,  i55fr.; 
Chédeau,  n*  740;  Soleinne,  n»'  1296  et  238  du  SuppI» 

Le  Sicilien  y  ou  Vamour  peintre  de  Molière,  arrangé  en 
opéra,  par  Levasseur  et  mus.  de  Dauvergne  (Versailles,  1780). 
Paris,  1780,  iu-8  de  44  pp.,  plus  2  pp.  de  musique.  —  Nyon, 
n*'  18449;  Soleinne,  3149. 

Siècle  (Le)  d'or  de  Cupidon,  ou  tes  Heureuses  aifëà- 
tures  d'amour.  Cologne  (Holl.,  à  la  Sphère)*  s.  à. 
(Auvillain,  n"  io58),  et  17 12,  in-12.— Nodier,  18  tr.  ôo: 
Renouard,  41  fr.;  Nyon,  n»»  9634-35.  —  Nouvelles 
fort  galantes. 

Siècle  {Le)  de  progrès,  ou  le  Mariage  Saint-SinHh 
nien,  corn,  en  2  a.  et  en  pr..  par  Guinoyseau.  Angevtji 
1837,  in-8  de  76  pp.  —  Soleinne,  n"  2868» 

Siège  (Le)  du  paradis,  macédoine  infernal ico-diabo- 
lico  comique  en  quinze  chants.  Paris,  Lemoine,  IW 
biaire.  place  Vendôme  et  chez  les  marchands  de  noo- 
veautés,  i83o,  in-i8. 

Les  chants  ne  remplissent  chacun  qu'une  page.  Vold  «• 
échantillon  de  cette  composition  amphigourique  : 

Un  patriarche  attaque  Robespierre  ; 
Le  pauvre  sot  nW  voyait  que  du  fiu; 
Avec  Numa  Louis  u"a  pas  beau  jeu, 
Et  Salomon  mort  la  poussière, 

ToMi  VJ.  Vi 


Préi  de  la  vleTfe  de  Naultm, 
El  quand  RsvaiUac 
Décolle  fioac, 

Et  Z'L'aÙLsL"^ 
Ballas_par  Mimnon 
Près  ifAgûmemnon. 
De9lrii{:11on   ordonDie,  comme  onlragcant  1«  mœur9,piic  1c 
tribunal  de  ScnIJi  le  g  décembre  iSig. 

Sl€te  (Los)  libros  de  la  Diana  enamoraia  (en  7 
livres^  pur  Georges  de  Monlemoyor,  mort  en  i56i). 
L'édition  orig.  doit  avoLr  paru  vers  1 56o  :  lee  plus  an- 
ciennes qui  nous  leeteni  sont:  Valence,  1364;  Anvers, 
i567,  1670,  (57^,  i38o;  Venise,  1574;  Madrid,  i585, 
1Î9S,  elc.,  peut  in-8. 

Cn  Wilions,  IsuKB  rarti ,  maîs  d'une  assez  faible  «alair, 
■Mil  (DWlei  dea  ccunpttrnenli  I>i1>  1  ce!  DUvrag;  pa'r  Alf.  Pe- 
m  (8  llïfes)  et  p.r  Gil.  fûlo  (S  livra),  U  ulane  a\  un  ro- 
atn  paaloril  ennuyeux  et  qui  a  servi  de  moièle  i  l'Asirie. 
Comme  peur  ce  dernier  ouvrage,  on  a  dit  que  ces  bergers  re- 
pfàcDUienl  de  grandi  penanuiBes  du  Umpi.  U  en  a  il<  bit 
GftH)  ou  ilM  IridDClioni  irançalaei: 

ta  Diane  de  MoKlf-Mayor  (de  Perei  «  de  Gil  Poln),  in 
laquelle  annl  deici^tl»  Ici.  variable;  et  «tnngea  tlttasàe  rbon- 

Rcin)>'"l55'B,'in"a,'-L«"îumM  a'el  3'"^à.  par  Ga'hr.  Cha- 
pnvi  ont  paru  Lyon,  iSBa,  et  Parii.  Bonfona,  iSS?  (M'"  Bo- 
Wre.en  iH3g,  n°  iSiti  Moumerqui;  NyoD,  n°  ioItdJ  ~- 
Tours,  Moulin,  iSga,  S  vol.  in-ia  [Njon,n*  lolji).  V .  les  Sept 


n,   août  comprit  lea  amoura  dea  plus  eiana 
I.  d'espaanol   ea  franc. ,   et  eonfMe    ks   deui 
.    .0.  i  cûlé.  Paria,  i6o3,  i6ii,  161 3  ,  In-ia  [Nj— ,  _     .-.,. 

tjit  Siele  l!iro$  de  la  Diana  de  George   dt  Montemayor, 

de*  plua  aignalei  d'Eipaene,  trad.  d'esp.  en  franc,  el  de  nuuv. 
revui  el  corr.  par  Beriranel.  Valencia,  1603,  pel  in-i;,  format 
•llongii.  Edit,  raie  de  ce  roman,  -  Paris  Du  Brav,  lûii,  in-B. 
Techenor,  riche  reliure,  3Î  fr. 

La  Diane  de  G.  de  Monlemayor ,  trad.  en  frsnç.  [par  Ant. 
Vitriy).  Paris,  Fouet,  s.  d.  |i6iî),  3  tomes  in-8,  ens.  1:10  pp., 
titrei  gr.  el  Ixllea  fig.  de  Crispin  de  Pas.  -  Nyon,  n'  10374. 

La  Diane  de  Manlemofor,  trad. par  Abr.  Eemy.  Paria,  Eo- 
cvkt,  1614,  i  vol.  ia-3.  — Nyon,  n'  loiji. 
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La  Diane  de  Montemayor ^  mise  en  nouveau  langage,  par 
M""'  Giliot  de  Sainionge.  Paris,  1696,  1699,  1733,  2  vol.  in-ia. 

—  Nyon,  n®  10376. 

Voir  aussi  le  Manuel  à  Montemayor  et  à  Polo. 

SIMON  (Ed. -Thomas),  né  à  Troyes  en  1 740,  mort 
à  Besançon  en  18 18.  VAmi  d'Anacréoriy  ou  Choix  de 
chansons  —  Choix  de  poésies^  trad.  du  grec,  etc.  —  Epi- 
grammes  de  Martial  —  VHermaphrcdite ,  ou  Lettre 
de  Grand  Jean  à  Françoise  Lamoert,  sa  femme,  Gre- 
noble, 1764,  in-8. 

SIMON  (Henri),  vaudevilliste.  Seul  ou  en  collabo- 
ration: L* Ingénue  de  Brives-la- Gaillarde.  1820.  —  JLe 
Mari  en  bonnes  fortunes.  18 16.  —Ninon,  Molière  et 
Tartuffe.  181 5.  —  Le  Pâté  d'anguille.  181 8.  —  Les 
Satines  de  Limoges.  181 1.  —  La  Soirée  anglaise, 
ou  le  Mariage  à  la  course.  181 5. 

SIMONNIN  (Antoine-Jean-Bapt.),  aut.  dramat. ,  né 
à  Paris  en  1780.  Seul  ou  en  collaboration:  V Ane  mort 
et  la  femme  guillotinée  —  Arlequin  au  café  du  Bos^ 
quet,  ou  la  Belle  limonadière  —  l'Art  de  quitter  sa 
maîtresse-^  la  Belle  aux  cheveux  d'or —Catherine  If, 
ou  l'Impératrice  et  le  cosaque  —  les  Cauchoises  —  la 
Ci-devant  jeune  femme  —  le  Code  et  l'amour  —  les 
Filles  à  marier  —  la  Grammaire  en  vaudevilles  — Je 
fais  mes  farces  —  la  Jeune  comtesse  —  Lisette  toute 
seule  —  Mlle  Gertrude,  ou  le  Malentendu  —  le  Ma'- 
riage  dans  une  rose  —  le  Mariage  par  autorité  de 
justice  —  le  Mariage  par  commission  —  le  Mérite 
des  femmes  travesti  —  Monsieur  et  Madame  Denis  — 
la  Papesse  Jeanne  —  la  Petite  revue.,  ou  Quel  mari 
prendra-t-elle?  —  les  Rosières  de  Paris  —  la  Seri-- 
nette  des  dames  —  le  Valet  en  bonne  fortune  —  Zer^ 
Une,  ou  le  Peintre  et  la  courtisane. 

Singe  {Le)  de  La  Fontaine,  ou  Contes  et  nouvelles 
en  vers,  suivis  de  quelques  pièces  (par  de  Théis)  Flo- 
rence, aux  dépens  des  héritiers  de  Boccace,  à  la  Reine 
de  Navarre  (Nantes),  1773,  2  tomes  in-!2,  front,  gr. 

—  Tripier,  i5  fr.  ;  Claudin,  en  1869,  5  fr.  ;  Soleinne, 

2171. 

Contes  ingénieux  et  spirituels.  Le  tome  !•'  a  ipi  pp.,  48  con- 
tes; tome  11,  232  pp.,  i5  contes  el  des  poésies  fugitives.-- 
Voir  VAnthol.  Scatol. ,  p.  128  :  et  Viollei-Leduc ,  p.  100.  Ce 
dernier  fait  beaucoup  d'éloges  des  contes  de  Théis. 
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Sineeriti  (,Lei)  des  fimmes  de  ce  temps  descouvertes 
Cf  farticuUfrement  d'aucunes  bourgeoises  de  Paris. 
S.  r,  iûi3,m-8  de  8  ff.  — Potier,  40  fr.  ;  Solsr,  41  fr.; 
La  Vallière,  n'  437s"»-,  Leber,  n""  a5o4  ;  Mëon,  p.  417. 

—  PiËce  satirique  ei  tacéticuee.  Réiinpr.  àms  ie  1 
vol.  des  Variétés   historiques  et  littéraires,  publiée» 
par  M.  Ed,  Fournier,  p.  55-63. 

SIRAUDIN  tPnul),  vaudevilliste  et  confiseur  à  Pari», 
n£  vert  1B14.  Seul  ou  en  coUabonitioa :  L'Amant  ie 
cçeur  —  Amoureux  de  la  bourgeoise  —  le  Bal  Ma- 
h\iie  —  le  Beau  Léandre  —  la  Belle  Françoise  — 
Brida  Street ,  ou  Un  aage  déchu  —  Claudine,  ou  lee 
Avantages  de  l'inquiétude  —  la  Dame  de  FrancboUy 

—  Détournement  de  majeure  —  Elle  était  à  l'Ambigu 

—  le  Favori  de  la  favorite  —  les  Femmes  sérieuses 

—  les  Filles  des  champs — la  Cammiaa  —  le  Jardimtr 

e liant  —  Lorettes  et  artistes  —  Madame  Absalon  — 
Mobilier  de  Rosine  —  la  Nouvelle  Clarisse  Har- 
loive  —  Roméo  et  Marielle  —  Trois  amours  de  pom- 
piers —  Trois  chapeaux  de  femmes  —  les  Trois  fotkai 

—  (/«  avocat  du  ieau  sexe  —  Un  mari  gui  ronfle  — 
Une  femme  aux  cornichons  —  Vente  d'un  riche  010- 
biiiei — la  Veuve  aux  camélias  —  la  Veuve  de  quin^^e 

Sirena  (La),  Marfisa,  ed  Angelica,  tre  poemetti  dl 
Elire  Partenio  (Pieiro  AretinoJ.  Vcnis«,  lô'io,  l'elit 
In-iï.  —  J.-J.  De  Bure,  n"  682;  Chardin,  12  fr.; 
Nyon,  n*  16881  *ij. 

Sirint  (La),  de  mesilre  Honora  d'UrK.  Paris,  Mi- 
card,  1606,  in-i3.  —  Paris,  161 1,  in~iz  (Monmerquf, 
ig  fr.  5o;  Solar,  61  fr.J.  —  Paris,  i6i5,  1617,  161», 
in-8.  —  Solar,  iig  fr. 

Sirène  (La),  op.-coin.  en  3  a-,  de  Scribe  ,  musique 
d'Auber  (Op.-Com.).  Paris,  Tresse,  1844,  in-8  de  36 
pagei.  —  Reimpr.  en  i85g. 

Sirène  {La),  par  Xavier  de  Montépin.  Paris,  i856, 
a  vol.  în-8  et  1  vol.  in- 12. —  Roman  emprunté,  pour 
le  fond  et  même  pour  une  crande  parlie  des  détails , 
aux  Archives  de  la  police,  de  Peucnei. 

Sirènes  (Les),  discours  sur  leur  forme  et  leur  ligure 
(par  l'Bbbé  a.  Nicaise).  Pari»,  1691 ,  in-4%  avec  ûg. 
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dans  \t  texte.  — r  On  y  remarque  une  délicieuse  figure 
représentant  les  Sirènes.  Rare. 

Sirop^au-cul ,  ou  V Heureuse  délivrance,  tragédie 
hérot-merdifique  ,  par  M....  (Grandval  fils).  Au  Tem- 
ple du  goût,  s.  1.  n.  d.,  in^8,  titrti  gravé  (Aubry,  en 
1857,  7  fr.  ;  Leber,  n**  24934).  —  Héiropr.  à  104  ex. 
Berg-op-Zoom  (Brux.,  J.  Gay,  1864),  pet.  in- 12  de 
48  pp. ,  3  fr. 

SittUche  (Der)  Zustand  von  Berlin  (PEtat  moral  de 
Berlin  après  la  suppression  des  maisons  de  tolérance). 
Essai  pour  Thistoire  de  l'époque  actuelle^  accompagné 
de  biographies  des  prostituées  les  plus  célèbres,  par 
Rohsmann.  Leipzig^  1846,  1847,  in-12.  ^  Scheibl^^ 
I  th. 


des  Augustins,  n°  3^,  1707  (le  titrç  de  la  première 
feuille  est):  Confession  galante  de  six  femmes  du  jour. 
In-i8  de  177  pages.  —  M.  Potier  en  annonçait  ea 
vente  pour  8  fr.  un  exempl.  où  les  noms  de  ces  dx 
personnes  étaient  écrits  au  verso  du  faux-titre.  — 
Claudin,  en  1867,  2  fr.  5o. 

Ski^j^n  aus  den  Leben  (Esquisses  de  la  vie  de  di- 
verses favorites  célèbres).  1802,  in-12  de  x  et  324  pp. 

Contenant:  Maria  de  PadiUa;  Marie  Touchât:  Isabelle  de 
Limeuil;  Diane  de  Poitiers;  Léonore  Telle\  de  Menasses; 
Aiinès  Soreau;  E léonore  de  Guienne;  Jeanne  Shore  ;  Ara- 
belle  Korbet  (sous  Elisabeth);  {Louise  Querouailles ,  duchesse 
de  Portsmouth  ;  Charlotte  Davis  (sous  Charles  llj  ;  Maro{ia: 
FreJegonde  ;  Nanlilde, 

Société  (La)  du  doigt  dans  Vosil,  vaud.  en  i  a.,  par 
Clairville,  Siraudin  et  Moreau  (Eug.  Lemoine).  1860 
(Gymnase-Draroat.). 

Sodom,  a  play,  by  the  earl  of  Rochester.  i658,  et 
Anvers  (Londres),  1684. 

Très-rare;  M.  de  Soleinne  possédait  3  trad.  manuscr.  de  est 
ouvrage  fort  obscène,  n»*  3885  et  3886  de  son  catalogue.  La 
i^  était  intitulée:  Le  Roi  de  Sodome ^  tragédie  eu  pr.  en5a.| 
1744.  —  En  voici  quelques  phrases  : 

t  Ses  yeux  annoncent  un  tempérament  qui  n'est  pas  de  pftte 
■  d'orgeat.»  —  «  Ne  voilà-t-il  pas  un  grand  casseur  de  iioiiicttaiA% 
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-8«™  dit  i  Abraham:  -Si 


:  que  loule  Isur  bibilelé  se  réduit  à 
•  parier  Cl  a  oe  non  oire. . 

Le  j*  manuiciit,  format  in-8.  sur  papisr,  icrilure  du  XTIIl» 
ïUclï,  tit  iniituli:  Soaome.  et  porte  la  dale  de  iâ3i.  Voir  sur 
cet  ouvr.  le  DicLionn.  de  Procpef  MarchaDd,  lome  1*^,  p.  164. 

Sceurs  {Les)  rivales,  hist.  gaL,  par  D.  —  Paris,  Bru- 
net,  1698,  in-12  de  xii-395  pp.  (le  privilège  pone, 
avec  la  date  de   [69R,  la  meniion;  imprimée  pour  la 

B-emiÈre  fou).  —  Amst,    (à  la  Sphère),    1680  (Van 
ippe,  n°  317),  1699,  petit  in-ii.  —  Cat.  de  Dresde, 
n'  997. 

C'est  l'talsl.  du  demoiselles  Lolsoti .  dont  ta,  beauté  et  le> 
^rïïine''dë^Lollis'x'lv!"^"''   "  ^'''°"  ''^  '"""  '  '"'   ' 

Soirée  (La)  du  Labyrinthe,  débauche  d'esprit,  suivie 
du  Portefeuille  galant ,  par  M***.  Paris,  Guillaume, 
17Ï1,  in-12,  front  gravé.  —  Scheible,  p.  m  de  i8bo; 
Nyon,  n"  9485, 


Soirées  amovreuses  du  général  Motlier  et  de  la 
ielle  Antoinette,  par  le  petit  épagneul  de  i'Autri- 
ehieime.  Persepolis,  1790,  in-8  de  ïi  pp.  —  Dinauï, 
n"  ?745;  Cigongne,  n"  2372.  —  Pamphlet  contre  Marie- 
Anloinett.!.  -  Réimpr.  à  Turin,  en  1872. 

Soirées  (Les)  de  Céline,  ou  Recueil  de  chansons  en 
vaudevilles  et  ariettes^  orné  de  iz  jolies  gravures. 
Paris,  Janet,  s.  d.  (vers  1781),  in-32.— Tripier,  lifr.; 
Ggongne,  n°  iï55. 

Soirées  (Les)  de  la  campagne,  ou  Choix  de  chan- 
tons grivoises,  bouffonnes  et  poissardes  [par  CûUeau). 
Paris,  :;66,  in-12. 


Soirées  (Les)  de  l'automne  et  les  épanchemenis  de  l'a- 
mitié, par  Mercier,  de  Compiêçne.  Paris,  1 792  ,  2  vol. 
in-12.  —  Paris,  1796,  3  voi.  in-18,  fig.  —  Cat.  Mon- 
selet,  page  16.  —  Cet  ouvrage  contient  le  pofitne  très- 
libre  des  Amours  de  Magdeleine,  et  quantité  de  petits 
j..  n,ê,i]j  goût. 
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Soirées  (Les)  des  auberges,  nouvelles  comiques. 
Paris,  Loyson,  1664,  i665,  1609,  in-12.  —  Nyon,  n* 
10278;  La  Vallière,  9  liv. —  Recueil  de  4  nouv.,  dont 
2  avaient  déjà  paru  dans  les  Diversité!^  galantes,  — 
Réimpr.  aussi  dans  le  recueil  intitulé:  Galanteries  di* 
verses  arrivées  pour  la  plupart  en  France.  Nuremberg, 
i685,  in-12. 

Soirées  du  bois  de  Boulogne,  ou  Nouvelles  françoi" 
ses  et  angloisesy  par  M.  le  comte  de  ***  (Caylus).'  La 
Haye  f Paris),  1742,  2  vol.  in-12  (Therrin;  Nyon ,  n** 
10107).  —  Londres  (Cazin),  1782,  2  vol.  pet.  m-i8.— 
Scheible,  en  1872 ,  i  th.  20  sgr.  —  A  été  réimprimé 
dans  les  Œuvres  de  Caylus. 

Soirées  (Les)  du  Palais-Royal  sous  Varbre  de  Cra^ 
covie,  ou  les  Veillées  d'une  jolie  femme.  Paris,  1762, 
in-12.  fig.  —  Nyon,  n°  9480;  cat.  de  Dresde,  n°  772; 
cat.  Noôl,  n**  828;  Alvarès,  en  i863,  8  fr.  5o. 

Les  Soirées  du  Palais-Royal ,  recueil  cT aventures  galantes 
et  délicates,  publ.  par  un  invalide  du  Palais-Royal.  Paris , 
Plancher,  181 5,  in-i8  de  4  feuilles,  fis.  —  Alvarès,  en  juin  i858, 
4  fr.  5o;  Aubry,  en  i85q,  2  fr.  5o  ;  Lanctin  ,  9*  catal. ,  5  fr.  ; 
Claudin,  en  18691  2  fr.  5o;  Scheible,  en  1872,  i  th.  20  sgr. — 
Voir  aussi  les  Matinées  du  Palais-Royal. 

Solitude  (La)  amoureuse,  par  de  Beaulieu.  Paris. 
Benar,  i63i ,  m-8.  —  Usage  des  romans;  Nyon,  n* 
9491. 

SOMAISE(Ant.  Bandeau,  sieur  de),  auteur  du  XVII* 
siècle.  Alcippe,  ou  Du  choi^  des  galands  —  V Amour 
innocent ,  ou  Vlllustre  cavalier  —  le  Grand  diction- 
naire historique  des  Précieuses  —  les  Prétieuses  ri" 
dicules  —  le  Procès  des  Prétieuses  —  le  Secret  d'être 
toujours  belle  —  les  Véritables  Prétieuses, 

Somatologie  de  la  femme,  études  physiologiques,  par 
Romain  de  Bierzynski.  Paris,  Roy  et  Comp.,  1809, 
in- 18  Jésus,  220  pp.,  3  fr.  (Somatologie,  discours  sur 
le  corps). 

Some  Passages  of  the  Life  and  Death  of  John, 
Earl  of  Rochester,  by  G.  Burnet.  Glasgow,  1762, 
in-12.  —  Boulard,  tome  V,  n°  2686. 

Sonaglio  [II)  délie  donne  (in  ottava  rima),  da  Bern. 
GiambuUari.  S.  l.  n.  d.  (Florence,  fin  du  XV*  siècle), 


i»^-  de  4  £  —  LitT^.  -7  ti 

—  Ceue  saéit  ^wticme 
«OBTocJ,  es  1^3,  B-lS.  - 
••  >«r»i,  pp.  43-47. 

Soaetli,  fv  Hic  Tiama>-  Ftanaat,  s.  i-  âT  ■   m^t   1 
>5ïo,  in-*.  —  X-e  meiteâm^  i»o  ia  Ptimm.  T«nM>  J 

1579,  )B-8  de  3IÏ  pfiL  —  BndoB  de  Beisaet,  ta  fr. 
Sametli  owroh ,  da  G.  Benola.  Ctcn ,  k-  d. ,  ta-8. 

—  ScheitU,  M  kr. 

Sametti  ii  it.  Jtatfi-fi^Koe^  L^gi  PMki.joaaf 

etU  ridert.S  l,  o.ii.(commeiKcraoa^X\l*saiclt), 
«M4'  de  5a  I.  (Oe  Mtjiieii,  17  fr..!. 

amWJ  «îwaii  e  rfi  rtAin  (Ftsic).  P.  Padoî  da  Pinft 
(TCH  •ttll  ÎH*  <1«  iq  C.  *  s  ooL  -  PiocIK.  ■  K*.  16  >h.  ; 
Hibs.iln.  Il  *-:  iuôa.  Il  (r.—  V«ai)«,  ZontoB^  iSm, 
IM.-S.L[L««»X  1759.  i»*. 

SMttli  tmtsttrwsi.  ou  («  Corom  A'fn^.rïo^SoiM'W 
hEtna-HMi'  di  P.  Àrtiiito.  Sam  nom  de  lieu  ni  d'iropii- 
meur  et  fans  date,  in-i6,  mrcK^uin  rouce  (suppl^ 
oieor  du  caial.  de  Boze,  I7Î9,  111-8,  n'  1  ijo)-  — 
Ebert  dii  qu'en  1 781 ,  le  gouïcrnemem  saxon  en  fit 
ditruÎTi:  un  eiemplatre  qui'se  trouvait  dariE  la  biblio- 
thèque de  Dresde,  avec  bg.  d'après  Jules  Romain. 

in-4°  de  7  B.  pour  li  Corona,  pigÏD^  1  à  14,  cl  iS  If.  pour  Ica 
DuMi,  ucinfi  81  1  ni.  Tirage  i  piri  fait  povr  Floncel  de 
en  dsiii  pièco,  imptinulci  diDs  le  Rrcnii  A  CosmopaUle  ; 
r<«mpUi»  éuit,  il  T  1  quelqiica  annies,  entre  let  iniïiit  da 
H  Hnband,  de  MirKÎUi.  L'ordre  dci  MDneii  j  ai  iniemrli 
M  Ha  pritcnunt  dn  leçon  dilRrenici  de  ceiki  dea  Alliions  00 
dlnaîra    M  j  ca  a  iS.  après  Inqueli  licnneni  un  Diatago,  un 

So,.-  ;;,■,■■.,;.■     V  '.;,.■!,  15^  in.i6  de  a  ff.  Impr.  Mule- 
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célèbre,  en  les  gravant,  leur  donna  une  publicité  qui  attira  Tut» 
tention  de  Pautorité.  Le  pape  (Dément  VU  (Jules  de  Mddicial 
donna  ordre  de  sévir  contre  les  auteurs  du  scandale.  On  ne  put 
atteindre  Jules  Romain,  parti  de  Rome  pour  peindre  une  gale» 
rie  du  duc  de  Mantoue.  Mais  le  graveur  fut  saisi  et  mis  en  pri» 
son;  et  il  n'en  eût  pas  été  quitte,  peut-être,  à  si  bon  marché ^ 
si  les  démarches  de  plusieurs  personnes  de  considération,  parmi 
lesquelles  on  comptait  le  cardinal  Hippolyte  de  Médicis,  parent 
du  pape ,  qui  s'intéressèrent  à  lui  pour  son  talent ,  n'avalent 
réussi  à  obtenir  sa  liberté.  Pierre  Arétin,  qui  s*était  employé  en 
faveur  du  graveur,  fut  curieux  de  voir  les  objets  qui  avaient 
occasionné  et  motivé  les  poursuites.  11  n'en  fallut  pas  tant  pomr 
échauffer  son  imagination  naturellement  portée  au  libertinage. 
Elle  lui  inspira  l'idée  de  composer  autant  de  sonnets  explicatifs 
pour  mettre  au-dessous  des  gravures  (  i  Sonetti  che  ci  si  veg^^ 
gano  a  i  piedi).  Tout  cela  est  attesté  par  deux  letties  de  TAré- 
tin  lui-même.  Tune  datée  de  Venise ,  le  9  novembre  i526,  adres- 
sée au  selaneur  César  Frégose,  par  laquelle  il  lui  annonce  l'en- 
voi de  //  libro  de  i  sonetti  e  de  le  Jigure  lussuriose:  Tautro 
écrite  à  Battista  Zatti  da  Brescia,  sous  la  date  du  19  aécembre 
1537,  dans  laquelle  il  lui  raconte  les  particularités  dont  \t  vient 
de  parler  relatives  à  la  composition  de  ces  sonnets.  Il  est  i 
présumer,  d'après  cela,  que  les  vignettes  de  Marc-Antoine  étaient 
en  travers  et  laissaient  dans  le  bas  de  la  page  une  marge  suf- 
fisante pour  recevoir,  après  coup ,  les  dix-sept  vers  du  sonnet 
expiicatif,  et  de  plus  une  limie  pour  son  numéro,  ce  ^ui  exi- 
geait environ  2  1/2  pouces.  Mettons-en  autant  pour  la  vignette; 
cela  supposerait,  les  marges  du  haut  et  du  bas  comprises,  un 
volume  d'au  moins  7  pouces  de  hauteur.  Ce  ne  pourrait  être 
alors  redit,  qu'on  veut  faire  passer  pour  l'originale,  de  format 
pet.  in -13.  ou  même  in-16,  laquelle  n'a  ou'une  figure  au  frontis- 

f»icc.  Et  même  en  admettant  que,  dans  l  édition  mentionnée  par 
'Arétin ,  il  n'y  eût  sous  les  gravures  que  les  premiers  vers  des 
sonnets,  dont  la  continuation  se  serait  lue  au  verso  du  feuillet, 
ce  ne  serait  pas  encore  l'édition  pet.  in-i2,  dont  les  feuillets, 
au  nombre  de  23,  sont  blancs  au  verso.  La  vraie  édition  ori- 
einale  ne  comprenant  que  16  sonnets  (dits  i  Suppositi) ,  selon 
Muzzuchelli,  nombre  égal  à  celui  des  vignettes,  auxauels  noua 
pouvons  ajouter  un  sonnet  servant  d'introduction ,  devait  être 
composée  de  17  feuillets  seulement.  J'ai  quelque  raison  de  soup- 
çonner que  l'édition  pet.  in-ia  que  possédait  de  Boze  contient  , 
outre  le  sonnet  servant  d'introduction,  dix-huit  sonnets,  tous  d« 
17  vers,  sortis  de  la  plume  de  l'Arétin .  et  de  plus  deux  autres 
sonnets,  de  14  vers  seulement,  suivis  d'un  huitain  intitulé: 
Epilo^o ,  qui  seraient  d'une  autre  main  peu  amie  de  l'Arétin, 
à  en  )uger  par  la  première  de  ces  trois  pièces.  Dans  mon  opi- 
nion actuelle,  formée  d'après  un  nouvel  examen  des  pièces  fot- 
tificatives,  cette  édition  ne  serait  pas  la  véritable  édition  origi* 
nale,  laquelle  aura  totalement  disparu  à  la  suite  des  poursuites 
rigoureuses  dont  elle  a  été  l'objet.  Que  sont  devenus  les  dessin» 
de  Jules  Romain  ?  Seraient-ils  cachls  dans  le  cabinet  de  quel- 
que prince  d'Italie  1   Les  planches  elles-mêmes  ont-tllM  été 

Tome  VI.  ^^ 


I 


aHs  SONETTl 

«ftmiOT  S'il  fim  «n  croire  Che<il)in,  hlliia,  Aiarcbmil  ih 
Il  me'SotAi-jKqii»,  l  l^rii,  ayapi  au  cA  il  y  aiiïi  di  usa 


Mtnchai  Infime*,  qni  teprinnl-. 


1  eanl  faut,  «imnw  «intiJinMe  pour  (a  tciiii<s  , 
n  ds  I»  itâiuin  entitriuiKnl ,  iSd  qa*eo  ne  pût  < 
1.  On  prélmd,  et  il  fui  i 


ec  oc  «s   icvrev.  v  U70,    ac   oozc  innuc 

Btnrtpli^ls  de  rtdlllon  n!pur&  Dirlgimlc, 


ï'E.; 


lii  lieu  en  quelque 


jrre    l.c  n  tsi  nmot  Mi!n«*  , 

mis  l>icn  l.ii  Mcnmoîe  qu'd^ 

.us  (J'Iion  orlBinole  ,  su   rpoi .     _ ,   . 

K  tctu'iX  lonleaXi .  et  1  (aqOcHe  il  ■  kilé  de  uppiéer  pir  la 
jKrnipcntt  ffin  de  iS  dittiqin  Taliiu  pnïcjd^i  d^m  lurre  dii^ïquc, 

fur  bitun  sous  le  porlrall   de  l'Ar^ln.  ei  de    lo  Ten  laliM 
ÛT  leriiT  lien  de  priUcc  hatri  iiuiqaiit.  I.e  sens  de  ces  dil- 
ue», (on  flt'igal  de  ttroi  éa  sonnet»  îta'ietts,  limoijnt  qa'il 
n'a  eu  aucliue  lOnnHÎïSBnct^  de  ces  dcniten  ,  ne  se  dOulim  pai 

do  xivi.  a  Ib  6DÎte  in  Dslrblî  omofOfl.  Celte  ^jiltoil,  riiniWe 
gïflginjle.  ne  tteïsll  pis  offrir  les    eraviirtî  de  Msrc-Aotoiiw 

rSe»  i  pari  soi  dis  (euîHets  «.'parjs  pour  Stre  plac'es  en  regÉttl 
ià  TMIe  imprimii;  msis  ctilamenienl  ce  n'Aait  pas  ti  un  pré- 
sider tîraiie.  Qoam  an  prii  de  mille  francs,  ««quel  de  Saxe 
iWh  «allié  son  ïolnm^,  qu'il  recardail 

Muiill  i  "-" "•■" - 

tl!i!iil(nn 

âînaieQ?'  et  [^"4'"'ï""i''"  f"nc»  chei  i™uc°de"i«'^vîlli'e^, 

.  Ré^omons-nous;  1"  VidMon  oriRlnale  du  recaeil  dont  noM 
nou&  o.cupoiis  ni  lomprenait  que  k  premier  tirage  des  gr«- 
■lUBs,  taiia  >ï>  uansia  Je  J'Aréiin,  puisque  ce  fut  U  vue  de  cea 
g[»uret  4u1  lui  5l  composer  ces  aouneit  3°  La  seconde  idîliaD 
orieiailï.  CDOipRnint  le  lesoiid  tirage  des  figures  icconpaBDées 
d*  la  prcFiilire  publimiion  dei  eonnett  de  1  Arâiin,  piisa  ru- 
daasouc  (t  SoiutU  the  ci  si  nffgaaii al  ple<iij ,  devait  tortaer 

JuulCur  ou  moins  ilG74Dtutt.  î"  L'^lUon  in-i<>,  dout  Je  Boie 
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s'éttât  procuré  un  exemplaire  et  qui ,  «i  elle  a  réuni  Icia  ^ravu- 
r^,  ne  les  à  présentées  que  tirées'à  part ,  serait  la  troisième. 

«  Dans  son  origine,  Touvrage  n'a  dû  porter  que  le  titre  So* 
netti  lussuriosi ,  et  si  ensuite  on  lui  a  donné  celui  de  Çovona 
di  Cawi^  c*est  sans  doute  à  raison  de  la  gravure  libre  servant 
de  frontispice,  laquelle  représentait  une  conronne  de  priapes.  ». 

Réimpression  sous  la  rubrique  Le^de  (Bruxelles»  Mertençj , 
i865,  pet.  in-8,  6  ^r.  ~r  i  ira^  à  pf^rt  à  73  ei^empl.  de  la  Corons 
et  quelques  autres  pièces  italiennes,  du  Recueil  du  Co^mopo^t9, 

Sonnets  luxurieux  de  Pierre  Aritin^  suivis  des  Doutes  amoH»' 
reuXy  avec  leurs  solutions  ;  ira^d.  de  l'italien  en  franc,  pour  la 
première  fois,  par  A.  P*^i  précédés  d'une  notice.  Borne  (Bru- 
xelles), 1534-1871,  in-18  ^  iront,  et  18  grav.  libres  p«r  EUuin, 
d'après  Jules  Komain  et  M  arc- Antoine. -^  Vital  Puissant,  en 
1871,  24  fr. 

Songe  (Ltf)  doré  de  la  nucelle  (en  stances  de  7  vârà 
de  8  syl).  ch.).  Brehant-Lodéac  (en  Btetazne).  148^1, 
in-4*'  (i  exemplaire  à  ia  Biblioth.  impér.,  Y.  oi56).— 
S.  I.  n.  d.  (proD^bl.  Lyon,  vçrs  i5o.oj,  in-4'^  goth.  de. 
i3  ff.,  1  fiç.  en  bois  (i  exemipl.  à  la  Bîbl.  impér.),  -^* 
S.  1.  n.  d.,m-i6  goth.  (Aimé-Martin,  io3  fr.').  —Paris, 
impr.  Crapelet,  i83i ,  în-8  de  32  ff.,  car.  goth, ,  tiré 
à  100  exempl.  (Poésies  du  XV*  et  Xvr  siècles). 
Le  catal.  de  la  bibL  des  ducs  dé  Bourgogne  (tQxxie  i*  , 
p.  221)  en  indique  un  ms.  commençant  ain^i: 


A  l'heure  du  somme  doré. 


Songe  allégorique  composé  d' un  dialogue  entre  Honte  et 
Amour.  Selon  l'usage,  la  pucelle,  réveillée,  laisse  lé  lecteur  in- 
décis sur  le  résultat  que  doit  avoir  ce  plaidoyer ,  fort  sérieuse- 
ment fait  (Viollet-Leduc,  p.  roij.  —  Kéimpr.  dans  le  3*  vol. 
du  Recueil  de  Montaiglon,  p.  204-231. 

Songes  (Les)  de  la  pucelle ,  avec  la  Fontaine  d'à- 
mourSy  et  se  commence  :  Nescio  auid  sit  amor,  etc.  (en 
vers  de  8  sylL).  Avignon,  s.  d.  fvers  i525),  pet.  in-8 
goth.  de  1 6  ff.,  fig.  en  bois.  —  Baudelocque^  1 5 1  fr.  — 
Réimpr.  dans  les  Joyeusete:^.  ton^e  IX.  ra^is,  Tcche- 
ner,  i83i,  42  pp.  —  C'est  le  même  ouvrage  que  le 
Songe  doré  de  ta  pucelle. 

SONNET  (Thomas,  sieur  de  Couryal),  né  en  ibyj. 
Il  était  de  Caen  ou  de  Vire,  et  médècih  de  profession. 
Les  Exercices  de  ce  temps ,  conten.  plusieurs  satyres 
contre  les  mauvaises  mœurs ,  etc.  -7-  ses  ŒUt^res  sar 
tyriques  —  Satire  Ménippée  contre  lès  femmes i  sur 
les  poignantes  traverses  et  incommodité^  du  mariA^. 
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—  Suilt  des  exercices  de  ce  temps.  —  Voir  Viollet- 
Ledue,  p.  408,  le  cat,  Cigongne,  n5i,  5ï  et  53,  et 
la  Enigmes  bibliographiques,  pp.  aSo  à  aSy. 

Satin  Minippée  iontre  In  ftama,  wr  les  poigaanus  Ira- 
Utrtei  et  IncûiitmoJïtet  dit  mariage,  oiTThomat  àt  (iDurval- 
SoDoa  (plnilcurs  éd.  KM  Iniilul^B:  Satira  duS.  de  CokrVal, 
■<C.,  aVK  lel  BxrrtkiS  de  te  temps ,   ou  Satire  contre  les 

ttanveiiet  mœu't  et  les  fâcheiaei  irarenes   du  wariagr 

SWIe  *«  Exercicâs,  «le.  Satires  contre  le  Joug  nupHaf).  Pa- 
rii,  1609  (LMdMU,  n*  S51;  Nyon,  11°  i4Si7J,  1610  (SoUr ,  1 10 
fr. ,  1611. 1631.  4pit.  (icl.lD-B,  «Vfcporu.  (Velnani,  lûolt.; 
Soleil,  en  187J,  3ai  ([.J.  —  Lyon,  lâiï,  pel.  in-lj.  «vu  cadon  i 
la  An  (Tripier,  40  fr.;  botar,  76^-1  Dii(4.  3a  fr.  ;  Nyon.  a» 
rS4g3l,  —  Rogcn,  iCifi.  l6l^  pÂ.  i»8({inuU,  80  fr.l.  —  Toute* 

lempi  du  langage  de  li  borne  locidd  «e  ironvïin  dam  les  poS^ 
■tu  de  Courvai-Sonnet.  Voici  les  liim  du  Sutvrn  qa'jt  ■ 
UnE<ci  tODire  1«  feoiiDtB:  It  Joug  nuptiah   Cuxlr'pjrelinai 

leHaiarUdescornei  espousjnl  belli  femmir,  le ÙeSii-.u' 

laal  laide /er«m:;  laRicli--  •■-■  '-  " 


iefemm:;  laRiclieel  tupei 
C.VoinDoécb.nlill«Ddef> 

Jrç/,  l'imporlunilé  d 

tfriwiil  è  • '-  ■ 


poé>lf  de  Cuurtjl-S. 


I  Meilent  k  la  parfin  vpt  femme  à  renvers, 
bai  de  la  part  eHanl  dune  clieleur  touchée, 
Que  celle  de  Pliabas  se  Payant  recherchée 
De  mille  et  mille  amants  411',  dan  pressant  lang 
Lurfint  rompre  le  niruJ  Ou  Kopeier  mariage. 
Et  brt.cher  lasckemenl  w  gloire  el  son  honneur 
Pour  l'exposer  ea  preye  ow  detirs  du  vainqueur 
Dt  laml  de  tervileurs.  ih  mignons  pemi^ue{. 
De  Jeunei  Adonis,  fritet,  ponJre^,  musqaet. 
Propres,  lestes,  gaïUariei,  en  habits  magnifique. 
Et  gui  sfavent  i^amoar  les  ruses  et  pratiques. 

Du  litrel'apliien;  les  uns  usent  Je  dons... 
Ils  la  Joui  succomber  au  plaisir  amoureux. 
SiataMl  de  VArcherot  les  breadom  et  les  fiux. 


Qui  la  picqm 
hour  lux/.ii> 


Les  Œuvres  satrriques  du  sieur  de  Caurval-Sonnet.  Parli, 
fioln  Boulonirf,  ifai,  io-8,  ponr.  —  Alvaris.  en  i(j6i.  55  fr.  ; 
CIgongne,  n»  i5i.-  Li  t"  édllion  araii  iéji  paru  en  1611. 
chei  le  mtine  liWiirc,  lau  ca  titre!  Satyres  du  sieur  Th.  de 
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Courvaî'Sonnet  et  Satyre  '  Menippée  sur  les  poignantes  tra^ 
verses  du  mariage,  in-8,  ponr.  (Veinant,  i6o  frJ.  —  Kouen,0. 
de  La  Haye,  1637,  in-8.  —  Gancia,  79  fr.  —  Cette  édition  contieot 
de  plus  les  Exercices  de  ce  temps  du  même  auteur. 

Sonnets  de  Shakespeare,  première  édition  anglaise. 
Londres,  1609.  — Elle  est  très-rare  et  très-recherchée 
des  bibliophiles  anglais  (Voir  Lowndes,  Btbliof^apher^s 
Manual,  2°  édition,  p.  aSoy).  —  Un  exemplaire  de  ce 
même  livret  de  80.  pages  s'est  payé  jusqu'à  iSaHv.  st. 
7  sh.  en  i858  (3,883  fr.  yS). 

Les  réimpressions  séparées  sont  assez  nombreuses,  et  ces  son- 
nets se  trouvent  dans  une  foule  d'éditions  des  œuvres  du  grand 
poète.  Ils  ont  été  traduits  en  français  par  M.  François  Victor 
Hugo  et  ils  ont  été  Tobiet  d'une  appréciation  remarquable  de 
M.  H.  Taine  dans  la  Revue  germanique  (cahier  du  1^''  avril 
i86'3j.  l'.s  retracent  la  passion  indomptée  que  le  g^rand  pofitej 
n'étant  dIua  jeune,  marié  et  père  de  famille,  avait  pour  une 
espèce  de  Marion  Delorme,  misérable  passion  aveuglante  et  des- 
potique, dont  il  sentait  le  poids,  et  la  nonte,  et  donc  pourtant  il 
ne  pouvait  ni  ne  voulait  se  délivrer.  ^', 

Sonnettes   (Les),  ou  Mémoires  du  Marquis  d'**^^ 
(par  Guiard  de  Servigné).  Utrccht,  1749/  in!- 12.  Rare; 
—  Berg-op-Zoom  (Londres),  I75i,'2  part,  in- 12,  jolies 
fig.  en  taille-douce.  —  Lenoir,  n**  1458;  Rochebrune, 


crets.  Londres  (Cazin),  1781,  pet.  in-i8  de  212  pp. 

Le  duc  de***  (Richelieu][«.voluptueux  eitltbçrtin,  avpit  épiUsé 
ses  facilités  de  bonne  heure,  et,  pour  les  ranimer,  dans  les  brtt 
de  ses  nouvelles  maîtresses,  il  avait  imaginé , ,  daus  un  vatte 
château  où  il  attirait  la  pius  fringante  }euuesse  desd<iax  senet, 
de  pourvoir  tous  les  lits  de  ressorts  elde  fils  qui  fa.isat«jnt  QiOtt* 
voir  des  sônueites  placée»  tout  autour  de  l'appartement  du  doc^ 
chacune  avec  son  étiquette  portant  le  nom  des  dames  qui  oc- 
cupaient les  chambres.  L'auteur  du  livre  fut  mis  à  la  Bastille. 

—  Voir  les  Calant,  du  XVIU*  siècle  ,  p.  i3g.  —  Le  manuscrit 
original,  n^  178  de  la  Description  raisonnée  d'une  collecliom^ 
d'anciens  manuscrits  (Tecbeuer,  1862} ,  contenait  des  passages 
retranchés  à  T impression. 

Sopha  (Le),  conte  moral,  par  Crébillon  fils.  Gazoah, 
La  Haye,  Pékin,  Gennes,  Francfort,  Âmsterd.,  Maes^ 
tricht,  Londres  (Paris),  sans  date,  1742,  1743,  1749, 
1751,1762,1763,1764,  1770,  1773,  1774»  177^  ï  179» 
1 78 1 ,  2  vol.  pet.  in- 1 2,  ou  m- 1 8  ;  en  moyenne,  7  à  8  fr. 

—  Paris,  i835^  2  voL  m*  18,  et  x86i,  in-4*'^  «<rac  U\»a^ 
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IratioQ  par  E.  Ficre.  —  BruteUes,  i.  Rozei,  i86q, 
ia^iS,  3^8  pp.,  6  h.;  in-S,  i8  fr.  —  Ce  conis  moral 
eft,  comme  on  «ail,  au  moins  un  peu  libre.  11  eMSQU~ 
veni  enrichi  (ÉdiiionB  de  Pékin,  1770,  etc.)  d'un  fron- 
tispice, de  4  b^  et  a  jolieE  vi^ettea  dess.  par  Qav«- 
rcaii,  gr>v.  par  Pellcuer  el  de  ^  Heurons  par  Coclûn, 
gravfï  pBi  Fessard. 

Sowha  fZ,e).  conte  fantastique  en  3  a,-  mêlé  de  chant», 
précédé  de  Schahabaham  XCIV,  profoeue  en  i  acte, 
par  MÈlesïille  (Anne-Hon.-Jos,  Duveyner) ,  Ch.  Des- 
XMPftv  et  Labiche  (Palus- Roy  ai  J.  Pane,  tlS3o. 


Sovha  (Le)  amcureux.  roman  (par  M-  la  c 
de  Murât,  née  Julie  de  Casielnau}.  —  Ce  ms,,  qui  ap' 

CUtenaitBU  marquis  de  Paulmy,  n  a  jamais  été  imprimé, 
'auteur  était  une  femme  de  beaucoup  d'esprit  et  de 
BOii.  —  Analysé  dan»  le  Cabinet  des  ftts,  t.  XXX.VII. 
■SophU  ArttouU,  d'après  s^  correspondance  et  ses 
mémoires  inédits^  par  fc.dm.  et  J.  de  Goncouii.  Paris, 
pAUlet-MalaEtjfi ,  rS37,  1S59,  in-il  de  io3  pp.  (à  la 
'-  lovijlut—    —■'■  -' ■'  ^"-  —  ■ 

Sophie  de  Francourt ,  par  M...,  Paris, 


piomesw  de  l'mieur. -, ^--.  ^-. 

Itr  qu'à  riTTiiiut  de  la  tirtu.  •  Le  sncctB  de  Sophîf  de  Fran- 
courr  Umble  d'aîMeiii^  iiieilé  par  nue  coTiKidle  .  en  4  1.  el  es 
prou,  du  marquis  de  la  Salle,  ayani  le  même  illre. 

Sophie  et  Mirabeau,  ou  1773  el  1 769,  vaud.  en  1 
actes,  par  Théodore  Anne  et  René  (Périn).  Paris,  Baiba, 
r83i,  in-8,  2  fr.  (Vaudeville). 

Sophie^  ou  Mémoires  intéressants  pour  servir  à 
l'hialoire  des  femmes  du  XVIII'  siècle  (par  Constant 
d'Orville).  Amsterd.  et  Paris,  1779,  i  part,  in-ii.  — 
Nyon,  n"  gî.ï. 

Sophie  Printemps,  par  Alex.  Dumas  fiU.  Paris,  iS53, 
in-^";  ■8!)4.  a  vol.  in-8;  i857,  .Hbg,  in-i6,  i  fr.  — 
Pane,  MkhelLévy,  i86q,in-ia  \éiu5,  3îo  pp.,  i  fr. 


SORCIÈRES  ^  ÔOttlSÊS  2è^ 

Soi^ières  J^LéS)  bmdêi,  fàf  Emm.  dé  LéHie  (l2Miû. 
Le  Bbuchfef).  Paris,  i85T,  in- 12. 

Neuf  petites  nouvelles  :  Deux  nuits  d'été  —  la  Laitièn  et  te 
Pot  au  laU  —  la  Pantoufle  rose  —  le  Cheifalier  de  Rouville-^ 
les  Sorcelleries  de  Vdmouf  —  la  Nuit  des  cendres  —  une  ÙpU' 
ronne  d'épines  —  Jdadame  de  la  Sablière  -^  les  Sorcièm 
noires. 

SOREL  (Charles),  sieur  de  Souvigny,  né  à  Paris,  en 
x599,  mort  en  1074.  Le  Berger  extravagant  y  oà^ 
parmi  les  fantaisies  amoureuses,  ou  voit  les  imperti- 
nences des  romans.  i62y, -^Nouveau  recueil  des  pièces 


de  fortune»  i6^5 

—  Pol/andre,  1 648.  —  La  Solitude  et  V amour  phi* 
losophtque  de  Cléomede.  1640.  —  Voir  aussi  la  Vraye 
histoire  comique  de  Francion.  1622. 

Sort  (Le)  des  femmes,  ou  l'Infortunée  Eni^e,  nou- 
velle apologie  du  beau  sexe  (par  Ant.  Galland).  Paris, 
1797,  in- 18,  ifig.  (Charles  V**,  en  1857,  n°  109g;  Al- 
varès,  en  1061,  3  fr.  3o).  —  Paris,  an  vi.  1798,  in-i8. 

—  Réimpr.  sous  le  titre  :  Le  Sort  des  femmes,  ou  U 
Club  d'amour^  suivi  des  Infortunes  de  deux  amanis. 
Paris,  1809,  in- 12,  fig.  —  Deneux. 

SOTADES,  poète  grec  du  111*  siècle  av.  J.-C,  ancien 
poôte  licencieux,  d'où  vient  le  mot  sotadique  (Voir 
Graesse,  Lehrbuch,  totne  1'%  p.  218),  —  Il  est  ques- 
tion de  cet  auteur  dans  Athénée,  1.  XIV;—  Plutarque, 
De  puerorum  educatione,  c.  XI  Vj  —  Quintillien,  Instit,, 
tome  VIII;  —  et  Pline  le  jeune.  Epiât.,  v,  3.  —  Les 
fragments  qui  restent  de  lui  ont  été  recueillis  par  Gaul- 
min  {ad  Theoiorum  Prodromum,  p.  556),  par  Brunck 
{Poetce  gnomici,  p.  276}  et  surtout  par  Hermann  (Ele- 
menta  doctr.  metricof,  Leipzig,  1816,  in-8,  p.  44^). — 
Parmi  les  ouvrages  de  Sotades,  on  cite  Adonis  tt 
Priape.  Voir  Suidas,  Fabricius,  Bibl.  grœc.  tome  I!, 
p.  495  ;  Smith,  Dict.  ofgreck  biography ,  la  Biogra- 
phie générale,  tome  44,  coL  21 3. 

Sottises  (Les)  du  temps,  ou  Mémoires  pour  servir  à 
l'histoire  ^nérale  et  particulière  du  genre  humain. 
La  Haye, -N.  Daulen,  1754,  ?.  vol.  in-12  de  x6o  et 
159  pages.  —  Scheible,  en  1872,  3  ihal. 

Cet  ouvrage  est  ea  forme  de  kUMs.  Qa«Vfi^u&%  «ixxiùaak  às^X^. 
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«  flagrant  4iilt  il  rtnfitmée 
1"'J  i'mfuil  avec  un  taquaii; 
ta  fimrm  df  et  taiiiah ,-  — 
iquo  ;  —  C«tris  f(a),  dansnte 


.  7  *»■ 

:z  kr.  —  U  y  a  des  exempl.  sons  II  dale  de  1721,  et 
ivec  le  titre:  Rapsodies  ,  billevesées  ,  Rogatons,  pet. 
n-B.  —Nodier,  5a  fr.;  PixiirScourt,  ao  fr.;  Leber, 
i'  i8i5,ex,  avec  les  carions- —  Poésies  gai  11  ara  es,  mais 
ion  obscènes. 


avec  les  Souhait^  des  honones,  i 

LeI  SoUbal^  des/emmes  opt  &i  rfimptlméa  dans  li  3"  iol. 
âo  Secuell  de  M.  de  MoalilElon  ,  p.  147-154,  On  ;  voit  ia 
AiilimiM  de  cnndiLlon  biïn  dïfRrcnte;  depuis  la  roynf  et  11  du- 
chfisi  jusi^Li'ii  la  maciiuerelle,  la  p  ...n  de  cliambre  el  la  p.... a 
commune.  Cberchona  des   SouAiif;  pl^is   tionni^lea  que  ceux  de 

Moy  qvi  suis  fiiami:  d'advocul, 
JesouHaille  une  chaîne  d'or, 
Uiig  diamant  ou  img  grenat, 
Bflles  iagiia  en  Btoii  Irésor. 

SOULIÉ  (Frédéric),  littÊrat.,  né  à  Foiï  en  iSoo, 
mQti:  à  BiÈvre  en  1847.  Les  Amants  de  Mvrcie  —  les 
Amours  de  Victor  Bonsenne  —  Amours  françaises  -~ 
la  Chambrière  —  la  Co'ntcsse  de  Monrian.  La  Lionne. 
Julie  —  le  Conseiller  d'Etat  —  les  Deux  reines  —  le 
Lion  amouraux  —  Marguerite  —  Mémoires  du  diable 
—  (ouvres  complètes  —  le»  Prétendus  —  les  (Quatre 
sneurs  —  5i  jeunesse  savait,  si  vieillesse  pouvait  — 
On  rêve  d'amour. 


AuCry,  en  1860,  *  fr.  5o. 
Sor/pé  (Le)  4es  ))Btits-rtcfitrM,'o««t«%e\Qtif«l  («n 
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prose).  Londres,  s.  d.  (vers  1770),  pet.  in- 12  en  deux 
parties,  ensemble  248  pp. 

Cet  ouvrace  moral  est  le  récit  d'une  partie  fine ,  où  chacun 
raconte  son  oistoire.  Les  personnages  s'appellent  Persac,  Sain- 
val,  le  Président,  la  Bouquetière,  la  Marchaude,  la  Danseuse, 
etc.  C'est  très-çai,  et  l'on  en  peut  juger  par  les  titres  des  cha- 
pitres  :  La  Petite  maison  ;  le  Bain  ;  les  Vers  à  soie  ;  Deux 
bonnes  fortunes  manquées  ,  comment?  V  actrice  de  ^province 
raconte  son  histoire;  Attrapez-moi  toujours  de  même!  VA- 
mour  est  un  futé  matois,  etc.  —  Ce  petit  tableau  de  mœurs 
ayant  réussi,  Tauteur,  Cailhava  (nommé  communément  Cail- 
hava  de  l'Estendoux  parce  qu'il  était  né  dans  un  endroit  de  ce 
nom,  près  de  Toulouse),  en  fit  paraître  une  nouvelle  édition 
intitulée  simplement:  Le  Soupe,  conte  moral  y  Londres  (et  Pa- 
ris, Bastien),  1771,  1772 ,  2  parties  in-ia  ;  puis ,  en  1783,  dans 
la  Bibliothèque  amusante  de  Caiin ,  une  petite  édition  rema- 
niée et  augmenté^  de  quelques  omtes  en  vers.  — Vers  le  com^ 
mencement  de  l'empire,  il  le  fit  réimprimer  de  nouveau  sous  le 
titre  suivant:  Contes  en  vers  et  en  prose  de  Vabbé  de  Colibri^ 
ou  le  Soupe  j  conte  composé  de  looi  contes,  Paris,  Didot  jeune, 
an  VI  (1798),  2  vol.  in'iS.  Cette  réimpression  du  Soupe  est 
augmentée  de  plusieurs  chapitres  et  de  plusieurs  contes,  et ,  ell 
même  temps,  élaguée  de  quelques  longueurs;  elle  est  jolie  «t 
recherchée  et  s'est  vendue:  La  Bédoyère,  35  fr.  ;  Baur,  en  1875, 
i5  fr.  ;  mais  ordinairement  de  12  à  i5  fr.  —  Enfin  une  nou- 
velle réimpression  vient  d'on  être  faite  en  1870  à  Bruxelles  sous^ 
le  titre  original:  le  $oupé  des  petits-maîtres  (in-i6de  vni-28t 
pp.),  tiré  à  147  ej^empl.;  prix,  16  fr.  L'éditeur  a  rétabli  comme 
supplément  quelques  épisodes  retranchés  de  Védition  de  1782, 
et  guelques  notes  utiles.  —  Citons ,  comme  échantillon,  le  plus 
petit  des  contes  en  vers  contenus  dans  les  dernières  éditions  ; 
il  est  intitulé  :  le  Calcul. 

Une  pré  tresse  de  V  amour , 
Soupant  che\  Quincr  l'autre  Jour  y 
Vantait,  d'un  ton  de  pruderie , 
Et  sa  constance  et  ses  beaux  sentiments. 
*.raij  dit-elle,  c^dé  quelquefois  dans  ma  vie; 
Mais  tout  le  monde  ici  peut  compter  mes  amants. 
—  Oui,  lui  répond  Quincy,  le  calcul  est  facile  : 
Qui  ne  sait  compter  jusqu'à  mille  ?  • 

Soupers  (Les)  de  Daphné  et  les  Dortoirs  de  Lacé- 
démone  (par  Meîinier  de  Querlon).  Oxfort  (Paris), 
1740,  in- 12  de  96  pp.  (Leber,  n''  2268),  et  1746,  in- 12 
de  78  pp.  en  tout.  —  Solar ,  18  fr.  :  Châteaugiron , 
20  fr.  ;  Aimé-Martin,  17  fr.;  La  Bédoyère,  20  fr.;  Cha- 
ponay,  16  fr.  5o. 

Les  exempl.  avec  clef  impr.  sont  rares  ;  on  trouve  dans  le 
Dictionn.  aes  Anonymes,  n*  17.203,  une  clef  différente.  On  sait 
que  cet  ouvrage  est  une  satire  des  soapeirB  donnés  çat  S^tc^^r^ 

Tome  VI  M 


r 
I 


19D  SODPIKS  —  SOURCH  ■ 

Bunutl  i  M«rly.  Voir  Cb.  Nadicr,  A/e(jiig-eJ  lirét  J'uiu  pe- 
Utt  Hbliolliiqae,  p.  go;  cl  ta  aots  du  enta'.  Lcbec,  i^^iafiS. 
—  Ch.  Ncxlicr,  dans  une  Notice  it  qaelquei  Hrrrs  saUriqya 
tt  Jt  leur  clef,  l^té»  i  11  suite  d'un  vlsux.  numéro  du  Buf- 
(Hia  A  HbUopliiieioauAiTexVi^),  léml,  lOïujetdc  ceiSau- 
JMI,  qaclqon  ilgBCi  qu'on  nimera  wu  donli  i  rcIrOuvcT  ici; 
•  Dmb  une  cstjgoric  visa  larn  el  oA  noire  oialigaili  frioçoise 
«line  A  s'eicrcer,  ja  m'en  tiendrai,  pour  exemple,  il  celte  (ilyfe 
MOM  fitiataée  de  SenrE  atUqneti,  parce  qu'elle  s  da  meina  eu 
Ml  hvenr,  k  travers  un  peu  de  moUE  aSëieris  et  de  Brlcei  ma- 
opMca,  I  avantage  dïlre  bien  fcriia. 
MnUM,  farmé  à.  de  bonnei  et  util» 


p1i)l(:|cigrqi)C5  D'aioil  ^uelquefaïs  entraîna 


ut  esprit  Diif  à  l'e: 
sonda  urne .  Lortqu'i 
dttinl  dam  lequid  I        .     .  _    .    . 

Ïiei  AmfBt  Violent  tombés  avant  lui.  L'hsbilnde  de  ce  IraTBil, 
sTédeui  pour  les  langues,  le  conduisit,  prciqnc  maigri  Inl, 
A  DDc  imllstina  de  Pélnine,  aï  il  De  manque  ou:  le  nerf  ^0- 
qncnt  «  le  ccilsme  du  modèle  ;  lea  Soupers  ik  Daphiii  «uit 
un  v^cilable  FfUi'n  de  Trimalciov,  acoammodé  1  nosi  mtcurs  , 
tt  qui  M  rtstenc  de  l'urbanilâ  de  la  bcune  compiaDie  et  de  la 
polileue  de  la  cour.  Les  Soupen  mal  un  iall  pattlcbe  Cranfrai 
dn  Dicomiron  ,  et  c'eiît  comme  cela  qu'il  (sut  le'  'oïr.  •  Afott- 
lona  que.daDsIes  MEldDjf!  extraits  J-u*e  pellle  milolhè. 
me,  iBaS,  pt  90,  Noâlc-  — •' ■  ■*■ "■'■■'  ' -• 

UIs. 

Soupirs  (Les)  amoureux  de  Béroaldc  de   VerviUe, 


LTislippe  ei 


oMc  un  Discours  satyriqiie  de  ceux  qui  écrivent  d't 
mour,  parN.  Le  Digne,  Paris,  ou  Rouen,  i583,  1^84, 
i5g7,  i5g8,  1606,  pel.  in-S  de  60  S.  dans  les  prc- 
railres  éditions. -Chaponay, 38fr. ;  Nyon,  n«  1 3o56-57. 
Parmi  les  poésies  de  Biroalde  ,  11  s'en  trouve  de  fort  libres. 
Le  Discours  salyriqaeàt  Le  Digne,  qui  n'a  jamais  i.'té  imprimé 
aéparément,  a  ilé  reproduit  dans  les  Variétés  bibUosrapklaves 
de  M.  Tricotel  (Paris,  ig63,  pp.  98  à  109). 

Soiispirs  (Les)  d'Olivier  de  Magny.  Paris,  Jean  Dal- 
lier,  1357,  pet.  in-8.— J.  Pichon,  18S9,  n-  53n,  1275  fr. 
—  Réimpr,  à  Turin,  en  1870,  14  francs. 

Source  (Là)  d'honneur,  pour  maintenir  /j  corporelle 
élégance  des  daines  en  vigueur  fleurissant,  et  pris  ines- 
timable, avec  une  belle  epislre  d'une  noble  dame  à  son 
seigneur  et  amy.  Lyon,  i53i,  pet,  in-S. 

OpuKuie  rare;  il  y  a  de  la  prose  n)èk«  aux  vers.  Un  exempl. 
106  fr.   Nodier,  en  &ia-  ^^^  ai'.se  iili<iw.  Lion,  i53i  (Solar, 
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180  fr.),  paraît  être  la  même  que  celle  de  i53i  ,  avec  un  sim- 
ple changement  de  frontispice,  mais  celle  de  Lyon  ,  i538,  est 
bien  rJeile  (Cigongne,  n®  719).  Le  Manuel  du  libraire  fait  ob- 
server que  c'est  à  tort  que  Niceron,  croyant  qu'  il  s'agissait  du 
Parement  des  dames  d'Olivier  de  la  Marche,  a  attribué  à  ce 
poCte  la  Source  d'honneur. 

Source  {La)  du  gros  fessier  des  nourrices  et  la  rai- 
son pourquoi  elles  sont  si  fendues  entre  les  jambes, 
avec  la  complainte  de  M.  le  Cul  contre  les  inventeurs 
des  vertugalles^  etc.  Rouen,  Yves  Bomont,  s.  d.,  in-8. 
—  Leber,  n®  25oo.  —  Réimprimé  à  la  suite  de  Proce:ç 
et  amples  examinations  sur  la  vie  de  Caresme-Pre- 
nant,  etc.—  et  à  Bruxelles,  en  1871,  in- 18,  3  fr.,  ou 
in-8,  5  fr. 

Cette  Source  est  en  prose  ;  c'est  comme  une  variante  de  la 
Branche  de  Renari:  Comment  Renart  parfist  le  c.  (tome  III', 
p.  i) .  et  du  vieus  fabliau:  Du  c.  qui  fut  fait  à  la  besche  (éd. 
Méon,  tome  IV,  p.  194);  seulement  on  n'y  trouve  ni  Adam, 
ni  le  diable.  Voici  en  quels  termes  débute  cette  facétie  : 

«  Considérant  que  tems  perdu  entr'antres  choses  est  bien  dif- 
ficile à  recouvrer  ,  et  voyant  que  la  debille,  languissante  et  mal- 
heureuse oysiveté  voulott  tendre  ses  lacs  et  filets  de  pigruité , 
pour  ainsi  que  grues  me  prendre  à  l'englux  ou  pipes ,  afin  de 
plus  sûrement  m' en  esloigncr,  j' ai  entreprins  esteudre  mon  vol 
jusqu'aux  theastres   philosophaux  et  d'iceulx  extraire  une  des 

f^lus  naturalistes  raisons  que  je  sache  sur  laquelle  moins  d'uti- 
ité  que  recréation  vous  verrez.  Et  si  est  autant  loing  ide  men- 
songe qu'est  un  chien  de  sa  queue.  —  Après  avoir  altentifve- 
ment  et  avec  péneirance ,  contemplé  les  astres  du  ciel  et  joinct 
à  ma  raison  les  grans  argumens  et  autorité  de  Vinfiny  nombre 
de  nos  prédécesseurs,  souverains  philosophes,  je  me  suis  mis  à 
remémorer  comment  Prometheus  donna  charge  à  Pandora  de 
faire  à  sa  compaigne  une  ouverture,  etc.  » 

La  Blblioth.  Impériale  en  possède  un  exempl.  Roth.  de  8  ff. 
Il  en  a  été  fait  une  réimpression  à  la  suite  des.  Entretiens  à9 
Magdclon  et  Julie;  Luxembourg  (Bruxelles) ,  1866,  pet.  in-12. 

Source  (La)  et  origine  des  c...  sauvages  et  la  ma- 
nière  de  les  aprivoiser,  etc.  ;  plus  la  cruelle  rencontre 
de  messer  Bidault  Culbute  et  ses  compagnons  contre 
Mouflard  le  Baveux,  ses  aliejf  et  con fédérez,  Lyon, 
Jean  de  la  Montagne,  1610,  in-8  de  12  ff.  (réaition 
orijginale  est  de  idqo,  mais  elle  est  introuvable).  — 
Leber,  n°  2600;  Cigongrie,  n°  2104.  —  Réimprimé  à 
Lyon,  chez  Jean  de  la  Montagne,  1790,  in-i8dc  70  pp. 

—  et  à  Bruxelles,  en  1871,  in-io,  4  fr.,  ou  in-o,  6  tr. 

—  L'auteur  commence  ainsi  son  prologue: 


r 
I 


SOURICIÈRK  —  SPAHI  SH 


ODO,  H  par  BBC  HU^IICUK:    b 

Mena*  fCJUÏlthDouaa ,  <idJ 
dool  oa  MDtilil  une  stnu  < 

Voici  U  fin  du  lïXlt-. 

•  PmI  ce  que  tes  J6;iùffii  .   _ 

•I.  pnhMjilE  tjgiou,  Dc  pcdfcat  pcnltt  cnnJi 
St  dfâKBliun  à  DOirc  faicM,  et  que  }ç  oi't 


UU  ti,  en  K  maiianl.  uroji  ixmiuuUc  devrabinaoc  «efn, 
901  oa  Mntilil  uae  gtnu  qnc&tioa  non  icoMUonv^  • 
Voici  U  fin  du  lïXlt-. 
-  Poaf  ce  Que  tes  Jé^fftemcru   dc  en  tecrcis  ini^ridciri  ca 

'       fUi^.OD,  Cl  DUMIB 


,  ._ ...  '  dipMlé.   Qui 

S  voudra  ««oit  da'ania^.  recoure  idi  Iîtth  d'Aiiccnne  a 
fpocnw  et  *i»  lr»itMs  d'imfomie  Dieu  qui  i  tooi  ftït  voBi 
dntit  -k  lou  <i  Mut»  qni  le  \ita .  le  ccmblti  de  v«  genlili 
dtttrt.  El  Je  prendre  plaisir  et  cooienremcnl  de  lire  ce  petit 
Uvrcl  qui  a  ùi  foil  pont  ïqui  rtcnlcr.  •  —  Râimpr.  r&emrDeni 
MMieraMIlE  vtx  l'indicaiian  de  Catiitaoïtiiapie,  1700.  cl  à  la 
MitM  de  JVoeej  fl  amples  txaHnnatîo«isarlj  vif  A  Carame- 
pffiumt.    Hc.,  Cl  des  EiHmiau   de  Mùs^d^loa  et  Jt  Juiie. 

SouHeière  (La).  The  Uou&e-Tiap,  a  facetious  and 
■eotiuieBial  excursïOD  thiough  pan  of  Au&uian,  Flan- 
dët»  aad  Fiance,  etc.,  byTiroothy  Toucbt,  esq.  a  vol. 
|«i.  iii-8.  LondoR,  i.  Parsons,  17^4. 

Souvenirs  i'Asnières.  Mlle  de  Fontangrs,  rointin 
d'amour,  car  A.  d' Auge  rai  iee.  Paiir,  lit*,  nom-,,  1  85=, 
m-18  de  3  feuilles.  1  fr. 

Marie- Angélique  de  Scçrinie  de  Rauuille,  dodiuat  de  Fou- 


iniDe  an  uife,  dit  Tdbbd   de  CbQïby , 
-^-' — ■'-  le  chasse,  k  vent  «van- ■" 
:>  c«Ha  mode   paua   1 


A  niie' partie  de  chassé,  k'veni  aïaatddtaagc  ii 

Ur  le  ftont ,    e 

l'Eorope.  Le   r 
CNKhe  en  iCSi. 

Souveniri  de  jeunesse,  extraits  rfrï  Mémoires  de 
Maxime  Odin,  par  Ch.  Nodier.  Paris,  i83s,  i8j3 
in-8,et  1841,111-13.  —Bruxelles,  1842,  in-iï.  — 
Vital  Puissant,  en  187?,  3  fr,  —  Six  chapitres:  Séra- 
phine;  Thirèsa;  Clémeniire;  Amélie;  Lucrèce;  Jean- 
nette. Séraphine  est  un  souvenir  d'enfance;  Clémentine 
un  amour  fougueux  ;  Amélie,  un  amour  sentimental  ; 
les  deux  demicres  sont  des  amours  sensuels. 

Spanisk  baaid,  »  tiagi-comedy.  London,  lûCi,  io-8. 
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Spéculum  concubinariorum  sacerdotum^  monacho- 
rum  ac  clericorum,  auct.  Henrico  Cuyckio.  Colonia;, 
ibqq,  pet.  in-4°  (La  Vallière,  n*  1017,  18  fr.).  — Lo- 
vanii,  1601,  in-8  (Verbeyst,  n°  4o3), —  Col.,  i6o5, 
in-8,  3  à  5  fr. 

Ce  titre  semble  indiquer  une  satire  contre  Téglise  romaine , 
cependant,  selon  le  catalogue  de  Crcvcnna ,  Vi ,  addit.  p>  23  , 
Pouvrage  est  orthodoxe. 

Speeches  of  lord  Auckland  in  support  of  the  Bill 
for  the  punishment  and  more  effectuai  prévention  of 
the  crime  of  aduUery.  London,  1800,  iii-8. 

Spermatologia  hisioHto-medica,  hoc  est  seminis  hu- 
tnani  consideratio ,  par  Martin  Schurig.  Francfort , 
1720,  pet.  in-4".  —  Scheible,  en  i855,'  4  ti.  48  kr.; 
Lebcr,  n"  io54,  Baillière  ^  8  fr. 

Dans  ce  gros  volume  de  721  pp.,  il  est  question,  entre  autres 
choses,  des  tentations  d'Origène  ,  du  culte  des  phallus  (p.  i5o], 
des  effets  de  la  flagellation  (p.  253),  d'une  femma  qui  réclamait 
le  divorce,  en  se  fondant  sur  l'excessive  tfrdeur  de  son  liiari 
(p.  246J ,  et  à  cet  égard  l'anecdote  de  la  Catalane  dont  parle 
Montaigne.  Une  dissertation  sur  les.  personnes  qui  ont  changé 
de  sexe,  occupe  les  pp.  089  à  721- 

Sphère  {La)  de  la  lune^  composée  de  la  teste  de  la 
femme  (par  Mlle  de  B***).  Pans,  A.  de  Sommaville, 
i652,  pet.  in-8  (Techener,  8  fr. ;  Leber,  n**  2763).  — 
Chalon-sur-Saône,  Tan,  io58,  in-8.  —  Nyon,  4066. 

Livre  curieux  et  peu  commun  sur  les  femmes,  il  cherche  à 
prouver  que  le  beau  sexe  est  lunatique,  c*est-à>dire.  sujet  aux 
mfiueuces  et  changements  de  la  lune. 

Splendeurs  et  misères  des  courtisanes^  par  Hon.  de 
Balzac  (Esther  heureuse. —  A  combien  l'amour  re- 
vient aux  vieillards.  —  Où  mènent  les  mauvais  che- 
mins). —  Paris,  1844,  3  vol.  in-8,  22  fr.  5o.  — Paris, 
Marescq,  i852,  i85q,  1860,  in-4"  illustré.  —  Paris, 
libr.  nouv.,  i856,  i858,  i85g,  în-i6  de  400  pp.,  i  fr. 

Staats-Licbes-und  Helden^eschichte.,.  Histoire  po- 
litique, amoureuse  et  héroïque  de  la  grande  princesse 
de  rlndoustan  Amira  et  de  Son  Altesse  le  prince  Zicu- 
farncs.  Francfort,  1745,  in-8  de  535  pp. 

Sous  des  noms  supposés ,  ce  volume ,  devenu  rare ,  «si  une 
satire  contre  Tempcreur  d'Autriche,  François  1*-'^,  contre  le  roi 
de  Prusse  et  contce  d'autres  personnages  considérâmes  de  l'é- 
poque. 


Î94  STANZE  —  STSRNE 

StMH  amùrose  sopra  gli  horl'i  délie  donne  ei  in 
lodi  data  mtnla  (da  Tansillo);  la  Caceia  d'amore, 
delBernia,  az.  (Venise).  1574.  pet.  in-iï  de  48  ff., 
avec  jolies  fia.  sut  bois  (Nodier  ,  47  fr.  ;  Chaponay, 
5o  fr.  ;  Mac-Carthy,  io  fr.  ;  Libri,  ag  fr.  ;  Trcnener  , 
7* partie,  n"  11*9;  Cigongne,  n'  iSso;  CKédeau,  n" 
1)43).  —  Les  stances  liccncleases  in  Iode  délia  ntenta 
avaient  dé]k  éié  imprioiëes  une  première  fois,  s.  1.  (Ve- 
nise), i5J8,  pet.  in-8  de  16  ff.,  tig.  en  bois  remarqua- 
bles. —  Libri,  18  fr.  5q.  —  RéimpresMon  de  11  Fert- 
demtnialire,  de  LuÏbï  Tansillo.  —  Voir  à  ce  titre. 

Stsnie  di  diverv  illuslri  poeli,  raccolte  da  Lodavicu 
Dolce,  Vinegla,  Giolito,  !5S3,  10-12,  — Giolito^  t563- 
65,  a  vol.  in-ii  (Libri,  16  fr.).  —  Recueil  eatimé  et 
qui  contient  le  Vendemmiatore  de  Tansillo  et  des  petits 

E^emes  [  eu  otlava  rima)  àe  Laurent  de  M^dicia,  de 
eHibo,  de  Poliiiaoo,  d'AIamannij  de  P.  Areiîno,  etc. 

SfatMs  (L«)  de  l'Ordre  et  société  de  la  Cuiotte , 
lurgsUj  dans  .-l'assemUés  génévaie  des  frères  et  aeeurt 
'euloiiitM  «t  culotines,  tn  173+1  et  rédige^  par  le  frire 
Béguiltart.  Manuscrit,  io-4*-,  oroé  de  dessins  à  la  plume. 

Leber,  0'  2637.  C'est  1«  registre  arigingl  de  cette  singulière 
Btujlitmn  d'imii  des  dem  seies.  Les  noms  dss  fr^reï  y  loDl 
dotinii»,  et  on  remarqua  entre  oulres  celui  de  Saint-Ainarsnd, 
f(trinier.gSnérïl ,  Irésoritr  de  tordre,  el  dépositaire  du  rceisire, 
dont  k  ubinit  fut  veada  en  1770.  l.e  FiDnilepicf  du  raannscrit 

liHiusir  cuioiie- 

'ptepbanor,  odfr^..  (Sléphanor,  ou  Aventures  d'un 
jeune  portugais).  Cologne,chea  P.  Marteau,  i8oo,in-iî. 
—  Vio^iotion  supposée  de  P.  Marteau  annonce  pro- 
bablement un  ouvrage  licencieux. 

STERNE  (Laurent),  aoieut  anglais,  né  à  Clonmel 
(Irlande)  en  i7i3,  mort  en  1768.  Il  est  surtout  connu 
par  les  deux  ouvrages  suivants  : 

Le  Vojaae  senlimenlal  {A  S^nliitieslal  jtmrufr)  dont  la 
premitre  édition  a  paru  à  Londres  en  1768,  in-ii.  el  qui  a  iU 
rilmptimé  fort  souvent.  Ou  cite  entre  autres  l'édition  de  179a 
in-S,  avec  6  Hg.  d'après  Slothard,  Les  traductions  fran;alsesde 
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ressortit  pas  à  notre  bibliographie,  bien  que  i'anecdote  de  la 
petite  marchande  de  gants  soit  réelle ,  et  qu*  elle  ait  même  été 
poussée  beaucoup  plus  loin  que  Sterne  ne  juce  à  propos  de  le 
dire  dans  sou  livre.  Lafleur,  le  valet  de  chambre  de  Sterne,  qui 
n'était  pas  un  être  fantastique,  a  donné  sur  son  maître  ouel- 
ques  détails  intéressants.  Quelquefois,  Sterne  était  très-mélan- 
coliquc;  «  d'autres  fois,  dit  Lafleur,  on  eût  dit  que  ce  n'était  plus 
le  même  homme;  le  ciel  de  la  France  opérait  sur  lui  et  il  s'é> 
criait:  Vive  la  bagatelle  1  Ce  fut  dans  un  de  ces  moments  qu'il 
fit  connaissance  avec  la  petite  grisctte  du  macasin  de  gants  qui 
vint  \q  voir  chez  lui  à  plusieurs  reprises.  »  Mlle  de  Lespinasse 
a  donné  une  suite  au  voyage  sentimental  de  Sterne,  en  deux 
chapi  res,  imprimés  dans  le  tome  II  des  Œuvres  posthumes 
de  d*Alembert  et  réimprimés  depuis  dans  quelques  éditions  des 
Œuvres  de  Sterne,  notamment  dans  celles  de  18 18  et  de 
1823-27. 

Laurent  Sterne,  m.  en  1768,  était  romancier  en  même  temps 
que  ministre  protestant.  Son  vo^rage  en  France  a  été  fait  en 
1762.  Il  avait  commencé  à  se  faire  connaître  en  1759  par  la 
publication  de:  The  Life  and  opinions  of  Tristram  Shandy, 
gentleman.  L'édit.  de  Londres,  1763-67,  9  tomes  en  5  vol.  in-12, 
fig.  (Biblioth.  de  Grenoble,  n°  17739J  est  complète  et  très-belle; 
les  ngures,  en  manière  noire,  sont  remarquables.  —  Il  y  a  eu 
aussi  plusieurs  traductions  françaises  de  cet  ouvrage.  La  plus 
ancienne,  qui  est  toujours  la  préférée ,  est  due  à  Frénais  et  de 
Bonnay  :  elle  est  de  1776  et  a  été  souvent  réimprimée.  Griffet 
de  la  Baume  en  publia  une  autre  en  1785  ;  —  et  M .  Léon  de 
Wailly  en  a  donné  une  nouvelle  chez  Charpentier  en  1842.  — 
La  Vie  et  les  opinions  de  Tristram  Shanay  sont  tour  simple- 
ment une  suite  de  scènes,  de  dialogues,  de  tableaux  humoris- 
tiques plaisants  ou  touchants.  Shandy  est  un  esprit  bizarre  qui 
veut  se  conduire  d'après  les  diverses  théories  inventées  par  tes 
pédants  des  siècles  passés;  sa  bonne  femme,  au  lieu  de  Ten 
détourner,  semble  l'admirer.  Yorick,  gai,  spirituel  et  insouciant 
curé ,  est  Sterne  lui-même.  L'oncle  Tobie  et  son  fidèle  servi- 
teur sont  de  délicieuses  et  très-originales  individualités.  Parmi 
toi:s  les  traits  licencieux  et  critiques  de  Touvraftc,  la  cause  de 
l'humanité  est  toujours  chaleureusement  plaidéc.  Le  clergé  n*en 
fut  pas  désarmé ,  et  il  lança  contre  l'ouvrage  un  anathème  dont 
Sterne  ne  fît  que  rire.  «  Avez-vous  lu  mon  roman?  demandait-il 
un  jour  à  une  dame  de  qualité.  —  Non,  monsieur,  répondit-elle, 
et  s'il  faut  vous  parler  franchement,  on  m'assure  qu'il  n'est  pas 
convenable  qu'une  femme  le  lise.  —  Ma  chère  dame,  répliqua 
l'écrivain,  ne  soyez  pas  dupe  de  ces  contes-là.  Mon  ouvrage  ree- 
semble  à  cet  entant  de  trois  ans  qui  se  roule  maintenant  sur  le 
lapis  et  qui  montre  c^uelquefois  tort  innocemment  des  choses 
qu'on  est  dans  l'habitude  de  cacher.  »  —  On  nous  a  signalé 
1  e&isicnce  d'une  série  de  gravures  fort  libres ,  se  rapportant  à 
cet  ouvrage,  et  ayant  des  légendes  en  français  et  en  anglais. 

Strambotti  a  la  villanesca  ^  frèniticati  de  la  Quar- 
tana  de  VAretino,  con  le  stan:^e  de  la  Serena  apçre&v^ 
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MdtcoI     ,       ,,._.. ,.  ...  ,_ 

roêmea  on  octaves;  kt  Siramboiii     ._ 

en  lanaue  rustique  de  la  Nencii  et  de  la  [îeca  stsont 
adriuifs  jt  la  Viola;  la  2'  pi^  esta  la  louangetTAn- 

S1a  Serena:  lu  iâiiiciet  ce  eett«  pièce  donne  la  liste 
»  ouvrages  publiés  et  ïnëdiis  de  l'Arétin. 
Strambolti (iji  oluna  ritna)  eJlorfltinobiUsiimi  rf^- 
more..,,  per  et   anb.  homo  Alvise  Pulci ,    Aorentiuo 
fUaia  Pulci).  Venise  'conmieoccment  du  XVI*  siècle), 
pet.  inr4'  de  4  ff.  —  Libtî  fn'  i383  du  catal.],  10g  fr 

la  prSciiSnîe,  figSia'l'd'i;™  "vente  La°v'àll™',  ™3^?  '"* 
StrjiifiolU  gcnlilissimi  ai  esempio  d'agni  innamo- 
rata  fia  ollava  rima).  S.  l.  n.  d. (Venise,  con]ineni:emeiit 
du  XVI*  «iÈclot,  in-4"  de  s  IF,,  avec  i  ik.  sur  bois. — 
Libri,  a8  fr.  sa. 

STRAPAROLE  C-Iesw-FraDîois).  aut.  italien  du  XVT 
»Ucl«,  nu  à  Cireviù^ei  il  a  donné  un  recueil  de  comcs 
lions  le  genre  de  Hoecure,  tous  ce  titre:  U  Piaeemte 
«otM,  V«nlse,  i65o,  spart.  in-8(Nj-on,  1Q6Î7).  rc- 
tucil  réimprinif  très-ïouvent.  —  Les  éditions  du  XVI' 
aiiiclc  sont  n:^li(!r.;lii!c:;  parce  qu'elles  n'oni  pas  ixi 
châtrées.  —  I^e  suivantes  ont  peu  de  valeur. 
iJit  FaeéUnm  N-IH  iu  setgnmr  Siraparolf.  irnd.  de  Pif. 

S.r  J.  I^Tcau  CI  P.  Lbtî™».  Lvon,  1560I7J,  iSrfi,  iSj?,  i58i- 
.  1596.  iflii,  1  pan.  in-iS rthWwd,  n"  oBfi):  -  Parts,  iSiî, 
iStB.  iS85,  i6i5,  3  part.  In-i6(de  Lilfo.    ifi  fr,  :   CIgonene. 


.- — -, -i5(PoH«r.i5ft. 

î^wJ.  in-n  (Fonlutne,  tn  iSji.  reliure  de  Pelî 

1859;  10  fr  ■'  V. •'•]■■■■".    '■r'i''-''.    T 


î,  g  fr.)."—  Bdîl.  iTecprif^jinr  B.  de  !■  (.h 
■'    itjV  1736.  ï_*ol,  _in-ii  (Bollî.  i5  fr.  ;  1 
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lignjld 

inte  fim\ 

Tamimr  of  the  Shrew) ,  ■ 
Parmilesorieinet.  l'hiWûi. 
a  [^indce  (V\l.  1)  ne  »  : 

de  la  h 

irou'^ni' 

omèdï 
pas  in. 

m.  31, 

éditeur. 

ïïiï 

il  obKr 

cootcs  dt  Straparrie  wnt  < 
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blie  un  troisième  (Vlll,  5).  —  Les  Nuits  de  Straparole  contiea- 
nent  74  nouvelles  fort  libres,  suivies  chacune  d'une  énigme  ana- 
logue. Plusieurs  de  ces  contes  sont  tirés  du  Morlino. 

STRATENI  (P.)  Venus  Zelanda,  et  alia  ejus  poe- 
mata.  Hagœcomitis,  1641  ,  in-12,  titre  gr. ,  portr.  — 
Auvillain,  n"  490.  — Rare  et  curieux  volume,  cont.  un 
Recueil  de  Baisers  du  genre  de  ceux  de  Jean  Second. 

—  On  y  trouve  aussi  Amorum  liber  Anacreon  îatinus, 
Prœlium  rosarum  inter  Nymphas  et  Cupidinem.  —  Le 
sujet  de  la  Venus  Zelanda  est  explique  par  le  sous- 
titre;  sive  Amores  Chloes  et  Blonace, —  L'auteur  mou- 
rut en  1640,  à  l'âge  de  vingt-quatre  ans. 

Straz^^osa  (La)  canzone  di  Maffeo  Veniero ,  ripro- 
dotta.  Venise,  i85o,  in-8.  —  C.  R***,  de  Milan,  n" 
II 73.  —  V.  Capitoli  burleschi  d'incerto  autore. 

Streifyûge  durchs  gebiet  der  liebe  (Excursions  sur  le 
territoire  de  l'amour).  Saint-Pétersbourg  et  Leipzig, 
1804,  in-12.  —  Cat.  de  Dresde,  n"  168. 

Stromates  (Les),  ms.  de  la  main  de  Jamet  le  jeune, 
2  vol.  in-4°.  —  Biblioth.  impériale. 

Les  Stromates  offrent  de  nombreuses  pièces  de  vers  d'au- 
teurs de  l'époque  (Gacon,  Rey,  Voltaire,  etc.),  et  d'écrivains 
plus  anciens.  Parfois  des  variantes  nombreuses  sont  indiquées. 

—  Lorsque  Jamet  transcrit  quelque  morceau  d'un  vieil  auteur, 
il  y  joint  habituellement  une  note.  C'est  ainsi  qu'à  propos  de 
l'épigramme  qu'il  rencontre  dans  l'édition  de  Marot  (La  Haye, 
173 1,  tome  VI,  p.  263): 

«  Robin  mangeait  un  quignon  de  pain  bis,  n 

il  fait  observer  que  le  même  sujet  a  été  traité  par  Saint-Gelais, 
et  se  trouve  dans  la  Légende  joyeuse  (i75i),  tome  111*,  épigr, 
78.  Les  livres  qu'il  parcourt  (i'Hexaméron  rustique,  les  Let' 
très  de  Guy- Patin,  etc.)  lui  offrent-ils  quelques  faits  qu'il  juge 
piquants,  quelques  réflexions  malignes,  il  s'empresse  de  les 
transcrire.  11  puise  amplement  dans  un  ouvrage  qui  nous  semble 
peu  connu  :  les  Ridiculités  anciennes  et  modernes ,  Londres , 
Tonson,  1731,  in-'i2  ;  nous  nous  bornerons  à  mentionner  une 
seule  de  ces  ridiculités;  dans  l'église  des  Carmes,  à  LiJee,  le 
tableau  du  maître-autel  représentait  le  Père  éternel  habulé  en 
carme. 

Successo  bellissimo  d'amore  d'una  giardiniera,  con 
l'astutie  da  lei  usitate  al  marito,  infavore  delVamante. 
S.  1.,  1594,  in-8  de  4  fF.  —  Libri,  n°  1447  du  catal. 
de  1047,  6X-  rc^i^  en  mar.,  19  fr.  5o.  — ^ox^^^^aRa. 

Tome  VL  '*^ 
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et  libre,  en  octaves.  —  Voir  Paasano,  /  No- 

n  lierai,  p.  114. 

fOi  y  prodigioi  de  amor.  Voir  Nouvelles  de 


cUr,  < 

en  t8., _ -- -  ...    ,— 

Mytio  le  Irouvère  —  le  Diable  médecin.  La  Femme 
léptlrie  ie  corps  et  de  bien.  La  Grande  dame.  La  Lo- 
rtlii.  La  Femme  de  lettres.  La  Belle  fille  —  les  En- 
fants de  l'amour  —  la  Famille  Jouffroy.  Mémoires 
it une  jeune  fille  —  Fernand  Duplessis,  ou  les  Mé- 
moires d'un  Mari—  la  Luxure:  Madeleine —la  Mar- 
quiic  iAlfi  —  AîathUde  —  Miss  Mary,  ou  l'Institu- 
trice —  les  Mystères  de  Paris  —  la  Salamandre  — 
les  .Secrets  de  l'oreiller  —  Thérèse  Dunoyer  —  la 
Vigie  de  Koat'veit. 

Sl'érONE.  Ciius  Suetanius  Tranquillus,  biographo 
latin,  né  \en  l'an  70  de  L-C. ,  secrétaire  d'Adrien, 
puis  disgracié.  Il  écrifît  les  vies  des  douze  Césars, 
ouvrage  qui  contjeni  nombre  de  détails  et  d'anecdotes 
curieuses.  On  reut  se  fier  en  général  à  la  véracité  de 
l'auteur,  auquel  on  reproche  seulement  de  ne  guère 
ménager  la  décence.  Les  meilleurs  éditions,  après  l'é- 
dition rrinceps  (Rome,  1470,  in-fol.l.  sont  celtes  de 
Dntor  (Leyde,  i^Si),  de  Wolf  fLeipiig,  1801I,  de 
Sesomgarten-Cnisius  (Leipr^,  i8i5-i8J,  de  Hase, 
dans  ks  Cla&si^ucs  de  Leroairc  (Paris,  iSaSj,  et  d'E. 
Gros,  dans  la  collection  PancVouchc,  iâï6. — ReïfiCr- 
(cheld  3  donné  à  part  les  fragments  (Leipzig,  1860, 
coll.  Teubner).  — Il  cjdste  un  assez  grand  nombre  de 
traductions  fraTiîaises;  voici  ks  principales: 

Suélome  Tranquile,  dis  faicts  ft  ffsles  des  Xll  Cetart , 
irad.  de  lu.  en  franc,  (par  Gnill  Midicl  de  Toars).  Paris,  G. 
Da  Prt,  lita,  in-iA.  goih. ,  Bg.  s.  b.  iris-carjcu»!  (Ch.  Gl- 
nad.  s:<  fr.!  Solst,  70  fr.).  — Paris,  P«ii,  lîïo,  ia-t'.  —  Pâ- 
tis, L'Angellu-,  iS«a,  i^fi,  ja-S  (Vetninl,  16  fr.J. 

Snelome  Trin^l:.  De  la  Vif  des  XII  Césars,  nad,  par  G. 
Je  La  Bouthière,  Lvon,  J.  de  Toomes.  iSiiô,  i>ê^  in-^*,  por- 
tfails  gr»ï.  ur  b.  —  Ch.  Gtiand,  ig  fr. 

Caii  SMeloae  TraMitàlIf.  Je  U  Vie  Jes  doM^e  Césars,  Ind. 
el  illisitî  dannotitioos .  pir  de  Baudouin.  Piris,  Rkber,  1611. 
in-4*.  —  C«lï  iradDciioB  «  tti  r^impr.  sons  le  titre  :  Histoire 
Jet  em^^reurs  raataûs.  Paiia.  Kk.  \je*n«.  nuK.  ïn-ii. 
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Suétone^  des  Vies  des  dou{e  Césars  f  empereurs  romains  ^ 
de  la  traduction  de  M.  Du  Teil.  Paris,  1661,  in-4^.  *-  Amst., 
L.  et  D.  Elzevir  (Rouen?),  i663,  pet.  in-i2  (Nodier,  3o  fr.). 

Les  Dou{e  CésarSf  trad.  du  lat.  de  Suétone,  avec  des  notes  et 
des  réflexions,  etc.  ;  par  J.-Fr.  de  Laharpe.  Paris,  1770,  3  vol. 
in-8.  —  4*  édition.  Paris ,  Warée ,  i8o5,  2  vol.  in-12,  i3  portr. 
—  5*  éd.  revue,  etc. ,  par  Auger.  Paris,  Samson  fils,  1822,  3 
vol.  in-i8. 

Histoire  des  dou\e  Césars  de  Suétone  ,  trad.  en  franc,  par 
Henri  Ophellot  de  la  Pause  (par  Delisle  de  Sale,  avec  des  no- 
ies histor.  et  le  texte  latin).  Paris,  1771,  4  vol.  in-8. 

Histoire  des  dou\e  Césars ,  trad.  du  latin  avec  des  notes , 
par  A.-L.  Delaroche.  Paris,  Debray,  1807,  in-8,  3  fr. 

Histoire  des  dou^e  Césars,  trad.  du  latin  (texte  en  regard), 
sans  aucun  retranchement,  avec  des  tables  indicatives,  des  notes 
et  des  observations,  par  Maurice  Levesque.  Paris,  Arthus-Ber- 
trand,  1808,  2  vol.  in-8,  12  fr. 

Suétone^  trad.  nouvelle  par  M.  de  Golbéry  (texte  en  regard). 
Paris,  Panckoucke,  18 32-3 3,  3  vol.  in-8,  18  fr. 

Suétone t  avec  la  trad.  en  franc.;  par  Baudement.  Paris,  Du- 
bochet.  1846,  in-12  de  21  feuilles,  3  fr.  (Collection  Nisard). 

Suétone,  Les  dou\e  Césars ,  trad.  nouv.  (avec  le  texte  latin), 
par  Pessonneaux.  Paris,  Charpentier,  i858,  in-i8  jésus,  3  fr.  5o. 

Suite  de  la  Pucelle  d^ Orléans^  en  7  chants,  poôm« 
héroï-comique,  par  de  Voltaire ,  trouvée  à  la  Bastille, 
le  14  juillet  1789  (par  P.-J.-B.  Nougaret).  Berlin  et 
Paris,  Laurens,  1790,  in- 18  de  10  et  102  pp.,  avec 
3  fig. 

Beuchot  a  dit  de  ce  livret  :  «  Quelque  peu  d*étendue  qu'il  ait, 
je  ne  crois  pas  qu'il  existe  des  personnes  qui  aient  eu  la  pa- 
tience de  le  lire  en  entier.  »  11  cite  aussi  un  fragment  de  36 
vers  par  Prault,  addition  au  12*  chant  de  Tœuvre  de  Voltaire, 
morceau  excessivement  rare.  —  Cat.  Dec. 

Suivante  {La)^  comédie  en  5  a.  et  en  vers,  par 
Pierre  Corneille.  Paris,  A.  Courbé,  1637,  in-4°  de  5 
ff.  et  i38  pp.  (Soleinne,  ii3o). — Suiv.  la  copie  impr. 
à  Paris  (HolL,  au  Quaerendo),  1680,  pet.  in-12  (âb- 
leinne,  ii43).  —  Représentée  en  16*34. 

Sulamitide  (La),  boschereccia  sacra  (5  a.,  en  vers)j 
di  G.  Neralco ,  pastore  arcade  (  Giuseppe  Ercolani,  ai 
Sinigaglia).  Roma,  A.  de  Rossi,  1732  (Soleinne,  4322), 
1753,  pet.  in-4"  de  66  ft. ,  vign.  —  Roma  e  BoiognA, 
Volpe,  1733  (Luzarche,  n*  2786),  1740  (Manuel), 
1762,  in-é.— Paraphrase  du  Cantique  des  cantiques, 
dont  le  texte  latin  est  mis  en  marge. 


3oo  SULTAN  -  SUPPLEMENT 

"La  pcrtonnages  de  ce  Jriine  soul  la  Sulamie ,  Sjloirum  , 
DDE  compagne  de  la  Sulamile  ,  un  berger  confijeat  de  Salo- 
moa,  ua  cupilnine  aiec  du  gardes,  un  chœur  àe  jeunes  filta 
4e  JoraiBlem,  des  bergers,  au  bergères,  et  enfia  le  Peuple, 
La  Bcâoe  se  pas&£  d^uu  iv  cbatuoi  de  Salomm  et  dana  Je 
dfaerl. 

Sultan  (Le)  Milapoufet  laprincesse  Grisemine (par 
Volseaon).  Londres  [Paria),  I■J^^&  (Nyon,  n'  looBo), 
1760,  1767,  petit  in-8,  ou  petit  m-m.  —  Pseaume, 
n*63;  A.  1;  en  t855. 

Sultane  (La)  Ro:jrea,  h!iilade  traduite  de  lordB/ron, 

Êir  Exuptre,  etc.  (fantaisie  libertine,  attrib.  à  Alb. 
laligny).  Paris  (Bruiel le»),  iK^o,  in-8,  3  fr.— BÊimpr. 
avec  un  choix  de  chansons  libres  et  satiriques,  en  1S71, 
in-i6  de  ^5  pp.,  faîaant  partie  de  la  coll.  de  la  Bi- 
bliethique  Ltire,  3  &-. 

Sultanei  (Les)  de  Gujarate,  ou  les  Songes  des  hom- 
MiM  iveiUés;  contes  mogols  (par  Guculettc).  Paris, 
Mouchet,  3732,  3  vol.  in-iî  (Nyon,  10018).— Uirechl, 
I736,  a  vol.  pet.  in-i2  (Claudin,  en  1867,  3  fr. 

Ces  mates,  dana  le  genn  de  ceni  dea  Mille  et  ti)i«  aufU, 

tt  titJ^irées"l.i  Haye  (?nL)^^in'^,    fro!.*  in-ia  (Nïôn  . 

-"    ?an«,i75S,3  vol.  iti-i=  [LeHer.  n"  aïoi).  —  Ils 

-wè  «  «n  quarli-d- heure 

iméa  dans  le  Cabinet  des 


implénient  aux 


gneurs  les  r ._   ,  --.   ,  — 

in-8  de  16  pp.  —  Alvarès  (octobre   iSbS),  4  fr,  5o; 
Lebcr,  n"  1837  et  2533.  —Voir  les  Ambulantes  à  la 

Supplément  aux  diverses  éditions  des  Œuvres  de 
Molière,  ou  Lettres  sur  la  femme  de  Molière,  etc. 
(publ.  par  Fonia  d'Urban).  Paris,  Didol,  i8ï5,  in-8. 

Supplément  aux  Œuvres  de  la  Chaussée.  Amster- 


,      .  te  d'Alexanifre   VI ,  d'Andiicai , 

iD  moini  spirituellement);  /rmajc'eal-à-di™  Emma 
l'Origine  de  la  barbe  -,  le  Roi  Hugos  (même 


SUPPRESSION  —  SUZANNE  3oi 

sujet  que  les  Miracles  de  Chénier,  si  ce  n'est  que  c'est  le  moine 
Turpin  qui  est  le  héros)  ;  la  Linotte  de  Jean  XXII;  Originz 
de  la  fossette  du  menton;  le  Visa  de  l'amour;  V Aventure  du 
bois  de  Boulogne  (cette  dernière  pièce  en  faveur  du  système  de 
Law).  —  Aubry,  en  1860,  10  fr. 

Suppression  de  la  syphilis.  Pétition  à  la  Chambre 
des  députés  (terminée  par  un  projet  de  règlement), 
par  A.  Guépin,  de  Nantes.  Paris,  G.  Baillière,  1840, 
m-8  de  68  pp. 

Surprise  (L^)  de  V amour,  com.  en  3  a.  en  prose , 
par  Nlarivaux.  Paris,  Gandouin,  i723,in-i2.  —  Paris, 
veuve  Guillaume,  1723,  in-8.  —  Paris,  Flahaut,  1728, 
in- 12.  —  Paris,  Briasson,  s.  d.,  1733,  in-12. — Et  sous 
le  titre  de  Survrise  de  Vamour  français.  Paris,  veuve 
Duchesne,  1785,  in-8. 

Susanna,  auctore  E.  Candido.  Anvers,  1 534,  in-8. — 
R.-S.  A***,  en  i85i,  n**  375. 

Susanna  (La),  di  Ferrante  Pallavicini.  Venetia,  Sar- 
zina,  1639,  pet.  in-12  (Lenoir,  n°  1137;  Biblioth.  de 
Grenoble,  n**  1763g).  — Venetia,  Turrini,  1654,  in-12. 
—  Nyon,  n**  10487. 

Susanna  j  tragedia,  auct.  H.  Jordanio.  Paris,  1634 
in-12.  —  R.-S.  A***,  en  i85i,  n**  414.  ' 

Susanna,  comœdia  nova...  scripta  a  Nie.  Frischlino. 
Argentorati,  lôgS,  petit  in-8  de  94  pp. 

Suzanne,  vaud.  en  2  a.,  par  Melesville  (Anne-Hon.- 
Jos.  Duveyrier)  et  Eug.  Guinot  (Palais-Royal).  Paris, 
1837,  in-8  de  28  pp. 

Su;(anne,  par  Ed.  Ourliac.  Paris,  Desessarts,  1840, 
in-8  (cat.  Monselet,  p.  87). —  Paris,  Bourdilliat,  1800, 
in-12  de  281  pp.,  1  fr. 

Su:(anne  aux  bains  (en  vers).  Paris,  impr.  Setier, 
1820,  in-8  d'une  demi-feuille. 

Suzanne  (La)  de  Didier  Oriet,  escuyer  lorrain. 
Paris,  Den.  Du  Val,  i58i,  pet.  in-4°  de  4  ff.  et  147 
pages.  —  Potier,  en  1870,  n?  870. 

Le  sujet  de  ce  poSme  en  trois  chants  est  l'histoire  de  la 
Chaste  Suzanne.  L'auteur  dédie  son  livre  à  Suzanne  Oriet,  sa 
sœur. 


SUZANNE  -  SYLVIE 


,  [«r  Bayard,  Duma- 


-  ,— ,j, , ï  antimo- 

,  ,  ar  F.  G.  —  Paris,  Tiger,  an  ix,  in-  [8,  177  pp.. 

-  Suite  de  conle»  en  prose  souvenl  fort  libres; 
Eliiea,  ou  U  Nouveau  Gabriel;  Jeunes  demoiselles, 
craigHCj  la  musique;  le  Mari  philosophe,  eit.  —  B"*, 
en  iBSî,  n'  1160;  Dramet,  n'ig-j,  3  fr. 

SjrJme  ituptialis,  in  qua  ex  dictis  modemis  plurimz 
qua^ttioncs  quoridie  in  pratica  occurrentes...  in  materia 
matrimoDli ,  dotium,  âliationis,  adulterii,  etc.  Joan. 
NeTÎzano  Asiensi,  authorc.  Pans,  i5ii  ,  in-8  goih. 
(Manuel). -^  Lugduai,  i5i4.  in-4'' goth.  à  a  col,  ÇTe- 
chener,  7'  panie,  n°  707;  6ibl.  de  Grenoble,  7735V 
—  Lu^uni,  15*6,  m-4^50th.  à  3  col.  (Auviflajn,  n" 


goth.  à  3  col.  (Aui 


\ 


144).  Editions  rares  et  carieu ses,  plus  recherchées  que 
les  nSi  ni  pressions  suivantes  dans  lesquelles  on  a  adouci 
les  passages  contre  les  femmes.  D'un  autre  côté,  les 
éditions  postérieures,  divisées  en  six  livres,  sont  aug- 
inenlées  de  plus  de  moitié.  —  Lugdunt,  1345  (Libn, 
n°  741},  i556  (Auvillain,  n-  147),  iSvï  (Piget,  n^ 
i85i),  i6q3,  in-8  (BiW,  de  Grenoble,  0401-oa).  — 
Venise,  1570,  li^i.  in-8.  —  Francforl,  1647,  in-8. — 
Tcchener,   :o  fr.;  Peignot,  17  fr. 

Livre  bizarre,  oit  l'aateur  déroule,  arec  an  sérieux  louteiii], 
nDE  érudition  facéliense.  Les  wrcsiines  Les  plui  erosjiers  con- 
tre Ici  femme»  imaillenl  cil  ouvrage  d'un  bout  a  l'autre.  C'est 
là  que  l'on  trouve  que  ■  Dieu  ayant  formé  l'homme,  ajourna  la 
création  de  la  femme,  pour  s'occuper  d'elle  en  même  temps  que 
des  animaux,  et  qa'encore  ee  bomx'l.il  à  la^nner  son  corps  ; 
quant  â  la  tËte,  il  ne  voulut  s'en  mîler  et  en  abandonna  l^r- 
ganisalion  au  diable,  i  (Noie  du  estai,  du  marquis  de  M..., 
n°  I02I),  -~  Voir  la  Forêt  nuptiale,  de  Cbolièrca, 

Sylvie  (La),  du  sieur  Mairet,  tragi-com.  pastorale. 
Pans,  i6ï9,  in-8  [Techener,  34  fr.).  — Caen,  i63o, 
in-8  (Dibl.  de  Grenoble,  17003).  —  Paris,  F.  Tarée, 
i63o,  in-S  (BibI,  du  th.  franc.).—  Paris,  Est.  Sauaé, 


SYLVIE  —  SYPHILIS  3o3 

i633,  in-8  (Potier,  8  fr.).  —  Troyes,  veuve  Oudot, 
1681,  in-i2. 

Sylvie,  étude,  par  Ernest  Feydeau.  Paris,  Dentu, 
1801,  in- 18,  3  fr. 

Symon  de  Bîonay,  ou  le  Combat  des  mariés  et  des 
non  mariés.  Chronique  du  XV*  siècle.  Paris,  Didot , 
i836,  in-8  de  10  pp.  goth.  —  Bergeret,  n°  i6o3. 

Synode  (Le)  conjugal,  ou  Aloisia  sacra^  recueil  de 
conférences ,  fait  et  mis  au  jour  par  Charles  Bona- 
venture,  ex-récollet.  Paris  ,  "Marandan  ,  an  iv  {1796), 
2  part,  in- 12.  —  E.  Piot,  22  fr. 

Discussions  antireligieuses  en  faveur  du  divorce.  On  a  attri- 
bué, mais  à  tort,  croyons-nous,  cet  ouvrage  à  Louvet  de  Cou- 
vray.  Destruction  ordonnée  par  arrêt  du  19  mai  i8i5.  —  Ce 
sont  des  dialogues  entre  Chaos ,  Candide ,  et  autres  interlocu- 
teurs qui  s'entretiennent  du  mariage  et  du  devoir  conjugal ,  en 
s*appuyant  de  Tautorité  de  Sancbez  et  d'autres  casuistes.  Épi- 
graphe : 

Mariés^  aimei  vos  femmes  ; 
Femmes,  soye\  soumises  à  vos  maris. 

Syphilis,  trad.  du  poôme  latin  de  Fracastor.  Voir 
FRÀCASTOR. 

Syphilis,  poôme  en  2  chants,  par  Barthélémy,  avec 
des  notes  par  le  D.  Giraudeau  de  Saint-Gervais.  Paris, 
Béchet  jeune,  i8iio,  in-8  de  5  feuilles  1/2. — Ce  n'est 
point  une  trad.  cle  Fracastor.  —  Paris,  1848,  in-i8; 
Ch.  B***,  n°  3o2.  —  4*  édition  revue  et  augmentée 
d'un  chant.  Paris,  Martinon,  i85i,  in-8  de  7  feuilles 
(Cette  édition  à  4  chants).  —  Aubry,  en  1862  ,  4  fr. 
—  Voir  Giraudeau  dans  le  Dict.  Vapereau  et  le  cat. 
Monsclet,  n°  1 13. 

Syphilis  {La)dans  V  antiquité  (en  allemand),  par 
le  doct.  Julien  Rosenbaum.  Halle,  i839 ,  in-8  ,  tome 
1",  seul  paru. 

Ce  volume  fort  curieux,  et  oui  témoigne  d'une  grande  érudi- 
tion ,  montre,  en  s*appuvant  d  une  foule  de  textes,  grecs  et  la- 
tins,  les  conséquences  fâcheuses  ou'entrafnaient ,  chez  les  peu- 
ples de  rantiquité ,  les  écarts  de  1  amour  physique,  il  en  existe 
une  traduction  française  par  J.  Sauthus.  Bruxelles,  Grégoire, 
1847,  '"'8»  -^8^  PP-  ~"  PÇ*  ^29,  une  liste  d'ouvrages  sur  les 
origines  de  la  syphilis.  —Voir,  pour  le  titre  allemand  de  l'ou- 
vrage au  mot  LustseucHe. 


r 
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parl^^ 


(Nyon,  n°  5941;  Techener,  en  i858,  |5  fr.).  —  Le 
mime  ouïrage;  suivi  du.  Système  physique  et  tnoral 
de  l'homme.  6'  édition  ,  ptec,  d'un  tfoge  de  l'auteur, 
par  Alibert.  Paris,  i8i3,  in-8,  2  fie.  :  iSa»,  in-8,  3  fie. 
—  On  die  encore  des  éditions  de  t8o3,  :8i4,  et  u5e 
autre  sous  ce  titre:  De  la  femme  considérée  au  phy- 
siùue  et  au  moral.  Paris,  '788,  i  voi.  in-ia.  —  Noav. 
éa)tlon,BveciioeNotice5urRDuaselet  une  esquisse,  etc., 
par  le  docteur  Cerise,  Paris,  Fortin.  Messon ,  1845, 
iS55,  gr,  in-i8  3  fr.  5o,—  Paris,  Charpentier.  i8âg, 
in-ia  de  70-258  pp.  —  Ouvrage   bien  écrit;  noua  ne 

■  Li  bsaiilé  dépend  du  caprice  dei  individus.  Ija  mSniea 
ob|cI«  qui  «ont  cipablai  d'enfiammet  l'un,  refroidissent  l'autre; 
et  tauvgiit  le  bassrd  ou  dos  circonstuices  quelquefois  birarr» 
ont  filé  le  gofll  ds  certaïnea  personnes.  Dsscartu  d 
tomes  les  femmci  louciui  lui  plaiuieDI,  parce  que  la 


»it  que 

remLlni 


TABARIN  (le  sieur),  farceur  du  ci 

XVII"  siècle.   Almanach  prophétique  —   les  An 

admirables  et  authentiques  —  Bon  jour,  bon  an  à  MM. 
les  cornards  de  Paris  et  de  Lyon,  avec  les  privilèges 
de  la  grande  confrairie  des  Jans,  etc.  —  Inventaire 
universel  des  œuvres  de  Tabarin,  etc.  —  ses  CEuvres 
—  Recueil  général  des  rencontres,  etc. 

Table  généalogique  des  héros  de  romans,  avec  un 
catalogue  des  principaut  ouvrages  en  ce  genre  (  par 
L,  Dutens).  Londres,  Edwards,  3.  d.  (et  2"  édition, 
Londres,  1706),  in-d"  obi.,  1 1  tableauT,  —  Van  Hippe, 
n"  287;  Techener,  18  fr.;  Claudin,  en  1870,  i5  ïr: 
Volume  raie  eu  Fcaou',  oWtt  U  f,4aiB,logie  des  divers  bdrou 


TABLEAU  3o5 

des  romans  de  chevalerie,  ce  livre  renferme  des  renseignements 
bibliographiques  sur  les  diverses  éditions  des  romans  de  che-  * 
Valérie  et  un  catalogue  des  livres  dont  se  composait  la  Biblio- 
thèque de  Don  Quichotte. 

Tableau  de  la  vie,  ou  les  Mœurs  du  dix-huitième 
siècle.  Voir  Tableaux  de  la  bonne  compagnie. 

Tableau  (Le)  de  la  volupté,  ou  les  Quatre  parties 
du  jour,  poème  en  vers  libres,  par  D.  B.  (Du  Buisson). 
A  C}rthère,  au  Temple  du  Plaisir  (Paris),  1771,  1781, 
pet.  in-8,  avec  un  front. ,  4  fig. ,  4  vign.  et  4  culs-de- 
lampe,  par  Longueil,  d'après  bisen.  — >  Nyon,  n*  1 5345; 
Dinaux,  n**  3289,  17  fr. 

La  vignette  qui  figure  la  nuit  est  composée  avec  finesse,  et 
elle  est  en  même  temps  charmante  de  gravure.  C'est  un  lit  i 
demi-fermé  ;  un  petit  amour  s*enfuit  avec  une  torche  après  avoir 
allumé  le  feu  sacré  ;  un  autre  tient  une  couronne  qui  lui  a  été 
offerte,  et  le  troisième  pénètre  dans  le  lit. 

Tableau  des  piperies  des  femmes  mondaines,  où,  par 
plusieurs  histoires,  se  voient  les  ruses  et  artifices  dont 
elles  se  servent,  Paris,  J.  Denis,  i632(Piffet,  n**  1898; 
Morel-Vindé,  6  fr.  ;  Techener,  i858,  24  fr.  ;  Nyt>n,  n* 
4065),  i633  (Mazoyer.  i5  fr.  ;  Leber,  n°  261;  Lu^ 
zarche,  n**  33o3),  et  Cologne  (HolL,  à  la  Sph.),  i685, 
i686,  1687,  pet.  in- 12  de  284  pp.  —  Nodier,  49  fr.; 
Bignon,  19  fr.  5o  ;  Veinant,  4q  fr.iSolar,  5o  fr.; 
Chaponay,  1 70  fr.  ;  E.  Piot,  21  fr.  —  Kéimpr.  à  Bru- 
xelles, A.  Mertens  (pour  J.  Gay),  1866,   184  pp.  et 

1  ff.,  tiré  à  106  ex.  pet.  in- 12. 

De  la  beauté  louable  et  de  la  beauté  trompeuse  —  Descrip^ 
tion  de  la  femme  lascive  •"  Des  ruses  et  artifices  de  la  femme 
pour  perdre  l'homme  le  plus  sage  du  monde  —  De  la  super^ 
fiuité  des  habits  des  femmes  mondaines -^  Invective  contre  la 
paillardise  —  Des  chastiments  et  peines  ordonnées  contre  les 
adultères,  etc. ,  etc.  —  L'auteur  resté  inconnu  était  probable- 
ment un  prêtre  et  mauvais  écrivain.  —  Voir  :  Tableau  histori- 
que des  ruses  et  subtilite\  des  femmes^  etc. 

Tableau  {Le)  des  Sabines,  vaud.  en  i  a.,  par  Jony, 
Dieulafoy  et  Longchamps.  Paris,  an  viii  (  1 800),  in-o, 
—  Soleinne,  n"  2326. 

Tableau  (Le)  du  mariage ^  représenté  au  naturel, 
par  Paul  Caillet.  Orange,  i635,  in- 12. —Bignon,  cnv.' 

2  fr.  ;  L.  R.  D.,  20  fr.  ;  La  Bédoyère.  45  fr.  ;  BibL  do 
Grenoble,  n°  10982.  —  On  trouve  une  courte  analyse 

Tome  VJ.  Vi 


de  CCI  ouvrage  dans  les  Quesliotu  illustres,  ou  Bi- 
bUolhèque  des  livret  singuliers  en  droit,  par  Dufour, 
1811,  p-  173.  —  Ouvrage  s^rieui. 

Tableau  du  plaisir  et  de  la  volupté.  Paris,  Mercier, 
on  vi;,  ï  vol.  in. 18.  Cont.  le  Plaisir,  par  le  coroie 
d'I^slaing;  l'Ecole  de  la  volupté;  les  Quatre  heures  de 
la  toilell^  des  dameSf  par  de  Favre;  et  l'Asile  des 
Grâces.  —  Nouv.  édilion,  augmenltfe  du  recueil  inû- 
tulÉ:  l'Ecole  de  la  volupté  (Voir  tome  [11,  p.  i36J. 

Tableau  du  temple  des  Muses  (par  de  Marolles). 
Paris,  Somtnaville,  i655,  in-fol.,  fie,  (60J,  or.  par 
Bloemaen  d'après  Diepenbeke.  —  Lolliëe,  84  fr.  ;  Da- 

Lc  Salmacis  et  Hermaphrodite  de  Bloemasrt  a  été  remplaci 
dia>  beaucoup  d'exempl.  par  une  esiarape  de  Poillv;  lea  cu- 
rleuK  recherclienl  1»  dcui  fig.  Dan»  la  gravurs  de  Jupiter  et 
Sémété,  âr*  draperica  onl  élé  ajoDtirs ,  et  dam  Alphée  coiir- 
Suivanl  Arélhace,  une  iwi9e  de  raseaui  a  été  ajoutée  afin  de 
oidier  la  naditj  du  &euve. 

Tableau  et  liste  de  toutes  les  jolies  marchandes  Jet 
48  divisions  de  Paris(çit  M.  Saunier).  Paris,  Renau- 
dîire,  î  numéros,  in-8  (ayant  paru  succeBsivement,  et 
rarement  rétjnis).  — Cat.  Piiérécôurt,  p.  3gï.  —  Hatïn 
^Bibliographie,  p.  174)  classe  cet  article  parmi  les 
journaux. 

Tableaa  général  des  cûcus  des  différents  quartiers  de  Pa- 
rts, i"  DDuiCro.  Hatia,  Bibliographie  dts journaux,  p.  174. 

Tableau  historique  des  ruses  et  subtilitej  des  fem- 
mes, où  sont  naïvement  représentées  leurs  mœurs,  hu- 
meurs, cruautei,  tjrrannies,  feintises,  artifices,  trom- 
peries..., par  L.  S.  R.  (le  sieur  Rolel).  Paris,  i5a3, 
in-ii.  —  Potier,  i5  fr.;  Nodier  45  fr.  5o;  Leber,  n^ 
1744  ;  Nyon,  n"  4o63  ;  Desq,  n    85 1 . 

Ce  volutne  doit  avoir  beaucoup  d:  rapports  avec  1:  suivant  : 
Tableau  des  plperits  des  fimmes  mondaines ,  où  ,  par  plu- 
un  et  cnrieui.  Ce  u'est  pas  du  c&\i  plaisant  que  l'auteur  a 
envisagé  ton  9U)et,  Il  était  réellement  rempli  de  tuteur  contre 
les  femmes;  il  a'avaït  pas  non  plus  une  bonne  opioloa  de  Pa- 
lis de  son  temps,  ije  crois  qu'il  n'y  H  ville  au  monde  si  con- 
sommée en  salletei  et  ordures  comme  esc  Paiïs  ;  aussi  à  juste 
litre  l'a-t-on  appelée  en  latin  Lutetla  ,  à  Luto ,  veu  qu'il  n'y  ■ 
rien  de  plus  dissolu  eu  luxure  par  tout  l'univers,  et  tout  par 


■  Cp-  à)7). 
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Tableaux  (Les)  cP amour,  par  Claude  Boite! .  Paris, 
Guillemot,  1618,  in-8.  —  De  Wynne,  n**  1679.— 
Classé  par  V.  der  Mulhen ,  n°  540,  dans  les  romans 
historiques. 

Tableaux  de  la  bonne  compagnie^  ou  Traits  caraC" 
téristi^ues,  anecdotes  secrètes,  politiques,  morales  et 
littéraires,  recueillies  dans  les  sociétés  du  bon  ton, 
pendant  les  années  1786  et  1787.  Paris,  1787,  2  tom. 
se  réunissant  en  i  vol.  pet.  in-i2y  avec  17  jolies  fig. 
gravées  par  Moreau  le  jeune  (réduites  sur  des  planches 
de  dimension  gr.  in-4^,  dessinées  par  cet  artiste).  — 
Duplessis,  n"  712  ;  J.  Pichon,  n**  774,  56  fr.  ;  Leber, 
n"  475g.  —  Reimpr.  à  Neuwied,  s.  a.  (vers  1797),  2 
tomes  m-i8,  fig.  Gorlay,  n"  209,  11  fr. 

Les  Petites  parties  et  les  grands  costumes  de  la  dernière 
cour.  Paris,  s.  d.  (v.  1760),  2  vol.  în-18,  avec  les  fig.  de  Mo- 
reau jeune.  C^est  encore  une  réimpression  des  Tableaux  de  la 
bonne  compagnie  et,  quoique  Rétif  de  la  Bretonne  y  soit  in- 
diaué  comme  auteur,  l'ouvrage  a  été  attribué  à  Métra,  le  nou- 
velliste, et  au  marquis  de  Luchet. 

Monument  du  costume  physique  et  moral  de  la  fin  du  XVIII* 
siècle,  ou  Tableaux  de  ta  vie.  Neuwied,  1789,  gr.  in-fol.  de 
36  pp.  avec  26  pi.  dessinées  et  gr.  par  Moreau  le  jeune  et  au- 
tres artistes.  —  On  y  trouve  les  mêmes  gravures  que  dans  les 
Tableaux  de  la  bonne  compagnie,  mais  le  texte  (attribué  à  Ré- 
tif^ est  tout  à  fait  différent  (Solar,  100  fr.;  Guntberger,  en  fé- 
vrier 1872,  3oo  fr.).  —  Londres ,  Poultry ,  1790 ,  a  vol.  in-12 , 
avec  une  grav.  seulement.  — 11  y  en  a  encore  deux  autres  édi- 
tiens ,  sous  le  titre  de  Tableau  de  la  vie ,  ou  les  Mœurs  du 
dix-huitième  siècle,  Neuwied  et  Strasbourg,  s.  d.,  a  vol.  in-18. 
avec  17  fig.  en  taille  douce,  et  179 1,  a  vol.  in-18  de  168  et  180 
pp. ,  sans  fig.  (Malassis,  en  187a,  n°  77,  24  fr.:  Alvarès,  7  fr.  5o). 
—  Pour  ce  qui  concerne  les  planches  dans  les  divers  formats, 
consulter  Cohen,  Guide  de  V amateur  des  livres  à  vignettes , 
pp.  115-117. 

Tableaux  des  mœurs  du  temps  dans  les  différents 
âges  de  la  vie  (en  dialogues,  suivis  d'une  2'^partie, 
intitulée  Histoire  de  Zaîrette),  Amst. ,  s.  d.  (Paris, 
vers  1 760),  in-4°,  avec  20  grandes  miniatures  de  la 
plus  grande  fraîcheur  et  du  plus  beau  faire,  attribuées 
a  Carême  ou  à  Chardin.  Ces  peintures  représentent 
des  sujets  libres. 

Bachaumont  dit,  qu'à  la  mort  de  M.  de  La  Popelinière  (en 
1762),  le  ministre,  M.  de  Saint-Florentin  ,  s'empara  de  cet  ou- 
vrage pour  Sa  Majesté.  Voici,  du  reste,  la  note  manuscrite  qui 
se  trouve  sur  le  seul  exemplaire  connu,  exemplaire  qui  a  ^wà, 


I 


uis  de  PauloA. 

,...-,  r ,        lo  prince  G«ift- 

lin.  «»n  iSMil  (igiiniiiin  c»U>.  dcl.  Hblioid,  J,  G.,  n' 5j9. 
el  ÏMJI  mil  1  prix  pour  la  (onnie  de  5oM  fr.  Enfin,  daDi  la 

■IdeiU  de  Is  Sociitddei  Sibliophilei  (rincjii;  >u}oQfd'l)ni'ireil 
CD  I»  pOHCisiOD  d*un  amileur  êiraDgcr  dwtingvd.  Voici,  dium- 
ncol ,  U  note    nuuuKiïu   qai  k   Uoaie  mr  ccl  exeoiplain 

•  Ce  liTre  •  iti  ïmptlaii  i  no  kuI  etemplaîrc  duis  11  mai' 
•00  a  toia  \a  jeui  de  M.  de  la  HopeliniUe ,  fermier  sàuiral, 
GODnu  par  soa  opulence,  son  luxe  cl  >on  eonsi  pour  Ict  feta- 
met.  A  w  mon.  Il  «l  pas»*  d.n»  1»  maina  da  dac  de  La  V«l- 

lltn,    el  de  11  dan»  le(  mlennei.  Sou  graud  mMte  caoaliti 

Iroure  ordiDutoncnl  dam  cet  totu*  de  Itvni.  C'est  la  propre 
Cfura  de  M.  de  la  Popelinîirt  qui  est   repriMuife   panom  et 

Jliani  1  la  femme   qui   joue   le    priocipal  rêle, 
ÏIIAore  aoa  Dam,  mais  ,  ti  )e  le  uioii,  je  ne 


le  anal/M  de  cet  outrage  dam  l'ArtiUe  dn  i6 


c  t  U.  Cb.  MDIKtel.    qui  l'a 
■    ■■     ~  ■  ■     dit  XVIIPi 


£b-.  M.GiuLBtimeteaaiDwidotinddeseuraUi  dans  k 

taiiiet  tibaographijuti,  Paris,  igG),  in-ii.— De  plus,  il  ■  éi6 
iiît,  eD  iEG3,  une  rfimpr.  texinelle ,  oœ'anl  tuctement  iea  mî- 
mes lilni  Cl  itile  que  l'édition  originale:  elle  a  ét£  liréc  A  iSa 
eitmpl.  Ce  volume  u  deni  naniei:  la  i"  finiisanl  »  la  p.  agi 

apiclliiEls  et  dont  l'auleUT  ne  saarait  ^tre  que  Criiblllon  fils,  on 
un  homme  de  la  même  trempe.  La  a'  partie,  description  inter- 
roioBble  et  mal  écrire  de  tçtnea  prétendues  voluptueuses  d'un 
■«rail  d' Asie,  se  traîne  péulblcment  de  la  page  187  à  la  p.  341 
■1  dernière.  Celte  seconde  partie  iniitulfe:  Histoire  de  Zaï- 
rette,  doit  bra  aussi  la  detultme  de  Dalra,  m&:1iaiit  roman 
de  La  Pcqwliivtre .  qnll  a  ainsi  eciayé  de  lauvci  de  l'oublf. 

Antre  réimpression:  Paris  (Bruxelles),  impr.  des  ci-desant 
fermiers  généranï,llS67,    in-S  do   viii-iTOpp.   et    1  feuillet; 

a*ic''X''Doîiii'*de'M'lj"°se1"t/^'i.''"''''    "    "    '"^""^°'"''' - 
Tableaux  {Les)  plastiques,  poésies,  par  Ch.  Duggc, 

rignan  en  l'honneur  de  Madame  Keller.  Lyon,  ïmpr. 
Chanoine,  i85o,  in-8  de  14  pp. 

Tableaux  {Les)  vivants,  ou  Mes  confessions  aux 
pieds  de  ta  duchesse.  Anecdotes  véridiques ,  par  un 
rédacteur  de  la  R.  D.  D,  M.  —  Amsterdam  (Bnixelles), 
1870,  pei.  in-8  de  \W>  pp.,  \ih. 


TABLETTES  —  TAHUREAU  Î09 

Ouvrage  libre  qui  ne  recule  pas  devant  V  emploi  des  en>res- 
sions  les  plus  vives  ;  il  est  divisé  en  1 5  chapitres  :  La  Chair 
de  poule;  Un  mari  d Afrique  ;  Secours  aux  veuves;  Un  cha- 
pitre des  liaisons  dangereuses^  etc.  —  Les  initiales  ci-dessus  ne 
signifient-elles  pas  Revue  des  Deux-Mondes  ?  On  a  attribué  ces 
Tableaux  à  l'auteur  d'Un  été  à  la  campagne,  ou  Correspon- 
dance de  deux  jeunes  parisiennes  ;  en  un  mot ,  à  un  fils  de 
l'académicien  Droz. 

Tablettes  (Les)  de  VOracle ,  étrennes  pour  les  de- 
moiselles; contenant  un  jeu  nouveau  pour  aniuser 
toutes  sortes  de  compagnies.  Paris,  Mesnier,  1749,  in-8. 
—  Leber,  n*  2546. 

Les  Tablettes  de  Voracle^  par  mamselie  Nanette,  tome  1". 
A  Hymenopolis,  chez  Cornichon,  à  l'enseigne  de  Momus,i75o, 
in-4°.  —  Cette  publication,  plus  rare  que  curieuse,  et  dont  le 
premier  volume  seul  a  paru,  est  un  recueil  de  lettres  de  faire 
part  de  mariages  oCi  figurent  les  noms  les  plus  illustres  de  l'a- 
ristocratie moderne.  Son  seul  mérite  consiste  dans  l'idée  qui  a 
présidé  à  la  réunion  et  à  l'impression  de  ces  lettres  et  dans  une 
préface  burlesque  qui  n'est  pas  sans  originalité  (J.  Gaigard, 
Bibliothèque  du  blason,  p.  ^og). 

Tactique  (La)  de  la  galanterie,  ou  Paris,  Vamour, 
le  vin,  la  folie  et  les  femmes ,  en  Van  d'évicuréisme 
1820,  revue  semi-morale,  semi-folâtre  des  sérails 
patentés  de  la  capitale,  etc. ,  par  une  Vedette  du  Pa- 
lais-Royal et  des  boulevards  panoramistes.  Paris.  Lé- 
crivain,  1820(18x9),  in- 18  de  4  feuilles  et  i  fig^i  fr.  5o; 
Alvarès,  en  i858,  4  fr.  ;  Claudin,  en  1867,  3  fr. 

Taçebuch  eines  Frendenmàdchens,.,  (Journal  d'une 
fille  de  joie,  ou  Histoire  d'Emilie  Berç).  Leipzig,  1 804, 
in-8.  —  Cat.  de  Dresde,  n**  140. 

Tagebuch  eines  neuen  Ghemannes.,,  (Journal  d'un 
nouveau  marié).  Leipzig,  1779,  in-12. 

TAHUREAU  (Jacques),  né  au  Mans  en  i5a7,  et 
mort  en  i555 ,  a  peme  âgé  de  28  ans;  poète  élégant 
et  naïf.  On  a  de  lui  les  ouvrages  suivants: 

Les  Premières  poésies  de  J.  Tahureau.  Poitiers,  i554,  in-8 
de  84  ff.  —  Sonnets,  odes  et  mignardises  amoureuses  de  l'Ad- 
mirée (par  le  même}.  Poitiers,  i554,  in-8  (Cigongne,  n*  856, 
les  deux  parties  rel.  en  un  vol.). 

Les  Poésies  de  J.  Tahureau  du  Mans.  Paris,  1574,  io-8  de 
viii-135  fif.  (Veinant  5o  fr.  ;  Solar,ioi  fr.;  Chaponay ,  laofr.; 
Bibl.  Imp.  Y,  4658). 

Odes,  sonnets  et  autres  poésies  gentilles  et  facétieuses  de 


TûVtmaiu  {La)  dt  Rasme,  vaud.  en  a  a.;  par  de 
JalUl>  et  Alex.  Plm,  miu.  de  Oraj  (Fol.-Dramst  ) 
Patit,  iHî8,  m-H  i  :  col. 

Tangit  e(  Pilinu,  on  It  Pied  de  He^ .  poCcne  en  4 
et-,  fur  J.'F.  de  La  H^rpe.  Paris,  1780  fBaur,eD 
iSji,  CM.  n°  3,  10  fr.J,  1781  ,  in-8,  titre  gravé  et  4 
I0IIM  tJB.  par  Mirïdier,  navées  par  I>ainbnia,de 
Gh«tidi,T!albou  ei  Ponce  (Potier ,  10  fr.;  Nyon,  n° 
iSïji).  — Paria,  1814,  in-i8,  fig. 

C Mite  api rimcDerDCOI  écrii,  liri  ds  Avenlurts  iTAbdaUa, 
d*  l'abbé  BlgDoa,  do  ForlanatMi  d«  li  Bibliotbtque  bleui,  «, 
plot  aïKlcDPemcal,  d'an  cobm  arabe.  Tangu ,  amourem  ibadt 
U  llUc  d'un  Sultan,  perd,  pour  la  vomUtt,  de  précicui  lalii- 
mHU.  Poar  le*  ravofr,  il  tnangB  dn  figoes  qni  allongent  k> 
Bc*.  Il  ac  TCOgc  da  la  perSdc  Fâiroc  en  lui  laissant  un  pied 

TANSILLO  (Uigi),  poeieital.,  né  à  Noie  en  i5io, 
et  calibre  de  bonne  heure  par  es  pièce  iatituUu:  Il 
Vendemmiatore.  Voir  aussi  ses  Poésie,  et  Sonetti  et 
Canioni.  Il  est  question  de  ce  poète  dans  la  Notice 
tur  les  icrivaini  Erotiques,  p.  66. 

U  Vendemmiatore,  poemetlo  In  ollava  rima  di  Lnigi  Tan- 
tlllo,  Napoli,  iSÎ4.  in-4°  de  8  ff.  Ediu  cirig. ,  très-rare;  elle 
paiK  pour  itre  la  uule  qui  n'ait  pas  ^é  cortlg£e  (De  Bure, 

Slanje  dl  cattuTa  sopra  gti  horti  de  U  dotne  ,  stampale 
nuovamenU,  et  Uslortate.  S.  I.  ni  mm,  1537,  pet.  in-g  de  16 
ff.  leltredtal.,  fig.  a.  b. 

'  S.  L.  TaMilio.  prr  adietro  con   fm- 


jW,  Ventae,  1S49.  pet- 

Hyoa,  a'  i&jù).  —  Aulre  édi-'—    -  ^   - 
a»ec  In   Capitati    burlacM 
Boluït,  Q  fr.j.  —  CascrU.  17! 
—  Avec  Id  Priapea,  «"neltl  li 


:ltl  luuurioii  utiiici  dl   Nie.  Franco 
■'  "-'    d«   Saint-Liger     "  ■  ' 


ÏOP>  vr   107UP.  —   AUiic  BuiiKm, 

Fïc  In   CapiloW    frarJejcAi  da   Gl 

oluït,  Q  fr.j.  —  CascrU.  17SS,  in 

■  Av«c  Ui  Priapea ,  inneltl  luuuri< 
Cl  un  a*ia  diî  l'adilcur,    l'abbé   dA   onmi-i^oci  j   rc&uiH,  1 
XVUlsezolD  [Pans,  i^),  pel.  in-iS  ("iii  et  1S7  pp.;  la  h 

FrrnJ'û;^dlc="^™k'L-L;','!iSK's  [Lib^i? J?'fr. ;  AlvIftS',  t 
15  fr,  501^  On  lii    au  çiialogue  Van  Hujlhem,   n»  1J71 


miniature.  L'eieirpl.  avan'-  ^ , 

fut  vendu  10  buis  au  libralra  Sinctua  oui  le  rcvenaii  14  ou  17 
rouis  à  Mirabeau.  L'aulre  eiempl.  reptésentanl  anUpanar  fat 
a^eU  au  prii  d:  lo  louis  par  Kuel  de  ... 

Le  Vendangeur,  patate  de  Tansillo,  trad.  par  de  Grainiille; 
Pari»,  179!,  jn-u,  Dans  ta  tradutiion  {le  Jardin  d'amoar  ou 
le  Veadangeur)  Mercier  fait  remirquer  qua  Craînville  a  anp- 
piimé  un  grana  liera  du  po^me  en  lelnnchanl  aurtouc  Ica  u- 
lirei  de  Tansillo  coulre  les  eccléaiastiqiiei.  -Souvent,  en  ne  len- 
danl  aue  deux  lignes  aur  huit ,  il  a  pnvi  le  lecMur  d'une  tty- 

mologie  précieuie,  d'une  «plicalion  niitorlqoe  elg' " — 

Le  choix  de  rtpigiiphe  de  Greinvllla:  La  mèn  t 
la  lecture  à  sa  fille,  est  pasiablemeat  ilngulier. 

Le  Jardin  d'amour,  ou  le  Vendangeur,  irad.  par  Mercier 
de  Compiignei  Paria,  an  m ,  iin  vi.  et  1800,  in-ii,  6g.  Trad. 
peu  «acte  et  aans  élégance,  mail  elle  rend  le  texte  complet 
avec  les  11  stances  supprimées  dei  la  1'  ddition  du  Vniiïmi- 
mialore.  Mercier  e'eicuse  des  reproches  qu'on  peut  lui  filre 
d'avoir  iradnil  ce  poCme,  en  cllanl  l'exemple  de  J.-B.  Rousseau, 
de  La  Fontaine,  de  Bayle,  d'Auione  et  d  Apulée. 

On  trouve  une  analyse  de  ce  potait ,  dîna  VHUIolre  litti- 
raire  d'Halte,  par  GInguené,  continuée  par  SalH.lomaX, 
p.  6a.  -  Voir  auail  De  Bura  ,  a'  35t6. 

Tant  mitux  pour  tlle,  tant  pirpour  lui,  conte  plai- 
sant. Villeneuve  (Londres,  vers  1760),  pet,  in-ii  de 
140  pp.  INïon,  n-  ggbS;  Baur,  en  1873,  8  fr.).  — 
Kéinipr.  a  Avignon,  1798,  in-i:  (cal.  de  Dresde,  n* 
8ai)i  et  Paris,  Tiger,  s.  d.,  in-iS  ,  fig.  (Hibelincli ,  n' 
1S74;  Rochebrune,  n°  2460). 

Auribué  par  les  uns  i  l'abbé  de  VoiMiion  el  par  d'aulrea  an 
fameux  Galonné,  le  ministre,  dont  sel  opuscule  singulier  aérait 
la  premitre  production.  Favart  affirme  pourtant  (dans  sa  Cor- 
reapondanee  liltér.  avec  le  comte  Du  Raiio),  que  l'auteur  tn 
férllablemenl  Voiaetion,  homme  respectable  pai  lei  mcenn  vunl. 


I 


^^l 


à  fui  obligi:  âe  fiii 


juisn)eun«._., 

dama  qoi  aTail  aÎRJ  di  lui  un  ouvrage  dan*  le  geni 
~>B  dc(  Bîjeux  im/ticrels.  Il  ne  t'niiiiidili  pas  i  vo 


ed«^ 


publitc  Favart  pouetteur  dununuicril,  en  Tul  dïpaa- 
■■4B  p«r  OD  libraire  qui   le  loi   vola,  circOQïtaiice  qui  obUeea 

Tant  pis  pour  lui,  ou  FAmant  Salamandre.  S,  1,, 
176:,  1   tomes   in-!ï,   tilre   er.  —  Charles  V**",  en 
[857,  n"  9191  Alvacès;  en  iffiï,  4  fr.  So;  Nyon,  n'    . 
9497- 

TdHrdt  e(  Néadarni  (les  prcniiires  édilions  ëcaïenl 
iniil.  ;  L'Ecumoirey  histoire  japonaise),  par  Crébillon 
fils.  Pékin  (Paris),  Lou-Chou-Chu-Lu,  seul  imprimeur 
de  Sa  Maicslé  chinoise    pour  lei  langu"  '■ 

-"        -       ■  .7/4;   t       - 


1733,   1734;  Amsl.,     17%;    Londres, 
J74<»i    '743,    17Ï6, 


.,-,«,  .,o.j,  17Ï6,  1758,  1781  ;  Mnïstricht,  .  /,u. 
Londres  (Cadn),  1785;  a  ïoI.  pet.  in-ii  ou  m- 18,  6 
'  "  fr. 


Lf^V^ 


que  icmps  I 

Tarif  des  filles  du  Palais-Royal  et  autres  lieux 
circonvoisins,  5  num.  in-3de8pp.  chacun  (cal.  Piiï- 
réeourl,  p.  Sgî;  Leber,  IV,  p.  la).  —  Peu  spirituel. 
—  Voir  Hatin,  Bibliographie,  p.  174. 


Tariffa  ielle  puttane ,  overo  Ragionamento  det  fo- 
restière e  del  eentilhuomo ,  «et  quale  si  dinota  il  prejjù 
e  la  qualità  ai  tuile  le  cortigiani  di  Vinenia,  coi  nome 
délie  ruffiane,  e  alcuiw  noveile  piacevoli  da  ridcre  fatle 
da  alcune  di  queste  famose  signore  a  gli  suoi  amorosi 
(Venise,  Zoppinoï).  [5^b,  in-8  de  19  ff.,  3g5  fr.  — 
Nodier;  revendu;  Libri,  S'ii  fr.  Cet  cxempl.  avait  été 
mis  k  18  guinéea,  en  [816,  sur  un  catalogue  de  la 
maison  Longman,  de  Londres.  —  De  Bure,  n°  396a. 

Dialogue  éciii  en  vers^  el  dans  lequel  un  gentilhomme  ra- 
conie  à  un  ^ranaer  la  vie  el  les  aveniurea  des  caurlisanes  de 
Venise.  Le  bibliopliile  Jacob  en  parle  dans  les  Œuvres  choi- 
sies J-Arélia  (Paris,  1845,  in-13,  p.  373},  en  taiaie  lempi  que 
d'un  autre  ouvrage  curieui  qui  éiaii:  aussi  chez  Nodier  (u°  1014), 
Angilia  corligima.  De  notura  del  corligiano  ,  Roma,    1^  , 
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in-4<^,  et  où  Ton  trouye  les  noms  d^nn  grand  nombre  de  coor- 
tisanes  du  temps.  —  Voir  sur  cet  opuscule  qu'on  doit  peut>ètre 
à  Tullie  d*Aragon  ,  G.  Passano  :  /  Novellieri  italiani  in  versi. 


On  a  d'elle  des  Poésies  ;  un  Traité  de  l'infinité  dé  V amour  ; 
il  MeschinOf  espèce  de  pofime  épique  en  3&  chants,  etc. 

Tartuffe  (Le),  ou  l'Imposteur,  com.  en  5  actes  et  en 
vers,  par  Molière.  Paris,  Riboii,  1669,  in-12.  —  Il  y 
a  deux  éditions  et  2  contrefaçons  sous  la  même  date. 
—  Veinant,  48  fr.;  Solar,  840  fr.  ;  idem,  35  fr. 

Réimpr.  très-fréquemment  depuis  cette  époque.  La  pièce  fut 
jouée  d  abord  en  1667;  ^^%  «es  la  3*  représentation ,  elle  fut 
interdite  par  M.  le  premier  président.  Ce  ne  fut  qu'en  1669 
que  le  roi  leva  cette  interdiction,  mais  en  exigeant  que  la  pièce 
fut  annoncée  sous  le  titre;  V Imposteur,  On  raconte  que  JLouis 
XIV ,  en  sortant  de  la  représentation  de  Scaramouche  hermite, 
dans  laquelle  un  moine  monte  la  nuit  par  une  échelle  chez  une 
femme  mariée  et  paraît  de  temps  en  temps  à  la  fenêtre  en  di- 
sant: Questo  per  mortificar  ta  came^  dit  au  grand  Condé 
qu'il  ne  savait  pourquoi  l'on  se  scandalisait  de  la  comédie  de 
Molière  et  l'on  ne  disait  rien  de  celle  de  Scaramouche  :  «  C'est, 
«  répondit  le  prince,  que  Scaramouche  joue  la  relieton,  ce  dont 
«  ces  messieurs  ne  se  soucient  guère,  mais  que  Molière  les  joue 
«  eux-mêmes,  et  c'est  ce  qu'ils  ne  peuvent  souffrir.  »  --  On  peut 
joindre  aux  anciennes  éditions  la  Lettre  sur  la  comédie  de 
VImposteur  (ou  de  Tartuffe  par  Molière}  ;  1667,  in-ia.  Vei- 
nant, 48  fr.  —  et  1668.  Cette  lettre,  très-curieuse ,  est  attribuée 
à  Molière  lui-même.  —  Voir  les  Dissertations  bibliographiques 
de  Lacroix ,  pp.  267-271  ;  et,  pour  diverses  éditions ,  Soleinne, 
nos  1296,  1297  et  i3o2  ;  puis  la  France  littéraire  de  Quérard. 

Tartuffe  (Le)  libertin,  ou  le  Triomphe  du  vice,  A 
Cythère,  chez  le  gardien  du  temple  (vers  i83i),  in-i8 
de  107  pp.,  avec  o  mauvaises  lith.  erotiques.  —  Lip- 
pert,  3  risdales.  —  Ce  livret,  extrêmement  libre,  ne 
peut  être  de  De  Sade,  à  qui  on  Ta  attribué  sans  le  lire 
probablement^  car  il  y  est  question  de  personnages  du 
règne  de  Louis-Philippe.  —  Une  traduction  anglaise  a 
paru  à  Londres,  s.  d.  (vers  1840),  in-8 ,  avec  4  fig. 
color.  —  Cat.  Dec. 

Tasse  (La),  comédie  propre  pour  être  exhibée  au 
temps  de  Caresme-Prenant,  extraicte  du  cabinet  de  la 
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i  payer  le  vin  à  c^uî  le  pourra  lire  sans  rire,  mo^nS^ 
nant  que  ce  ne  soit  linéique  ladre  d'esprit,  ou  quel' 
que  chassieui  hêraclite,  ou  pour  le  moins  quelque 
cerveau  anorniBlemcnt  songe  creux,  ou  rechineuse- 
ment  helcrocliie  ■  en  5  actes  et  prol. ,  en  vers  franc, 
el  provençaux,  S.  1, ,  tmpr.  eous  le  quadre  à  la  presse 
«.  a.,  pet.  in-8  de  53  ff.  —  Bolle,  7'  fr,;  SofeLnne; 
80  fr.  —  Une  tasse  d'argent  est  dérobée  à  la  ftoime 
d'un  ialouï  par  deui  fnpons;  le  jaloux  bat  ea  femme, 
et  sa  femrac  s'en  venge.  —  Cette  pièce  singulière  et 
trÈs-5pirituelle ,  analysée  au  catalogue  Soleinne,  n' 
3B97,  eat  suivie  de  poésies  fort  libres  en  patois  pro- 
vençal. —  Elle  paraît  avoir  élé  imprimée  dans  un: 
ville  du  midi  de  la  France,  vers  le  milieu  du  XVll' 
siicje.  Trta-rare, 

TASSO  (Torqoato),  célèbre  poËle,  né  à  Sorrente  eo 
154^,  mon  à  Rome  en  i5g5.  Aminia,  favola  bosche- 
reccia  —  Discorso  délia  virtii  femittina  —  la  Gerusa- 
Umme  liberata  (ou  /(  Goffredo)  —  htrighî  d'antore 
—  Optre  —  Rime. 

Taureau  (Le)  banal  de  Paria.  Cologne  (Ho)l. ,  à  fa 
Sph.),  168(1  (Nyon,n°  qaoS.-Bolle,  iq  fr.  Sol;  Nodier, 
26  fr.;  Chaponay,  i5  fr.  5oh  1691  lt:hardin,  12  fr.), 
1692  (Nyon,  n''g4gg,  el  Bibl.  de  Grenoble,  n°  17606!, 
1712  (Rcnouard  ,  [4  fr,  ;  La  Bédoyëre ,  Sg  fr.) ,  petit 

Petit  roman  latlriqw  qnl  ■  reparu  son»  le  lilre:  V Homme  à 
tenue /ortinie,  tm  le  Galant  a  répreuve;  La  Haye,  1691,  in-ii. 
--  L>  inarq.  de  Paulmy  dit,  a"  eoâ6  de  son  catal.,  que  ce  pe- 
tit roman  hislor.  el  utir.  des  «YsmurEs  de  la  lour  de  Lonis  ilV 
contient  principalement  celles  d'un  comie  de  Monrcvel,  dncht 
valier  de  Lorraine  cl  de  la  princesse  de  Monaco. 

Tausend  und  eine  Tollheit,  etc.  (Mille  et  une  folies, 
ou  Voyages  d'un  négociant  de  Brème  à  travers  les 
promenades  de  l'amour  et  le  labyrinthe  du  tnariagel. 
Brème,   i8o3,  in-ia,  avec  i   fig. 

Tchao-mei-hiang,  ou  les  Intrigues  d'une  soubrette, 
com.  en  pr,  et  en  vers,  trad.  du  chinois,  avec  des  notes, 
par  Baîin  aîné.  Paris,  impr.  royale,  i833,  in-S. — 
Réimpr.  dans  le  Théâtre  chinois  du  même  auteur. 

laValle,  Vîaggi,  tonitJ. 
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aussi  p.  147  pour  le  théâtre  chinois.  Dans  l'Inde,  des  bouffons 
de  profession  jouent  souvent  des  scènes  de  la  vie  réelle  dont 
l'obscénité  brutale  ne  garde  aucun  voile.  —  C'est  à  ce  genre 
qu'  appartient  une  pièce  en  tamoul ,  le  Bossu  de  Tirocukha- 
tocor  (id.,  p.  189}.  ~  Les  Ouparoupakan  sont  des  farces  gros- 
sières et  obscènes  dont  nous  possédons  un  échantillon  dans  le 
Dhoûrtasamagcoma  (la  conjonction  du  Vaurien) ,  publié  dam 
VAnthologia  sanscritica  de  Lassen  (  id.  p.  223). 

Tea-table  (  Thé)^  or  a  collection  of  choice  songs,  puW. 
by  AUan  Ramsay.  lo*  édition.  London,  1740,  4  tom. 
in- 12  en  i  voL  (la  pagination  suit),  portr.  —  C'est  un 
recueil  de  chansons  galantes. 

Télégraphe  (Lé)  d* amour ^  vaud.  en  i  a.,  par  Ser- 
vières  et  C.  Henrion.  Paris,  an  ix  (1801),  in-8.  —  So* 
leinne,  n°  2546, 

Le  Télégraphe  cTamour,  vand.  en  3  p.,  par  Mlch.  Mas- 
son  et  Fréd.  Thomas  (Folies  dramatiques).  Paris ,  Marchant , 
1845,  in-8  de  28  pp.,  5o  cent. 

Tempérament  ÇLe) ,  tragi-parade  en  i  a. ,  en  vers, 
trad.  de  l'égyptien  (comp.  par  Grandval  ^Is).  Au 
grand  Caire,  lySô,  in-8  de  29  pp.  — Soleinne,  n" 
3853;  Leber,  n°  2491.  —  Réimpr.  dans  le  Théâtre 
gaillard. 

Tempêtes  (Les)  du  célibat ^  folie- vaud.  en  i  a*»  par 
Ed.  Montagne  et  J.  Delahaye  (Théâtre  Déjazet,  1862), 
Paris,  BecK,  i863,  in-8  de  8  pp.  à  2  col.,  60  cent. 

Tempietto  di  Venere ,  scelta  di  prose  e  poésie  ero- 
tiche  del  cav.  Marino^  Pananti,  Billosi ,  Franco .  Are- 
tino,  etc.  Londra,  s.  d.,  in- 18.  —  Alvarès,  8  tr.  5o; 
Scheible,  en  1872,  2  th.  16  sgr. 

Contient  :  Memorie  di  Satumino  —  Poésie  del  cav.  G.  B» 
Marino  —  Poésie  scelte  del  célèbre  Pananti  —  Awenture  di 
Fany  Will.  ossia  la  Meretrice  inglese  —  la  Puttana  errante, 
di  P.  Arettno  ed  altre  poésie  erotiche. 


S. 

n°  1 6882).  —  C'est  le  portrait  des  plus  belles  femmes 
de  Venise. 

Temple  (Le)  de  chasteté^  avec  vlusieurs  épigramme$$ 
par  Franc.  Habert.  Paris,  Michel  Fezandat,  1 349,  in-8. 
—  Techener,  rel.  Bauzonnet,  276  fr.;  Potier,  cat.  de 
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Jo,i5  fr.[La  ValUÈre,  n°  3ia7,  7  fr.  ;   J.  PichoB, 
io,  n"  iio,  100  fr. 
Temple   (Le)   de  Gmde,  roman  pastoral  ( 


-  Paria,  1738,  in-tî  el  Londre:    ,  .  .,  ,_,  _..  _. 

Paris,  1773,  gr.  in-S,  [eue  gravé  par  Drouet  et  titre 
gr.,  1  corlr.,  g  belles  Ëg.  et  1  fleuron  grevé  par  Le- 
pire,  d'apris  "Eiscn  (Potier ,  40  fr.)-  —  Il  existe  des 
exeinpl.  avec  les  tig.  avant  le  lettre,  et  où  le  frontis- 
pice et  3  figures  sont  découverts.  —  Edition  suivie 
A  Arsace  et  d'hménie.  Parts,  Didot,  an  m,  in-j.',  avec 
i3  fie.  color.  d'aprts  Eisen  et  er.  par  Coiny  (Grassoi, 
8  fr.J:— Ed.  avec  une  note  préliminaire,  par  Ch,  ■No- 
dier. Parie,  1814,  in-fol-de  ai  feuilles,  tiré  à  14.0  ex. 
Beaacaep  d'intin  Milion*.  mai>  peu  ImjMnameB.  Publia 
■pris  les  Lellres  prrsanes  el  CEipril  dn  lois ,  deux  ouvragn 
qui  lireiii  fureur  et  qu'où  lit  peu  depuis  lonolempï ,  le  Temple 
àe  Guide  est  le  seul  oavrage  de  l'iaunr  qui  conserve  qoelaoç 
intérêt.  Colardeau  et  Léonard  en  ont  bit  des  imitations  en  veni 

Temple  (Le)  de  Guide,  potme  imité  de  Montesquieu, 
par  N.-G.  Léonard.  Paria,  1772,  1773,  in-8,  i  front,  et 
1 1  iig.  par  Dc6rais,  gravées  par  de  Mouchy,  Levillain 
et  Païas.  —  Deneux,  n°  'i'^A*-  —  Cet  auteur  a  fiût 
ausEi  des  romances  et  des  idylles  estimées. 


Eit-ce  le  mime  ouvrage  que  U  Temple  de  Vénus  ,  histoîre 
tanoareaSf  en  36  tableaux.  Londres  et  Piris ,  sur  le  quai  de 
Gèvret,  1777.  in-B  «g.;  recueil  d'épisodes  libres  pris  dans  Tké- 
midore,  dans  les  Con/essioHS  de  Wilforl,  etc.  (Cat.  de  Dresde 
H"  S99;  Poiicr,  en  1B70,  0°  1490]  1 

Temps  (Le)  perdu,  ou  Histoire  de  Mlle  de  C". 
S,  1.  (Paris),  ijSô.  in-ii.  —  De  Paulmy  (n"  6  io3  de 
sa  Bibl.)  dit  que  l'auteur  est  M.  Thorel  de  Campi- 
gneulle.  —  Nyon,  n°  gSoB. 

Tender  (.The)  Husband,  or  the  AccoinpUshed  fools, 
a  comedy  (1  a  pr.)  by  Farquliar.  Plusieurs  éditions, 
celles  qui  ont  suivi  la  mort  de  Farquhar,  en  1707, 
sont  expurgées. 

Tendresses  bachiques,  ou  duos  et  trios  mêlés  de  pe- 
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tits  airs  tendres  et  à  boire  ;  recueillis  par  Chr.  Ballard. 
Paris,  17 12,  2  vol.  in-12,  avec  fig.  de  Séb.  Leclerc  et 
mus.  notée.  —  Grassot,  n°  343. 

Tendrillette,  tragédie  en  3  actes  et  en  vaudevilles. 
Londres,  1753,  in- 12,  38  pp.  Rare.  —  Bolle,  n"  389; 
Soleinne,  n°  3495;  Leber,  n**  24928;  Nyon,  V,  p.  202. 

Ténèbres  (Les)  de  mariage.  Voir:  Cy  tu  verras ,  en 
brief  langage. 

Tentation  (La),  ballet-opéra  en  3  a.,  par  (Gavé  ?  et) 
Coraly.  i832  (Opéra). 

Tentation  (La)  de  Saint-Antoine  (par  Sedaine).  — 
Le  Pot-Pourri  de  Lotk  (par  P.  Lalman,  ou,  selon  la 
France  littéraire,  par  Poinsinet).  Londres  (Paris), 
1781,  I  part,  en  i  vol.  in-8,  avec  mus.  grav.,  portr. 
de  Sedaine.  front,  et  17  pi.  en  taille-douce,  dont  quel- 
ques-unes libres.  —  Bozerian,  20  fr. 

Ce  volume,  dont  les  exemplaires  sont  très-rares,  se  payerait 
fort  cher  aujourd'hui,  car  les  gravures,  qui  paraissent  fttre  fai- 
tes par  Borel  d'après  Elluin ,  sont  fort  bien  exécutées.  Il  s'en 
trouve  un  exempl.  à  la  Biblioth.  Nationale.  —  On  en  ren- 
contre des  exempl.  avec  l'indication  de  Londres,  1784,  ou  1786, 
in-8  également,  mais  les  figures  ont  des  numéros  et  le  texte  est 
gravé  (V.  H.  Cohen,  Guide,  p.  127,  128). 

La  Tentation  de  saint  Antoine ,  par  Sedaine.  Londres  (pa- 
ris, Cazin),  1782,  in-i8,  i  front,  et  8  fig. ,  dont  2  ou  3  un 
peu  libres,  par  Borel.  gravées  par  Eluin  (non  signées^.  Ces  fia. 
sont  des  réauctions  de  quelques-unes  de  celles  de  l'édition  in-o. 
Le  volume  contient  :  la  Tentation  —  Saint'Pierre  —  Loth  — 
et  même  le  Parapilla  de  Borde  (Leber,  n**  1839}.  ~  La  meil- 
leure de  toutes  ces  pièces  est  la  Tentation  de  saint  Antoine , 
facétie  véritablement  originale  et  qui  ne  s'oubliera  point  tant 
qu'il  y  aura  des  gens  qui  fêteront  les  saints.  Elle  se  trouve  re- 

J Produite,  ainsi  que  le  Pot-pouni  de  Loth  dans  les  Contes  théo- 
ogiques  qui  parurent  en  1783. 

Tentations  (Les)  d'Antoinette,  vaud.  en  5  a.,  par 
Clairville  et  J.  Cordier  (Gymnase).  Paris,  i85o,  in-d. 

TÉRENGE  (Publius  Terentius  Afer),  afli'ranchi,  cé- 
lèbre poète  comique  latin,  né  en  Afrique  vers  iq3 
avant  J.-C.,  mort,  vers  i5g.  On  a  de  lui  6  comédies 
d' un  style  élégant  et  pur,  mais  où  Pintrigue  est  pres- 
que nulle  et  la  gtûté  absente. 

P.  Terentii  comœdiœ.  On  ne  connatt  pas  la  1'*  édition.  11 
y  en  a  eu  une  vingtaine  sans  date,  avaot  Tannée  1490.  Noos 
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MOVOyoUB  au  Manuel  du  libraire  pour  lo  d^ait  de  en  6ili. 
''ont.  Quint  ini  mûllearM  roixlirrn».  on  cïu  celle»  de  Bolbt, 
IcrIJD,  lSi6:  de  WeËlclhasii»,  MaUi,  itkil  ;  de  Peilet,  Leîp- 
lig,  iBsi  :  et  de  Lemitre  (daDt  lï>  Çlauiqiu   IbIIds  ,  t3i3.  3 

Theretice  tn&anpiis,  proK  et  rime,  aïocqnei  \t  latin.  Pa- 
ri», AuL  Virard  ,  e.  d.  (vers  i5oo),  in-lbl.  goih.  i  j  toi.,  fie. 
».  t>.  -  La  VaUitre,  II  fr.  ;  Heber,  3  ilv.  3  Bb.:  Soleiane  , 
iSB  fr. 

Les  Comédies  de  Térenca,  tr«d.  en  tranç. ,  atec  des  remar- 
guu,  pat  M*"  fiacier.  Parie,  D.  Thierry,  lâSS,  3  vol.  in-ii. 
Édilion  originale  (Radiiviill  ,  n°  869).  — Hotlerdim,  Friucb. 
1717,  3  ïol.  pei.  iii-8 ,  fia.  de  E.  Pican  (Mac-Canby ,  i3i  ft.  : 
Solar,  100  h.;  IUdtt«i!l,  sa  1867.190  frJ.-Amsl.,  Weuteia, 
1724,  3  loi.  in-ii.  —  Hambourg,  1733,  3  vol.  in-u,  fig. 

Ltt  Camédiei  de  Tértnce,  trad.  ivec  dei  nom,  par  l'abM 
LenumniEC.  Parit,  1771,  3  vol,  'mS,  6e.  de  Cocbin  (Maa-CarUiT, 
III  Ci.;  La  Bédoyiie,  76  fr.J.  —  Editwni  cbtXréa  :  Parla,  1771, 
3  vol.  pet.  in-8.  ~-  Droade,  1777, 1  vol.  in-u.  —  Pari»,  Deia- 
lain.  181g,  i  vol.  in-u.  —  Paris.  iSio,  3  vo?,  ia-S.  ~  La  mèmB 
irad.  revue  par  Augu.  Parii,  Didol,  iSiJ,  3  vol.  in-iS. 

Let  Comédie)  de  Térence,  tradoaloo  nonvelle,  par  J.-A, 
Anisr  (avec  le  tnte|.  Piiria,  PamJiDiicke,  iS3a-3i,  3  vol.  in-g, 


tes  Conidiet  de  Térencr,    ttad.  par  Alfr.  Maeia  (sona  la 
dir.  de  M.  NitudJ.  Paria,  Dubocbel,  1B4S,  ia-11,  ffr. 
Comédies  de  Térence,  iradnnion  nonvelle  par  Eugène  Tal- 


de  Bclloy.  Paris,  Livy,  18S3,  gr.  In-iB,  3  fr. 

Ter^e  rime  piacevole,  etm  una  Scella  délie  migliori- 
rime  burlescke  del  Berni,  Mauro,  Dolce,  ed  altriau- 
tori  ittcerti.  Benevento,  1727, ln-8  Ae  iiz  pp.  Rare. 

nais  irès-raremeiil ,  à  la  auite  de  Prose  e  rime  di  G.  delli 
Casa,  1757,  in-S  de  507  pp. ,  plus  la  table.  Les  Terre  rime 
font  guesi  panie  de  mit'oa  de  Naples,  1733,  in-4*,  avec  une 
pagination  à  part  et  la  aoutcription  in  Usechl  at  Reno,  op. 
pressa  Jaçopo  Bredelet ,  1736,  —  Voir  aussi  :  Opère  (tulle  le) 

Testament  de  Madame  la  duchesse  de  Polignac.  S.  t. 

n,  d. ,  in-8  de  16  pp.  —  Alvarès,  en   i858,  +  fr.  5o. 

Testament  de  M"  la  ilucheue  de  Pottgna';.  De  l'hnpr.  de 
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Laporte,  rue  des  Poitevins,  hCtel  de  Bouthillier ,  s.  d.  (1789) , 
in-8  de  i3  pp.  —  Marquis  de  M...,  en  1871 ,  n*  1949.  —  Autre 
édition  (en  gros  caractères).  Même  rubrique  (1789),  in-8  de  24 
pp.  marquis  de  M... ,  n^  1949  bis,  —  Pièce  insignifiante  au  fond, 
peut-être  un  peu  orléaniste. 

Testament  d'une  fille  etamour  mottrantef  Rose  Bel- 
vue  (en  vers).  Londres  (Paris),  1768,  1760,  in-8  de 
8  ff.  Leber,  n<>»  iS'^y  et  2533;  Âlvarès,  en  i858, 4fr.  5o; 
Techener,  4  fr.  ;  —  Réimpr.  dans  le  Choix  de  pièces 
désopilantes,  pp.  23-32. 

Têtes  à  prix,  suivies  de  la  liste  de  toutes  les  per^ 
sonnes  avec  lesquelles  la  reine  a  eu  des  relations  de 
débauche,  chez  Sans  peur,  1792,  28  pp.  in»8.  —  Cat. 
D.  S. ,  en  i833,  n**  425.  —  Voir  les  Pièces  désopilan- 
tes,  1866,  p.  232. 

Théâtre  (Le)  anglois  (trad.  en  partie  en  pr.  et  en 
V. ,  et  en  partie  analysé ,  p.  de  Laplace).  Londres  et 
Paris,  174D-49,  8  vol.  in-12  ,  portr. 

Contient  entre  autres  pièces  :  les  Femmes  de  bonne  humeur, 
ou  les  Commères  de  Windsor ,  de  Shakespeare  ;  la  Pucelle^  de 
Fletcher;  la  Belle  Pénitente,  de  Rowe:  Amour  pour  amour, 
de  Congrève  ;  V Adultère  innocent,  de  Southern,  etc.  Soleione, 
n**  4955;  Nypn,  n*  191 57. 

Théâtre  burlesque,  choix  de  tragédies  et  comédies 
facétieuses,  2*  édition.  Paris,  Foullon  ,  1840,  2  vol. 
in-32.  —  Soleinne,  n**  3484;  Baillieu,  en  1873,  6  fr. 

Recueil  en  partie  factice ,  contenant  :  la  Mort  de  Bucéphile, 
par  P.  Rousseau.  —  Muscadin  et  Margotine ,lTag.  burlesque 
en  vers  —  les  Amours  de  Montmartre ,  par  Fonpré  de  Fra-t 
cansalle,  suivie  de  VEnlèvément  d'Hélène^  par  Laffîchard  (et 
Pannard).  —  Gargamelle  vaincu ,  par  le  même.  —  Les  Héros 
de  cuisine,  ou  l'Enfant  de  V amour,  par  Jacquelin.  •—  Coca- 
trix,  par  Collé.  —  Les  Chiffonniers  et  les  Balayeurs ,  par  V. 
Benoist.  •>  Vercingentorix,  par  le  marquis  de  Bièvre.  —  Mis^ 
toufflet,  ou  le  Jaloux  de  Charenton,  par  Gardy.  —  Turlututu 
et  Cascarinette,  trag.  hérol-burlo-comique  en  vers.  —  Camuh 
grnole  et  Guillot  Gorju,  par  Dorvigny  et  Danconrt.  —  Les  Ef- 
jets  de  ramour  et  du  Vert-de-Gris ,  par  C(X)aeley  de  Cbaus» 
sepierre  (c'est-à-dire  Chauveau,  Donat  et  Simon).  —  LEcU" 
moire^  ou  Tan^ajr  et  Néadarné,  par  Collé.  —  La  Mort  de  Go- 
ret, par  Delorme.  —  Matapan,  ou  les  Assassinats  de  r amour, 
par  Aude  et  Tissot. 

Théâtre  d'amour  (par  de  BeaunoirJ.  Cythère  et  Pa- 
ris,  Cailleau,  1783,  1784,  2  part,  in-24.  Soleicic^«> 


liSi  ;  Liuarche,  n°  i73S;  Dinauï,  6  fr.  5o,;    , 
rôs,  en  i8!8,4fr.  5i>. 

Camenanl:  l'amour  («fleiir  —  Viaia  pèlerine  —  f  H' 
ou  If  Dieu  jaune  —  la  Roie  tt  le  BmaoH  —  CottMttle, 
Vigne  d'amour  —  le  Naufrage  iTamour  ~  tes  Quatre 
~  Djtpiaie  il  Zirphie.  (.es  quatre  derniinB  plicei   n'a 


iiôértS. .(LaaMtm  enit:  aulr«:  Les  Xnniu  trompés  —  Ber- 
kolde  a  la  vlUe  —  le  Peintre  anournx  de  son  module  —  la 
fouie  atetttvrière  —  te  Médecin  de  ramoar—  Cendrilloa  — 
Ifi  DeiÉX  chaiseun  et  la  laitière,  etc. 

Théâtre  de  M.  Baron  {en  vers  et  en  pr.),  Paris, 
Kibou,  1736,  ï  voU  in-<ï.  —Paris,  libraires  associés, 
J74a,  a  vol.  in-ii  (Nj-o-n,    17449;   Soleinne,     i5o5). 

—  Paria,  1759,  3  vol.  pet.  in-i», 

Comenanl:  Li  Reniet-voui  da  Tuiterles ,  ou  te  Coquet 
trompé  —  let  fn'^cnm»  —  la  Coqaetle  et  la  fausse  prude 

—  CHomme  à  tûkae  Jbrtuite  —  l'Aiidrietise  —  te  Jaloux  — 
VËcoIe  iet  pères. 

Théâtre  de  Corneille  de  Blessebois ,  cont.  38  piè- 
ces, Cologne,  P.  Marteau,  s,  d. ,  in-13,  %.  FiJheul, 
10  fr.  —  Noua  ne  croyons  pasque  depuLs  ceitc  époque 
(en  i77gj,  aucun  autre  exempl.  ait  paru  dans  les  ventes. 

Théâtre  de  campagne,  ou  les  Débauches  de  Tesprit 
(par  Graiival  père  et  Granval  fils).  Londres  et  Paris, 
Duchesne,  175^,  lySS  (Fontaine,  en  1870,  belle  re- 
liure, 60  tr.);  1767,  1768, in-8. 

Conteniat:  L'Eunï^ar,  ou  la  Fidèle  inJidéiiU  ~  Agathe 
ou  la  Chaste  princesse  "  Sirop  au  cal ,  ou  l'Heureuse  Déli- 
vrance ^  le  Fat  de  chambre  cassé ~ Mad.  Engueule,  ou  les 
Accords  poissards  —  la  Mort  de  Encéphale  —  les  Deux  Bis- 
cuits. Chaque  pièce  a  uae  paglnalion  parikulière.  —  Solcinm, 
ai"  5*79  ci  3836.  Anbry,  en  iBSg,  i5  fr.;  Njon,  □•  i83q8.— 
Ijsi  deux  dsruiir»  ^diiioni  opt  pour  titre:  Théâtre  de  cam- 
pagne, ou  Recueil  des  parades  les  plus  amusantes  au  délai- 
semeni  de  l'esprit. 

Théâtre  âe  campagne,  par  Carmontelle  (proverbes 
en  propc).  Paris,  Ruault,  1775,  4  tomes  in-8.  Cont.: 
les  Amants  indiscrets •.  l'Amantedesonmari  ;  la  Cour- 
tisane amoureuse  ;  ta  Veuve  singulière  ;  te  Bal  de 
province,  eU.  —  ^■^011,11''  \%\&t-,  Soleinne,  n"  3541, 
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Théâtre  de  M.  Favart ,  ou  Recueil  de  comédies , 
parodies  et  opéra-comiques  qu'il  a  donnés  jusqu'à  ce 
jour,  avec  les  airs,  rondes  et  vaudevilles  notes  dans 
chaque  pièce,  Paris,  Duchesne,  1763-72,  10  vol.in-8, 
portrait  de  Favart  par  Liotard,  gravé  par  Littret,  celui 
de  M"'  Favart  par  Cochin,  gr.  par  Flipart,  8  fleurons 
sur  les  titres  par  Eisen  et  (au  tome  VllI),  par  Cochin, 
gravés  par  Aliamet ,  Chédel ,  Fessard  ,  Lemire  ,  Lon- 
gueil  et  Sornique,  et  7  très-beaux  frontispices  par 
Boucher,  Cochin,  Eisen  et  Gravelot,  gravés  par  Alia- 
met, Chédel,  Cochin,  Lebas ,  Lemire  et  Simonet.  — 
Du  Roure,  16  fr.  5o  ;  Grassot,  14  fr.  3o  ;  Soleinne , 
n°  20o5. 

Réunion  de  pièces  déjà  imprimées  pour  laquelle  on  a  fait 
des  titres.  La  Belle  Arsène  doit  se  trouver  à  la  fin  du  tome  X* 
—  Théâtre  choisi.  Paris,  Léop.  Collin,  1810,  3  vol.  in-12.  — 
Un  travail  étendu  et  curieux  sur  Favart,  par  M.  G.  Desnoi- 
resterres ,  fait  partie  du  4*  vol.  de  la  Revue  parisienne. 

Théâtre  deJacq.  Grévin.  Paris,  Rob.  Estienne,  i56o, 
in-8,  et  Sertenas,  i56i-i562.  Rare. 

Contient  la  Trésorière  et  les  Esbahis,  deux  com.  en  5  a.  et 
en  vers ,  amusantes  et  assez  libres  ;  puis  une  tragédie,  une  f>a8- 
torale  et  quelques  poésies  galantes.  —  De  beaux  exemplaires 
de  l'édition  de  i562  se  sont  payés  77  fr.,  Vente  Soleinne;  74  fr., 
Nodier;  145  fr.  en  1847;  Nyon  ,  n®  17191.  Une  analyse  ae  ces 
pièces  se  trouve  dans  la  Bibliothèque  du  Th.  franc. ,  tomel*', 
p.  144-153. 

Théâtre  de  la  Foire,  ou  V Opéra-comique ,  recueilli 
et  revu  par  Le  Sage  et  d'Orneval.  Amst.  et  Paris,  1721- 
37,  10  vol.  in-12,  fig.  de  B.  Picart  et  mus.  —  Nyon, 
n^  18357;  Leber,  n®  iqoi;  Grassot,  16  fr. ;  Aubry, 
en  1861,  3o  fr. 

Contient  entre  autres  :  Arlequin  sultane  favorite  —  la  Cein- 
ture de  Vénus  —  les  Arrêts  de  l'amour  —  le  Tableau  du  ma- 
riage  —  l'Ecole  des  amans  —  le  Jugement  de  Paris  •—  les 
Amours  de  Nanterre  —  le  Remouleur  d'amour  —  la  Force  de 
l'amour  —  les  Amours  déguisés  —  les  Amours  de  Protée  — 
la  Grand'  mère  amoureuse  •—  le  Mariage  du  Caprice  et  de  la 
Folie  —  l'Amour  marin  —  le  Mari  préféré  —  le  Rival  de  lui' 
même  —  la  Mère  jalouse  —  l'Isle  du  Mariage  —  l'Amour  dés- 
œuvré, ou  les  Vacances  de  Cythère,  etc.  —  Paris,  1810,  4  vol. 
in-8,  fig.  Renouard,  12  fr. 

Théâtre  de  Qiiinault.  Suiv.  la  cop.  impr.  à  Paris 
(Holl.  Elzev.),  1662-63,  2  vol.  pet.  in-12  (Aimé- 
André,  100  fr.  ;  Soleinne,  n**   1776).  —  Amst.,  Ant, 

Tome  VI.  ^^ 
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Schelte,  1697,  1  vol.  in-ii,  fig.  (Solcinne,  n"  1*77, 
Potier,  loîr.).  — Paris,  1715,  173g,  1778,  5  vol. 
in-lï.  fifi-;  Mil-  peu  conimiines.  —  Nyon,  n"  184Î7- 
39;  SolSnne,  n*  33o8.  -L'édition  de  iù6i  est  moin» 
complète  que  les  suivantes. 

Théâtre  de  N.-E.  RitiJ  de  la  Bretonne.  Londres  , 
ou  Paris,  veuve  Duchesne,  1770-93,  10  pan.  ou  5 
fol.  in-12  (V.  le  caisl.  Husche,  n'  ia54;  le  cataL 
Noeii  Soleinne,  n"a3o8;  QuérardjJa  Francs  lUtér.^ 
leurs  renseignements  ne  sont  pas  d'accordj. 

TiftiTC  de  N.-E.  Rétif  de  la  BrclOJiw.  Neufcliâtel,  1789  , 
3  Toi.  in-ii,  fig.  (GcdBsot,  10  fr.].  —  Rare, 

Théâtre  de  société,  ou  Recueil  ds  différentes  pVe- 
c«,  tint  en  ver»  qu'en  prote  {par  Coll^.  —  La  Hafe 
el  Paris,  1768,  2,  vol.  in-8,  avec  rtuï.  et  fig.  d'apria 
Gravelot.  —  Aubry,  en  j86o,  5  fr.  ;  Nyon,  n*  18094, 

Coalenïnt  :  Le  KosjiffnoJ.  oh  le  Mariage  Kcret  ~-  la  Veuvr 

—  ir  Souauet  de  Tkaat—la  Partie  de  cliatse  de  Henri  l\ 

—  let  Adieiii  de  la  parade  —  If  Galant  eifroe  —  la  Lecture 

—  Tan^ay  el  Niadarai  —  l'Espérance  —  Jocande  —  Nicaiie  — 
la  Virile  dans  le  rin  ,  ou  lei  Disagrémeni  de  la  galanterie 

—  Madatne  Prelegue  —  Ce  que  Ditit  garde  est  tien  frirdl  — 
Cocalrlx  —  la  Tête  A  permque  —  le  Jaloux  liimtrvx  (par  Dn- 
'- -■■-'-  --  ' —"...■-. .-  Triomphe  de  la 


"""-■— ice  —  lurpnc'ine-  —  l'iouicui:  tuiuui 

re  18IS.  7  fr. 
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Liber,  n"  toat),  Conlienl  de  plus  due  la  pricidenle         

MjBiff  —  Dupuis  el  Des  Rouais  —  les  Vendanges  de  la  folie  — 
le  Reade^-vous  manqué  par  Pierrot.  Un  manuBcrii  lulographc 
da  (MU   vendu  dans  II  seconde  partie  de  la  Bïbliaih.  Salar 

Si'  3ii6,  30  (r.|  renfermait  i&  pïicet  de  Ihdiltie,  pandei,  sic. , 
ont  1 1  lûnt  encore  inddite»;  en  voici  les  litres  :  1.  Le  Berceau, 
op.-com.  en  1  acte  (inâdilj.  —  3.  Cocalrix,  Irag.  en  5  a.— 
3,  Tragijlasqne ,  Irag.  en  3  icêne*  (inédite),  —  4.  Alphome 
timpuissaat ,  irag.  en  i  a.  —  5.  La  Foire  du  Parnasse ,  fêle 
donnée  i  Etliolle,  le  7  sept.  17S0  (iiiddiie).  —  û.  La  Promenade 
du  boulerard,  file  (inidile).  —  7.  Le  Monde  renversé,  com.  en 
I  a.  et  en  proia(ioedhe|.  —  S.  tlicaise.  com.  bourgeoise  en  3 
a.  et  en  prose.  —  9.  L'Amant  poussif,  parade.  —  10.  Les  Deux 
Jttles,  prologue  ît  parade.  —  11.  L'EnJant  rouge,  parodie  d'une 
Kim  à-Alhalie  (inédite).  -  12.  La  lettre  de  cachet,  parade  en 
I  ».  (ioédile).  —  i3.  Gilles,  chirurgien  allemand,  parade  (iné- 
diie).  —  15.  Les  Belles  manières ,  parade  de  cour  en  1  a.  (iné- 
dile). —  16,  L'jlccoucAffflfiK  inwsiWe,  paradeeu  2  a.  [inédite). 

Théâtre  de  société.  S.  n.  et  s.  d.,  2  part,  en   i  vol. 
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Ce  recueil  fort  mal  imprimé,  est  composé  de  pièces  la  plu- 
part avec  pagination  séparée,  \^*  partie  :  Les  Plaisirs  du  clùi- 
tre  ,  com.  en  3  a.  en  vers  libres ,  par  M.  de  M.  D.  L.  C.  A. 

P Sans  nom,  1773,  54  pp.  ^  L'Appareilleuse,  com.  en  pr., 

27  pp.  -—  Alphonse  l'impuissant ,  trag.  de  CoUé  ,  23  pp.  —  La 
Comtesse  aOlonne,  com.  en  vers  de  Bussy-Babutin,  i3  pp.  — 
La  Chauve-souris  desentiment,  com.  en  pr.  44  pp.  —  2*  partie: 
Vasta^  reine  de  Bordelie ,  trag.  en  ^3  a.  en  vers  (par  Piron). 
S.  n. ,  1773,  24  pp.  --  Les  Femmes  à  la  mode^  dr.  en  vers  li- 
bres, lire  du  6®  dial.  de  Meursius ,  84  pp.  —  Les  Deux  biscuits, 
trag.  en  vers,  par  Grandval  fils,  23  pp.  —  La  Nouvelle  Mes- 
saline,  trag.  en  vers,  par  Pyron,  dit  Prépucius  (Grandval  fils}. 
■-  Cat.  Soleinne,  n»  3888. 

Théâtre  d'un  poète  de  Sybaris ,  trad.  du  grec  (comp. 
par  Delisle  dé  Sales).  Sybaris  (Orléans),  et  Paris,  marcn. 
de  nouv. ,  1788,  1792,  3  vol.  in-i8.  —  La  Bédoyère, 
6  fr. ;  Soleinne,  n"  235o;  Fontaine,  1870,  belle  rel., 
qo  fr.;  Techener,  9  fr.  —  Réimpr.  de  nouv.  en  1809 
dans  les  Œuvres  dram,  et  littér.  de  l'auteur. 

Pièces  non  libres,  mais  dont  Tamour  est  le  sujet.  Voici  le 
contenu  des  3  volumes:  Tome  1*^"^,  Histoire  de  la  découverte 
du  manuscrit  sybarite ,  des  Anecdotes  sur  Sybaris ,  et  Con- 
jectures sur  l'auteur  de  cet  ouvrage.  —  La  Vierge  d'Otaiti  ^ 
com.  en  3  a.  et  en  vers,  avec  un  prol.  —  Le  Volcan ^  ou  la 
Fille  de  Psyché  en  Sicile ,  drame  lyr.  en  3  a.  en  vers,  avec 
un  prol.  —  Tome  11  :  Egérie,  nouvelle.  —  Alexandre  et  Apelle^ 
com.  en  i  a.  en  pr.  —  Alexandre  sur  les  bords  de  VHyaaspe, 
drame  héroïque  en  3  a.  et  en  vers.  —  Tome  111  :  Le  Couron- 
nement d'Alexandre,  ou  la  Chute  de  Bagoas^  drame  héroïque 
en  3  a.  en  pr. 

Théâtre  des  boulevards,  ou  Recueil  de  parades,  par 
Fagan,  Moncrif,  Collé,  Salle,  Piron,  etc.,  publ.  par 
Corbie.  Mahon  (Paris) ,  I756,  3  vol.  in-12  ,  front,  gr. 
Veinant,  19  fr.  ;  Solar.  9  fr.  5o  ;  Aubry  ,  en  1860,  2  5 
fr.  ;  Leber,  n"  1902;  Nyon,  n**  18396;  Soleinne,  3496. 

Contient:  Lettre  de  M,  Gilles  sur  les  parades  ;  —  Léandre 
Fiacre,  la  Confiance  des  cocus ,  et  la  Chaste  Isabelle ,  par 
Salle.  —  Le  Doigt  mouillé  ,  par  Armand  ,  comédien  françois. 
—  Caracataca  et  Caracataâué,  par  Gueulette.  —  Léandre  hon- 
gre,  par  Collé.  —  Le  Marchand  de  merde,  par  Piron.  —  Ah! 
que  voilà  qui  est  beau!  par  Salle. —  L^Wre  à  M"»»  •••  sur  les 
parades.  —  L'Amant  cochemard ,  par  Moncrif.  —  U Amant 
poussif,  par  Collé.  —  Isabelle  grosse  par  vertu,  par  Fagan.  — 
Le  Remède  à  la  mode ,  Isabelle  double ,  Léandre  magicien , 
les  Deux  doubles,  ou  la  Surprise  surprenante,  Blanc  et  noir, 
la  Vache  et  le  Veau,  le  Bon  homme  Cassandre  aux  Indes, 
Léandre  ambassadeur,  la  Pomme  de  Turquie,  et  le  Courrier 
de  Milan,  par  Salle.  —  La  Mère  rivale  ^  et  Léandre  grosse. 
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pir  Caiit. . 

-  U  Marnais  titmplf.  par  Sillé.  -  Le  Muet,  actu- 

fie. leurj 

el  manchat,  par  Gusulclie.  —  U  Chapeau  de  For- 

u  FoatnLcr.  -  L'Ammi  pousHf-  la  Mère  rivale 

-Uaudn 

grosse  —  LéaaOre  hongre  (doni  [c  vrai  tilre  éUil 

RaiibM), 

oat  déHgardi  dtm  ce  [ccucil.    Colli!,  acteur  de  ixi 

pii«>,  ■  la 

îiWbLe'ua 

.  On  trouve  encure  daf»  ce  lecncil  :  habelle  grosu 

5?2> 

parade  cil  i  «de,  par  Facao,  eli;.  Voici  pour  ichait 
p.radM,  quelque»  couplcw  do  vaudeville   final  de 

lK<ia,  daxi  ces  climali. 
fl^sqHecKeijfsCalTHvques, 

De  bfaux  M.-aiieuri  funuquei. 

Qui  ne  tes  vantent  pas; 

Ceax-la  tui  soni  trop  gras  , 

Les  gns  jai  n'Mieuenl 

MareUiiSiers.  amcatt. 

ColontU,  migîstriiU , 

Mais  noeclergin-  fat  pat. 

(En  parlani)  .  Mesdames, 
Qu'on  ne  vont  trompe  plus 

Toi  tu  quelques  gens  b. 

Fourbus, 
El  Kmblables  i  Rajibu. 


Vais-je  itaia  dire  cela,  mot  ? 
Chatun  est  Ici.  ma  Jbi, 
Pour  soi. 
Mon  plaisir  est  ma  Seule  loi. 


Excepté  moi  j'el  deux  ou  (roi 
Alors  f espérerais, 
Jecroirois.oh!  ouUfaur 
A  moi  seul  toutes  lesfimn 


r£v. 
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Mais  qu'on  dise  que  moi,  jeun'  personne ^ 
Oui  m'unis  par  le  saquerment; 
Cherche  aute'r  chose  en  mon  amant 
Que  les  plaisirs  du  sentiment, 
Cest  là  ce  qui  m'étonne. 

GILLES 

L's  unuques  et  les  chapons 
Sont  gros  et  gras,  blancs  et  blonds; 

Voilà  la  ressemblance. 
L'unuque  est  bon  à  garder , 
Le  chaçon  bon  à  manger  y 

Voilà  la  différence. 

Théâtre  {Le)  erotique  de  la  rue  de  la  Santé,  suivi 
de  la  Grande  symphonie  des  punaises.  Partout  et  nulle 
part  (Bruxelles),  l'an  de  joie  1864,  2  vol.  in-8  de 
IV- 144  pp.  et  IV-186  pp.,  avec  2  front,  dessinés  etgr. 
à  l'eau-iorte  (par  Ropsj ,  40  fr. 

Contenant:  Tome  l**":  la  Grisette  et  l'étudiant,  par  Henri 
M  on  nier  —  /tf  Dernier  jour  d'un  condamné,  par  Tisserant  (de 
rOdéonJ  —  /«  Jeux  de  l'amour  et  du  ba^ar,  et  Un  Caprice , 
par  Lemercier  de  Neuville  —  Scapin  Maquereau ,  par  A.  Gla- 
ligny.  —  Tome  II:  Signe  d'argent,  par  Jean  Duboys  et  Amé- 
dée  Rolland  ;  le  Bout  de  Van  de  la  noce ,  par  Lemercier  de 
Neuville  —  la  Grande  symphonie  des  punaises ,  par  Nadar  et 
Charles  Bataille.  —  Même  ouvrage,  2*  édition.  Batignolle  (tou- 
jours Bruxelles  ,  Poulet-Malassis),  1866,  2  part,  en  i  vol.  gr. 
in-i6  avec  2  front.  ;  24  fr.  —  Chaque  pièce  de  ce  Théâtre  de 
Société  qui  a,  dit-on,  existé  à  Paris  eu  1861  et  1862,  est  pré- 
cédée d'un  avertissement  aiiecdotique. 

Théâtre  espagnol;  Paris,  De  Hansy,  1770 ,  Nyon, 
n°  i8568;  Solemne,  4865,  4  vol.  in-12. 

Peu  commun.  C'est  un  recueil  curieux  de  comédies  espa- 
gnoles trad.  en  pr.  franc.,  par  Linguet.  Tome  1*'':  La  ConS' 
tance  à  répreuve  (la  Esclava  de  su  galan,  de  Lope  de  Vesa), 
en  3  journées.  —  Le  Précepteur  supposé,  du  même.  —  Les  Va- 
peurs, ou  la  Fille  délicate  (la  Dama  mellndrosa),  du  même, 
3  journées.  —  Il  y  a  du  mieux  ,  de  Calderon ,  3  journées.  — 
Tome  II  :  le  Viol  puni,  de  Calderon,  3  journées  — /a  Cloison 
(el  Escondido  y  la  tapada),  de  Calderon,  3  journées  —Se  dé- 
fier des  apparences  (Nunca  lo  peor  es  cierto) ,  du  même ,  3 
journées  —  la  Journée  difficile ,  du  même ,  3  journées.  — 
Tome  III:  On  ne  badine  point  avec  V amour  ,  du  même,  3 
journées  —  la  Chose  impossible  (Non  puede  ser) ,  de  Don  Aug. 
Moreto,  3  journées;  la  chose  impossible  est  de  garder  une 
femme  malgré  elle  —  la  Ressemblance,  du  même ,  3  journées 
—  l'Occasion  fait  le  larron,  du  même,  3  journées.  —  Tome  IV: 
le  Sage  dans  sa  retraite,  de  Fragoso,  3  journées  —  la  Fidé- 
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liti  difficile  (ci  Ducla  coaiia  sa  dama) ,  de  Bandes  y  Cib> 
diiDO,^  ioumfet—  It  Fou  incommaiie,  de  D,  Aat.  de  Si^n, 
3  journées.  —  Le  mlnma  eu  lErnilot  par  pliiïieun  il 

Théâtre  gaillard.  Glaicow,  1776  ,  2 
167  cl  i53  pp.,  flvei;  10  fie.  — Giascow, 
in-iSde  iq8  el  io3  pp.,    10  fig.  —   S- 


ooraei,  au  *c  j...  r.—  pair,  eu  \n-t  fHï  *=  HjiHic  ae  L.iy]ii>p 
l'jtMam'JIniJf,  en  pr.  —  Tome  11:   la  Comleise    rfOliHua. 

Eu  %in»y-B«biilin  ;  Vasia ,  reine  de  Bordètie  ,  trao.  en  î  i. 
:  en  VEU;  ta  Nouretlt  Uasatine,  par  Piron.  diC  Pr^pDilut; 
jltrAoïu'  lÏMpulJiiMl;  les  PUtitirt  du  Cloître;  la  Oaa 
Sheuiti.  ~  totn[Bniinople,^im3,  i  <o1.  in-18,  ûg,  —_C<xaWia- 

i8o3 ,  1  ïol. 
I.  Mime  COQ' 
Dent  Bisiruil 


Bopie,  i7ix»()oo,  1  tt)!.  in-18  dé  lîo  et  iSs  pp. ,    q  £s. 

dw»,  Alfeslon  MComogenie.  i8o3 ,  1  ïoI.  in-18,  avec  ._  „._ 
tgof.  Rare.  Mîme  coalenu  que  l'&tlUOB  di 
.  ,(,..  j-    r. oj ...      1.    ..  -   iiiormt 

t,  en  1^ 
avec  ilc 

;<  rtinnr. 

^  Jl  y  1  eu  plosicun  condemnaEiona  prononcéea  codItd  cet  At- 
vrage.  Voir  le  Afonifinr  d»  96  mars  i8j5,  3fi)Diiiig3&« 
9  ioin  iB3q.  -  riens  une  tdimpiestion  faiTe  â  Broseflesen  18SS, 

dilear,  qui  Jens  l'édition  de  i8o3.  se  Ironie  en  lète  du  tome  U, 
prtcédanl  imniddiatemeni  Js  Comtesse  d'Olonne.  Cette  ds- 
nière  édition  collte  33  fr. 

Théâtre  impudique.  Ms.,  i  vol.  in-8,  écrit  du  XVlir 
siècle.  Conl,  1  le  Luxurieux;  la  Nouv.  Megsatiiit; 
le  Bordel,  ou  le  J.-F.  puni  ;  Aacàne,  1736:   Alptimx 


THb'lAULON  DE  LAMBERT  CMarie-Emnjftnud- 
Guillaume-Marguerite) ,  fécond  auteur  dramat.,  né  à 
Aigues-Morlea  en  1707,  mort  à  Paria,  en  1841.  Seul 
ou  en  collaboration:  Anacharsis,  ou  Ala  tante Riot 
—  Aiigéliiie,  ou  la  Champenoise  —  l'Arbitre,  ou  lesSt- 
duciions  —  le  Bat  champêtre  au  cinquième  étage - 
le  Bal  de  l'avoué  —  Cache-cache,  ou  la  Fiancée  il 
Berlin  —  la  Comtesse  du  Tonneau,  ou  les  Deux  cou- 
sincs  —  la  Danseuse  ck  Venise  —  le  Dragon  de  wrM 
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—  Elle  et  lui  —  Faust  —  le  Faux  duel,  ou  le  Ma- 
riage par  sensibilité  —  les  Femmes  rivaux  —  les  Fem- 
mes romantiques  —  les  Femmes  soldats  —  les  Femmes 
volantes  —  tes  Fiancés,  ou  V Amour  et  le  hasard  — 
Gascon  et  normand,  ou  les  Deux  soubrettes  —  le  Gre- 
nadier de  Fanchon  —  Héloise ,  ou  la  Nouvelle  som- 
nambule —  V Ingénue  de  Paris  —  Judith  et  Holopherne 

—  Lidda,  ou  la  Servante  —  Mlle  de  Fontanges,  ou  Si 
le  roi  le  savait  —  le  Mari  aux  neuf  femmes  —  le 
Mariage  à  la  hussarde  —  le  Mariage  de  convenance 

—  la  Mariée  à  Vencan  —  le  Marin ,  ou  les  Deux  in- 
génues —  les  Maris  anglais,  ou  la  Conversation  cri- 
minelle —  le  Matin  et  te  soir,  ou  la  Fiancée  et  la  ma- 
riée —  la  Mère  au  bal  et  la  fille  à  la  maison  —  Na- 
non,  Ninon  et  Maintenons  ou  les  Trois  boudoirs — 
Numéro  1 3  ,  ou  la  Nuit  d  avant  la  noce  —  V Oiseau 
bleu,  ou  la  Princesse  ingénue  —  les  Pages  au  sérail 

—  Partie  carrée,  ou  Chacun  de  son  côté  —  le  Paysan 
perverti ,  ou  Quin:(e  ans  de  Paris  —  le  Père  de  la 
débutante  —  la  Perle  de  Marienbourg  —  les  Perro- 
quets de  la  mère  Philippe  —  le  Petit  chaperon  rou^e 

—  Psyché ,  ou  la  Curiosité  des  femmes  —  les  Rosiè- 
res -—  la  Solliciteuse  —  la  Somnambule  mariée  —  le 
Soufflet  conjugal  —  les  Trois  couchées ,  ou  V Amour 
en  poste  —  Un  ans^e  au  sixième  étage  —  Un  mari 
pour  étrennes  —  Une  heure  de  Charles  XII ,  ou  le 
Lion  amoureux  —  Venise ,  au  sixième  étage ^  ou  la 
Matïie  des  bals  masqués  —  la  Vénus  hottentotte  —  la 
Veuve  de  quin:çe  ans.  —  Théaulon  signait  quelquefois 
ses  pièces  du  pseudonyme  Léon. 


Thélène,  ou  V Amour  et  la  guerre,  par  Victor  Du- 
nce.  Paris,  1823,  4  vol.  in-12,  et  1833,  5  vol.  in-12. 
î  fr.  Gond,  en  1824,  comme  outrageant  la  morale. 


Thelyvhtora  ,   or  a   Treatise  on  female  ruin  ,  by 
Martin  Madan,  1780,  3  vol.  in-8;  1781,  3  vol.  in-8. 

Dans  ce  singulier  ouvrage,  écrit  par  un  docteur  en  théologie, 
la  polygamie  est  recommandée  comme  enjointe  dans  l'Ancien 
Testament  et  comme  ne  pouvant  ainsi  être  un  crime  pour  les 
chrétiens.  —  La  pluralité  légale  des  femmes  a  trouvé  quelques 
défenseurs  parmi  des  écrivains  modernes;  les  évèques  angjais 
Berkeley  et  Burnet  se  sont  montrés  favorables  au  principe  de 
la  polygamie.  Ce  dernier  prélat  dit  qu'il  ne  peut  rien  voir  con- 
tre  la  polygamie  d'assez  fort  pour  balancer  tes  grands  dangers 
qui  pèsent  si  visiblement  sur  tant  de  milliers  d^ètres ,  si  elle 
n*est  pas  autorisée.  —  Dans  Madan,  il  y  a  une  ferveur  philan- 


THEMIDORE 

idée  de  paradoxe.  La  polygamie  qii'il  dé- 
L  luirk-lîve  et  B<Da\t,  donnant  à  l'icle  de 

■  teapanasbillies  du  mariise  et  pnMgcilt 

■  ■       '  ■      ■      ol  le  dbt&- 
:  TAEfilrt. 

.-,,„.        .,,.  'de  ckinh 

dluottion  ptutSi  que  lu  ot-jeciloni  tirées  de  la  Bible,  qai  !b' 
Xtm  dlTleia  contre  Mad^a  (Rantiow),  11  avance  qne  Frt- 
dfrlc ,  roi  de  Suède .  mail  ptapoii  ani  Etala  de  ce  routai» 
d'iDIorlur  la  pluralité  des  leinmct .  el  que  ce  projet ,  occepti 
par  la  Chambre  buss,  avait  éit  «poassépar  la.  haute.  Esl-a 
«ni!—  Un  anrre  «ncliii.  »lr  W,  A.  W.  Capcll  Brooltcs, 
àtia  tn  Skftchei  efSpai»  and  Mareeeo,  i83i,  a   de  mtnK 


> 


„  .  vance  que  ce  Krait  un  bienfait  îa 
ntiiniUe  (on  itaraluable  ten^t)  pour  Ici  nations  enrapécanet, 
et  qu'il  eecait  accueilli  tne  reconnaiwance.  —  Voir  aaisl  ht 
Anaala  de  rkUoiophU  chrélienne,  maii  iS5S,  an  injei  d'un 
lelliB  de  Leibnili  favorable  1  la  poljeamie. 

Thémiàore  (par  Godard  d'Aucourt,  fermier  général). 
La  Haye  (Paris),  1745,  1747.  1760, 1775,  1776,  in-ti. 
—  Themidnre  .  ou  Mon  histoire  et  celle  de  ma  miâ- 
/rcsse.  Londres  fCaan) ,  1781  ,  1782,  1785,  1797, 
iD-iS  de  i58pp. ,  sans  Rg. 

Cond.  les  19  mal  i8ii  e1  16  novembre  iSifi.  —  Ce1i*re,  dan 
Itiinel  on  tronva  l'hist  dn  présidenl  Dubots,  non  confbrtnisU, 
a  Ait  mettre  i  11   Banlille  le   libraire  Mfrigot ,    ne  ponnat  ; 

bier,  n=  77743).  —  I.'oqït.  suivani  en  est  probablsmenl  la  simple 
réimpression:  Thémidore,  oa  Ma /redaines,  1791,  stoI.  in-iB, 
Bg,  Cat.  Noël.  Ce  roman  est  ta\\  d'un  s\y\e  léger ,  et  qui  n'U 
pal  sans  agrément;  comme  il  est  peu  commun  aujourd'bai , 
nous  demandons  la  permitsian  d'en  donner  ici  un  échantilloii: 


le  desssn'aéli^niierté  pour' mon  arrivés.   tSchons   qu'il'rfcB 

dincr,  i  faire  partir  des  bouchons ,  à  casser  des  verres  ei  qnel- 
qucs  porcelainct.  C'est  le  goOt  de  ces  femmes.  Depuis  le  départ 
des  officiels  ponr  l'armée  .  elles  se  plaisent  dans  les  soupers  cil 
l'on  fait  carillon  ;  elles  trourenl  un  esprit  infini  i  briser  on 
miroir  ou  une  table ,  à  jeier  des  chaises  par  les  fenêlrec.  Ro- 
iBite  et  Argentine  firent  l'amusement  du  repas  par  une  infioili 
de  chansons  plus  {olies  les  unes  que  les  autres ,  qu'elles  débi' 
[Oient  â  l'env^.    I^urelte  eiciioit  à  boite   et    falsoil  circuler  H 


inlmmïSjii 


1  que  i'ai 
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lui  faire  ma  coar.  Elle  me  reçut  à  sa  toilette;  les  dévotes  en 
ont  une  moins  brillante  que  celle  des  coquettes  du  monde , 
mais  mieux  composée.  Les  odeurs  qui  remplissoient  les  boîtes 
n'étoient  pas  fortes  et  en  grande  quantité ,  mais  elles  répan- 
doient  un  parfum  suave  qui  embaumoit  légèrement  la  chambre. 
Son  linge  de  nuit,  garni  d*une  petite  dentelle,  étoit  travaillé 
avec  goût;  sa  robe  de  perse,  son  jupon  de  satin  piqué ,  ses  bas 
extrêmement  fins,  ainsi  que  sa  chaussure  ,  enfin  tout  son  dés- 
habillé accompagnoit  bien  sa  taille  et  sa  figure.  Tandis  qu'on 
nous  préparoit  le  chocolat,  je  m'approchai  d'elle  et  cueillis  mille 
baisers  sur  ses  belles  mains.  • 

Enfin,  pour  complaire  à  son  père,  il  se  sépare  de  Rozette: 

«  Depuis  ce  temps,  cher  marquis,  selon  que  je  l'ai  promis  à 
mon  père,  je  ne  l'ai  point  vue  d'habitude,  excepté  les  quinze 
premiers  jours.  Cette  fille  est  rentrée  en  elle-même,  j'ai  contri- 
bué à  son  arrangement.  Comme  elle  avoit  une  douzaine  de  mille 
francs,  elle  s'est  établie  et  a  épousé  un  marchand  de  la  rue 
Saint-Honoré ,  riche ,  sans  enfants ,  qui  l'a  prise  pour  compa- 
gne. Elle  est  maintenant  attaché  à  son  commerce  et  heureuse 
avec  son  mari.  C'est  une  union  de  gens  qui  out  va  le  monde. 
Je  la  vais  visiter  quelquefois  et  je  suis  avec  elle  comme  avec 
une  amie;  je  l'estime  même  assez  pour  ne  plus  lui  parler  de 
galanterie.  »  —  Voir  Galant,  du  XVIII*  siècle,  pp.  93-98. 

Theodor's  Lîebesbriefe ,  etc.  Lettres  d'amour  de 
Théodore  à  Wilhelmine ,  ou  Choix  des  hymnes  d'a- 
mour de  Sàlomortf  par  G.  Steger.  Kiel,  181 1,  in-8.  — 
C'est  une  trad.  libre  du  Cantique  des  cantiques,  faite 
en  forme  de  lettres. 

Theophila,  or  Love' s  sacrifice ,  a  divine  poem  ,  by 
E.  Benlowes.  London,  x652,  in-fol.  avec  portr.  et  fig. 
s.  bois  et  s.  cuivre. 

Il  est  très-rare  que  ce  livre  soit  complet.  Des  exemplaires  se 
sont  payés  de  5  à  12  guinées  en  Angleterre;  un  autre,  regardé 
comme  le  plus  complet  qu'on  connaisse ,  26  liv.  5  sh. ,  vente 
Nassau.  Voir  Lovïrndes,  Bibliographer's  Manual ,  édition  de 


1'  .   . 

12  sh.  —  C'était  un  homme  aussi  bien  portraituré  que  pieux. 

Voilà  tout  ce  qu'on  peut  dire  à  son  éloge. 

THÉOPHILE  de  VIAUD  ,  né  en  i5qo,  m.  en  1626. 
—  Les  Adventures  de  Théophile,  au  Roy  —  ses  Œu- 
vres —  le  Parnasse  des  poètes  satyriques  —  la  Tra- 
gédie de  Pasiphaé.  —  Voir  catal.  La  yallière,  n^  323q, 
d5  pièces  en  v.  et  en  pr.  sur  lui.  Voir  aussi  Biblioth. 
du  Th.  franc. ,  p.  474  du  tome  1*'. 

Tome  VI.  N"»- 


\ 


Théorie   de  l'amour  et   de   la  jalousie  ,    par  ^-m-' 
Swhl  (Hetzel).  Paris  ei  llrusellcs,  i8âî,  in-i8  de  84 


Thêrèsepkihsophe,  au  Mémoires  pour  servir  à  Vhii- 

■--  de  D.  Dirrag  et  de  Mlle  Eradiee  {du  père  G^ 

■     '        '  elle  Ct-dière)  ;  avec  l'histoire  de  M°'' 


Boislaurier.  La  Haye  , ,-. , ,-  ,- 

ou  parties,  pet.  in-8  de  148  et  72  pp.  encaoïEv»,  m 
16  gr.  fig.  libres  se  repliant   dans  le  volume.  E^itï__ 
originale  et  extrêmement  rare.  —  Do  Paulmy,  noëoyi 


Oairags  calibre  el  irti-sonvent  rfimprïmé.  L'abbA  SeptaErco 
atlcîbtiatt  la  patemlié  ï  d'Arlo  d:  Monticny,  commisieire  du 

KBrrci,  qui  M  mil  dunini  huit  inaii  k  la  Bastille.  Bsrtier, 
m  «on  DlcUonn.  des  anonymes  (toms  IV,  p.  417) ,  é«it  dn 
Dtême  ■<!!.  Mail  le  mirqab  de  Sade  ,  dans  la  Nouvelle  Jus- 
Une,  Hollande,  1797,  lome  VII,  p.  97  ,  dil  Que  Vaulear  de  TJW- 
rtie  «t  le  Muqtui  d'Argens.  A  l'appal  de  rnserlion  de  Sade, 

apent  fnvoqncr  pluiieura  BreDroenli;  D'ftra«ns  (d'aprto  ut 
imoira,  «It.  de  Pafls,  igS?,  in-B.  p.  îaij  avait  vu  les  pra- 
cjdum  Ica  pTni  cachéei  de  VaSklre  dn  P.  Girard  et  de  ta  Cl- 
diire.  De  Sade,  qui  ^ail  d'une  ancienne  famille  arislocrBtûjne 
Bl  cUrlcale  de  Provence  y  «nnul  certainement  d'Ar^mi  qai 
toit  do  mtma  pays.  —  La  cctne  de  ThMse  se  paBie  en  Pn>- 
vïDce  (Vencerov)  a  à  Tanlon  IVolnùtj.  Le  alvle  de  ce  ramaa 
ut  médiocre,  maie  U  fable  eu  est  attachante.  Vhisloire  de  ta 
Boislaurier,  qui  lient  presque  toute  la  a'  partie,  offre  des  t«- 
blniu  Ion  licencieun ,  mus  il  en  est  un  au  moina  bien  ima- 
gini!  (Voir  CWmeul,  Clna  années  Uniraires.  lettre  14J.  On 
rapporte  U  publication  de  Thirèsc  philosophe  t  l'année  17481 
hwa  les  lirrêa  qui  sddi  cilit  dans  la  a*  partie  de  l'ouvrage  sont 
«nlirienr»  ï  celle  «mit,  et  un  aolrc  ouirage  nublié  potir  Im" 
Hrvir  de  réponse  au  de  (xnamentain  {F Anti-T hérite,  ou  Ju- 
Uttte  philosophe)  est  da  1750.  Les  16  graDd»  caoï-rottei  qni 
ocpent  redilion   orlfilnsle  de  iniograpliie  hollandaise  ne  lau- 

Iribufes.  CeI  artiste  a   lalstii  d'asse:    nombtcui  spécimens  de 
ion  talent  comme  aquafortiste  pour  qu'on   ne   puibse   lui  aitil- 


^ 


le  Prispées,  et  dont  Vi 
ncienues  de  Thérèse  u 


(libres)  y  compris  le  fronttipice.  -    ,    ,. 

pie],  lynoo,  très-pet.  in-ia.  —  Glaseow,  1173,  1 
in-i3,  30  fig.  Lea  caracttres de  cei  petlteidditioni 
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—  Paris,  chez  moi,  maleré  lui,  1774,  sans  approbation  ni  pri- 
vilège (avec  une  épigrapoe  de  Fréret,  tirée  des  lettres  de  Thra-' 
sybule  à  Leucippe).  Une  préface  de  8  pp.  particulière  à  cette 
(édition.  Les  figures  au  nombre  de  douze,  paraissent  empruntéet 
:\  quelque  série  d'estampes  gravées  en  Hollande,  au  commen- 
cement du  XVIII'  siècle  dans  l'école  de  Bernard  Picart. — 
6<^  Jdition,  plus  correcte  et  plus  complète  que  les  précédentes. 
Paphos,  chez  les  frères  Cupidon,  à  l'enseigne  de  Vénus-Uranie, 
3  part,  en  un  vol.  pet.  in-8,  avec  une  suite  de  18  figures  fort 
dissemblables  entre  elles  pour  les  dimensions,  le  dessin  et  la 
gravure,  elles  peuvent  avoir  appartenu  dans  le  principe  à  dif- 
térentes  suites  gravées  pour  les  éditions  précédentes  ,  mais  el- 
les ont  été  réunies  en  une  seule  suite  pour  cette  édition  ainsi 
que  rindiquent  les  lettres  de  classement  A  à  R  T.  Cette  édit. 
a  été  contrefaite  à  une  époque  plus  récente.  —  Londres,  1780 , 
3  tomes  ou  parties  gr.  in-8,  99  et  66  pp.  Les  gravures  de  cette 
édition  diffèrent  de  celles  des  autres  éditions.  —  Londres  (plu- 
tôt La  Haye),  1783,  3  vol.  in-12;  2  frontisp. ,  2  titres  et  3& 
6e.  libres,  en  tout  40  fig.  Les  illustrations  de  cette  édition  tt» 
tremement  rare  paraissent  à  n'en  pas  douter  (selon  M.  Co- 
hen) devoir  être  attribuées  à  Binet.  Leur  nombre  prouve  qn« 
Cazin  a  eu  tort  de  dire  sur  le  titre  de  l'édition  de  1785  qui 
n*en  contient  que  20:  «  Ornée  d'un  plus  grand  nombre  de  figu- 
res que  toutes  les  précédentes.  •  —  Editions  Cazin.  Londres ,. 
1785,  1791,  1796,  1797,  1800,  2  vol.  très-pet.  in- 12.  avec  20  Jo- 
lies grav.  (les  anciens  tirages  sont  les  plus  recherchés),  il  a  été 
fait,  aver  les  rubriques  Londres,  Paris,  Bruxelles,  diverses  con- 
trefaçons pen  estimées  de  cette  édition.  L*on  trouve  aussi  une 
suite  complète  de  24  figures  tirées  sur  format  in-8  (en  y  com- 
prenant le  frontispice  oe  chaque  partie  et  le  frontispice  général . 
Voir  Cohen ,  Guide  de  l'amateur ,  p.  92)  ;  les  costumes  sont 
de  la  fin  du  règne  de  Louis  XV ,  époque  à  lac^uelle  les  cha- 
peaux des  femmes  avaient  parfois  des  dimensions  extrava- 
gantes. —  A  partir  de  1825,  il  y  a  eu  un  grand  nombre  de 
réimpressions  de  Thérèse  philosophe ,  mais  la  plupart  très- 
mal  faites ,  avec  de  mauvaises  lithographies ,  et  sans  valeur. 
La  seule  qui  mérite  une  mention  est  celle  faite  à  Bruxelles 
en  1866  et  1868,  sous  la  rubrique  La  Haye  et  sans  date  ;  c'est 
un  in-12  de  182  pp..  avec  20  figures  grav.  sur  acier  et  repro- 
duisant celles  de  1  éait.  Cazin ,  24  fr.  Cette  édition  est  précé- 
dée d'une  Notice  bibliographique. 

Théroigne  de  Méricourt,  la  jolie  Liégeoise^  correfr- 

{)ondance  publiée  par  le  vicomte  de  V...y.  Paris,  Al- 
arcyn,  i856,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

Thésaurus  croticus.  Voir:  Glossarium  eroticum. 

Thésaurus  proverbiorum  Jtalico-Bergamascorum , 
a  Bertolomeo  Çsic)  Bolla.  Francofurti,  i6o5,  in-8  de 
70  ff. 

M.  Delepierrc  a  donné  quelques  détails  sur  ce  recueil  très- 


\ 


-  THIBOUST 

iblH  i  Londru.  en  1861,  f 
Qverrum  Noiavaux  métam 


I 


liUa  micaionlqua  ;  ili  sonl  plaçai  daDi  l'ordre  alpbsbétiqnt  : 
Al  tempo  de  I1  >p[gs,  la  >tir  li  moglic. 
Ad  lempui  Ji-iimiaii  noli  iaagtre  uxarem. 
La  Temlna  son  e  linla  malada  cbe  noD  posK  tsaer  la  ubioi 

Famina  nun^uatii  adfo  asrolat  ni  hoh  possil  jacere  su- 
ptr  Jorsum. 

Le  [emine  iodo  come  Is  ptccore,  chi  ti  lassu  maneiat  U 

Faminx  iunl  licHJ  oi«  ^me  permillanl  ut  tangatur  lis 
kna.  —  Eic. 

Le  Thésaurus  provfrbioru™  aval!  Jié  pt&édé  d'une  premiiti 
ritiJno,  «11*  patmata  sllla  macarûaico  conscriple,  qac  (1- 

mi»  compmlu  ptr  Barl.   Eollara  BerBamoBcom.    S.   1.,  i6a». 
pel.  la-B.  —  Luiarche,  n*  1172. 

Macarandes  fort  tlngnlii^rri,  a  dcDtplusîears  sont  liceitcicii- 
■n,  en  Ulin,  italien  et  palois  bergamcsque. 

Thèses  (Les),  ou  Conclusions  amoureuses,  cont.  67 
articles  adressés  aux  dames ,  par  le  bachelier  Ero- 
pkile ,  etc.  —  Les  Antithèses  des  dames  de  Cypre  con- 
tre ie  bachelier  Erophilc  et  le  D.  Philarète.  Paris, 
1611,  2  pan,  pel,  in-i^,  —  M*"  fBohaire,  en  iS3tj). 
Bignon,  1 1  fr.  5o. 

THIBAULT  IV  ,  comte  de  Champagne  et  de  Brie, 
né  en  iioi,  mort  à  Pampelune  en  iî35.  Chansons, 
publiées  par  P.  Tarbé.  —  Les  Poésies  du  roy  de  Nor 

THIBOUST  (LamberlJ,  aut.  draroat,  né  en  1826, 
mort  à  Paris  en  iSô?.  En  collaboration  ;  l'Amour  que 
qu'  c'est  qu'  ça?  —  l'Amour  dans  tous  les  pays  —  les 
Amours  de  Paris  —  Avait  pris  femme  le  tire  de  Fram- 


de  lys  et  de  camélias  ~-  les  Enfers  de  Paris  —  les 
Filles  de  marbre  —  les  Jocrisses  de  l'amour  —  Ma- 
dame Lovelace  —  Madelon  Lescaut  —  la  Mariée  du 
mardi  gras  —  les  Mémoires  de  Mimi  Bamboche  — 
Minette  —  les  Mystères  de  l'été  —  les  Néréides  et  les 
Cyclopes  —  le  Passé  de  Nichelle  —  le  Pays  des  chan- 
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sonnettes  —  les  Princesses  de  la  rampe  —  le  Quart  de 
monde  —  Rosalinde  —  le  Supplice  dun  homme  —  Un 
mari  dans  du  coton  —  Une  femme  dans  ma  fontaine 
—  Une  femme  qui  se  grise  —  Une  maîtresse  bien  agréa- 
ble —  La  veuve  au  camélia. 

THOMAS  (Antoine-Léonard) ,  membre  de  TAcadé- 
mie,  né  à  Clermont  en  I732,  mort  en  1785.  Vlsle 
de  France,  ou  la  Nouvelle  colonie  de  Vénus.  1752. — 
Essai  sur  le  caractère,  les  mœurs  et  l'esprit  des  fem- 
mes dans  les  différents  siècles.  1771. 

Thse  hioung  hioung  ti,  c'est-à-dire,  les  Deux  Frères 
de  sexe  différent;  nouvelle  trad.  du  chinois,  par  Stanis- 
las Julien.  In-8  de  60  pp.  Silvestre  de  Sacy,  n°  3262. 

TIBULLE  (Albius  TibuUus) ,  poète  latin  du  siècle 
d'Auguste,  né  à  Rome  vers  Pan  44  avant  J.-C.  d^une 
famille  équestre  distinguée,  m.  avant  Tan  17  de  J.-C. 
Ami  d'Horace  ,  de  Virgile ,  d'Ovide,  il  a  composé  4 
livres  d'élégies  remarquables  par  l'élégance  et  la  pu- 
reté du  style.  Les  meilleures  éditions  du  texte  sont 
celles  de  Heyne,  Leipzig,  1777  ;  de  Voss,  Heildelberg, 
181 1  ;  de  Dissen,  Gœttmgue,  i835;  et  de  Golbéry 
(coll.  Lemaire)^  1826.  — Dans  les  traductions,  on  le 
réunit  souvent  a  Catulle  et  à  Properce  (Voir  ces  noms). 
Voici  les  principales  traductions  séparées  que  nous  en 
citerons  : 

Elégies  de  Tibulle^  trad.  en  franc. ,  par  Deloogchamps.  Pa- 
ris, 1776,  in-8. 

Elégies  de  Tibulle ,  trad.  en  franc,  par  Pastoret.  Paris  , 
1783,  in-8. 

Elégies  de  Tibulle ,  trad.  en  franc. ,  par  Mirabeau  et  La 
Chabeaussière,  avec  des  notes,  et  suivies  des  Baisers  de  Jean 
Second.  Tours,  1795,  1796,  1798,  3  vol.  in-8,  avec  14  fig.  gr. 
par  Borel  et  Elluin.  —  Aubry,  en  1862,  i5  fr. 

Elégies  de  Tibulle^  trad.  en  vers  franc. ,  par  Mollevaut.  Pa- 
ris, 1806,  1808,  1810,  1814,  1816,  1821,  in-i2  ou  in-i8. 

Elégies  de  Tibulle,  irad.  en  vers  franc. ,  par  de  Carondelet- 
Potelles.  Paris,  1807,  in-8. 

Les  Elégies  de  Tibulle ,  avec  la  trad.  en  vers  franc.,  par 
M.  le  comte  de  Baderon  St-Geniez  (texte  et  traduction),  raris, 
Dondey  Dupré,  1814,  i823,  in-8. 

Elégies  de  Tibulle ,  trad.  en  vers  franc,  par  Ed.  Corbière. 
Paris ,  1829,  in-18 ,  3  fr.  5o  (Voir,  pour  quelques  autres  trad. 
récentes,  Bouillet,  Dict,  d'hist.). 
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Tige  de  myrthe  et  Bouton  de  rose ,  hist.  orientale 
(par  Delisle  de  Sales).  Paris ,  chez  Arthus  Bertrand  , 
1809,  2  vol.  in-8.  —  Fontaine,  en  1870,  rcl.  de  Chaxn- 
bolle-Duru,  120  fr. 

Cet  ouvrage  (qui  forme  les  tomes  IV  et  V  des  Œuvres  dra- 
matiques et  littéraires  de  Delisle  de  Sales)  est  une  nouv.  éd., 
rectinée  dans  toutes  ses  parties  de  :  Le  Vieux  de  la  Montagne, 
publié  en  1799 ,  4  vol.  in-12  (Barraud,  en  1870,  10  fir.).  Tige- 
de-myrthe  et  Bouton-de-rose  sont  les  noms  de  deux  beautés 
piquantes  dont  les  aventures  erotiques ,  tragiques  et  féeriqœi 
sont  spirituellement  racontées. 

Timide  en  amour,  com.  prov.  en  i  a. ,  par  Ad. 
Poujol,  i858. 

Timide  (Le),  ou  le  Nouveau  séducteur,  op.-com.  en 
!  a. ,  par  Scribe  et  Xavier  (Boniface)  ,  mus.  d'Auber. 
Paris,  Bezou,  1826,  in-8,  2  fr.  —  Soleinne,  n®  2640. 

Tina  ÇL^) ,  equivoci  rusticali ,  da  Ant.  Malatesti , 
Londra  (1757),  in-8,  tiré  à  5o  exempl.  —  Libri,  i5 
fr.  5o.  —  Cinquante  sonnets  licencieux ,  composés  en 
1637  et  encore  inédits. 

Tipocosmia  (La),  di  Aless.  Cîtolini.  Venetia,  i56i, 
in-8.  Sorte  d'encyclopédie  très-curieuse,  dans  laquelle 
on  traite  même  aelVarte  del  bordeîlo.  —  La  Jarrie , 

n"  453. 

Dans  le  Paradoxe  de  Corneille  Agrippa  sur  Vinceirtitucle , 
vanité  et  abus  des  sciences ,  traduit  en  franc. ,  jjar  Mayem. 
Turquet,  s.  1.,  1587,  i^3,  in-12,  il  est  aussi  question  des  pu- 
tains et  du  maquerellage. 

'  Tis  Merry  when  Gossips  meet.  1 609  ,  in-8 ,  avec 
bois  curieux. 

Rare  petit  dialogue  qui  a  été  attribué  à  Sam.  Rowlaoda ,  et 
qui  contient  une  satire  piquante  des  femmes  de  la  classe  moyenne 
à  cette  époque.  Réimpr.  à  petit  nombre.  --  C'est  un  dialogue 
entre  un  marchand  de  vin,  une  fille,  une  femme,  et  une  veuve. 
La  i^"  édition  est  de  1602.  Lowndesen  cite  8.  Réimpr.  par  les 
soins  de  Singer  en  1818,  pet.  in-8  de  100  ff.,  et  eu  184 1,  à  100  ex. 

TISSOT  (Simon-André),  doct.-méd.,  né  près  d« Lau- 
sanne en  1728,  mort  en  1797.  Voir:  L'Onanisme,  diS' 
sertation  sur  les  maladies  produites  par  la  mastur- 
bation. 

Tocsin  (Le)  de  ces  demoiselles ,  ou  Mémoire  à  con- 
sulter adressé  à  tous  les  barreaux  de  France ,   et  dé- 
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nonciation  aux  Cours  royales,  au  sujet  d'un  arrêté  de 
M.  Mangin  contre  les  filles  (publiques  ;  suivi  de  plu- 
sieurs lettres  édifiantes  et  curieuses.  Et  pour  être  p , 

je  n'en  suis  pas  moins  femme.  Paris ,  cnez  les  march. 
de  nouv. ,  i83o,  in-8  de  i6  pp. 

Tocsin  (Le)  des  filles  d* amour.  Paris,  J .  Bouillerot, 
1618,  in-8. 

Facétie  réimpr.  dans  les  Variétés  historiques  et  littéraires^ 
de  M.  E.  Fournier,  tome  il,  pp.  265-273;  elle  a  toute  la  li- 
berté qu'on  accordait  alors  aux  productions  de  ce  genre,  et  elle 
est  signée  du  nom  de  deux  farceurs  fort  connus  à  cette  époque: 
Turlupin  et  Pierre  Dupuis.  Transcrivons  quelques  lignes  du 
début  :  «  Autant  de  frais  comme  de  salé,  autant  de  bond  comme 
«  de  volée,  disposé  de  tout  sens,  ainsi  qu'un  compteur  de  fa- 
«  gots  à  la  douzaine,  de  vous  réciter  de  quoy  satisfaire  à  vos 
«  curiositez  plus  curieuses  et  sçachant  bien  qu'il  estoit  permis 
«  de  mentir  à  ceux-là  qui  viennent  de  loin,  j'ay  tracé  ces  plai- 
«  santés  nouvelles  qui  vous  serviront  de  curcnlent  (si  bon  vous 
«  semble)  et  à  telle  heure  qu'il  vous  plaira.  » 

Toilette  (La)  galante  de  V amour  (par  V  abbé  de 
Torche).  Paris,  1669,  1670,  in-12,  avec  i  vign.  cu- 
rieuse. 

Ouvrage  en  vers  et  en  pr.  Dans  le  privilège  ,  il  est  indiqué 
comme  étant  la  2*^  partie  de  la  Cassette  des  oyeux  ^  également 
donnée  par  l'abbé  de  Torche.  Nyon,  n^  3968  ;  Claudin,  en  i858, 
8  fr.  5o.  Contient  :  le  Tombeau  d' un  petit  amour  ;  le  Ma- 
riage d'amitié  ;  Sur  une  nouvelle  mariée  ;  Sur  V estât  des  fil- 
les et  des  JèmmeSt  etc. 

Toinette  et  son  carabinier,  en  i  a. .  par  Mich.  De- 
laporte.  Paris,  i856  (Folies-nouvelles). 

Toletana  (La)  discreta,  porEugenio  Martinez.  To- 
ledo,  i5q9,  in-4®.  —  Ouvrage  peu  commun  et  assez 
estimé,  dit  Lenglet-Dufresnoy. 

Tom- Jones,  trad.  françaises.  Voir:  The  hisiory  of 
Tom  Jones. 

Tom  K-g,  or  the  Paphian  Grove,  with  the  humours 
of  Covent-Garden,  London,  1738. 

Tombeau  (Le)  de  la  mélancolie ,  ou  le  Vray  moyen 
de  vivre  joyeux,  par  le  S.  D.  V.  G.  Paris ,  Rafflé,  s. 
d.,  in-i6  (Nyon,  n°  io8q3).  — Paris,  i6a5,  pet.  in-8, 
fig.  de  Cnspin  de  Pas  (Chédeau,  n"  io32).  Paris,  Se- 
vestre,  1634,  in-i6,  avec  front,  jgr.  par  Mich.  van  Lo- 
chom,  représentant  la  mélancolie  portée  en  terre  par 
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quxtrc  bouftons.  Ce  front,  manque  aouveni  (Veinant, 
77  fr.  ;  Chaponay,  6r  fr,  ;  D«q,  5o  fr.;  Tedieher,  en 
i85H,  ^b  fr.),  —Lyon,  Cl.  Uyol,  1634,  in-16  fCro- 
a«,  lA  ir.  5o;  ReaouartI,  14  ïr.  5o;  Nodier,  46  fr,). 
—  Rouen,  s.  d.  (Ch&ieau,  n*  io3î);  1639,  in-ia  (So- 
lar,  31  fr,),  —  Paria,  Preudhomme,  i6ïo,  pet.  In-ii 
(Techener,  en  i858,  38  fr.).  —  Paris,  Sevestre,  1640, 
m-ia  (Chaponay,  5i  tr.;  Desq,iofr.). — Rouen,  Be^ 
Ihemont,  i6i!>,  pet.  in-ii,  front,  gr.  (La  Valtiite, 
t  fr.  60  ;  Techener,  48  fr.).  —  Rouen ,  J.  Besonsne , 
t6So,pat.in-i2CCrozci,  i4fr.  5o;  Techener,  en  iW 
34  fr,J. 

Tombeau  {Le)  des  amours  de  Louis  le  Grand,  et  ses 
dernières  falanlcries.  Cologne  (Holl.,  à  la  Sph.) , 
169a,  pet.  in-ia  de  lyipp,,  front.gr.  —  La  Bédoyèie, 
iS  fr,  ;  le  même,  en  1863,  43  fr.;  Benouard,  tS  fr,; 
le  raiate,  3*  édition ,  mEmes  heu  et  date,  mais  en  plus 
gros  Mractttes,  24  fr.  5o  ;  Veinant ,  5i  fr,  ;  Leber, 
n'  a«jg;  Solar,  Go  fr.;  Nyon,n''  23840. 

P\ict  qui  n'a  pni  ixé  réiiavr.  On  Ut  Ba-dessus  du  Itoiu. 
grart,  rtpréscmant  Louii  XlV  repoussant  Ici  Amoure,  leqiu- 
inin  inïvant,  qnî  oc  donne  pas  doc  bauls  idée  du  talent  pai- 
tiqua  de  l'iutcuf  : 

Adiiii.  trop  aimables  Amours, 
Qai  fli'ST  sçu  me  charmer  si  tendrement. 

Ha  I  je  ne  mus  plus  pour  vous 
L'ardeur  qui  me  touchait  si  viyemenl. 

Tondeux  (Le)  (de  c.)  qui  court  les  ruei  en  cer- 
tains quartiers  de  la  France  ,  et  pourquoi  il  tient  la 
campagne.  S.  I, .  16  [5,  pet.  in-8  de  14  pp.  —  Facétie 
très-rare.  —  La  Valliète  ,  n°  4^75  is'  ;  Leber ,  240^*  ; 
Veinant,  n"  666;  Desq,  53  fr. 

TORCHE  (l'abbé  de),  littéral.,  né  à  Béliers  vers 
i635,  mort  en  1675.  —  L'Aminte,  du  Tasse,  trad,  en 
franc.  — Le  Berger  fidèle,  Irad.  de  l'ital.  —  JLa  Cas- 
sette des  bijoux.  —  Le  Chien  de  Boulogne,  ou  l'Amanl 
fidèle.  —  LaPkilis  de  Scire,  trad.  de  l'ital.  — La  Toi- 
lette galante  de  l'amour. 

Torrent  (Le)  des  passions  ,  ou  les  Dangers  de  la 
galanterie  ;  aventures  du  général-major  comte  de  G'", 
par  le  bar.  Reveroni  SaJnt-Cyr.  Pans,  BariJa,  1818, 
1819,  ï  vol.  in-ii.  —  Ctaudm,  en  1870,  6  fr. 
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Tou*Afat  el'Arous^  ou  le  Cadeau  des  époux;  trois 
chapitres  sur  les  femmes  et  le  mariage ,  par  le  Cneickh 
Mohammed  ben  Ahmed  el  Tidiami.  Texte  arabe,  au- 
tographié.  Paris,  Hachette,  1848,  in- 12  de  3  feuil- 
les 1/2. 

TOUCHARD-LAFOSSE(G.),  littérat.,  né  à  la  Châ- 
tre en  1780.  —  Agnès  Sorel  —  les  Amours  d'un  poète 

—  le  Bosquet  de  Komainville  —  Chroniques  pittores- 
ques et  critiûues  de  l'œil  de  bœuf  —  Chroniques  se- 
crètes et  galantes  de  V Opéra  —  les  Jolies  filles  —  Mé- 
moires authentiques  d'une  sage-femme  —  la  Poule  aux 
œufs  d'orj  ou  l  Amour  et  la  fortune  —  la  Pudeur  et 
l'Opéra —  les  Réverbères  —  Romans  historiques. 

Tour  (La)  de  Nesle,  drame  en  5  a.  et  en  0  tabl. , 
par  Gaillardet  et  Alex.  Uumas  (Porte  St-Martin;.  Paris, 
i8?2,  i833,in-8,  3  fr.  5o.  —  Souvent  réimpr.  depuis. 

Tour  ÇLa)  de  Nesle ,  roman  histor.  du  temps  de 
Marguerite  de  Bourgogne  (de  i3o5  à  i3i5),  suivi  des 
Crimes  et  amours  des  reines  de  France ,  par  Fréd. 
Gérard.  Paris,  impr.  Baudoin,  1840,  in-18;  et  Paris, 
Delarue,  1842,  in-18  de  3  feuilles,  i  fr. 

Tourelle  (La)  de  Saint-Etienne,  ou  le  Séminaire  de 
Vénus  ,  chronic^ue,  trad.  du  lat.  par  un  clerc  tonsuré, 
A  Cythcre  (Pans),  in-18  de  95  pp.,  avec  6  lith.  li- 
cencieuses. 

Condamné  le  21  août  i83i.  Mauvaise  composition  moderne 
dirigée  contre  M.  de  Quélen  ,  archevêque  de  Paris,  contre  les 
moines  et  les  nonnes  ;  c'est  sale  et  sans  le  moindre  esprit.  — 
L'action  roule  depuis  le  Consulat  jusqu*  aux  premières  années 
du  règne  de  Louis- Philippe. 

TOURNEMINE  (Pierre),  aut.  dramat.  contemp.  Seul 
ou  en  collaboration:  A  dix-sept  ans.  i836.  —  Bai- 
gneurs et  baigneuses.  1842.  —  Clarisse,  ou  la  Femme 
et  la  maîtresse.  1829.  —  L'Ecole  des  servantes,  1837. 

—  Les  Femmes  libres.  i838.  —La  Nièce  du  pédicure. 
1843.— La  Noce  du  boulanger.  i833.  —  Les  Secondes 
amours.  i83o.  —  Une  femme  sur  les  bras.  1840. 

Toumemont  y  ou  les  Confidences  d'une  jolie  femme, 

2  vol.  in-18,  fig. 

Tourière  (Là)  des  Carmélites.  Voir  :  Hist.  de  la 
tourière  des  carmélites ,  et  Entretiens  de  Magdelon. 

Tome  VI.  ^S 


I 
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Tourterelles  ^Lei)  de  Zelmh,  poîme  en  3  chanis, 
ptr  l'auieur  de  BarneTelt  (Cl.-Jos.  DoratJ.  S.  L  n.  d. 
fPiris,  17C6I,  in-8,  i  front.,  i  lie.,  i  vign,  et  1  cul- 
de-lampe  par  EUen  ,  gravés  par  L^ngueil.  — Nyon, 
n'  tn74;  Dresdcn,  n"  614;  Potier.  1870,  n*  959. 

Tout  pour  l'amour,  an  le  Mande  bien  perdu,  trtg. 
«n  5  t.,  Irad,  de  l'anal.,  de  Drydcn  (en  pr.)  par 
l'abbâ  Préïoat.  Paris,  Didot,  ^^^iS,  ii>-ii.  —  SoUinne, 
n*  4giSi  ;  Njon,  n"  tgiôi.  Voir  :  AU  for  love ,  etc. 


Traçai  {Le)  de  la  foire  <iu  pré ,  où  se  voyent  les 
amourettes,  les  tours  de  passe-passe,  la  blanque,  Cin- 
trlgue  des  charlatans,  te  cnurtage  des  fesses,  ew.  Dïal. 
burlesque  (en  vers ,  attribué  â  Gaultier'Gai^ille]. 
Rouen,  Maaty ,  s.  d.  (vers  1 6ao) ,  pet.  in- 1 2  de  48  pp. 
(Nodier,  Si  fr,  ;  Ggongne,  n"  844).  —Réitnpr.  par  Pi- 
nard en  i8}6,  pel.  îo-ia,  litta  60  exempl.  —  Palier, 
6  h,  Laactïn,  5*  catal. ,   10  fr, 

Hinipr.  me  eommcntiiret!  de  M.  Eplphiu  Sidredooli,  pi4- 
lident  ds  VActàtmic  dt  Saimille  In-ltoncn  (M.  Pnisper  fiU- 
chemain,  de  la  Sociale  et*  bibliophiln  frinniis,  et  de  celle  in 
Bibllopbil«  norminilsl.  ToriD,  S.  Gav  il  Hit ,  iS6g,  pel.  in-i' 
de  jo  pp.,  lire  il  iDocicmpl.  ixundrolés,  S  (f. 

Traelatio  gud  lupanaria ,   vulgo  hvrenhauser ,  ex 

«rincipiis  meaicis  improbanlur ,  auct.  Georg.  Franco. 
IftiK,  1743,  in-4°.  —  Magdeburg,  1743,  ^-4°.  —  Te- 
chener,  en  i858,  6  ft. 

Traetatus  de  pollutione  nocluma,  an  impediat  ce- 
letrantem  vel  non  ;  —  de  Co^nlcioite  castitatis  et  pol- 
lutionibus  diurnis:  Forma  ahsolulionis  sacramentalis. 
S.  1.  n.  d.  ([S*  sicele),  petit  in-i"  imprimé  vers  I1170 
avec  les  caractères  d'Ulric  Zeli.  —  Cal.  W.  et  A.  A., 
n"  aoy.  —  L'auteur  de  cet  ouvrage  esl  Gerson ,  dit  le 
Docteur  très-chrétien. 

Tractattis  de  usu  Jlagrorum  in  re  medica  et  vene- 
rta,  etc.  (par  Melbomius).  Lugd.-Batav. ,  1629,  pet, 
in-i2,  C'esl  l'édition  originale  de  cet  ouvrage,  mais 
elle  est  moins  complète  que  les  suivantes  —  Vendue 
By.  6  fr. 

Edilio  secnnda.  Lubeck,  i63q,  pel.  in-u  de  4g  pp.;  édllii» 
eociue  triviacuoipRie  et  tris-fauiive.  —  Lugd.-Batav. ,  Elu*-, 
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1643,  in-40.  —  Londres,  i655 ,  în-33  (il  a  été  fait  de  celte 
édition,  à  Paris,  en  1737,  une  contrefaçon  pleine  d'erreurs  et 
d'omissions.  Du  Roure,  3  fr.  25).  —  Copenhague,  1669,  i^'S* 
—  Francfort,  1669,  1670,  in-12  (Nodier,  24  fr.).  —  Ces  der- 
nières éditions  sont  intitulées;  Th.  Bartolini y  Jo.  H.  Meibo-' 
miiy  etc. ,  de  usu  flagrorum ,  etc.  ;  elles  sont  estimées.  ~  Le 
libraire  Mercier  de  Compiègne,  en  a  publié  une  trad.  franc., 
avec  le  texte  latin,  intitulée:  De  Inutilité  de  la  flagellation  dans 
les  plaisirs  du  mariage.  Paris,  1792  (Leber,  n®  io5i;  Auvil- 
lain,  en  i865,  12  fr.) ,  I7q5,  1800,  in-i8  de  i56  pp.  avec  une 
jolie  fîg.  qui  manque  quelquefois  (Nodier,  26  fr. ;  Veinant,  40 
fr.).  Dans  ces  éditions  on  trouve  page  39 ,  une  note  concernant 
Marie-Antoinette  et  le  Théâtre  gaillard  et  un  passage  lubrique 
de  deux  lignes  sur  la  courtisane  Thélétuse.  —  Londres  (Besan- 
çon), 1801,  in-8  de  100  pp.  (édit.  rare,  qu'on  dit  avoir  été  si 
rigoureusement  supprimée,  qu'il  n'en  subsisterait  qu'  une  dou- 
zaine d'exemplaires.  Du  Roure,  17  fr.  ;  Chaponav,  22  fr.  ;  Bi- 
Çnon,  16  fr.;  Châteaugiron,  3o  fr.;  Auvillain,  16  U".).  — Traduc- 
tion anglaise:  A  Treatise  ofthe  use  offlogging  at  venereal 
ajffairs... ,  by  Henri  Meibomius,  to  wich  is  added  a  Treatise 
of  Hermaphrodites  y  and  Curlicism  display'd,  or  a  appeal  to 
the  Curchy  bein^just  observations  upon  some  Books^  publis  d 
by  M.  Curly  w^,  the  Cases  ofimpotency;  Eunichism  dis- 
play'd;  Onanism  display'd;  a  Treatise  offiogging^etc.  ton- 
don,  Curll ,  1718,  in-12  de  68,  6  et  88  pp.,  avec  une  fig.  en 
t.  d.,  représentant  un  homme  fouetté  par  une  femme  et  une 
autre  femme  qui  attend.  Bolle,  8  fr. 

Pour  épuiser  ce  qui  concerne  la  flagellation,  nous  citerons  de 
suite  quelques  autres  ouvrages  sérieux ,  publiés  ou  seulement 
préparés  à  son  sujet:  Aphrodisiaque  externe  y  ou  Traité  du 


S.  1.  (Paris) ,  1788,  in- 18,.  fig.  —  Leber,  n®  io52  ;  Crozet,  7  fr.; 
Du  Roure,  8  fr.  —  Nous  croyons  que  le  Médecin  de  l'amour, 
du  même  docteur  Doppet,  Paphos  (Paris,  Leroy),  1787,  2  part. 
in-8,  fig. ,  est  un  essai  du  même  ouvrage.  —  Les  Flagellants^ 
par  Félix  Mallet.  Montauban  ,  1843;  thèse  qui  mérite  d'être 
consultée.  —  Un  docteur  allemand  prépare  aujourd'hui  un  nou- 
veau livre  sur  le  sujet  de  la  flagellation ,  et  Ton  peut  espérer 
qu'il  aura  profité  du  travail  dont  parle  M.  Graesse  (  Trésor  des 
livres  rares ,  IV,  420J  : 

C'est  dommage,  dit-il,  que  l'ouvrage  bizarre  entrepris  par  le 
baron  Charles  de  Marteus  (l'auteur  du  Manuel  diplomatique , 
des  Causes  célèbres  du  droit  des  gens ,  etc.) ,  sur  les  peinct 
et  punitions  des  moines  et  relieieuses,  qu'il  croyait  uniquement 
inventées  et  opérées  pour  le  chatouillement  de  leurs  émotions 
vénériennes,  n'ait  pas  été  terminé.  Comme  base  de  ses  recher- 
ches à  ce  sujet ,  il  avait  rassemblé  une  collection  presque  com- 
plète d'instruments  pénitentiels  de  toute  sorte,  laquelle  a  été 
vendue  à  l'enchère  après  sa  mort  (à  Dresde,  en  1862I. 
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Traclatus  ph;riioiogicui  dt  pulchritadiiie  jujtta  m 
qli»  ée  sponsa  in  Cantidi  caaiicorum  itijrstice  pra- 
nmtciantur ,  aulh.  Em.  Vœnio.  Brti». ,  F.  foppcns, 
16G1,  petit  in-S  de  3S  S.,  avec  jolies  lig.  au  trait.  — 
Nodier,  11  tr,  5q-  Cailhava.  n"  i;i  ,  14  fr.  5o;  Tri- 
pier, 10  fr.;  Du  Roure  ,  5  fr.  So  ;  Tross,  6*  caial.,  8 
fr.  —Livre  singulier  et  tare. 

Traduction  (Uançûse)  de  la  xa'  mêcamé  de  Hariii, 
intitulée:  Et  Ghourmaul,  on  le  Héros  au  cercueH  (par 
Ventuce}.  Del'impr.  française  de  Confiant! nople,  a,  d., 
in~4*  de  7  pp.  —  Langlès,  33  (r.  —  Pièce  dont  le  sujet 
e«t  libre.  Hariri  est  mort  en  un. 

Traduction  (en  pr.)  du  théâtre  anglais,  depuitsat 
origine  jusqi^à  nos  jours  (par  la  bac.  de  Vasse ,  née 
Woulecs).  l'aris  ,  1784,  ii  vol.  in-S,  portr,;  coQl.  ; 
The  Provolted  Huaband  (le  Mari  poussé  à  bout); 
Miss  in  ftf r  tecns  (la  Fille  de  quinie  ans,  de  Garrict); 
T'As  BelJ'jsfratfi^em  (la  Belle  artificieuse,  de  M  Cow- 
le»)  i  The  Schoaljbr  scandai,  etc.  —  Boula rd,  tome  IV, 
o'^iS;  Soleinne,  n*4959. 

Traiueliott  enpr-  et  en  vers  fune  anc.  hymne  {de 

Catulle)  sur  Us  fitesde  Venta,  intitulée:  PervigiUvm 
Veneris  (atiril).  à  l'abbé  Ansqucr  de  PorçolJ.  - 


Traductions  de  latin  en  français  ,  imitations  et  in- 
ventions nouvelles,  tant  de  Clément  Maroi  que  d'au- 
tres des  plus  excellens  poètes  de  ce  temps.  Rouen,  P. 
Coinier,  1553,  in-i6. — ^  Pïchon,  n°4g9 ,  1 5o  fr.  Voir 
la  note  de  ce  catalogue.  —  11  y  a  aussi  une  édition  de 
Paria,  1354,  in-ifi  (Voir  les  Enigmes  bibliogr.  p.  176). 
—  Ce  volume  iionlient  des  épigramines  assez  libres; 
"  --  est  cité  quelques  unes  h  la  suite  Je:  De  rUsage 


des  ri 

Tragédie   de  la   chaste 


Rouen,  Abr.  Cousturier, 
de  La  Vallière,  n"  340g  . 


t'f 


Tragédie  {La)  de  Pasipkaé.  Voir:  Œuvres  de  Théo- 
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Tragédie  française  des  amours  d* Angélique  et  de 
Médor,  avec  les  furies  de  Rolland  et  la  mort  de  Sa- 
cripauj  etc.  Troyes,  s.  d.,  1614,  1620,  pet.  in-8  de 
3i  ff. ,  fie.  s.  b.  —  Cigonçne ,  n°  i5i3;  Soleinne ,  n*' 
903,  10  fr.  ;  Veinant,  29  tr. 

Cette  pièce  est  en  5  a.  et  en  vers.  Angélique  trouve  un  che- 
valier blessé  ;  elle  lui  donne  du  secours  et  en  devient  amou- 
reuse. Médor  partage  bientôt  sa  tendresse.  Mais  Roland  sur- 
vient, et  trouve  gravés  sur  les  arbres  les  noms  de  ces  deux 
amants  ;  il  devient  furieux  ,  et  fait  mille  extravagances.  Sacri- 
pant, autre  amoureux  d'Angélique,  vient  aussi  se  promener 
dans  la  forêt  et  se  livre  aux  mêmes  fureurs.  Enfin,  la  pièce  finit 
sans  savoir  pourquoi. 

Tragédie  nouvelle  dicte  le  petit  Ra:[oir  des  orne- 
mens  mondains  (en  5  a.  en  vers),  composée  par  Phi- 
lippe Bosquier.  Nions,  i589,  pet.  in-8  de  58  fF.  Rare. 

—  Nyon,  n**  17243  ;  Soleinne,  n°  845. 

Réimpr.  dans  les  œuvres  latines  de  l'auteur,  avec  le  titre: 
Tra^œdia  nova  dicta  novacula  cuUus  mundani.  —  La  Tra- 
gédie nouvelle  a  été  aussi  rélmpr.  à  Bruxelles,  en  i863  ,  par 
Mertens  pour  J.  Gay,  petit  in-12  tiré  à  100  exempl. 

Tragi-comédie  très-célèbre  des  inimitables  amours 
du  seigneur  Alexandre  et  d'Annette  (5  a.  en  vers). 
TroyeSj  Nie.  Oudot,  16 19,  1628,  pel.  in-8  de  3i  pp. 

—  Soleinne,  n**  1009,  3i  fr.  5o. 

Train  (Le)  des  maris ,  opérette  en  i  a.  :  par  Em. 
Abraham,  mus.  de  Henri  Cartier  (Th.  de  r  Athénée , 
déc.  1867).  Paris,  Dentu,  1868,  gr.  in-i8,  3o  pp.,  x  fr. 

Traité  clinique  et  thérapeutique  de  l'hystérie ,  par 
le  docteur  P.  Briquet..  Pans,  Baillière,  1859,  in-8  de 
624  pp. 

Traité  complet  de  V hystérie,  par  H.  Landouzy.  Pa- 
ris, Baillière,  1847,  in-8,  7  fr. 

Traité  contre  l'impureté,  par  Ostervald.  Amster- 
dam, Thomas  Lombrail,  1 704,  1 707,  pet.  in-8  (Leber, 
n''2  56).  —  Amst.,  Jordan,  1712,  in-8  (Nyon,  n°  1570). 
Bâle,  1750,  in-12.  —  Abrial,  n"  114. 

Traitté  contre  les  danses,  par  Jean  Boiseul.  La  Ro- 
chelle, 1606,  pet.  in-8  de  5o  pp.  Rare.  —  Soleinne, 
26  fr.  —  Ouvrage  écrit  par  un  protestant. 

Traité  contre  les  danses  et  les  comédies ,  composé 


\ 


Traité  contre  les  danses  et 

ir  l'abbé  Gaulhier),  Paris.  Boudet ,  1769,  io-ii.— 
i[.  revue  par  Rondei,  Paiis,  177S,  in-u.  —   Paria, 
1785,  in-tî.  —  aaudin  ,  en  1860,  +  fr. 

Des  chaiaoïa  ciscèim  et  dissolue! .  —Da  chansOTis  tfamimr. 
—  Det  dianians  qui  ne  coallemint  f  uf  des  i»rîlalio*s  s 
Jottr  det  plaiiin  de  la  vie.  —  Des  chaaions  è  boira.  —  Des 
dtentoM  où  l'on  fait  entrer  des  paroles  de  VEcriiare  sainlt. 
aie.—  Cctouirsge  se  réimprime  loujaur»:  Lyon,  Rusand,  iSm 

Traité  curieux  des  charmes  de  l'amour  conjugal 
dani  ce  monde  et  dans  rautre,  trad,  du  latin  d't.mm. 
Swedenborg,  par  de  Brumore  (Guylon).  Berlin,  1781, 
in-iî  (Bibl.  Royale).  Uber,  n"  487;  1786,  pet.  in-S 
ds  200  pp  —  Leber  dit  :  k  Rieri  de  plus  curieux  en 
efet  que  l'amour  conjugal  di  l'autre  monde,  n 

Traité  de  la  dissolution  du  mariage  par  imvuis- 
"•'t  de  l'homute  ou  de  lajimme,  par  AntoineTiot- 

. ..;  PariE,  1S71,  in-8  ;  rfimpr.  avec  le  Second  traité, 

etc.,  par  le  même.  Paris,  iSSi,  i5o5  CBiblioih.  d( 
Grenoble,  n"  KÔ71;  Radiiwill,  n°  iSg),  1610,  i65d, 
a  part,  iu-8  d'eus,  environ  isS  pp.  (Pix^récourt ,  14 
fr.  5o;  Veinant,  40  fr.  Leber,  I,  n°  744J. 

Traité  de  la  dissolalion  du  mariage  pour  cause  ttimptis- 
lance,  ptt  Holoian  ;  avec  quelque)  piicet  cariïutes  sur  le  nMirtc 
anjel  fpir  le  président  J.  Boubier).  Luxembourg,  chez  J .  Marie 
Vander  KattlDijon),  ITÎS,  in.8,  VI  el  =37  pp.  On  iroi.«  p. 
iK  à  184.  Te  ^actum  d'EfsIienne  Pasquiei  pour  Marie  de  Coi- 
bi«;  p.  18S-937,  la  relallon  du  procès  de  Charles  de  QuilleDce, 
baron  de  Poni  avec  Calheiine  de  Panhenay.  —  On  y  loinl 
une  Cansvltation  sur  ce  traité  fpar  Fromaceol]  ,  17ÎQ ,  ia-B. 
Cailhava,  n°  Û3,  [5  fr.  So.  -  Londres,  1756,  in-8.  Techener, 
Il  fr.  —  Voir  Du  Roure,  Analecta  Biblio»,  tome  II,  p.  444. 

Traité  de  l'excellence  du  mariage  ,  de  sa  nécessité 
et  des  moyens  d'y  vivre  heureux,  où  l'on  fait  l'apO' 
logie  des  femmes  contre  les  calomnies  des  hommes,  pir 
Jacq.  Chaussé,  sieur  de  La  Terriire,  Paris,  1670,  i&j5, 
1691,  et  Amsl.,  s.  d.,  et  i585,  petit  in- tï  (Veinant, 
tG  fr.;  Nyon,  n''24oi;  Dinaux  ,  n°  3378;  lluzarcbe, 
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Traité  de  Vhystériey  par  J.-L.  Bréchet.  Paris,  Bail- 
lière,  1847,  in-8  de  33  feuilles. 

Traité  de  la  jalousie,  ou  Moyens  d^entretenir  la 
paix  dans  le  mariage  (par  A.  de  Courtin).  Paris,  1674 
(Claudin,  en  1861,  5  rr.;  Baer,  en  1872,  5  fr.),  1677, 
i685,  1746J  et  Josset  (Holl.,  Élz.),  1077,  1682,  petit 
in- 12,  frontisp.  de  Rom.  de  Hooge.  —  Solar,  82  fr. 
—  Ouvrage  ennuyeux  et  mal  écrit. 

Traité  de  la  maladie  vénérienne ,  par  J.  Hunter, 
trad.  de  Tangl.  par  ô.  Richelot  et  annoté  par  le  sieur 
Ph.  Ricord;  3*  édition,  corr.  et  augm.  Paris,  Baillière, 
x85g,  in-8  de  800  pp.  —  Additions  nombreuses  et  im- 
portantes de  M.  Ricord. 

Traité  de  la  vudeur  naturelle  et  de  la  dignité  hu- 
maine, par  Veltnuysen  (Lambert) ,  théologien  protes- 
tant. Utrecht,  1622-1685.  —  L'auteur  passe  en  revue 
toutes  les  infractions  possibles  à  la  pudeur;  séduction, 
fornication,  adultère,  polygamie,  divorce,  etc. ,  de  sorte 
que  son  livre,  paru  en  1076,  est  peu  pudique. 

Traité  de  la  séduction,  considérée  dans  l'ordre  ju- 
diciaire, par  J  .-F.  Fournel,  avocat  au  Parlement.  Paris, 
1781,  in- 12.  —  Ouvrage  curieux  par  les  faits  qui  s'y 
trouvent  rapportés. 

Traicté  de  mariage  entre  Julian  Peoger,  dit  Ja- 
nicot,  et  Jacqueline  J^apinet,  sa  future  espouse.  Lyon, 
161 1,  pet.  in-8. — Bignon  ;  Cigongne,  n®2i04;  Leber, 
n**  25oo. 

Réimprimé  à  la  suite  de  Procès  et  amples  examinations  sur 
la  Vie  de  Caresme-prenatity  et  des  Entretiens  de  Magdelon  et 
de  Julie.  1866. 

Traité  de  médecine  légale,  relatif  à  la  génération, 
ouvrage  dans  lequel  sont  amplement  exposées  toutes 
les  connaissances  qu'il  importe  aux  ju^es,mux  jurés 
et  aux  avocats  de  connaître  sur  la  vircmité ,  la  déflo- 
ration, le  viol,  l'impuissance,  la  stérilité,  la  puberté, 
etc.:  par  Morel  de  Rubempre.  Paris,  l'aut.,  1829,  in-8 
de  5  feuilles  1/2,  6  fr,  5o.  (La  couverture  imprimée 
porte  :  La  Physiologie  de  la  liberté,  ou  Tableau  mé- 
dico-philosophique aes  droits  naturels  et  des  facultés 
physiques  et  morales  de  Phomme). 

Traité  des  combats  que  l* Amour  a  eus  contre  la 


t 
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Raitoa  et  la  Jalousie,  avec  le  duel  innoceitl  du  corps 
tt  de  l'âme,  l'apologie  du  mariage  et  un  petit  discours 
sur  l'élection  qve  l'homme  doit  faire  d'une  Jemme,  en 
prose,  avec  des  nmxioies  d'amour,  en  vers,  et  autres 
poitlet,  par  Fr.  Joycoi.  Paris,  1S97,  pet.  in-ii,  litre 
grav^.—  Techenrr,  4  fr.  5o;  Nyon,  n*  14,676  :  Clan- 
5._  ._  .o^^_  ^  (j_  _  Qgj,g  ]g  j.gjjj^_  Truebwasser,  o" 
1  jDj  ,  tciic  édition  est  inlilulêe;  Joyeux  traité  des 
combats,  etc. 

t  est  démontré  çu'eSles 

_, __ .  ., _         ...i  de  paillardise ,  etc., 

pu  le  tr,  Ani.  Eaiiennc,  minime.  Paria  ,  1 S64  in-8. 
Rare.  —  Aimé-Manin,  17  fr.  jo. 

Traité  dts  danses,  auquel  est  amplement  réiolue  la 
auiation,  à  icavoir  S'il  est  permis  aux  chreitieiu  dt 

atmstr  (twnb'.'a  LAmben  Daneau).  Paris,  i57q,  in-11 
(Nodier,  10  fr.;  Solar,  (ii  fr.)-  -  S.  1.  (Ckok^e). 
i58û,  i58i,  pei.  in-8  de  5o  ff.  —  Tectiener,  18  &.; 
!^  Vallière,  7  fr.;  Chédeao,  a"  tiî  ;  Lcber,  n*  171, 
11  cal  qaution  de  est  OBirugg ,  irèi-carïiui  d'aillesra ,  daM 
te*  UélaMes  txlriUli  fuie  gràitie  tIbUotIttqiie ,  lome  1.  Ij 
dddteicfl  de  ee  traité  ,  qu^ll  ne  faut  paa  coafôadre  avec  mià  dt 
A.  Enittmt,  est  adren^e  an  rai  da  Navine  par  les  ■  mîniilcci 
du  Hint  Evangile  (s  Relise»  frnnçoisM  liferméa.  .  Des  troii 
sonnets  adressas  à  lautrar,  un  ssul  e^i  sleni  M,  F.  A.  Inulils 
d'otoutst  que  Daneau  cooclul  coniie  la  daiise,  dangereuse  sui- 
lonl  pour  IcB  fiiles ,  cor  le  garçon  ,  eic.  1  l'ajani  desja  choijie, 
quand  il  la  baise  aï  leadremenl,  qu'il  la  careise  de  tant  de 
toan  et  de  Gambades  :  qu'à  mesure  qu'elle  danse,  l'antre  s'a- 
chauffe  à  redoubler  ses  effona,  que  p«Dt-d1e  peasert...  >  (Cal. 
do  liïrea  provenant  d'ane  biblioth.  de  prouince,   Tross,  1870, 

Traité  des  eunuques,  dans  leq^uel  on  explique  les 
différentes  sortes  d  eunuques....  s'ils  sont  propres  au 
mariage  et  s'il  doit  être  permis  de  se  marier  y  etc. , 
par  M****'"  (dans  quelques  exempl.),  ou  par  C.  d'Ol- 
lincan  fCh.  AnciUon).  S.  I-  (Holl..  à  la  Sph.).  1707, 
in.i2.  —  Du  Roure,  8  fr.  5o.  ;  Veinant,  11  fr.  ;  Cha- 
ponay,  24  fi.;  Leber,  n"  i838;  Claudin  .  mai  i858, 
10  fr.  ;  Rouqueite,  en  1871,  6  fr. 

rilable,  la  plaisanterie  de  Fontcnclle',  inliiuléc:  Relation  Je 
Vils  Je  Boraéo.livta  {RameJ.  reine  de  teite  SIe,  veut  quêtons 
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Traité  des  maladies  des  femmes  grosseSj  etc. ,  avec 
une  description  très-exacte  de  toutes  les  parties  de  la 
femme  qui  servent  à  la  génération,  avec  figures,  par 
Fr.  Mauriceau.  Paris,  1721,  2  vol.  pet.  in-4  . 

Traité  des  maladies  des  voies  urinaires^  par  le  doc- 
teur Ch.  Philips.  Paris,  Garnier-Baillière,  i85g,  in-8 
de  684  pp. ,  avec  97  fig.  dans  le  texte,  10  fr. 

Traité  des  maladies  physiques  et  morales  des  fem- 
meSj  par  Boyveau-LafFecteur.  Paris,  s.  d.  ,  in-8  (Di- 
naux,  n"  33o8).  — 4*  édition  rev.  et  corr.  Paris,  181 2, 
181 9,  in-8  de  17  feuilles. 

Dinaux  avait  ajouté  à  son  exemplaire  le  portrait  d'une  jeune 
(ille,  Jacquette  Renaud,  qui  à  9  ans  était  enceinte  de  8  mois. 
La  i'^^  édition  parut  sous  ce  titre:  Essai  sur  les  maladies ^  ttc. 
Paris,  Dentu,  1798,  in-8. 

Traité  des  maladies  vénériennes  ^p&r  le  docteur  A. 
Vidal,  chirurgien  de  Thôpital  du  Miai.  Paris,  V.  Mas- 
son,  i853,  i855,  in-8,  avec  6  pi.  col.,  10  fr. 

Traictie  {Le)  des  quatre  degre:{  damour  et  charité 
violente ,  par  raaistre  Thomas  Gaillard.  Paris,  impr. 
au  Champ-Gaillard  pour  J.  Petit,  i5o7,  in-8  goth. 

Traité  du  véritable  amour  ^  dialogue  dédié  à  M"* 
la  ***  par  M™*  ***.  Paris,  Guill.  Valleyre,  17 16,  in-8. 
—  Claudin,  i858,  10  fr.  5o;  Nyon,  n°  Sgôi.  Rare. 

Traité  philosophique ,  théologique  et  politique^  de  la 
loi  du  divorce^  demandée,  e^^c,  où  l'on  traite  du  célibat 
des  deux  sexes  et  des  causes  morales  de  Tadultère , 
par  Hubert  Matigny.  1789,  in-8.  —  Deneux. 

Traité  pratique  des  maladies  des  voies  urinaires  et 
des  organes  générateurs  de  V homme  et  de  la  femme^ 
par  le  docteur  Jozan  de  Saint-André,  8*  édition  (la  1'* 
en  i85o).  Paris,  1860,  in-12,  avec  beaucoup  ae  fig. 
en  b. ,  5  fr. 


cherches 

appliquée 

Paris,  Rouvier,  i838,  in-8  de  5o  feuilles  3/4. 

Epuisé.  Il  n*  y  a  pas  eu  d'autre  édition ,  mais  la  Clinique 
iconographique  du  même  auteur  (1843-51.  V.  ce  titre)  forme 
un  traité  complet  des  maladies  vénériennes. 

Tome  VI.  ^^ 


I 
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Traité  «in^ulier  de  la  modeilie  des  habitt  desfllis 
ei  ftmmei  c^rttiaines,  par  Timothée  Philolithe.  Lifec, 
167S,  in-ia.  —  Livre  de  la  m£me  famille  que  VAin 
dâiituditéi.  0(1  ne  coniiaîl  pas  l'auteur  cochâ  souslt 
p«eudonymi;  que  nous  \enons  d'indiquer. 

TrastuUo  dette  donne  da  fxr  ridere  la  brigata,  cow- 

filalo  per  Pier  Paula  Phaoïino  da  Tredolio.  S.  1.  n.  d. 
irers  i  5oo),  m-+'',  G  ft.à  2  col.  ^-  Opuscule  en  oclaves. 

—  Manuel. 

Tralado  en  loor  de  las  mugeres,  par  Christ.  AfûHi. 
Venctift,  Cocnerti ,  iSgi ,  pei.  in-4".  —  Rare  et  rt- 
chercb^. 

Trallalo  det  yrete  cote  mûnache  (en  vers),  Parii, 
Crapelet ,  1840  ,  in-8  de  8  feuilles,  caract.  gothique^ 
tiré,  dit-on,  à  5o  eic,,  dont  6  sur  v^lin. 

Ce  coule  dan»  Ie  genre  ds  ctux  Oai  ont  «ervl  de  nnxKia  i 
nMre  Li  Fonlilne,  ut  écrit,  dui<  le  pins  par  lanease  toadt, 
par  un  des  snods  poMe»  de  Htilie  1  il  remonte  au  XV'  âtdc 
11  est  pticéit  d'une  letlit  de  Luigi  Pd'ci  qui  Enioie  cet  élteral 
badlnioe  à  son  imi  Matheo  Franco.  La  idiinprEairion  dSe  ■ 
M.  Andin,  de  Flnrence,  conserve  ronliographe  ïleilla  et_ii«- 

produltant  asiu  rodement  on  destin  dn  XV'  aiècle.  Cette  ew* 
TBile  e>I  fotl  litre.  Voir  k  Bullnin  rfu  bibliophile,  4*  sérit, 
p.  463,  et  I  Nayeliieri  fil  verii  de  Pasuno,  p.  277. 

Trattato  detla  virginità  e  dello  stalo  verginiU, 
composlopar  il  R.  P.  D,  Basilio.  Rotna,   i584.  in-8, 

—  TtosB,  11*  cat.,  7  fr.  5o.  ^ 

Travaux  (Les)  amoureux  du  marquis  de  la  Rototdt. 
gentilhomme  de  la  nouvelle  fabrique,  par  le  sieur  De- 
saci  le  ieune(com.  en  i  a,  el  en  prT).  Amsterdam,  1660, 

gBt.  in-ia  de  45  pp,  —  Soleinne,  n°  i338,  41  fr.  bo; 
ailUÈre,  en  1873,  8  fr. 

Travaux  (Les)  d'Hercule,  ou  la  Rocatnbole  de  ti 

f....rie,  par  un  émule  de  Piron,  Grécourt,  etc.  2'  éJ. 
Paris,  1790,  in-8,  6  fig.  ou  iî  (ig.  (cat,  Dec),  —  Psris, 
l'an  IV  de  la  liberté  et  le  premier  de  l'égalité,  1 7112, 
in-i»  da  60  pp.,  avec  i3  tig.  {cat.  A.  S.,  en  i855).' 

La  ij»  fig.  Be  rapporte  ù  la  bonne  mamire,  ou  celle  da  bo*' 
grenwtit  faCrioliaae  père  Duchesne.  —  19  pages  (3i-43)  wm 
consacnis  A  La  Cuilloline,  ou  to  Caprices  amoureux  du  mi- 
decin  GuiUotin ,    député    ix  Taii'.'mÉl.ée  nalionale  ,    et   de  U 
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demoiselle  Maillard,  catin  bourgeoise  de  la  rue  des  Fossés- 
Monsieur- le-Prince. 

Travaux  (Les)  de  M.  Vabbé  Mouche  (conte  en  pr. 
et  en  vers,  dont  quelques-uns  assez  lestes,  par  E.-F. 
de  Lantier).  Londres  (raris),  1784^  in-12.  —  Cat.  de 
Dresde,  n°  1098;  Bergeret,  2*  partie. 

Tre  (I)  giardini  de*  madrigali,  di  Maur.  Moro.  Ve- 
netia,  1G02,  3  parties  in-12.  —  La  3*  partie  contient 
un  poème  en  ottava  rima,  intit.  :  //  Ritratto  délie  cor- 

tigiane. 

Treatise  of  love  (Traité  de  Tamour  et  des  quatre 
amours  les  plus  spéciaux  qui  sont  au  monde) ,  petit 
in-folio,  sans  lieu  ni  date  (imprimé  par  Caxton,  à 
Westminster,  vers  1480). 

Ouvrage  d'une  rareté  extrême.  11  ne  parait  pas  avoir  jamais 
passé  en  vente  publique,  mais  lord  Spencer  en  possédait  un 
exemplaire  que  Dibdin  à  décrit  (Bibliotneca  Spencer iana^  t.  IV, 
pp.  339-343).  Il  ne  faut  pas,  d*ailleurs,  se  tromper  sur  le  .sujet 
du  livre  ;  c*cst  une  composition  ascétique,  et  il  s  agit  de  l'amour 
divin. 

Trei:(e  {Les)  nuits  de  Jane.  Confessions  d* une  jolie 
femme,  par  H.  de  Kock.  Paris,  Cadot,  1864,  gr.  in-i8, 
288  pp.,  I  grav. ,  3  fr. 

Il  en  a  paru  une  trad.  ou  imit.  italienne ,  sous  le  titre  :  Le 
Undici  notti  di  Giovanna.  Milano,  1871,  in-3a,  128  pp. 

Treizième  {Le)  arrondissement^  par  L.  Lurine.  Paris, 
i85o,  in-8  de  22  feuilles  1/2  et  i  fig.,  5  fr.  ;  Aubry, 
en  1861,  3  fr.  5o;  en  1860,  7  fr.  5o. 

On  sait  que  ce  \3^  arrondissement  était  celui  des  mariages 
morganatiques  ou  de  la  main  gauche.  Aujourd'hui,  le  nombre 
des  arrondissements  de  Paris  est  considérablement  augmenté  , 
et  le  i3''  n'a  rien  qui  le  distingue  des  autres  ,  sous  ce  rapport. 

Trentaine  [La)  de  Cythère  (par  J.-Fr,  de  Bastide). 
Londres  (Paris),  i753,  1763,  m-12.  —  La  Jarrie,  n* 
3520;  Aubry,  1801,  5  fr.  ;  Nyon,  n**  q5i2.  —  Peu 
commun.  —  Conte  dans  le  genre  de  CréDillon  fils. 

Trente  {Les)  contes  de  Cigognibus,  parJ.-B.  Hugon, 
préc.  d'une  biographie  de  l'auteur  par  ses  amis.  Lyon, 
impr.  de  Vingtrinier,  1861,  in-12  de  144  pp.  (catal. 
Monselct,  p.  41). 

«  Grave,  négociant  lyonnais  qui  employait  ses  loisirs  à  imi- 
ter les  vieux  conteurs  italiens   et  français.   Riea  de  lui  ae  Co^ 
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aa*pru  u  nwrl, 
la  ititriti  de  m 
a  diDB  quclqacj 


¥mtiiaeot  qai  rappelle  Boccia.  6d  a  recueilli  anefrcoUm 
M  cet  «mie*  lu  plo*  cfaUÏ^  ponr   cD   fornicr  bq  ballon  d'à- 
Cadif-FapoK  ,  le  Fou  i^Athiiiet,  k 


Kl.  ■  ua  memear»  mal:  C-^ 
fiareng-iaur.  Pitserote,  qi 

SI  vont  vouJ*i  Tesdrt  un  Uvrt  itrmtl, 

Sauvaudrct-ea  loui  ItsftuiUelS  lU  sel. 

Ett-ll  triijn?  I:  guurmrt  ï"™  régale; 

Bil-U  groultr?  ■  iMPOfW.  cela  sait, 

Satfi,  sale^,  c'esl  là  l'eisenliel.  • 

TVenle-neu/  hommes  pour  une  femme ,  jiar  EmA 
ChevaUer.  Paris,  Charticu  ci  Huillcry,  1604,  10-4*1 
1  col. ,  64  pp.,  I  fr. 

Trèt-mtrveiUeuses  (Lei)  victoire!  det  femmtt  Jl 
mupedir  nmndt,  tt  comme  elles  doivent  à  tout  k 
monde  par  raison  cammanitr,  par  Uuïll.  Postel.  Paiù, 
ïSS3,  ïn-ia  de  67  fl.  —  Solar,  3o  fr.;  La  VaUiirc, 
144  fr. 

Il  exllle  dent  lidllinna  aDcleanes  xini  la  date  de  iS53,  d  den 
réimpreuiont  modemo  porUnl  la  même  dais,  maia  que  lepifr 
nier  coop  d'œll  faîl  recoanallrc.  L'ouvrage  eH  an  tiata  At)- 
nirdMl  n  Mijel  d'uno  (emme  Meaiie  que  Po»iel  croyait  awir 

tttfirt  rart  para  que  l'on  s'en  a  tiré  qu'un  très-peUI  tom- 
tre  ifexeiitflatTes  acrii  avoir  recujié  la  BotuiHaUo»  Jijic- 
t»nue  çti  rendail  Vautevr  encore  plus  embarrassé  et  obioa 
^'jJ  nf  Vest  déjà  par  lui-même.  Malgré  eu  correcUoD*,  l'oa- 


^jj  ne  Fest  déj 

dabon  que  le  til 


moindre  rapport  à  la  ealau 
-     -      ■      '  grande  biblit 


<s  itwu  grande  bibliothiqne 

Jd 

a  paiu  i  Turli 


de  Salingri,  loma  11,  p,  i 
(iice  bio-l-ibliographiqoe  de  !Ô.  Gncinc 
II1,  eu  1860.  ar.  iii-8 


Trésor  des  artequiaadcs.  Bans  mots  et  scènes  p)m- 
santes  de  Dominique  et  dt:  ics  camarades,  etc.,  puH 
par  Anagramme  BlUmon.  Paris,  Delarue,  i856,  m-33 
de  3ia  pp.,  i  fr,  —  Ce  vol,  cont.:  Arleguintana — 
Carnavaliana  —  Scaramouchiana  —  Caremîana. 

Trésor  (Le)  des  chansons  amoureuses  recueillies  des 
plus  excellents  poètes  de  noire  temps.  Lyon  Hugu«- 
lan,  ligô,  in-iG  (LeprevoM,  en  i8i;,  69  fr.),  —  Le 
Manuel  du  libraire  ï,\ç,aa\ii  àcux  aMWes  idilioas.  Lyon. 
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Hugueian,  i584  et  1616,  in-i6(La  Valli ère,  n°  3144; 
Auvillain,  n«  828). 

Le  Trésor  des  chansons  amoureuses.  Rouen,  l'Oysclet,  1602, 
2  vol.  pet.  in-i2  de  a32  et  n5  pp.  non  compris  les  tables.  — 
Bignon,  en  i836,  i5  fr. 

Le  Trésor  des  plus  belles  chansons  amoureuses  et  récréa- 
tives (livre  premier  et  second) ,  augmenté  de  plusieurs  airs  nou- 
veaux ,  et  autres  chansons  nouvelles  non  encore  veues.  Rouen, 
Pierre  de  La  Motte,  1606,  atomes  en  i  vol.  p«t.  in-12.  Recueil 
rare  et  précieux.  —  Veinant,  235  fr.  ;  Chédeau,  n*>  396;  Desq , 
exempl.  de  Chédeau  et  Veinant,  353  fr. 

Le  Trésor  et  cabinet  des  plus  belles  et  récréatives  chau' 
sons  de  nostre  temps,  avec  plusieurs  beaux  airs  de  cour  nou- 
vellement inventez  par  les  plus  anciens  excellents  musiciens. 
Paris,  Henry  Bouriquant,  s.  d.,  pet.  in-12.  Nodier,  1844,  n®  544; 
J.  Pichon,  n*  644,  235  fr.  —Manuel, 

Le  Trésor  des  chansons  nouvelles ,  ensemble  plusieurs  airs 
de  cour  nouveaux ,  etc.  A  Paris,  chez  P.  Deshayes,  s.  d. ,  in-12 
de  120  pp.  —  Cigongne  (i2i3). 

Le  Trésor  et  recueil  des  chansons  amoureuses  et  récréati- 
veSy  recueillies  des  plus  excellents  airs  de  cour^  et  augmenté 
d'une  inanité  de  très-belles  chansons  nouvelles.  Rouen,  D. 
Ferrand,  1619,  in-ia  (Tripier,  5ofr.  ;  Auvillain,  n*  829, 435  fr.), 
et  i63i,  pet.  in-ia  de  342  pp.  —  Beqgeret,  n"  1087,  40  fr.  ;  Ci- 
gongne, d9  1214. 

Le  Trésor  et  triomphe  des  plus  belles  chansons  de  ce  iempSt 
tant  pastorales  que  musicales ,  propres  pour  dancer  et  jouer 
sur  toutes  sortes  d'instrumens.  S.  f.  n.  d.,  Joseph  Guerreau 
(Paris) ,  in-12  de  575  pp.  —  Duplessis,  35  fr.  —  Manuel, 

Le  Trésor  et  triomphe  des  plus  belles  chansons  et  airs  de 
cour^  par  le  sieur  de  St- Amour ,  et  autres  beaux  esprits  de  ce 
temps.  —  Paris,  Rolin  Baragues,  1624,  in-12  (Nyon,  n®  i5o39). 

—  Paris,  veuve  J.  Promé  (vers  1670),  pet.  in-12  (Veinant ,  70 
fr.).  —  Troyes,  J.  Oudot,  1699,  in-12. 

Trésor  des  joyeuses  inventions,  enrichy  de  plusieurs 
sonnets  et  autres  poésies  pour  resjouir  les  esprits  mé- 
lancoliques. Rouen,  Abr.  Cousturier,  1699,  pet.  in- 12 
de  q6  pp.  —  Busche,  42  fr.  ;  Auvillain,  en  io65,  69  fr. 

—  Manuel. 

Le  Trésor  des  joyeuses  inventions  du  paragon  de  poésies , 
contenant  epistres,  ballades,  rondeaux,  dizains,  huictains,  épi- 
taphes  et  plusieurs  lettres  amoureuses  fort  récréatives.  Pans, 
veuve  Jean  Bonfons,  s.  d. ,  in-i6 ,  fig.  s.  b.  —  Catal.  Nyon , 
n®  13437.  Réimpr.  à  Bruxelles  en  1804.  à  106  exempl.  pet.  m-13, 
123  pp.  ,  d'après  l'exempl.  de  TArsenal,  Isseulconna.  Voir  Us 
Enigmes  bibliogr,^  p.  76. 

Trésor  {Le)  des  lettres  douces  et  amoureiatfs,  pleines 


jHjHHtj  jui  au  vt-ni  ac  cije  val  de  jriu>pe\  , 
pour  récréer  ceux  qui  fait  dans  la  tntaéràb 
du  tyran  d'Artrtnteoiirt,  le  tout  lire  de  d« 
tris-lamtux.  l)ouiii,  Ilullvri:,  illoo,  pet. 
Urainut,  n"  ^bn;  IlLirnnd  du  Lançon,  en  iS 

—  l>ouai.  ifHi-i,  pet.  in-ïi  (Poiier,  1870,1 
Rouen,  ifui,  in-H",  f Mac-Carthy ,  13  fr 
Ht  fr.  ;  Chnp'inay,  l'VJ  fi,  ;  C;j;on)>in;,  11°  2 
cUon,  u" ->i- .  l'i  û.y —  Douji ,  161G,  iu- 
ï4  fr.  5o  ;  '('riniir ,  y,  fr.  ;  Chi5Jeau ,  n' 
Duuai,  i<iii5,  in-iii  ''tilsnoii,  10  fr.).  —  R< 
în-iû  (NdJicr,  GG  (t.  :  l,ha|'onjv.  Ho  fr.  ;  L 

—  Rou<:n,  iil3o  fClaudin,  en  i83s.  22  fr.) 
L"*  rctuudin,  iSù?,  n'JÔS',  14J7,  in-iÉ 
Vind*^  i3  fr.;  Nyon,  n~  [0H02;  lïaur,  en 

Sfvcre  dtctiici;  ycM  a\ouei-.   Le   gi'jnJ   m 

Triaf  (Hie)  of  Mrs   Harricl  Erringto 

mitting  àduUery  iritli  Aiip.  Murray  Si 
Biirkiey  and  many  i-thers,  London  ,  H.  ïi 
I78riù  17(10), in-S,HÎ  pp.,  I  !.'rav,  reprcscnl 

Trials  fur  a.iiilleries ,  fornication,   iiiipi 
Londoii,   !7-:i-i73i,  7  vuL  iii-^;  lie.  assc; 

—  Recueil  de  jTocLs  sin^^ulicri,  —  Nous  a 
mûme  recueil  indiqui;  suùs  11-  lûre  suivant  : 
/tdullrrv.  nr  th,'  //i--f„i-,-  nf  .*|-unr/-/T    i  ^. 
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174g,  1759,  2  tomes  in-i2,  front,  gr.  —  Mac-Carlhy, 
n°  909,  II  fr.  5o  ;  Nyon,  n**  10626;  Techener,  en 
i85'8,  8  fr.  ;  Claudin,  en  1866,  6  fr.  —  Petit  roman 
dans  le  genre  de  Crébillon  fils. 

Tribunal  (Le)  des  femmes f  ou  les  Vacances  de  Cau- 
debec ,  com.-vaiid.  en  i  a.,  par  Dumersan.  Paris, 
1814,  in-8.  —  Soleinne,  2563. 

Tribut  (Le)  de  la  toilette,  Paris,  s.  d.  (vers  I73q), 
in-8.  —  Une  note  du  Bulletin  du  bibliophile  y  180 3, 
p.  202,  signale  ce  recueil  comme  rare  et  audacieux; 
il  commence  par  le  Comptoir  et  se  ferme  par  VAb- 
besse  discrète. 

Trinutia  (La)^  com.  (5  a.  et  prol.  pr.^  di  Agn.  Fi- 
renzuola.  Fiorenza ,  B.  Giunti ,  1 549  ,  m-8  de  44  ff. 
(Soleinne,  n**  4242).  —  Réimpr.  deux  fois  en  i55i, 
par  les  héritiers  de  Junte,  in-8  (Nyon,  n°  18642),  et 
a  Naples,  vers  lySo,  in-12. 

Pièce  à  triple  intrigue,  très-licencieuse ,  et  qui  a  plus  d'un 
rapport  avec  la  Calandra.  Nodier  en  admirait  beaucoup  le 
style  {Mélanges^  tome  I"",  p.  191):  «Ces  deux  comédies,  sont, 
dit-il,  des  modèles  achevés  d'élégance  et  de  véritables  trésors 
pour  l'intelligence  des  idiotismes  de  la  langue  toscane.  » 

Triolets  sur  le  tombeau  de  la  galanterie,  1 649,  24 
pages.  —  Veinant,  n°  877. 

Triomphe  (Le)  de  Vamitié,  histoire  galante,  par  de 
Préchac.  Lyon,  Amaulry,  1679,  in-12  (Nyon,  n"  q62  5^. 
—  Suiv.  la  copie  impr.  à  Paris  (Holl.  à  la  Sphère), 
s.  d.,  pet.  in-12.  —  Payn,  n°  828. 

Triomphe  (Le)  de  V amitié ^  par  Mlle  Fauque.  Lon- 
dres, lyDo,  in-12;  1751,  175S,  in-12. 

Roman  allégorique  et  un  peu  léger  ;  les  personnages,  Ismène, 
Chloé,  Agenor,  Myrtil ,  etc. ,  sont  dans  des  positions  délicates. 
Clément  [Cinq  années  littéraires^  tome  II,  p.  106)  donne  une 
analyse  de  cet  ouvrage ,  auquel  il  reproche  un  style  coupé, 
haché,  sec,  et  de  mauvais  goût. 

Triomphe  (Le)  de  la  Ba:(Oche  et  les  Amours  de 
maistre  Sébastien  Grapignan.  Paris,  1698,  in-12,  fig. 
— Hébelinck,  n°  1 507;  Veinant,  21  fr.  ;  Nyon,  n"  1027g. 

Triomphe  (Le)  de  la  chasteté ,  ou  Panégyrique  du 
bienheureux  Robert  d'Arbrissel,  fondateur  de  Fonte- 
vrault. 


\ 
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Ouvrage  ni«niiKiil,  clatMi  daiit  la  ctligorie  des  livres  li- 
Maclcul  ta  «UlogDC  Imprimé  de  la  bibliotbîqus  de  la  ville  Ji 
gordeaux  [bellsi-lelUM,  n°  5iiS|.  —  On  connifi  lea  ituqatt  di- 
tifit»  contre  les  mnuri  de  Botied.  —  Il  etlne  una  Diatrli- 
Itou  apologétique  (par  Sprla),  Anvers ,  r6a8,  io-S. 

Tfiompht  (tel  àe  la  déesse  Monas,  ou  Vflistoirt 
du  portrait  de  Ai"'  la  princesse  de  Contï,  fille  du  roi. 
Am»t.,  1698.  in-tî  de  i58  pp.  —  Bignon,  i^  fr.  îo; 
ftenouâfrf,  iS  fr.;  Leber,  n'iasS;  Nfon,  n"  8352. 

Il  «-igil  de  U  fille  de  fjmli  XIV  et  de  Ij  Vallffre,  qDÎ  aviat 
d'fpouHr  le  prince  da  Coati,  porta  le  nom  de  Mlle  de  Bloit, 
L'Hleur  nppoM  qu'vn  ponrait  de  EEtte  belle,  ^aré  en  Amé- 
rique, y  devient  un  objet  d'adoration  ;  il  ist  «ubstiiuj  i  l'idole 
lutau'iloft  véitérte.  C'eii  un  livte  adulateur,  bien  diOljceot  de< 
telle  HtiriqiKS  que  multipUtit  U  Tiollinda. 

Triomphe  (iej  de  la  /....rit,  ou  les  Apparences  mh- 
iifcî,  com.  enia.,  en  vers  (auteur  inconnu).  S.  I.  n.d., 
in-iS  de  3i  pp.,  fig. 

Pièce  trii-libre  «l  trè«-b(te.  Voir  Soleinne,  n°  3S77.  —  Réimpr. 
dam  Ifl  NoMrean  Thiâtm  gaillard.  Cnncarneau  JBraxellci) , 
lias.  loDiB  1,  p.  ias-i57,  et  liri  i  part  1  10a  eiempl.  pa.  in-ii, 
î  biioa. 

Triomphe  (Le)  de  la  saine  philosophie,  ou  la  Vraie 
politique  des  femmes,  par  la  cit.  B"**  (citoyenne  Boo- 
ser).  Paris,  à  l'imprimerie  des  femmes,  sous  les  aus- 
pices de  la  Convention  Nationale,  s.  d,  (vers  ijgB), 
tn-8  (Lurarche,  ti"  -jBoz  ;  La  Jarrie,  n"  35g6  ;  Archives 
du  biblioph.,  1867,  n**  3oo8o,  8  fr.).  — Paris,  Dubray, 
an  V  (1797),  in-8.  —  France  lîttër. 

Triomphe  {Le)  de  l'amour.  S.  l.  n.  d.,  petit  album 
in-18  oblong  de  48  p^es,  dont  ii  litljogr.  obscènes. 

Pour  chaque  fie.  il  ï  a  une  peiite  anstdote  itotique.  qui  tient 
denu  panes-  Voici  les  liires:  U  Triomphe  de  Pamaur  —  la 
Nonchalante  —  le  Caprice  —  VOrgie  —  l'Education  premièrt 
—  le  Chéri  —  Contemplation  —  les  Deux  amies  —  Récréation 
champêlre  —  Je  Nègre  roluptueux  —  la  Carte  de  visite  -~  le 
Modèle  complaisant. 

Triomphe  de  l'amnur  sur  le  fanatisme  et  le  malé- 
rialisme.  Paris,  18Î8,  3  vol.  in-8. 

Triomphe  {Le)  de  r intérêt ,  corn,  en    i  acte   et    en 
vers,  avec  un  diverl.  et   des   vaudevilles,   par  Boissï 
(Italiens,  1730).  Paris,  Prault,   1730,  in-8. 
Pièce  très-tate  W  qm  cfetinV  \m  wujAï  ^todi^ieua  ,  i  cauK 
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de  ses  allasions  aux  aventures  scandaleuses  du  riche  juif  Delys 
ou  Dulis,  qui,  dans  ce  temps-là ,  menait  grand  train  à  Paris, 
de  la  Pélissier,  actrice  de  1  Opéra ,  etc.  Le  lieutenant  de  police 
fit  supprimer  une  scène  où  Del3rs  paraissait  à  découvert.  N'est- 
ce  pas  la  même  pièce ,  mais  avec  beaucoup   plus  d'obscénités , 

qui  a  été  réimpr.  sous  le  titre  suivant:  le  Sérail  de  Delys,  ou 
.  -j-.    ..  .    ,       .j,.  j.^.  .t._j_  ^^  j  ^    ç^  g^  vers, 

in-8  de  i5  pp.  ;  très- 
tome  II ,   p.  240;  le 

catal.  Soleinne,   nos  3843  et  171 1, 'et  lés  Mélanges  histor.  de 

Boisjourdaiity  1807,  tome  II,  p.  376J. 

Triitmphe  (Le)  de  très-hauîte  et  puissante  dame 
Vérole ,  royne  du  pays  d'amour^  nouvellement  com- 
posé par  l'inventeur  des  menus  plaisirs  honnestes. 
Lyon,  i539,  iS^o,  pet.  in-8  de  42  ff.,  avec  42  fig.  sur 
bois.  —  Morel-Vindé ,  200  fr.;  Méon,  107  rr.  ;  Desq, 
99  fr.  ;  De  Bure,  n°  3o5o;  Biblioth.  Nat.,  Y,  4464  a. 

Pièce  en  prose  et  en  vers,  d'une  morale  singulière  et  fort  li- 
bre. On  y  remarque  la  pièce  intitulée  :  Le  Pourpoint  Jbrmant 
à  boutons.  —  Des  deux  éditions  oui  ont  paru  en  deux  ans,  il 
ne  semble  exister  que  deux  exempl.  de  Tune  et  un  seul  de  Tau- 
ire.  —  Les  grav.  sur  bois  de  la  première  édition  montrent,  par 
rintelligence  du  dessin  et  de  la  taille  du  bois,  un  artiste  habile; 
cette  suite  peut  être  recardée  comme  une  imitation  de  la  Danse 
des  morts.  —  L'exemplaire  du  comte  d'Hoym,  après  avoir  été 
acheté  pour  la  Bibliothèque  Nationale ,  en  disparut  en  1794 , 
passa  en  Angleterre ,  se  montra  dans  diverses  ventes ,  et  fut 
acûuis  à  celle  d'Hebcr,  en  i836,  par  le  libraire  Crozel,  qui  le 
cécfa  à  M.  Cigongne ,  au  prix  de  1,000  fr.  —  Le  seul  exempl. 
connu  de  la  seconde  édition  est  à  la  Bibliothèque  impériale.  11 
Y  manque  Quelques  pages.  Les  grav.  ne  sont  pas  reproduites.  — 
Cet  opuscule  a  été  réimprimé  dans  les  Anciennes  poésies  fran^ 
çaises  éditées  par  M.  A.  de  Montaiglon  (Paris,  Jannet)  t.  IV  , 
p.  214.  La  partie  médicale  des  notes  a  été  revue  par  M.  le  doc- 
teur Paycn.  L'ouvrage  original  offre  une  série  de  34  figures  en 
bois  (  non  reproduites  dans  la  réimpression)  offrant  les  princi- 
paux accessoires  du  mal  de  Naples  et  de  son  traitement.  «  Ici 
Vénus,  la  Volupté,  Cupidon,  etc.;  là  .  les  médecins  ou  refen- 
deurs,  la  Diète,  etc.  »  Ces  figures,  exécutées  dans  le  goût  cT'une 
danse  macabre,  rappellent  celles  des  Songes  drolatiques  (attri- 
buées à  Rabelais) ,  et  sont  accompagnées  de  rondeaux ,  de  di- 
zains ou  huitains,  habilement  versifiés. 

Après  avoir  donné  d'amples  descriptions  bibliographiques . 
M.  de  Montaiglon  aborde  une  ouestion  insoluble,  peut-être:  quel 
est  l'auteur  au  Triumphe?  Les  biblioçraphes  le  cataloguent 
d'ordinaire  sous  le  nom  de  Jean  Le  Maire,  mais  il  est  certain 
que  le  lourd  et  traînant  auteur  de  V Amant  vert  et  des  Illustra- 
tions des  Gaules  était  incapable  de  trouver  sous  sa  plume  les 
habiletés  et  les  élégances  des  deux  préfaces,  qui  sont  la  partie  la 
plus  remarquable  et  la  plus  importante  du   livce.  ÛQ.'<i«.\^Vftx  ., 

Tome  VL  ♦^ 
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itmt  H  BiUothtiae  fra«[aite,  %  bien  dit  qn'it  t'afiinixA'tm 
tndadioa  it  iritliai,  nuii  penoonc  n'a  îwium  ûaniU a 
lÛk,  osnia*  «olenr.  le  prU«n.da  Wartln  DoretolM,  riiuc» 
IfV  Al  siKiiH  pldlijn  lioBwM  ,  M  T'aMaDce  da  «(Tk.  pis 
GOnpilibl»  ■*«  l'idte  d'une  tndardÏMi ,  ha  aBu^atM  i  dâ  lo- 
allUi  frantalH*.  dtmDUitDi  qu'il  t'>Gii  d'nd  ouirvae  traocM' 
--  L'MlUnr  discnle  ennuie  ooe  opÎQiMi  qnf  -  '-'  — *^  --  ■  — 
nr  M.  IjaoLi,  «l  qgi  «tiiîbmil  le  Trtnaij 


rn'owyfte  (i^)  rf«  /eoimcj,  où  H  eif  tnanfré,  jMr 
flutUurt  raisons  que  te  sexe  féminin  est  plus  noéff 
tt  plus  parfait  que  le  masculin.  Ani-ers  (à  la  Shpiie], 
1700,  in-11.  —  Taylor,  n°  1448;  Picard,  en  1780. 
rt"  Ht  r,  —  Réimpr.  à  Paris,  DeUuo&y,  en  tSaa,  m-S 
de  Qo  pp. 


Triomphe  (Le)  du  beau  sexe,  ouvritge  dans  fcnd 
OR  démontre  que  les  femmes  sont  tn  tout  ég-alef'"" 
hommes  et  du  examine  guet   doit  être  l'amour 


\ 


f 'roqua  des  deux  sexes  fpar  l'abba  Dinouan).  Amst 
Arras),  Ignace  Raçon,  1749,  in- 11  de  94  pp.— Livr» 
estima  El  que  labbé  Dmouart,  tlepuie  chanoine  à  Pails, 
(ul  oblige  de  rétracter.  —  Taylor,  n*  1466  ;  Claudia, 

Triomphe  (Le)  et  exaltation  des  dames,  auquel  est 

déterminé  par  So  raisons  que  la  femme  est  plus  noble 
et  de  plus  grande  excellence  que  l'homme  (traduciiop 
de  l'espajgnol  de  Jean  Rodrigue  de  La  Chambre,  atlri- 
buée  à  Ferd,  deLucenne,  en  prose,  suivie  d'une  peiite 
piice  de  Ters,  â  l'honneur  et  triomphe  des  darnes). 
PariB,  impr.  pour  P.  Sergent  (vers  i53o),  pet.  in-a' 
goih.,  5tah,,  5ign.  a-e.  —  Morceau  plat  et  peu  inaé- 
nieui,  dit  Rninct.  —  B""  d'Heiss.  10  fr.  ■  T  o  V»ii:S, 
n'Aïç 

avril, 

Triomphes  (Les)  de  l'abbaye  d^s  Conarda,  1 
resveur  en  décimes  Faaot,  abbé  des  Conards  , 
liant  le»  ctiéta  e\  pTod3.ma.iinn^  ^â^w,  d^çuis  » 
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venement  jusques  à  Pan'  présent.  Plus  l'ingénieuse 
lessive  Qu'ils  ont  conardement  monstrée  aux  jours  gras 
en  l'an  MDXL.  Rouen,  Loys  Petit,  ou  Dugort,  i587, 
pet.  in-8  de  56  ff.  non  chiffrés,  avec  la  fig.  du  triompne 
au  verso  du  dernier.  —  Chaponay ,  470  fr.  ;  Gaignat , 
16  fr.  ;  La  Vallière,  87  fr.  j  Nodier,  i83  fr.j  Solar, 
3oi  fr.  ;  Leber,  n°26i2. 

Cet  opuscule  facétieux  est  un  des  plus  curieux  et  des  plus 
sin^liers  monuments  de  la  gaieté  de  nos  aïeux.  Les  Couards 
de  Rouen  étaient  une  association  joyeuse  qui  égaya  cette  ville 
en  temps  de  carnaval  durant  plusieurs  siècles.  Voir  la  Biblio- 
thèque des  Chartes,  novembre  et  décembre  iSSq. 

Triomphes  (Les)  de  la  noble  et  amoureuse  dame  et 
Vart  dhonnestement  aymer^  composé  par  le  Traver- 
seur  des  voyes  périlleuses  (par  J.  Bouchet).  Paris, 
i5i4,  i534,  i535,  i536,  15^7  (Nyon,  gSgS),  i539, 
1541,  i555,  in-8  (Nyon.  gSgS  :  Techener,  18  fr.).  — 
Poitiers,  i532,in-fol.  gotn.(La  Vallière,  lôliv.  i5  sols). 
—  Louvain,  i563,  in-8  (Nyon,  n**  gSgg).  —  Ouvrage 
où  il  s'agit  de  Pamour  de  Dieu;  l'amoureuse  dame  est 
l'âme. 

Triste  {La)  et  lamentable  complainte  faicte  par 
François  de  la  Motte,  en  la  garnison  de  Met:;,  pour 
avoir  violé  la  fille  d*un  bourgeois  de  ladite  ville ,  et 
a  eu  la  teste  tranchée  à  Paris.  Lyon,  1608,  pet.  in-8 
de  16  pp.,  avec  une  tig.  sur  bois.  —  Opuscule  en  vers 
de  la  plus  grande  rareté;  35  fr.  Perret,  en  1860. 

Tristine ,  ou  Chaillot ,  Surène  et  Charenton  (paro- 
die de  Stockolm,  Fontainebleau  et  Rome,  d'Alexandre 
Dumas),  trilogie  en  3o  actes  d'une  scène,  etc.,  par 
Carmouche,  De  Courcy  et  Dupeuty  (Amb.-Com.).  Paris, 
i83o,  in-8,  1  fr.  5o. 

Triumphus  Veneris  Henr.  Bebelii ,  cum  comment. 
Joannis  Altenstaig.  Argentinae,  i5i5,  in-4°  de  126  f!., 
fig.  sur  bois.  —  (D'Ourches,  24  fr.  ;  un  amateur  de 
Paris,  1847,  ^^  ^97»  ^^  ^^-î  Baur  et  Détaille,  en  1872, 
12  fr.).  —  Nuremberg,  i527,  in-8.  —  Voir  Brunet 
(Manuel,  col.  726,  tome  I*"^,  et  \sl  Notice  sur  lesécriv. 
érot.,  p.  73).  —  Poésies. 

Trois  (Les)  amoureux  de  Mariette,  vaud.  en  3  a., 
par  Lubize  et  Brisebarre  (Folies-Dramatiques).  Paris, 
Guarin,  1846,  in-8. 
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Trois  amours  de  pompiers,  vaud.  en  i  a.,  par  E. 
Moreau  (Eug.  Lemoine)^  Siraudin  et  Delacour  rVarié- 
tés,  25  janv.  i85?).  Pans,  i852,  in-8.  —  Paris,  Michel 
Lévy,  1870,  gr.  in- 18,  36  pp.,  i  fr. 

Trois  (Les)  baisers ,  vaud.  en  i  acte  j  par  Labié  et 
Xavier  de  Montépin  (Vaudeville).  Pans,  Marchant, 
1846,  in-8,  40  cent. 

Trois  (Les)  blasons  de  France  (les  bons  vins,  la 
belle  fille,  le  beau  cheval),  par  P.  Danche,  escuyer. 
S.  1.  n.  d.,  pet.  in-8  goth.  de  4  ff.  ;  très-rare.  —  A  été 
réimpr.  dans  l'édition  de  Coquillart  de  1546.  —  C'est 

f>robablemcnt  de  ces  blasons  dont  il  est  question  dans 
^Orieine  des  c...  sauvages. —  Ces  pièces  de  vers  sont 
fort  libres. 

Trois  cœurs  de  femmes ,  vaud.  en  3  a. ,  par  Ach. 
Danois,  Ad.  Dennery  et  Burat  de  Gurgy.  Paris,  Nobis, 
i836,  gr.  in-8. 

Trois  (Les)  couchées,  ou  l'Amour  en  poste,  com.- 
vaud.  en  3  a.  (en  prose),  par  Roche  Duflot  (et  Théau- 
lon).  Paris,  BouUand,  i8?o,  in-8.— Soleinne,  n**2562. 

Trois  (Les)  cousines,  com.  en  3  a.  et  i  prol.  en  pr., 
avec  trois  intermèdes,  un  en  vers,  par  Dancourt.  Paris, 
veuve  Ribou,  1725,  in-i?.. — Réimpr.  dans  IcsCEuvres 
de  Dancourt. 

Trois  (Les)  culottes  de  l'abbé  Maury.  (Taris ,  vers 
1^90),  in-8  de  8  pages.  —  Leber,  n°  5obo^;  Claudin, 
juin  i858,  2  fr. 

Trois  déclamations  esquelles  l'ivron^ne,  leputieret 
le  joueur  de  de\,  frères,  debatent  a  sçavoir  lequel 
d'eux  trois  (comme  le  plus  vicieux),  sera  privé  de  la 
succession  de  leur  père;  trad.  du  latin  de  Phil.  Be- 
roalde,  par  Calvi  de  la  Fontaine.  Paris,  V.  Sertenas, 
i556,  in-i6  de  9g  ff.  Très-rare.  —  Bonnier,  21  fr.  ;^ 
Renouard,  en  1804,  55  fr.  ;  Morel-Vindé,  39  fr.  ;  No- 
dier^ 102  fr.  ;  Potier,  1870,  n"  1597.  — Voir  Décla- 
mation ebriosi^  scortatoris ,  aleatoris,  de  vitiositéite 
disceptantium. 

Trois  (Les)  Déesses  rivales,  ou  le  Double  jugement 
de  Paris,  divertissement  en  i  a.,  en  vers,  par  de  Piis. 
Paris,  1788,  in-8.  —  Soleinne,  n°  2223. 
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Trois  dixains  de  contes  gaulois.  Paris,  Poulet-Ma- 
lassis,  1861,  in-8.  —  Auvillain,  i8o5,  n°  689,  17  fr.; 
cat.  Monselet,  n°  igS. 

Contes  en  vers.  —  Le  catalogue  Pincebourde,  n®  27,  mai  1870, 
n»  3,  qui  en  annonce  an  exempt,  à  i25  fr. ,  donne  les  détails 
suivants: 

«  L'auteur  est  M.  Jayber,  ancien  avocat  à  la  cour  d*ÂppcI.  Il 
a  publié  ce  vol.  par  souscription  et  à  300  ex.  ;  il  contient  3o  contes 
très-piquants,  très-originaux  et  remplis  d*esprit.  La  souscription 
fut  entièrement  couverte  et  aucun  ex.  ne  fut  mis  dans  le  com- 
merce; ce  livre  devait  être  illustré  de  sujets  semi-gaillards.  Pour 


des  grandes  gravures  et  des  fleurons  dessinés  et  gravés  par 
Bracquemond.  Le  frontispice  est  fort  beau  ,  il  y  a  3  grandes 
compositions  hors  texte  et  6  vignettes  ou  culs  de  lampes  déli- 
cieux de  désinvolture  et  d'originalité.  On  a  ajouté  aussi  à  l'ex. 
2  lettres  extrêmement  curieuses  de  l'éditeur  M.  Poulet- Malassis, 
relatives  à  la  publication  de  ce  livre ,  que  l'on  chercherait  vai- 
nement aujourd'hui  en  librairie.  Ces  lettres  contiennent  des  ren- 
seignements relatifs  à  cette  publication;  leur  caractère  privé 
ne  nous  permet  pas  de  les  donner  ici.  » 

Trois  Eoliennes,  par  une  société  de  gens  de  lettres. 
Paris,  1825,  in-8,  72  pp.,  avec  une  feuille  de  musique. 
—  Claudin,  1859,  3  rr.  .Soj  Barraud,  en  1870,  4  fr. 

Chaque  éolienne  se  compose  d'une  stance,  qui  fait  de  la  mo- 
rale ou  de  la  politique  à  propos  de  pets  et  de  vesses.  Chaque 
stance  est  précédée  de  nombreuses  épigraphes  qui  attestent  la 
fécondité  et  l'érudition  de  l'auteur.  C  est  un  ouvrage  original 
et  agréable.  —  BiMio//i.  scatologica^  n®  25 1. 

ê 

Trois  (Les)  fanatiques,  poôme  philosophi-comiqjue 
en  IV  chants ,  par  Nepomucène-L.  Lemercier.  Pans, 
P.  Didot,  an  x,  in-8,  Sg  pp.  —  Cigongne,  n°  io85. 

Il  y  a  dans  ce  petit  poème  quelques  passages  hasardés.  Le 
Fanatisme,  pour  séduire  un  musulman ,  prend  la  figure  d'une 
liouri  : 

«  Belle  en  tous  points  ;  des  yeux  noirs  et  dévots; 

Teint  fleurissant  des  couleurs  de  l'Albane  ; 

Cheveux  ondes  laissant  voir  sous  leurs  flots 
■  D'un  jeune  sein  la  blancheur  diaphane  ; 

I  Air  pudibond  d'un  tendre  séraphin^ 

S  Taille^  genoux^  cuisse  au  contour  divin. 

Et  par  delà...  Mais  baste!  la  peinture  , 

Cachant  ceci,  fait  comme  la  nature,,.* 

I         Nous  laisserons  aux  lecteurs  le  soin  de  chercher  comment  la 


■...  Lfi  géantes,  lis  naints: 
Il  H-élail  fille  aux  environs  if  Athènes 
Qu'il  n'eit  étreinte  en  ses  iras  vigoureux-  • 

tlgnalçrons  de   plus   quelques  «pigramnm  i  U  fin  di 


El  U  Pteitse  exhortalion  : 


& 


Trois  Faublaa  de  ce  temps-là,  publ.  par  Sewrin, 
manuBcrit  trouvé  dans  les  panneaux  d'une  ancienne 
voiture  de  la  cour.  Paris,  Boiba,  i8o3,  4  vol.  in-ii, 

Îfig.  —  Les  trois  héros  de  ce  roman  sont  1b  comte 
e  Uuiche,  le  célèbre  peintre  Ferdinand  et  l'abbé  de 
Choi*r,  —  Cat.  de  Marc;  Sctieible,  CD  1872,  2  tbal. 


s  (Les)  Uomws,  com.-vDuJ,  en  i  a.,  par  BavattI 
'--.  Paris,  1841,  gf.  in-8. 

Trois  (Les)  lurmnes,  par  H.  de  Kock.  ParÎB,  Ach. 
Faure,  i865,  5  vol.  in-S,  i6i5  pp. 

Trois  {Les)  maîtresses,  ou  Une  cour  d'Allemagne, 
vaud.  en  2  a.,  par  Scribe  et  Bavard  (Gymnase).  Paris, 
Pollet,  18Î1,  iii-8,  2  fr.  5o.  ' 

Trois  (Les)  mariages,  op.-bouflè,  en  3  a.,  par  A, 
Berettoni,  mus.  de  G.  Alary  (en  iial.  et  en  franc.  - 
~  Th.-ltal.;  à   Paris,  mars   i85i).  Paris,   i85i,  in-8, 


Trois  (Les)  maris,  com.  en 
L.-B.  Picard.  Paris,  an  vin  (i£ 
n"  3217. 
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Trois  (Les)  moines  (par  de  Faverolle,  ou  M"'  Gué- 
nard).  Paris,  an  xi  (i8o3),  3  vol.  in-i8.  —  Paris,  Dabo, 
i8i5,  ou  Masson,  1821,  2  vol.  in- 18,  fig.  —  Cond. 
le  21  décembre  1822. 

Trois  mois  à  BrédaSquare ,  par  J.  Moirit.  Paris, 
i853,  in-i8  de  72  pp. 

Trois  nourrissons  en  carnaval,  folie- vaud.  en  3  a., 

Êar  E.  Hugot,  et  P.  Boisselot,  mus.  de  Oray  (Folies- 
iram.).  Paris, '1 858,  in-4°. 

Trois  ouvrages  de  goût;  sçavoir:  1°  Dissertation 
sur  un  ancien  usage  de  la  ville  de  Troyes;  2**  VArt 
de  péter,  essai  théori-physique;  et  3°  Sirop-au-cul, 
tragédie  héroï-merdifique.  Au  temple  du  goût,  1762, 
in- 12.  —  Techener,  en  i858,  5  fr. 

Trois  (Les)  Saphos  lyonnaises ,  ou  Une  cour  d'à- 
mour,  vaud.  en  2  a.,  par  Barré,  Radet  et  Desfontaines 
(Vaudeville).  Paris,  181 5,  in-8,  i  fr.  5o. 

Trois  (Les)  Sultanes,  com.  en  3  a.  et  en  vers,  par 
Favart.  Paris,  1761,  in-8.  —  Souvent  réimpr.  sous  les 
titres  suivants  : 

Soliman  second^  com.  en  3  a.  en  vers ,  par  Favart.  Paris , 
1762,  1766,  in-8.  —  Sous  le  titre:  Soliman  second^  ou  les  Sut" 
tartes,  eic.  Paris,  1776,  in-8.  —  Sous  le  titre:  les  Trois  Sulta- 
nes. Paris,  18 17,  in-8. 

Les  Trois  Sultanes^  com,  en  vers  libres  de  Favart,  mise  en 
I  a.  et  en  vaud.,  par  MM.  (Dupin  et  Sauvage).  Paris ,  1826  , 
in-8,  I  fr.  5o. 

Les  Trois  Sultanes ,  com.  de  Favart ,  en  3  a.  et  en  vers  , 
mè!ée  de  chant  et  de  danse  ;  arrangée  par  Lockroy  (Variétés). 
Paris,'  i833,  in-i8  Jésus. 

Trois  (Les)  voluptés.  S.  1.  (Paris),  1746,  in-12.  — 
Nyon,  n°  95i3;  Dmaux,  n"  3286,  21  fr.;  Rouquette, 
en  1872,  2  fr. 

Trombone  (Le)  du  régiment,  vaud.  en  3  a.,  par  Du- 
peuty,  Cormon  et  Saint-Amand  (Variétés).  Paris,  184?, 
m-8,  60  cent. 

Tromperies  (Les)  de  ce  siècle,  avec  des  annotations 
qui  contiennent  des  moralités  excellentes  esquelles  se 
voyent  la  nature  de  Pamour  et  ses  effets ,  le  pouvoir 
de  la  beauté,  et  les  mœurs  et  inclinations  des  femmes, 
trad.  de  l'espagnol  de  Loubayssin  de  IaMa^c&<JS>xv^a- 
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Hat  date  sigio),  par  le  sieur  Détones.  Paris,  i6îo, 
Pel.  in-a  (Nyon,  104.17  i  Biunon,  4  fr.)-  —  Rouen,  3e 
a  Haye,  1645,111-8.    —   Nyon,   1041S;  Claudin,  en 


la  Haye,  1045, 
i85g,  8  fr.  So. 

Tronux  Cupidinis,  sive  Emblemata  amatoria.  S.  I. 
n.  d.,  Cl  Amst.,  i6i8j  lôao  (Potier,  en  1870,11''  1682, 
Kukmenl  3i  grav.),   pel.   in-ia    obi.,    contcrianl  4» 

K,  grav.   de  Crispin   de   Pas,  avec  un   tesle  en  ven 
nç.,  un  en  latin  et  un  en  holl. 

Trop  beau  cour  rien  faire,  com.  en  i  a.  mélÊe  ds 
chant,  far  Ed.  Plouvier  ei  F.  Adenia  IVaud.l.  Paris, 
i8S5,  in-18.  —  Réimpr.  en  i856. 

Trop  heureuse,  ou  Un  jeune  ménage,  com.  en  i  a,, 
par  l.-A.-P.-P.  Ancelol  et  Leroux.  Paris,  Marchant, 
18Î7,  gr.  10-8  de  16  pp. 

Trop  long,  conle  tris-court-  parTégété.  S.  1.,  1770. 
in-64  de  46  pp.  —  Potier,  î  fr.;  Nyon,  n"  10066.  — 
'■  ""     "  '■  ■"    j'auiié  de  son  formM. 


Troqueurs  (Les)  ,  op.-com.  en  1  a. ,  par  Achille  « 
Armand  Dartols,  mus.  de  Hérold  (Opéra-Comique). 
Paris,  Barba,  181g,  iii-8,  i  fr.  25. 

TROTEREI,  (Pierre),  sieur  d'Avcs.  L'Amour  Iriom- 
phani—  Aristène  —lei  Corrivaux—  la  Driade  amou- 
reuse —  Gillette  —  Philistée  —  Tragédie  de  sainte- 
Agnès  —  Théocris, 


Troltin,  ou  le  Retour  du  sérail,  folie-vaud.  en  i  a 
par  Ymbert  et  Varner  (Porte-Sl-Martin).  Paris,  Quoy, 
i8îo,  in.8,  75  ceni. 

Turca  (La) ,  com.  (5  a,  et  prol.  pr.J,  de!  sig.  Gio. 
Franceaco  Loredano,  di  nuovo  posta  in  luce.  Vineei» 
1597,  in-8  de  64  9i.  ~  Pièce  vivement  intriguée  dit 
le  cat.  Soleinne,  n°  43ig,  mais  où  se  rencontrent 'des 
saillies  d'un  genvc  wop  tabaTmesn«e, 
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Turcs  et  Bayadères ,  ou  le  Bal  de  l* Ambigu ,  folie 
de  carnaval  en  2  tableaux  par  St-Yves  (Deaddé)  et 
(Villain)  St-Hilaire  (Amb,-Com.).  Paris,  i838,  in-8. 

Turlurette ,  vaud.  en  i  a. ,  par  Laurencin  et  Bern. 
Lopez  (Vaud.).  Paris,  1844,  iii-8. 

Turlurette,  par  Max.  Perrin.  Paris,  1857,  2  vol.  in-8. 

Turlutaines  (Les)  de  Françoise  y  vaud.  par  Varin, 
Laurencin  et  Fournier  (Pal.-Royal).  Paris,  1859,  in-8 
à  2  col. 

Turlututu  et  Cascarinette ,  tragédie  héroï-burlo- 
comique,  en  i  acte.  Paris,  1802,  in-8.  —  Leber,  n" 
8492. 

Tuteur  {Le)  d'amour,  auquel  est  comprinse  la  for- 
tune de  Vinnocent  en  amour,  poème  en  4  chants,  par 
Gilles  d*Aurigny,  dit  le  Pamphile.  Paris,  1 646  (Heber, 
32  fr.  5o;  Cigongne,  n'*  791),  1^40  (Heber,  i  liv. 
19  sh.),  i553,  pet.  in-8  ou  in- 12  (Nodier,  100  fr. ; 
Aubry,  exempl.  en  mauvais  état,  25  fr.  ;  Nyon ,  n" 
12933).  —  Lyon,  1547,  ïn-i2.  —  Ouvrage  estimé  et 
très-rare.  L'édition  de  1 558  est  augmentée  de  j?/MsieMr5 
des  œuvres  de  Vauteur. 

Tuteur  {Le)  jaloux,  opéra-bouffon,  en  2  a.,  par 
M.  de  G***  (l^évéque  de  ôravelle).  Avignon  et  Mar- 
seille, Jean  Mossy,  1759,  in-8.  —  Soleinne,  n°  2979. 

Tuteur  (Le)  trompé^  battu  et  content,  ou  la  Pupille 
isée  y  vaud.  en  i  —     -*  . 

(Ambigu-ComiqueJ 


rusée  y  vaud.  en  i  a.,  par  Maréchalle  et   Ch.  Hubert 

le).  Paris,  Duvernois,  1824,  in-8,  i  fr. 


Tutti  i  trionfi,  carri,  mascherate,  0  Canti  carna- 
scialeschif  andati  per  Firen:çe  dal  tempo  del  magn, 
Loren:{0  vecchio  de  Medici^  race,  dal  S.  Lasca,  con 
Cannant  di  M .  Battista  delVOttonaio.  Florence,  iSSg, 
in-8.  —  Boutourlin^  270  fr,;  Libri,  180  fr. 

Recueil  contenant  des  pièces  fort  libres  de  Machiavel ,  de 
Laurent  de  Médicis,  du  cûrd.  Divizio,  etc.  Ce  volume  fut  mu- 
tilé et  on  en  arracha,  pp.  298  à  396,  les  Can\oni  delVOttonaio, 
mais  ces  Canzoni  furent  rétmpr.  séparément  l'année  suivante , 
et,  de  plus ,  quelaues  autres  pièces  qui  n'avalent  pas  encore 
paru;  le  volume  n  est  complet  qu'avec  ce  supplément.  —  Cos- 
mopoli (Lucques),  1750,  2  vol.  in-8,  avec  beaucoup  de  portr.; 
édition  complète  et  cependant  peu  chère.  —  Luzarcne^  n®  2537. 

roMKVI.  ^^ 
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Tuiti  U  quatira  triirmphi  d'amor  ai  M.  Fr.  Pc 
Irarca,  no-ï.  trad.  in  stan/e.  (Venelia),  i55i,  in-S  de 
3û  ff.  —  TrtS'rare.  -~  Psrtphtue  en  ottava  rima  dît 
Triomphes  de  l'amour.  — Libri,  i3  fr. 

Tvm  marriagcs,  by  the  author  of  John  Halifei.ac. 
Londres,  Hursl  and  Backett,  1867,  s  vol.  in-8,  588  pp. 
I   acte.Mt 
,  gr.  lO-B. 

Tyrannie  que  les  huitaines  ont  exercée,  dans  presque 
tout  les  temps  et  les  pays,  contre  les  femmes ,  ou  In~ 
conléqutnce  de  Uur  condu'le  envers  cette  beile  moitw 
dt  l'etpèce  humaine,  par  Uugier,  î-ondrCB  (Puis),  , 
1788,  in-8.  —  V.  dcr  Muhlen,  n'  701  ;  ClaudJn,  u 
i8i8,  4  fr. 


Uecetllera  (£.')  tamore,  da  G.-C.  Croce.  Bologni, 

1606,  in-4°  (Libri,  18  fr.  5o),  —  Bologna,  iCiq,  pet 
in-8  de  8  ft.,  fig.  en  boia  sur  le  litre.  —  Techener, 
18  fr.  —Cette  Volière  d'amour,  en  vers,  esi  facétieuse. 


Ueber  den  Beischlaf....  (Sur  le  c 
dans  l'église  de  Santa  fé,  par  don; 
Trad.  de  l'espagnol.  S.  1.,  1793,  i 
1"  partie,  a"  îsîq. 
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Ueber  den  BeischlaJ^  und  die  verschiedenen  Arten, 
etc.  (Du  coït  et  des  différentes  manières  de  Texécuter). 
Leipzig,  1799,  in-8. 

Ueber  die  Idéale.,,  (De  l'idéal  de  la  beauté  féminine 
chez  les  Orientaux),  par  A.-T.  Hartmann.  Dusseldorf, 
1798,  in-8. 

Ueber  die  Mitteîj  etc.  (Des  moyens  de  donner  une 
direction  innocente  au  désir  de  se  mirttiplier)  par  K.-G. 
Bauer.  Leipzig,  1791,  in-8  de  498  pp. 

Ueber  die  Sittlichkeit  der  Woîlust  CSur  la  moralité 
de  la  lasciveté),  par  E.-F.  Ockel.  Mitau,  1772,  in-8. 

Ueber  Frauen:{immer  und  Ehe  (Des  femmes  et  du 
mariage),  ouvrage  trad.  du  français.  Leipzig,  1789, 
in-8.  —  Scheible,  en  1868,  16  sgr. 

Ueber  meinen  Umgang..,  (De  mes  rapports  avec  les 
hommes  dans  la  fleur  de  ma  vie) ,  par  Emilie  D***. 
Halle,  1812,  in-i2. 

Ueber  moralischen  Ehebruch...  (De  l'adultère  moral, 
des  caprices  et  de  la  jalousie  des  femmes,  et  la  Femme 
comme  il  y  en  a  peu),  trad.  de  Tcsp.  de  don  Garcia 
y  Campo  Santo;  1795,  in-8.  Leipzig,  181 1,  in-8. 

Ueber  staats  und  privât  bordelle ,  kuppeler  und 
Konkubinat  y  nebst  einem  anhang  ùber  die  organisi- 
runs  der  bordelle  in  alten  and  neuen  ^eiten...  (Sur 
les  bordels  d'état  et  particuliers,  les  maquereaux  et 
le  concubinage,  avec  un  appendice  sur  Torganisation 
des  bordels  dans  les  temps  anciens  et  modernes). 
S.  1.,  1796,  in-8. 

ULRIC  LE  RIEUR,  pseudonyme  inconnu  à  Qué- 
rard  et  à  ses  continuateurs.  Il  a  revu  et  corrigé  des 
pièces  burlesques.  Agathe  —  Muscadin  et  Margotine 
—  les  Rêveries  renouvellées  des  grecs,  insérées  dans 
le  Théâtre  pour  rire  —  la  Veuve  de  Cancale.  Paris, 
G.  Sandre,  s.  d.,  in-12. 

Ultime  {Le)  novelle  di  G.-B.  Casti,  Amst. ,  1804, 
4  vol.  in-12;  fig.  assez  libres;  édition  remarquable  et 
peu  commune. 

Un  amant  qui  ne  veut  pas  être  heureux^  vaud.  en 
I  a. ,  par  de  Comberousse  et  Lubize  (Gymnase-Dram.). 


{ 


I 


L.  Perrin.  Paris,  Cidnt, 

Un  ami  de  ma  femme,  par  Max.  Perrin.  Paris,  i85S, 
3  vol,  in-8. 

Vn  amoar  de  grande  dame,  par  Alfred  de  Bttiti- 
eenei.  Paris,  Deniu,  i865,  in-iSjtisoB,  xx-îïi  pigci, 
3  fr. 

Un  amour  de 'itolière,  com.-vaua.  en  3  a  .  f w 
Th.  Pemot,  dii  Colomb.  Paris,  iSïS,  io^  de   i6  pp 

— 'ËOICÏDDC,   3189, 

Vn  amour  en  Towaine,  com.-vaud.  en  1  a. ,  par 
Adolphe  ChevasBua.  Tours,  Muereau,  1872,  in-if  dt 
a3  pp.,  5o  cent. 

Un  an  de  la  vie  et  des  ammiri  cTitne  jeune  filie, 
romtn  en  couplets,  par  Mlle  Aleïsndrine,  tiré  àtt  ii- 
thographiea  d«  M.  Wattier.  Paru,  1S36,  iV^i,  de  lâ 
pages. 

Watiier  iviiv  i&i  publié  en  i3a3,  une  suite  4e  17  liUiDgn- 
pMH  iwii,  :  Un  fl»  dt  Ja  rJe  ifune  jeune  fille. 

Vn  an  de  mariage,  par  M*"  EmUic  Csrlen  (roniao). 
Ëruxellea,  |855,  a  vol.  in-i8.  Paris,  i858.  —  Trad. 
en  iial.  par  Cl^mt-ni  Mapclli,  sous  It  titre:  Un  jn«o 
di  matrimonio.  Milano,  Trcves,  i8t)r|,  S  vqI.  in-3i, 
480  pp. ,  1  fr.  &o. 

Un  ange  au  sixième  étage,  cura,  en  t  a.,  par  Thfau- 
loa  et  Stephen  A***  (Atnoult).  Patia,  i838,  in-S. 

tin  anglais  amoureux   [roman),  par  Adrien    Paul 

tlean  Charles  Paul,  dit  Paul  de  Saint-Germain).  Paris, 
llanchard  (impr.  à  Bruïelles,  cheï  Lebègue),  i855, 
in-3i  de  224  pp. —Paris,  Hachette,  i86[,  in-i6,  îfr. 
—  Paris,  Faurc,  1867,  in-18  de  114  pp.,  3  fr. 

Un  avoeat  du  beau  sexe,  com.-vaud,  en  i  a,,  par 
Siraudin  et  Choler  (Palais-Royal,  i  BSal.  Paris,  Dentu, 
i863,  gr.  in-18,  3e  pp.,  1  fr. 

Un  baiser  anonyme,  com.  en  1  a.  et  en  pr,  ,  par 
Albéric  Second  et  Jules  Bierzy  (Théâlre-Françajs). 
Paris,  Michel  Liîvy,  1868,  1869,  in-18,  6i  pp.,  i  fr. 
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Un  bal  du  grand  monde,  com.-vaud. ,  par  Varin  et 
Desvergers  (Chapeau).  Paris,  i836,  in-8. 

Un  bal  en  robe  de  chambre,  vaud.  par  Eug.  Labiche. 
Paris,  i85o,  in-8.  —  Preyre,  n°  4183. 

Un  beau  mariage ,  com.  en  5  a.  ,  en  vers,  par  Ed. 
Foiissier  et  Em.  Augier  (Gymnase).  Paris,  1869,  in- 12. 

—  Preyre,  n°  4160. 

Un  bal  de  grisettes  ^  vaud.  en  i  a.,  par  Paul  de 
Kock.  Paris,  iSSg,  in-8  de  18  pp. 

Un  brieve  trattato  deWeccellentia  délie  donne,  com- 
posto  dal  prcstantissimo  philosopho  (il  Maggio)  et  di 
lat.  lingua  in  ital.  tradotto.  Brescîa,  Damiano,  i545, 
pet.  in-8  de  55  ff.  en  lettres  rondes.  — Nodier,  i5  fr. 

Un  caprice,  com.  en  i  a.  et  en  prose,  par  Alfred  de 
Musset  (Th.-Français,  18417).  3*  édition.  Paris,  Char- 
pentier, 1848,  in-i8.— Paris,  Charpentier,  1870,  in-i8 
jc'sus,  52  pp.,  I  fr. 

Un  caprice  de  femme,  op.-com.  en  1  a.,  par  Les^ 
^uillon  (et  Alissan  de  Chazei).  Paris,  Marchant,  1834, 
m-8.  —  Soleinne,  5423. 

Un  caprice  de  grande  dame,  com.  en  2  a.,  mêlée 
de  couplets,  par  Âncelot  et  Xavier  (Vaudev.).  Paris, 
i832,  m-8,  2  fr. 

Un  caprice  de  grande  dame<>  par  le  marquis  de 
Poudras.  Paris,  Cadot,  i85o,  3  vol.  in  8,  21  fr.  5o. 

—  Bruxelles,  i85i,  3  vol,  in-12.  —  2*  édition,  suivie 
de  Madelaine  repentante,  Paris,  Cadot,  i852,  3  vol. 
in-12 ,  10  fr.  5o.  —  Uauteur  a  fait  une  suite  sous  le 
titre:  Madeleine  repentante,  Paris,  Cadot,  i852,  4  vol. 
in-8,  3o  fr. 

Un  cœur  vour  deux  amours,  par  Jules  Janin.  Paris, 
Dupont,  18)7,  in-8,  7  fr.  5o. 

Un  de  plus,  vaud.  en  3  a.,  tiré  du  Cocu,  par  Paul 
de  Kock  et  Dupeuty  (Vaudeville).  Paris,  Marchant, 
i832,  in-8.  —  Paris,  i835,  in-8  ae  28  pp. 

Un  divorce,  histoire  du  temps  de  Pempire  (1812- 
18 14),  par  Paul  Lacroix.  Paris^  Renduel,  i83i,  in-8. 

—  Bruxelles,   i832,  in-8  (Scheible,  en  1872,  16  sgr.). 

—  Paris,  Barba,  i838,  2  vol.  in-12. 
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Va  double  ménage,  coni,  en  S  a.  en  vers,  mt 
Me  Ufebvre.  P»ri»,  18&7,  Ln-8.  —  Prcyte,  □'  4 

V«  éragon  dt  verin,  folie-vaud.  en  t  a.,  pat  Ktit 
Michel  ei  Albiiric  Second  (Fol.-Dram,).  Paris,  i"' 
in-8  de  10  pp. 


I/n  iti  à  la  campagne,  correspondance  de 

leunei  panàtnan,  recueillie  psr  un  auieurà  latno^ 
(Bruxelles),  1868,  in-i8  de  228  pp.,  front,  à  reaa-'— 


Un  Hercule  cl  1 
par  VaTÎn.  Paris,  iS 

Un  homme  à  marier,  suivi  Je  Recette  pour  fair.  , 
mariage,  elc.,  par  P,  de  Kock.  Paris  ,  Barba,  184',  1 
in-ii-fie..  3  fr.  5o.  —  Suivi  de  Un  mari  Tjpr/lti   Pora.  ' 


Bertali ,  5o  c' 


T  TaJllard. 

Un  jeune  homme  charmant,  par  Ch.-P.  de  Kock. 
Paris.  Barba,  1 83g,  z  vol.  in-S,  1 5  fr.  ;  —  1 840, 4  vdL 
in-:2,  6  fr.  ;—  1841,  in-8,  i|.  fr.  ;  —  184^,  in-ia,  avK 
1  grav.,  3  fr.  5o;  iBôg,  in-4''  à  î  col. ,  80  pp.,  3r 
vign.  par  Bertall,  i  fr.  10, 


4473. 
Un  lendemain  de  noces,  ou  la  Première   leçon 
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jugale  (trad.  de  l'anglais .  avec  le  texte  en  regard). 
Paris,  1845,  in-i2,  — Aubry,  en  i858,  2  fr. 

Un  mari,  par  M™'  la  comtesse  Dash.  Paris,  Potter, 
1843,  2  vol.  in-8. 

Un  mari  à  /Vfow^ée,  vaud.  en'i  a.,  par  Commerson 
et  E.  Vachette  (Folies-Dramatiques).  Paris,  1854,  in-8. 

Un  mari  à  la  porte  y  opérette  en  i  a.,  par  Delacour 
et  Léon  Morand,  mus.  d'Offenbach  (Bouffes-Parisiens). 
Paris,  1859,  in-8. 

Un  mari  à  V hameçon  ^  folie-vaud.  en  i  a.,  par  Fer- 

fus  (Théâtre  de  Grenoble).  Grenoble,   1861,   in- 16, 
2  pp. 

Un  mari  aux  champignons,  vaud.  en  i  a.,  par 
H.  Lefebvre  (Théâtre-Dejazet).  Paris,  Michel  Lévy, 
1861,  in-4**  à  2  col.,  7  pp.,  20  cent. 

Un  mari  charmant,  vaud.  en  i  a.,  car  Dumanoir 
et  Lafargue.  Paris,  Barba,  i835,  1837,  în-8  de  20  pp. 
—  Preyre,  n°  3796. 

Un  mari  complet,  vaud.  en  i  a.,  par  R.-P.  Radon- 

Sterne  et  Civilis.  Abbeville,  1845,  in-8. 

• 

Un  mari  dans  du  coton ^  com.-vaud.  en  i  a. ,  par 
Lambert  Thiboust  (Variétés,  avril  1862).  Nouv.  édit. 
Paris,  Michel  Lévy,  i865,  gr.  in-i8,  27  pp.,  i  fr.  — 
1867,  gr.  in- 18,  32  pp.,  I  tr. 

Un  mari  dans  l'embarras,  com.-vaud.  en  i  a.,  par 
Jules  Renard.  Paris,  1 832,  gr.  in-8. —  Preyre,  n°  4295. 

î         Un  mari  d'occasion,  com.  en  i  a.,  par  Hipp.  Lucas 

i      (Odéon,  i852).  Paris,  Lévy,  1859,  m-4*'  à  2  coL,  20 

cent. 

« 

1         Un  mari  dont  on  se  moque,  par  Ch.-Paul  de  Kock. 

I      Paris,  Sartorius,  1868,  1869,  1872,  in-i8  jésus,  288 

i     pages  et  i  gr.,  8  fr. 

Un  mari  en  i5o,  vaud.  en  i  a.,  par  Emile  de  Najac 
(Vaudeville).  Paris,  i853,  in-8. —- Paris,  Michel  Lévy, 
;'     1869,  in-4"  à  2  col.,  12  pp.,  20  cent. 

Un  mari  en  vacances,  trad.  de  l'angl.  Paris  ,  i865, 
in-8,  portrait. 


Un  mari   myntiflé,   par   M"'    Olympe    Audomri. 
Piri»,  Uentu,  i863,  in-iS  jésua,  27a  pp. 
Un  mari  perdu,   suivi   de   les    MésaifnTarea  i» 

angtaU,  Eitninml  et  sa  cousine,  contes  en  vcntl 
clwti»on6,-par  Paul  de  Kock.  Paris.  Barba,  iS4S,in-ti, 
I  ){M¥. ,  5  fr.  5o. 

IJtt  mari  verda,  coin.-v,iud.  en  a  a.,  par  P.  J«  KO(i< 
Vatla.  Pif».  iA4â,  io-S,  6a  nul. 

Un  mari  gui  lance  sa  femme,  coiu.  en  3  (.,  W 
Labiche  et  Raimoad  Deslandes.  Paris,  lîbr.  centrde, 
|8Û4,  in-t8  jfsus,  107  pp.,  3  fr. 

Un  mari  gai  prend  du  ventre,  vatid.  en  <  acte.ps 
Ubiche  et  Mare  Michel  (Varie lis).  Paris,  1854,  in-n. 

fJn  mari  qui  ronfle,  vaud.  en  i  a. ,  par  Simudin  « 
de  Beau  pi  an  (Variété).  Paria,  1834,  in-n.  ~  Pi^, 
ti"  4104, 

.,  par  CoriMI 

ln-8. 

Un  mari  sur  des  charbons ,  com.-vaud.  en  1  a.,  pr 
Eug.  Grange.  Paria,  1864,  in-18.  —  Preyre,  n"  40M, 

Un  mari  tombé  des  nues,  vaud.  en  i  a.  ,  par  * 
Jallflii  et  Aude¥al(Délass.-Com.).   Paria,    1853,  iiv*. 

Un  mari  trop  aimé,  vnud.  en  1  acte  ,  par  Roscr 
[Gymnase-nraiYiat,)-   Paré,   i85i,  in-12.  1_  Pfeyrc, 

Un  mariage  à  la  six-qiialre-dtux,  tableau  popu1si« 
en  1  acte  et  en  vers  burlesques,  par  Hippolyie  M>i- 
gnand.  Amiens,  Lamben-Caron,  1869,  in-8  a  i  col., 

■  e  pp. 

Un  mariage  aux  Petites- ÂMclies,  vaud.  en  1  ac!!. 
par  Albert  Vanloo  el  Eugène  Leierricr.  Paris,  libr.  des 
auteurs,  1807,  in-iS  jésus,  24  pp.,  5o  cent. 
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Un  mariage  de  Paris  ^  com.  en  3  a,,  en  prose,  par 
Edmond  About.  Paris,  1861,  in-ia.— ^Preyre,  n°4387. 

Un  mariage  de  Paris,  par  Méry,  Paris,  De  Vressc, 
1864,  gr.  in- 18,  201  pp.,  I  fr. 

Un  mariage  en  province^  par  M"*  Léonie  d'Aunet 
(M™*  Biard).  Paris,  Hachette,  i856,  1857,  iSSg,  1861, 
in- 12  de  33o  pp.,  2  fr. 

Un  mariage  en  trois  étapes^  com.  en  3  a.,  en  prose, 
par  Rosier.  Paris,  i85o,  in- 12.  —  Preyre,  n®  385 1. 

Un  mariage  raisonnable ,  com.  en  i  a.,  en  prose, 
par  J.-A.-F.-P.  Ancelot.  Paris,  Marchant,  i835,  in-8. 

Un  mariage  russe^  com.  vaud.  en  2  a.,  par  de  Léris 
(Alfred  Desroziers)  et  Dutertre.  Paris,  1840,  in-8. 

Un  mariage  scandaleux,  par  André  Léo  (Madame 
Champseix).  Paris,  Faure,  1862,  i863,  1867,  în-18 
Jésus,  5o4  pp.,  3  fr. 

Un  mariage  sous  V empire,  com.  en  2  a. ,  par  J.-A.- 
F.-P.  Ancelot  et  Paul  Duport.  Paris,  i835,  m-8. 

Un  mariage  sous  Vempire,  par  Sophie  Gay.  Nouvelle 
édition.  Pans,  Michel  Levy,  1869,  gr.  in-i8,  3 09  pp., 
I  fr. 

Un  mariage  sous  Louis  XV,  com.  en  5  a.,  par 
Alex.  Dumas  (avec  Adrien  de  Leuven  et  Brunswick). 
Paris,  Marchant,  1841,  in-8,  144  pp.  —  Paris,  Mar- 
chant, 1841,  gr.  in-8,  48  pp.  à  2  col. 

Un  ménage  à  la  mode,  com.-vaud.  en  i  a.,  par  Louis 
Marguery.  Àix,  Makaire,  1867,  gr.  in-18,  24  pp.,  75 
cent. 

Un  ménage  en  ville,  com.  en  3  a.,  par  Théodore 
Barrière  (Gymnase,  17  oct.  1864).  2*  édition.  Paria, 
Michel  Lévy,  1869,  in-18  jésus,  98  pp. 

Un  ménage  parisien ,  com.  en  b  actes,  en  vers,  par 
J.-F.-A.  Bayard.  Paris,  1844,  în-8. 

Un  merlan  en  bonne  fortune ,  vaud.  en  i  acte,  par 
Varin,  Labié  et  Gérard  (Palais-Royal).  Paris,  i853. 

Un  million  dépensées  sur  les  femmes  et  le  mariage, 
par  un  vieux  militaire.  Nouv.  édition  collât,  avec  aola 

TojfB  VL  *a 
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Un  Hioû  de  fidiiité,  Tiud.  en  i  a.,  par  Acb.  Dancis 
et  Moreau  (Eug.  Lemoine)  (VariélcsJ.  Paris,  i83i, 
in^  de  16  pp. 

VtLtnoh  de  folie,  poCme  eu  8  ch.  (imiié  d'un  oa- 

n-  de  Kotiebucj  intit.  les  Bijoux  dangereux),  par 
'EgvUly.  Vflucluse  (Avignon),  el  Paris,  Lsniy, 
180Î,  în-ii.  —  Alvarts,  tB58,  3  fr.  5o:  Oaudio,  eo 
186g,  5  fr. 

Um  mott  d'hiver  d'Alphoim,  ou  Campagne  tPkiper 
t un  kutsard  français,  par  J.-F,  Dognon.  Paris,  an  tn, 
---•'--      fig, 

Vn  monsieur  et  une  dame,  com.-vaud.  ,  par  Xavier, 
Duvert  ci  Lausanne  (Vaud.\.  Paris,  1641  ,  1  Sj.i ,  ïs-e 
de  16  pp.  -Id.,en  1857. 

Vn  monsieur  qui  a  brûlé  une  dame,  com.-vaud 
I  acic,  par  Anicel  Bourgeois,  Parii,  186b,  in-ii 
Preyro,  n°  3833. 


._     ._       ,   i  voit  tout  en  jaune,  com.-vaud,  cl 
es,  par  Juies  Renard.  Paris,  i8ï3  ,   gr.    în-8. — 
Preyre,  n"  4295. 

Un  notaire  à  marier,  com.-vaud.  en  3  actes,  par 
Marc  Michel,  Labiche  et  A.  de  Beauplan.  Paris  Lévr, 
iS53,  iii-:8;  —  i855,  in-S;  —  i865,  in-4'>  à  2  cof., 
16  pp. 

Un  point  curieux  des  mœurs  privées  de  la  Grèce. 
Paris,  J.  Gay,  186:,  in-ii  de  29  pp. 

Cet  opDicnlB  H  iittache  sn  aulet  de  VAIcIblade  fanciuilo 
(Voit  ce  litre).;  il  renferme  des  détails  curieni  et   des  renHi- 
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Réimprimé  à  Bruxelles,  1870 ,  io-S ,  tiré  à  i5o  exempl.  — ?  Athè- 
nes (Bruxelles),  1871,  in-i8.  — Vital  Puissant,  3  fr. 

«  L*honorable  bibliographe  a  négligé  quelques  particularités 
qui  rentrent  dans  son  sujet  : 

«  1°  11  n'a  pas  parlé  du  Bataillon  sacré  des  Thébains,  coA* 
posé  de  3oo  jeunes  gens  tant  amants  qu'aimés  (Plutarque,  YU 
de  Pelopidas). 

«  2^  Il  passe  sous  silence  l'enlèvement  des  garçons  pratlqttês 
chez  les  Cretois  et  chez  les  Lacédémoniens  fPlutarque ,  ibiâ, , 
et  Athénée,  Déipnosophistes,  liv.  XI,  ch.  vr). 

«  3°  11  n'a  rien  dît  des  filles  de  Sparte ,  qui  accoutumées  à 
lutter  toutes  nues  avec  des  garçons  tous  nuds,  ne  pottvolent^uèro 
conserver  de  pudeur;  ni  de  la  permission  de  jouir  d'elles,  avant 
le  mariage,  à  la  manière  des  earçons.  C'est  Athénée  dans  ses 
Déipnosophistes  f  liv.  XIII^  cnap.  viu,  qui  nous  informe  do 
cette  coutume ,  qui  avait  heu  aussi  chez  les  Macédoniens  an 
rapport  de  Mimas  le  Pythagoricien. 

«  4<'  Il  se  tait  sur  l'amour  des  femmes  Iscédémonicnaes  p6\a 
les  jeunes  filles,  dont  fait  mention  Plutarque  {Vie  de  licwrguéL 
«  L'amour,  dit  ce  biographe,  étoit  si  bien  reçu ,  et  si  approuve 
«  chez  eux  fies  Lacédémoniens) ,  que  même  les  plus  hoimètes 
«  femmes  aimoient  les  filles  »  (Plutarquci  trad»  de  Dacier)^ 
Voyez  aussi,  sur  les  tribades,  Athénée,  liv.  VI,  ch»  ziu 

«.5°  Enfin  Platon  (VIII*  liv.  des  Loix)  cite  une  loi  qui  dé- 
fendait le  commerce  criminel  des  hommes  avec  les  hoftimes,  et 
des  femmes  avec  les  femmes,  ce  qui  indique  que  ces  dérèglt* 
mens  étoient  communs  chez  les  Qrecs.  »  \Not9  de  M*  Hukmd 

de  Marseille), 

Un  pommer  de  service  y  vaud.  en  x  a.|  par  Edouard 
Devaux.  Marseille,  1867^  in*8,  32  pp.  (Gyxntiaae  de 

Marseille). 

Un  premier  amour ,  vaud.  en  3  a. ,  pat  Bayard  «ft 
Em.  Vanderburch  (Vaudev.).  Paris,  io34,  in-8.  — 
Lyon,  1834,  in-i2.  —  Paris,  i836,  gr.  in-o  à  2  col. 

Un  rêve  d'amour  y  par  Fréd.  Soulié.  Paris,  1840, 
in-8,  et  1859,  in-12,  i  fr. 

Un  rêve  de  mariée  y  vaud.  en  1  a.,  pËX  Anicet  Bout* 
geois  et  Ferdinand  Laloue.  Paris,  Beck,  1842,  in-Si 

Un  serment  de  femmes,  vaud.  en   x  a,,  far  LdUte 

et  Eug.  Germon.  Paris,  Nobis,  i836,  gr.  lû-S. 

Un  souper  sous  la  régence,  com.-vaud.  en  i  a.|  de 
Commerson  et  Raimond  Deslandes  (Déla8ft.-*CotaO* 
Paris,  1845,  in-8. 
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Un  spectacle  dam  un  fauteuil^  par  Alfred  de  Vaste. 
i"  livraison.  Paris,  Rendue!,  i832,  jn-S- —  l'iiff. 
Pari*,  \^'i^,  a  vol.  in-8.  —  Soleïnne,  n«  3760-61. 

Le  i"  volume  çonlitm:  Ij  Vcmpe  rt  let  livres,  oetmtilf 
INI.  — A  qiioi  rrrenl  la  jeuntM  jillet,  com.  et  i  coni;  en  m. 
La»!  d(niieni  tonliennBnli  loren^aecio  ;  1rs  Caprices  ik  ili- 
rtanne;  Aadré  del  Sarto  ;  Fatitaiio  ;  On  ne  baJiat  pal  mt 
i amour;  la  Nuil  véaitieme ,  on  tei  Koces  àe  LurOU; 
en  6  tetoet  lODt  en  pioM, 

Un  tribunal  de  femma,  TBud.  en  i  a.,  par  Léatxt 
fUurençot),  Pierre-MJL-hel  Delapone  et  Peiit.  Pârii, 
Gallei,  1844,  in-8.  —  Superch.  littér.,  n,  jSi, 

Un  troupier  qui  suit  les  bonnes,  vaud,  en  Z  a^vtt 
CUirville,  Pol-Metcicr  et  LÛon  Morand  (Varifiâ). 
Paris,  1860. 

Un  truc  de  mari,  vaud.  en  i  a.,  par  Raimond  Dm- 
landes.  Paris,  1859,  in-ii.  —  Preyre,  n"  4349. 

Una  natte,  ossia  Un  momento  di  piacere  (par  Ms- 
rino).  Sviiiera,  1800  {i86s),  în-ia,  78  pp.i4E£. 
(CaitipbcLî). 

Une  amourette,  com.  en  4  a.,  par  Edouard  Cadol. 

Paris,  libr.  inlernat..  1H71,  1872,10-18  Jésus,  loS  pp.. 
a  fr.  (Th.  de  Cluny).  -  Preyre,  V  4506,      '      ^^ 

Une  aventure  d'amour ,  pat  Alei.   Dumas.    Paiii, 

Michel  Lévy,  i867,gr.  in-i8,  371  pp.,  t   fr.  ■ ,871 

in-" 8  i«su8,  379  pp.,  1  fr. 

Une  aventure  galante,  par  Xavier  de  Monlépin  Pa- 
ri», Lécrivain  et  Toubon,  1860,  gr.  in-8. 

Une  bonne  fille,  veud.  en  i  a.  ,  par  Salvador  et 
Commerson  (Porte-Sl-Martin).  Paris,  1840  in-8  lî 
pages. 


Une  bonne  pour  tout  faire,  vaud,  en  i  acte  par 
Jules  Adenis  et  Jules  Rostaing  Cniéâtre-Dijaict  mara 
1867).  Paris,  Michel Livv,  iR5i,i.v.-a,°  à  i  col.,  ao  cent. 
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ieinne,  2640. 

Une  courtisane  au  XJX*  siècle.  Étude  de  mœurs, 
par  Henri  Bernard.  Paris,  1866,  gr.  in- 18,  3 10  pp., 
2.  fr. 

Une  dame  de  l'Opéra^  chronique  de  TOpéra,  par 
E.-L.  Guérin.  Paris,  Lachapelle,  i838,  2  vol.  in-8, 
i5  fr. 

Une  demoiselle  en  loterie,  opérette  en  x  acte,  par 
Jaimefils  et  Crémieux  (Bouffes-rarisiens).  Paris,  i8d8. 

Une  dette  d'amour ,  com.  en  2  actes,  en  vers,  par 
Auguste  Chirac  (Th.  des  Jeunes-Artistes).  Paris ,  lior. 
internat,  1869,  gr.  in-i8,  60  pp.,  i  fr. 

Une  drôle  de  maison ,  roman  inédit ,  par  Ch.-Paul 
de  Kock.  Paris,  Sartorius,  1868,  1869,  in- 18,  282  pp. 
et  I  grav.,  3  fr. 

Une  drôlesse,  par  Jules-Armand  Çlaretie.  Paris, 
1862,  in-8. 

Une  femme  à  deux  maris,  vaud.  en  x  a.,  par  Paul 
de  Kock  et  Boyer  (Gymnase).  Paris,  Gallet,  1847, 
in-8  de  16  pp. 

Une  femme  aux  cornichons,  vaud.  en  1  a.,  par  Si- 
raudin.  Paris,  1860,  in-12.  —  Preyre,  n"  4104. 

Une  femme  dans  ma  fontaine!  vaud.  en  i  a. ,  par 
Barrière  etLamb.  Thiboust  (Palais-Royal).  Paris,  i853. 

Une  femme  est  un  diable,  com.-vaud.  en  x  a.,  par 
de  Leuwen  et  Desforges.  Paris,  i835,  in-8. 

Une  femme  /t^re,  par  la  comtesse  Dash.  Paris,  i86a, 
in-8  ou  in- 18  Jésus. 

Une  femme  qui  déteste  son  mari,  com.  en  x  a.,  en 
prose,  par  M""*  Emile  de  Girardin  (Gymnase-Drama- 
tique). Paris,  Michel  Lévy,  1867,  gr.  in-i8,  54  pp., 
I  fr. 

Une  fille  à  marier^  com.-vaud.  en  2  a.  et  en  prose 
par  Edmond-Furcis-Sosthène  Clabaut.  Saint-Pol,  1841, 
in-8.  —  Soleinne,  3o3i. 
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Vue  f  Ht  à  marier,  par  Ma».  Pertin.  Paris,  Ctiïppt, 
1B60,  1  Tol.  in-S. 

Une  Jille  d'Eve,  com.-vaud.  en  1  acte,  par  Catnîllt 
(Ed.  Lafargue),  Dumanoir  et  Solar  (Variélés).  Paris, 
B«rl»,i83l,  .n-8,  1  fr.  5o. 

Voir  «nssi;  Mémoires  dt  deux  jewiit  nariées. 


Cm  fille  de  roi ,  DUT  Oa.  Didier.   Suivie   de:   Qœ" 

{agne  perd ,  et  lo  Baser  de  la  V  rencontre-  Pins , 
évy,  i858,  gr.  in-i8,   i  fr. 

Une  fille  du_  peuple  et  une  demoiselle  du  mimdi:, 
scènes  de  ta  vie  privée,  par  E.  Guérin.  Paris,  La- 
chapelle,  [835,  ï  val.  in-8,  i5  fr, 


Une  fille  du  régent,  par  Alex.   Dumas  (ci , 

Couailbac,  selon   Eue.    de  Mirecourt).   Paris. 
in-iS;  184"      "      ■"  -        "--    ■        -'- 

par  Beaucè 


,  par 


iS;  1848,  1860,  in"i3,   4  fr.;  iBby,  i 
Beaucè,  4  fr.  40. 


^ 


i838,  1  vol.  in-8,  i5  fr. 


Une  gaiilards ,  par  Paul  de  Kock.  Paris,  1840,  6 
vo\.  in-S,  45  fr.  —  Réimpr.  en  iSSy,  in-4»,  fig.  s.  b., 
1  fr.  80. 

Une  heure  de  Chartes  XII,  ou  le  Lion  amoureux, 
com.-vaud.  en  i  a.,  par  Théaiilon.  Paris,  Barba,  1837. 
in-8  de  i8  pç.,  a  ît. 
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Une  heure  de  mariage,  op.'<om,  en  1  a^;,  par  Ox,* 
Guill.  Etienne,  mus.  de  Deiayrac.  Paris  M"**  Mawoa, 
1804,  in-8.  —  Soleinne,  n°  2534. 

Une  idée  fixe,  ou  les  Antours  du  grand  mondes 

vaud.  en  2  a. ,  par  Mich.  Masson  et  Lefranc  (Variétés). 
Paris,  x85o. 

Une  invasion  de  griseties,  vaud.  en  2  actes,  par 
Varin  et  Et.  Arago  (PaL-Royal).  Paris,  Tresse,  1844, 
in-8  de  26  pp. 

Une  jolie  jambe,  vaud.  en  i  a.,  par  Duvert  et  Lau- 
sanne (Vaudeville).  Paris,  i853. 

Une  loge  d'Opéra,  com.  en  x  a. ,  en  pr.  ;  par  Julc$ 
Lecomte  (Théâtre-Franc.,  12  juin  x863).  Paris,  Dcntu, 
1868,  gr.  in-i8,  64  pp.,  i  fr. 

Une  Lucrèce  de  ce  temps-ci,  par  Valéry  Vcrnier* 
Paris,  Dentu,  1864,  in-i8  jésus,  265  pp.,  3  fr. 

Une  maîtresse  bien  agréable,  vaud.  en  i  acte,  par 
Henri  de  Kock  et  Thiboust  (Variétés).  Paris,  i858. 

Une  maîtresse  de  François  /•',  par  M"*  Gottis. 
Paris,  i838,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

Une  maîtresse  de  Louis  XII J,  par  Saintine  (Xavier 
BonifaceJ.  Paris,  i834,  1846,  a  vol,  in-8;  i85o,  in-4**; 
i858,  i85q,  1860,  in-i6,  2  fr.  —  Paris,  1867,  1868, 
1870,  in-4*  à  2  col.,  104  pp.,  i  fr.  20. 

Une  maîtresse  femme,  com.  en  i  a. ,  mêlée  de  chants, 
par  Laurencin.  Paris,  Nobis,  i837,  in-8  de  3a  pp. 

Une  niche  de  V amour,  com.-vaud,  en  i  a.,  par  Victor 
Koning  (Folies-Dramat.).  Paris,  Dentu,  i863,gr.  in-i8» 
35  pp.,  I  fr.  —  Preyre,  n?  4508. 

Une  noce  du  gros  genre,  fait  hist.  poissard,  aceo- 
modé  en  dix  couplets,  entrelardé  de  prose,  par  un 
homme  de  goût.  Paris,  Martinet,  an  xu  (1804),  in-ia. 
—  Claudin,  en  i865,  2  fr.  5o. 

Une  noce  sur  le  carr^,  com.-vaud.  en  i  a.,  par  Jule» 
Renard  (Palais-Royal).  JParis,  Dentu,  1868,  1869,  gr. 
in-i8,  33  pp.,  I  fr. 

Une  nuit  au  sérail^  vaud,  en  2  a. ,  par  Deforgea  et 
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Paul  Vermond  (Vaudeville),  Paris,  Tresse,  1841,114 

Une  nuit  de  Babylone.  A  Kehl  et  â  Paris,  dn 
Volland,  1789,  in-i8  de  m   pp.  — Dencui. 

Ouïngc  philoiophiqoe,  mora! ,  eipressioo»  conïeuibta.» 
g«nlo  montTB  t  un  Iciike  homm:  lu  dittoa  ou  lien  ds  bK- 
mu  et  de*  rcmmu  de  BibjrloDc,  qui  n'est  aous  que  PvïL 

tlite  nmt  de  carnaval,  per  Auger  St-Hlppo1jis  (Bij- 
polyte-Nicolas-Just  AugerJ.  Paris,  march.  de  now., 
1816,  in-ii.  3  fr. 

Une  nuit  de  Marion  Delorme ,  vaud.  en  a  â.,  or 
Brazier,  Alboize  et  Dulac  (Théâtre  des  NoutuiuIÛ 
Parii,  tfi3i,  in-8.  —  Soleinne,  n-  aSS?.  ^^ 

Une  nuit  de  Paris,  ou  l'Écote  des  jeunes  fftns,  mi 
en  3  a.,  par  Carmouche  et  de  Courcy.  (Vaude?iiltl, 
Paris,  182g,  in-S  de  64  pp. 

Une  ordonnance  de  police  (concernant  la  Balubrid 
publique,  pot-pourri  de  12  couplew,  signés:  Moinrn 
elL.Prolal.niernbreB  du  Caveau).  Paris,  impr.  Appert, 
18S0.  in-ii  de  8  no.  • 


Une  passion  en  province,  par  M"'  Camille  Bodis. 
Pans,  Dumont,  iS3S,  a  vol.  in-8. 

Une  pécheresse,  par  Atb.  Houssaye.  Paris  t836  i 
vol.  in-8.  -  Roman  du  genre  ironioue,  asâci  hidi 
peut-être  pour  être  le  chef-d'cEUTre  de  l'auteur. 


eheresse.  Paris,  Dentu,  1 867,  îi 
3  fr. 

Une  reine  de  petite  ville,  par  Cliarlea  Joljet  Parii, 
Faure,  1867,  in-18  Jésus,  255  pp.,  3  fr. 

Une  reine  du  demi-monde ,  simple  histoire  qui  o'i 
d'autre  mérile  que  celui  de  la  vérité,  par  Wtlhelm. 
Paria,  Viat,   iSSy,  in-12  de  24  pp.,  40  cent. 

Une  séduction  ,  drame  en  2  a. ,  par  Ancelot  m  âiimt 
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Une  séduction^  roman  intime,  par  Félix  Davin.  Paris, 
Ch.  Béchet,  i833,  in-8,  7  fr.  5o. 

Une  tombçîa  de  maris,  ou  Vile  joyeuse,  vaud.  en  3 
actes,  par  Paul  de  Kock  (Th.  du  Panthéon).  Paris, 
Morain,  i836,  in-8,  40  cent. 

Une  vengeance  de  modistes^  vaud.  en  i  a.:  par  Lu-. 
bize  et  EcT  Brisebarre  (Fol.-Dram.).  Paris,  Michaud, 
1839,  in-8  de  28  pp. 

Une  vengeance  par  le  mariage j  par  Auguste  Demmin. 
Paris,  Ach.  Faure,  1866,  in-x8  jesus,  Sog  pp.,  3  fr. 

Une  vie  de  courtisane,  par  Nap.  Landais.  Paris,  La- 
chapelle,  i832,  3  vol.  in-! 2.  —  Ouvrage  fait  dans  un 
but  moral,  mais  peu  estimé. 

Une  vie  de  garçon,  roman  de  mœurs,  par  Ch.  Soulier. 
Paris,  Recoules,  1844,  in-8  de  18  feuilles,  7  fr.  5o. 

Une  vie  de  Polichinelle,  folie-vaud.  en  1  a. ,  par  Ed. 
Montagne  (Délass.-Com.).  Paris,  i858,  in-8,  à  2  col. 

Une  vieille  maîtresse,  par  J.  Barbey  d'Aurevilly. 
Paris,  Cadot,  i83i ,  3  vol.  in-8,  22  fr.  5o;  —  18 58, 
in- 16,  1  fr.  —  Paris,  Ach.  Faure,  1866,  in- 18  jésus, 
404  pp. ,  3  fr. 

Mélange  ennuyeux  de  morale  et  d'érotisme,  d'un  style  ridi- 
cule affectant  reuphdmisme  et  le  dandysme ,  et  qu'une  citation 
seule  peut  faire  comprendre: 

•  Ce  front  envahi  par  une  chevelure  mal  plantée ,  ce  front 
d'esclave  étroit,  entêté,  ténébreux,  grossit,  grandit  et  commande 
au  visage.  Ce  nez,  commencé  par  un  peintre  kalmouck,  finit 
en  narines  entr' ouvertes ,  fines,  palpitantes,  comme  le  ciseaa 
grec  en  eût  prêté  à  la  statue  du  Désir.  Ses  yeux  emplis  par  des 
prunelles  d'une  largeur  extraordinaire  s'avivent  d'une  clarté  qui 
brûle  le  jour...  Sa  jambe  est  une  jambe  de  promesse  et  de  per- 
dition, tournée  pour  faire  vibrer  aans  les  plus  folles  danses  de 
l'amour  le  carillon  de  tous  les  grelots  de  la  fantaisie,  et  autour 
de  laquelle  l'imagination  émoustillée...  »  On  comprend  que,  d« 
toute  façon ,  nous-nous  arrètions-là.  La  sévérité  religieuse  de 
l'auteur  dans  les  bons  journaux ,  où  il  écrit ,  lui  a  fait  repro- 
cher cet  ouvrage,  et  ce  petit  scandale  en  a  pu  seul  motiver  une 
seconde  édition. 

Une  vierge  aux  enchères ,  par  Adrien  Paul  (Jean- 
Charles  Paul,  dit  Paul  de  St-Germain).  Paris,  1842, 
2  vol.  in-8. 

ToMi  Vi.  13^ 
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vnt  i-juit  jcr-n-ic,  yn,  ...  de  GondrecouTt.  Pirii,||p 
(•olter,   i856,4  vof.  m-8. 


JUr-  Rosamond  m 

Union  {U)  d'amour  et  de  chasteté,  paar.  e._  _  , 
an  vers,  par  A.  Gautier.  Poitiers,  Veuve  J.  Blanchi 
»6o6,  pet.  in-«  de  6IÎ  ff.  Rare.  —    Nyon, 
Soleinne,  n°  90  5. 

CelW  plies  eil  d'an  bon  il>le.  ei  il  y  a  de  )irii«  cbuiMB.  I 
iili  elle  n-a  point  d'action  ïuiïie.  C'est  un  long  iibtX  <SBc 
mne.  honorÉB  dam  le  Poilou  ,  et  rAmoor  ,  d«  iitciDiK  li- 
uel  elle  vtut  piéwprer  lea  berger*  et  &ea  bergina. 
Dut  11  ditpule,  Anioar  fait  de*  plaiunterin  sur  ce  qae  DîiK 
•«"  •xiEcr  de  Ini,  el  lui  reproche  d'  avoir  itd  elle-miiM  «f- 
Diine  lui  f^poad;  -  .1 

. . ,  Car  qui  stra  ctbii  sur  toute  la  rotii/rur  1] 

De  la  iphire  çélate  ft  de  la  tvrrs  verte,  n 

Qui  tesmoigne  pour  (qj-  de  m'avotr  ttescen 

Faisant  jouir  qtitlqtnui  de  ma  virginité  ■> 

Vénal  mire  d'anour  tl  itimpudictÈé 

La  /ait  iDUKBtej  /oii,  or  oe  bauriCr  AneUit, 

Or  à  Mart  caplivant  la  plat  aoace  franehCu 

El  or  {crtie  pnialH)  au  beau  Cynerien 

Mais  qucjt  faytfail?  méchant.  Il  n'en  eu  ri 


Uaiversidad  de  amor  y  escuela  de  ei  inieres,  pK 
Antolinez  di  Piedrabueno.  Saragcisse,  164.0  1611, 
i6a5.   if;6j.  net.  in-R.  —  PariR.   ififi.      n»»    :1  ..   _ 


1645,   1664.  pet. 


UtipartherUckes...  l_lnterroeaioire  de  la  comtesse  * 
Lichtenno,  ou  i*  partie  de  sa  confession),  Pyrmon!, 
1798. 

Untcrrokchen  (.Dasl..   (.\.a  Co^Ulon  tel  qu'ji  Jeuns 
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être,  deux  mots  entre  quatre   yeux).    Leipzig ,  s.  d. , 
in- 18,  I  fig. 

On  joint  à  cet  ouvrage  :  Dos  Busenstuck»..  La  Collerette , 
pour  servir  de  pendant  au  Cotillon  comme  il  devrait  être.  1804, 
"in-12,  I  fig.  —  Die  Freuden  des  Ehestandes,  Les  Joies  du 
mariage,  par  Arnim  pour  servir  de  pendant  au  Cotillon.  Leip- 
zig, s.  d.,  in-i2,  I  fig.  —  Pitt's  Reise  in's  Ehebett...  Voyage 
de  Piit  dans  le  lit  conjugal ,  par  Tauteur  du  Cotillon,  etc.  Leip- 
zig, 1804,  1806,  in-i2. 

Urbano  {V),  di  M.  Gio.  Boccaccio.  Venetia,  Zoppino. 
i53o,  in-8.  —  Ginevra,  Bart.  da  Londrone  i545,  in-8 
(River,  16  fr.).  —  Lucca,  Vincenzo  Busdrago,  i56a, 
in-8.  —  Firenze,  Giunti,  1698,  pet.  in-8.  Bonne  édi- 
tion. —  Bien  qu'ayant  une  numération  particulière, 
elle  fait  ordinairement  suite  à  un  autre  ouvrage  in- 
titulé: Opéra  di  M,  Gio,  Boccaccio  tradotta  ai  lat. 
in  volgare  di  M.  Nie.  Liburnio.  Firenze,  Giunti,  iSçS. 
—  L' urbano  a  été  réimpr.  à  Florence,  en  1723,  in-8, 
et  à  Parme,  1801,  in-8. 

La  1''  édition  avait  été  publiée  avant  i5oo  sous  le  titre:  Opéra 
jucundissima  novamente  relrovata  del  facundissitno  et  e/e- 
Çantissimo  poeta  messer  Joanne  Bocchacio.  S.  .1.  n.  d.,  pet. 
in-4<^  (Lib'ri,  37  fr.j.  On  en  trouve  aussi  une  édition  sous  le 
titre  :  Historia  moUo  dileltevole  di  Af .  Giov.  Boccaccio,  Ve- 
nise, 1526,  in-8. 

Traduction: 

Urbain  le  Mescongneu  ,  Jilx  de  l'empereur  Federic  Barbe- 

rousse  qui  par  la  finesse  de  certains  florentins  surprist  la 

fille  du  souldan,  Trad.  d'ital.  en  franc.  Lyon ,   Cl.  Nourry, 
in-4<'  goth.  Rare. 

Ce  roman,  attribué  peut-être  à  tort  à  Boccace^  est  dirigé  contre 
une  veuve  que  Tauteur  axait  aimée ,  mais  oui  l'avait  trompé  ; 
il  rencontre  son  mari  dans  le  purgatoire  et  il  s'entretient  avec 
lui  de  la  méchancbeté  des  femmes. 

URFÉ  (Honoré  d'),  comte  de  Châteauneuf,  marquis 
de  Valromery,  romancier,  né  à  Marseille  en  1567, 
mort  çn  Piémont  en  1625.  L'Astrée  —  Epistres  mo- 
rales et  amoureuses  —  la  Sirène  —  îa  Sylvanire  — 
les  Tristes  amours  de  Floride, 

Ursule,  par  Méry.  Paris,  Bourdilliat ,  1860,  in-12, 
3  fr.  —  Paris,  Micnel  Lévy,  1864,  in-12,  270  pp. 

L'auteur  dit  dans  sa  préface  :  «  Je  tiens  dans  la  main  quatre 
«  vérités  un  peu  crues  et  fort  scabreuses  ;  il  me  faut  un  volume 
«  par  vérité.  —  Le  sujet  d*  Ursule  est  vieux  comme  le  monde  ; 
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•  rEnngite  lai  coDMCfa  ud  chapitre  wlaiinbts,  MirailaB 
«Icurt  ptaltBa ,  l'onl  Initd  «*ec  plus  ou  motna  de  InaM' 

•  L'AduIilre,  paiieu'il  /nul  Vappeter  par  itn  mom ,  ■  W»i 
I prélnlc  A  tgoi  Iti  EM>r«1i«u  «tn  liETad  da  tbeiirCi  tQal 

•  en  l'Ignore,. M  e*6it  iIcd;  •  telle  est   I«    défioitioa  «  [« 

•  (l«  yat  du  TiudevilU  ;  celte  déGaitïon  a  ««néralefflCiil  in«A. 

•  Abl  ce  a'nl  tien,   EiamtnoDS  la  quesuba  loos  lU  put* 

•  VM  Qouvetu  et  térieui.  i 

Li  donnée  miie  en  icane  par  Méry  «t  qui  ne  M  innm;)» 
biblemeal  nulle  part  lillcurs,  c'«t  un  amant  dooDint  i  II  wn> 
qu'il  iMDil  uDï  maladie  qu'on  dg  saurait  nommei ,  et  qltt 
commQniqns  1  ton  mari,  pecunnags  de  oxEun  lort  pua,' 
quel  ne  «aurait  l'ibuier  >ur  la  cause  d«  ton  infonDOcllS 
rïiulie  de)  tvinemnitt  Forl  tragiques  ;  Ursule  cei  girùMt* 
«Ile  folie  furieuM  qui  n'a  que  deux  tolutious ,  U  moniaa 
gutrlaoa  ;  elle  sut  le  tonhiur  de  ne  pas  guérir. 

Useful  HinU  tosingle  gentleman....  (Avis  utiintt 
célibataires,  ou  Rifflexions  sur  le  mariage,  b  tonn» 
tion  et  l'adultère,  Kve<:  uu  bioI  ou  deux  au  sujttM 
Elles  entretenues,  le  tout  entremêlé  de  notes  moral» 
critiques  et  eiplicatives).  Par  le  petit  Isaac.  1793,  ai 

USSIEUX  (Louis  d'),  lillft'ai.,  né  à  Anaoulftntff 
1747,  mon  en  i8o5.  Angélique  de  LimeuH  —  le  Dt 
cameron  français  —  Endjtnion,  trad.  de  rsllsm.- 
les  Grâces,  trad.  de  l'allem,  —  ÎVouvelles  espanotn. 
trad.  en  franc.  —  les  Nouvelles  françaises  —  Rola^ 
furieux  de  l'Arioste,  trad.  de  rualién. 

Utilîti  IL')  du  divorce ,  com.  en  3  a.,  en  prose,  JK 
Prévost.  Paria,  Fages,  an  vi  (1798),  an  x  (i8oi),  ■ 
XI  (i8o3),  in-8.  —  La  Jatrie,  1"  part,  ,  a'  367;i- 
leinne,  333o. 
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Vacances  (Les)  de  Camille,  par  Henri  Murger.  Paris, 
Lévy,  1857,  i858,  in-12,  i  fr. 

Vacances  (Les)  de  Af.  L,  P.  (Louis  ProtatJ ,  avoué 
près  la  cour  impériale  de  Paris.  Cestà  savoir:  Serre- 
fesse f  iraf^édie-parodie;  Examen  de  Mlle  Flora^  etc., 
etc.  Précédés  d^un  avertissement  sur  Vauteur.  Au  Pa- 
lais, sous  les  robes.  (Bruxelles,  Poulet-Malassis),  '^^7> 
in-i2,  front,  de  Rops,  i5  fr.,  et,  pap.de  Chine,  3o  fr. 

C'est  le  même  frontispice  c)ue  celui  du  Serre/esse,  édition  de 
1864.  Il  y  a  eu  plusieurs  tirages  successifs  de  cet  ouvrage. 
L'Epitapne  pour  un  beau-père^  qui  termine  ce  volume,  est  une 
épigramme  de  M.  Roger  de  Beauvoir. 

VADE  (Jean-Joseph),  poète  et  aut.  dramat.  comique, 
né  à  Ham,  en  Picardie,  en  1720,  mort  en  1757.  Le 
Confident  heureux  —  Folette ,  ou  l'Enfant  ^até  — 
Jérôme  et  Fanchonnette  —  le  Mauvaisplatsant  — 
Nicaise  —  la  Nouvelle  Bastienne  —  ses  OSuvres  —  la 
Pipe  cassée  —  le  Poirier  —  le  Suffisant  —  le  Trom- 
peur trompé  —  les  Troqueurs  —  les  Troyrennes  en 
Champagne  — la  Veuve  indécise. -^V oit  aussi:  Lettres 
de  la  Grenouillère. 

Vade-mecum  des  jeunes  gens,  ou  Guide  pratique  des 
maladies  syphilitiques..,,  cont.  Vexposé  d'une  méthode 
de  préservatiou  certaine^  infaillible,  par  le  docteur  A. 
Lebel.  Paris,  France,  i855,  in-32  de  112  pp. 

Vagabond  (Le),  ou  l'Histoire  et  le  caractère  de  la 
malice  et  des  fourberies  de  ceux  qui  courent  le  monde 
aux  dépens  d'autruy.  Troyes  et  Paris,  Ant.  de  Rafle, 
pet.  in-8  (Crozet,  avec  une  autre  pièce,  9  fr.).  —  Paris, 
Villery,  1644,  in-8.  —  Nyon,  n**  10280;  Picard,  en 
1780,  n"  722,  4  fr.;  Nodier,  en  1844,  17  fr.  5o. 

Ce  volume  a  été  réimprimé  textuellement  à  Genève  en  1867^ 
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\a  formai  pu.  In-I3-  Cul  \»  (raducUon  d'un  duvti(c 

ntilnlé  :  H  Viigabando.  ortra  Sfer^a  de  Urtanti  t  u 

bo»di,  «!•:..  dal  tig.  Saffrianora,  dooi  la  i"  ddliion  teai 


VcalM,  Ilti7,  a  U  leeoDit.  P*r<«,  1618.  tt  ï 
da  Minrau ,  1646  ,  ia-iâ  de  gi  pp. ,  ci  udc.  mmpnmiB  a 
Bologne  1708,  iD-ii.  Friinoio  al  uD  psendoofiDc  sni  kf* 
•■eu  acbi  l'autanr,  frâ  Giacinto  Nobilî,  sMvanl  moine  *  tV 
in  de  SiÎDl  Domiaiqoe,  où  11  dlail  cnlré  en  1544.  Le  Vigi' 
towf  eat  plutôt  une  paraphraM  qu'une  iraductioa  niclt;(i 
tout  tu,  elle  ttt  dOe  i  DeiEondln**,  auteor  de  VSiitraiet  M 
ioima  tompafniel  (Voir  ce  tinej,  que  l'oa  tranve  qoeloKfeii 
rclU  à  la  lulte  du  Voeaioni. 


Âvy,  i86q, gr.  in-Sài  co!,,q6  pp.,  vignettes,  i  h.% 
-  Paria,  Michel  Lévy,  1869,10-18  jéBus,  838pp.,3ft. 

—  Voir  la  Revue  de  Paris,  i83i,  tonne  XLIV,  p.  19Ô 

Valentine,  ou  le  Pasteur  d"  U  fi),  par  Victor  DucuA- 
Pntia,  Uarba,  iSso,  3  vol.  in-is,  ci  1840.  111-4*11 
col.  —  Ouvraee  condamné  en  1824  et  rS5i  coomI 
outrageant  la  morale  publique  et  religieuse. 

Valentine.  ou  le  V.,  cou;»,  poCme  en  7  chants,  p« 
l'abbé  Bazin  ,  ivëque  do  Mizoura.  —  Le  Cheviàw 
d Aigremont ,  ou  Histoire  de  l'anneau  oui  fait  roîli' 
tt  aïlotiger  tes  v...  —  De  Vanel  gui  faisait  les  i~ 
grands  et  nàdes.  —  Le  Consomme.  Paris,  vii,  in-8. 
I  fig.  erotique».  —  Scheible,  en  187a,  3  thaï.— Vo" 
La  Vie  et  VŒuvre  de  feu  Vabbé  Ba^ia. 

Valet  (Le)  à  lout  faire,  farce  (en  vers),  par  Boi- 
Bicn-Acquis  (Jacq.  Coibln).  Lyon,  1606,  in-S,  16  W 

—  Pièce  licencieuse  fort   rare  ;  un  ex.   reiié  en  msto- 

Ïjin,  i5o  fr.,  vente  Soleinne  el  ti5  fr.  Baudelocqut; 
igongne,  n"  i5i4.  —  RÉJmpr.  dans  le  tome  XIV  det 
Joyeusetej,  34  pp. 

Valet  et  marquise,  cora.  en  1  a.,  par  E.  Haben, 
reçrêsemée  par  la  i"  fois  le  2  déc.  186  .,  sur  li 
ihcBtre  particulier  de  M.  le  prince  de  *•*,  à  Munidl 
Paris,  Vaiette,  s,  d,  (1867),  m-B,  40  pp.  —  Barraud, 
en  janvier  1871,  40  cent.  —  Cal.  Dec. 

L'BDlorîtalïoii  paar  foaEr  cens    piice    i  Paris   Tut  rtfi 
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lequel  la  force  à  terminer  ainsi  :  «  Mais  il  faut  donc,  Monsieur, 
vous  le  dire  tout  haut  ;  il  faut  donc ,  lâche  que  vous  êtes ,  que 
ce  soit  moi  qui  me  jette  par  dessus  les  moulins ,  et  vous  crie 

la  première:   Jasmin!...  Je  t'aime!  —  Jasmin:  Tu  m' (il 

s'élance  dans  les  bras  de  la  marquise  qui  les  lui  tend  de  bon 
cœurj.  —  Le  marquis  de  la  porte  du  fond  hurle:  Victoire  !  (Il 
agite  la  tète  d'un  superbe  dix-cors  qu'il  vient  de  tuer;  glorieux, 
il  la  montre  à  la  marquise).  —  (Jasmin  a  disparu.}  —  Vojez, 
marquise,  voyez  quelle  ramure  superbe  !  (Les  chiens  aboient , 
les  porteurs  du  cerf  chantent  un  chœur  :  Quand  l'amant  quitte 
sa  compagne  ,  le  cerf  entre  dans  la  maison ,  tonton  ,  etc.  On 
sonne  la  curée,  et  le  rideau  baisse). 

Valet  (Le)  de  cœur,  par  Xavier  de  Montépin.  Paris, 
i853,  3  vol.  ln-8  et  2  vol.  in-12. 

Valrose^^^  ou  les  Orages  de  l'amour,  par  Loisel 
Tréogate.  Paris,  Leprieur,  1799,  *  ^®^-  in-12,  fig. 

Vanda,  reyne  de  Pologne,  hist.  galante^  par  A.  T. 
—  La  Haye,  1705,  1706,  in-12.  —  Comtesse  de  Verrue, 
en  1737,  4  liv.  ;  Nyon,  n°  8354. 

VANDERBURCH  (Louis-Emile),  aut.  dramat. ,  né 
à  Paris  en  1794,  mort  à  Rueil  en  1860.  En  collabo- 
ration: Alle!ç  vous  coucher  —  Amaglia,  ou  la  Fille  du 
Danube  —  Amour  et  pruneaux  —  les  Baigneuses,  ou 
la  Nouvelle  Su:;anne  —  Balochard -^le  Baron  d'Hild- 
burghausen  —  lei  Charmettes,  ou  Une  page  des  Con- 
fessions -  Cotillon  III,  ou  Louis  XV  che:(  3/"'  Du 
Barry  —  la  Dame  du  second  —  les  Deux  créoles  — 
Fragoletta  —  la  Grisette  mariée — la  Grisette  roman- 
tique —  la  Laitière  de  Montfermeil  —  le  Marchand 
de  parapluies ,  ou  la  Noce  à  la  guinguette  —  Marie 
Michon  —  Peau  d'Ane— le  Petit  souper,  ou  Louis  XV 
et  le  régent  —  le  Procès  du  cancan  —  Sylvandire  — 
Un  premier  amour  —  Une  maîtresse ,  ou  Filer  le 
parfait  amour. 

VANEL  (Ch.).  Histoire  du  temps,  ou  Journal  ga- 
lant. i685.  —  Intrigues  galantes  de  la  cour  de  France 
depuis  le  commencement  de  la  monarchie  jusqu'à  pré- 
sent, 1694.  —  La  Semaine  de  Montalban^  trad.  de 
l'espagnol.  1684. 

Vanité  {La)  bonne  à  quelque  chose,  conte,  histo- 
riette, anecdote  ou  poème  (aut.  inc).  Paris,  chez  les 
marcn.  de  nouv.,  1780.  —  V.  VAlm.  litt.,  1783. 

Opuscule  assez  libre.  Voici  4  vers  sur  les  puces: 
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Cétaii  temps  où,  chaque  jeune  fille 
lA>ge  en  secret  l'insecte  malfaisant 
Que  rien  nejixs  et  qui  toujours  sautille. 
Qu'on  voit  a  peine  et  que  trop  bien  Von  sent. 

Vanto  (Et)  délia  cortîgiana  ferrarete  quai  narra 
la  bellej:(a  sua,  Con  il  lamento  per  esser  redutta  in 
la  carretta  per  el  mal  framçese  et  Vamonitorio  che  fa 
aile  altre  donne.  Segutta  Vepigramma  con  el  purga^ 
torio  délie  cortigiane^ver  Giov.-Bapt.  Verini.  Venetia, 
i532,  pet.  in-8  de  8  ff.  (Libri,  27  tr.).  —  S.  1.  n.  d., 
pet.  in-8,  vignette  sur  bois.  —  Libri,  19  fr. 

Opuscule  en  vers  d'un  ton  assez  libre,  il  a  été  reimpr.  sous 
le  titre  suivant:  //  Vanto  e  lamento  délia  cortigiana  Jerrarese 
per  esempio  a  tut  te  le  donne  di  mala  vita,  Con  il  lamento 
d'una  villanella  che  desiderava  maritarsi.  Siena,  8enz*anno 
(circa  1540},  pet.  io-8  gotb.  de  4  ff.  —  Libri,  35  fr. 

Variétés  (Les)  amusantes  y  ou  les  Ribauds  du  PaUùs^ 
Royal  j  cora.  en  3  actes  et  en  prose ,  par  Monvel  le 
Sodomite  (par  Mayeur  de  Saint-Paul,  auteur  du  Chro^ 
niaueur  désoeuvré  et  de  V Autrichienne  en  goguette, 
selon  M.  P.  Lacroix).  Paris,  et  se  trouve  aux  Variétés 
amusantes,  à  la  nouvelle  salle,  1791,  in- 18  de  84  pp. , 
3  fig.  —  Satire  obscène  contre  Monvel  et  d'autres  ar- 
tistes des  Variétés  amusantes;  curieuse  et  très-rare. — 
Cat.  Noél;  Soleinne,  n*  3842. 

Variétés  historiques  et  littéraires.  Recueil  de  pièces 
volantes,  rares  et  curieuses,  en  prose  et  en  vers,  revues 
et  annotées  par  Edouard  Fournier.  Paris,  Jannet,  i835- 
63,  10  vol.  in- 16  (coll.  Elzev.). 

VARIN  (Charles),  aut.  dramat.,  né  à  Nancy  en  1798, 
mort  à  Paris  en  1 869.  En  collaboration  :  Ah  !  que  fa- 
mour  est  agréable  —  l'Amour  au  daguerréotype  — 
Amour  et  biberon  —  l'Amour  et  la  guerre  —  Amour 
et  pruneaux  —  l'Ange  de  mes  rêves  —  Au  clair  de  la 
lune  y  ou  les  Amours  du  soir  —  les  Belles  femmes  de 
Paris—  Casanova  au  fort  St- André  —  le  Choix  d'une 
femme  —  la  Couturière  —  la  Dame  aux  giroflées  — 
la  Demoiselle  majeure  —  le  Dernier  des  Gaillards  — 
les  Deux  font  la  paire  —  Deux  profonds  scélérats  — 
l'Enfant  et  le  vieux  garçon ,  ou  la  Réputation  d'une 
femme  —  la  Famille  de  l'apothicaire  ^  ou  la  Petite 
jprude-'la  Femme  de  V épicier— les  Femmes  d'emprunt 

Georgette — le  Jeune  homme  à  marier  — les  Jaunes 
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bonnes  et  les  vieux  garçons  ~  les  Jeux  innocpits  —-^ 
la  Jolie  fille  du  faubourg  —  Madame  Pot-au-feu  — 
les  Malheurs  d'un  joli  garçon  —  le  Mari  à  la  vilïi 
et  la  femme  à  la  campagne — le  Oui  fatal,  ou  le  Cé^ 
libataire  sans  le  savoir  —  les  Pages  de  Bassompierne 

—  la  Plus  belle  nuit  de   la  vie  —  les  Saltimbanques 

—  les  Soupers  de  carnaval  —  les  Turlutaines  de  Frari' 
çoise  —  un  bal  du  grand  monde  —  Un  mari  fidèle  — 
Un  mari  perdu  —  Un  merlan  en  bonne  fortune  —  Une 
femme  qui  bat  son  gendre  —  Une  femme,  un  melon 
et  un  horloger  —  Une  invasion  de  grisettes  —  Une 
passion  —  Zarine,  ou  V Enfant  chéri  des  dames  — ? 
Zi^^ine. 

Varios  effectos  de  amor^  en  cinco  novelas  exemplares^ 
y  nuevo  artificio  de  escrivir  prosas  y  versos  sin  una 
de  las  cinco  letteras  vocales;  por  Alonzo  de  Alcala  y 
Herrera.  Lisbonne,  1641,  in-8. —  Usage  des  romans, 
II,  i35. 

Peignot  (Dictionn,  histor.)  rectifie  ainsi  le  nom  de  Taiitenn 
Alphonse  Alcala  y  Henares.  Son  ouvrage  se  compose  de  cinq 
nouvelles,  âont  la  première  est  sans  A^  la  seconde  sans  £,  la 
troisième  sans  /,  etc. 

Varios  prodigios  de  amor ,  en  onze  novelas  ejem- 
plares,  por  Isidoro  Robles.  Madrid,  1666,  1709,  1719, 
m-4''  {De  l'usag»  des  romans),  —  Barcelone ,  1709, 
1760,  pet.  in-4". 

Voir  aussi,  pour  une  comédie  de  Franc,  de  Rojas  portant,]* 
même  titre,  au  mot:  Las  comedias  nuevas^  etc. 

Varlet  à  louer,  à  tout  faire.  —  Chambrière  à  louer, 
à  tout  faire  (par  Christophe  de  Bordeaux,  Parisien). 
Rouen  (vers  1600),  pet.  in-8  de  8  et  de  10  ff.,  fig. 
sur  bois.  —  Nodier,  41  fr.  ;  Solar,  io3  fr. 

Ces  deux  pièces  sont  très-rares  ;  elles  ont  été  réimpr.  en  i83o, 
par  les  soins  de  MM.  Giraud  et  veinant;  l'une  8,  et  l'autite 
12  if. ,  avec  fig.  sur  b.  tirées  à  42  exempl.  ch.  (Potier,  les  deux, 
16  fr.).    Réimpr.  dans  le  i*'  vol.  du  Recueil  MontaigloD,  pp. 

73-108. 

VARNER  (Antoine-François),  aut.  dramat. ,  né. à 
Paris  en  17QO,  mort  en  1854.  —  En  collaboration: 
L'Autre  part  du  diable,  ou  le  Talisman  du  mari  — 
la  Belle  et  la  bête  —  C'est  Monsieur  qui  paie  —  les 
Deux  maris  —  les  Echelons  des  maris  —  ta  Léocadie 
de  Pantin  —  Madame  de  Sainte^Agnès  — -  le  Mari 

Tome  VI.  ^^ 
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rsn»  le  saroir  —  tt  Mariagt  de  raison  —  Mmna 
FaHtro  i  Parii  —  les  Moralistes  —  la  Pentionneârt 
liuTiét  —  la  Perle  des  servantes  —  les  Petits  apftr- 
ttments  —  It  Plui  beau  jour  de  L*  vie  —  Toujmiri 
—  Trottin,  ou  le  Retour  au  sémîl  —   Un  monstre  it 

Veao  (II)  di  Psndora,  «onetli  eroiid.  Iisiù,  iKâi, 
io-ii  de  107  pp.  {ta  Pultana  fer  i  poveri,  cie.), 

VASSE  (!s  bïrotine  de),  n*e  Comélie  Wouten,  ofc 
I  Bruielles  en  1730,  morte  en  1S02.  L'Art  de  cor- 
riger et  de  rendre  (es  hiymmes  cotistanls  —  les  Avfnx 
d'âne  femme  f^aiante,  ou  Lettres  de  W*  la  marqtnn 
de"*  à  Milady  Fanny  Slaeelton  —  la  Belle  Indiermt, 
{lU  Aventura  de  la  petite  fille  du  Grand  Mogol,  irsd. 
de  i'angl.  —  les  Imprudences  de  la  jeunesse,  trad,  it 
l'so^.  "  Traduction  du  théâtre  anglais,  depuis iot 
brigme  jusqu'à  nos  jours. 

VmtlAfie  (Le),  ou  Droit  des  anciens  teis^iairS  sur 
fm  nouBelles  éjioiises.  foniatioK  de  Nice  ,  ««.,  poém 
Mtîficfi-comiQiie.  A  Dcvîi^inoprftB,  Tin  »  de  la  hbeti*, 
ei  se  vend  à  Niort,  :7qi,  in-ia.  —  Van  der  Mnhlen, 
»•  1409;  Claudin,  en  fSé?,  18  fr.  —  Trad.  de  II  Fo- 
dero,  asta  il  Jus  sulle  spose,  etc.,  de  Gjloinbo  Giulio 

Vasta,  reine  de  Bordelie .  irag.  en  3  actes.  S.  I., 
17JÎ,  in-8.  —  Soleinne,  n°  3888.  —  Rëimpr.  en  5  a. 
R  eti  «rt.  far  H.  le  M"*  de  L"*  (par  Al.  Rronj. 
Lausanne,  Piene  F.  .leur,  rue  du  C...  an  grand  v.... 
1777,  in-8  de  5a  pp.  —  La  comédie  n'occupe  que  i5 
pages  ;  le  reste  est  rempli  par  des  poésies  libres  de 
divers  auleurs.  —  Soleinne,    n"    3oiG.  —  Ces   deuJ 
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V.  libre,    .c-bin 
Il  PuisMnt,  5  f 

Vaudeville  curieux  de  la  comédie  du  Bordel  natio- 
nal, chanté  à  M.  d'Orlfans  à  l'instant  de  son  arrivée 
S.  1.  n.  d.,  a  pç.,-çet-  m-%,  sins  titre.  —  Les  ei>up!et! 


vaux-dk-vire;  -  veillées         3^7 

sont  obscènes;  personnages:  MademoÂsolle  Théroigno, 
la  reine,  etc.  —  Leber,  IV,  p.  233. 

Vaux^de-vire  (Les)  (tCHivier  BasseHn ,  poète  nor- 
mand de  H  fin  du  XIV*  siècle.  La  t''*  éiihion  qui  th 
été  faite  de  ces  chansons  remonterait  à  1576;  maîa 
elle  paraît  aujourd'hui  complètement  perdue.  —  Vire, 
8.  d.  (vers  1070}.  — Très-rare, 

Edition  avec  une  not. ,  par  Aaaeltn  :  Vire  (A?raBchaa)ri8ii, 
gr.  in-S,  tiré  à  110  exempl.  Edition  impr.  aux  fraia  d«  quaU 
ques  amateurSf  et  qui  n*a  pas  été  mise  dans  le  conunQrce;  il 
8  y  est  glissé  quelques  fautes  d'impression  ;  on  peut  consulter  k 
cet  égard  les  Mélanges  de  Ch.  Nodier ,  1828  ,  p.  240  (Vendu 
Soiar,  27  fr.  :  Chaponay,  19  fr.).  —  Ed.  suivie  d'un  Chofx  et 
bacchanales,  etc. ,  publ.  par  L.  Dubois.  Paris  et  Caen»  1821 , 
in-8,  7  fr.  —  Edit.  avec  les  poésies  de  J.  Lehoux  et  une  not. 
de  J.  Travers.  Paris,  i833,  in-18,  3  fr.  —  Edition  publiée  par 
Paul  Lacroix.  Paris,  Delahays,  i858,  in-i6,  a  fr.  5o.  —  Oa 
trouve  dans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Caen  deua  dkr 
sertations  sur  01.  Basselin,  Tune  de  M.  E.  de  Beaorepaif^^ 
Tautre  de  M.  Vaultier. 

Vecchio  (11)  geioso,  corn.  (5  a.  et  prol.  pr.),  di  Rie* 
cîoli.  Viterbe,  i6o5,  pet.  in- 12  de  196  pp.  —  Rare. 

Pièce  facétieuse  ;  un  des  personnage»  se  fait  donner  il  cat^ 
logQ  di  lutte  le  puttane  ael  bordello  con.  il  lor  prena.  tç 
héros  de  la  pièce,  le  vieux  Demeirio,  est  un  becca;  sa  remtnç 
Plautilla  a  deux  amants ,  etc.  Il  y  a  aussi  usa  édition  de  Vik 
nise,  1606.  —  Soleinne,  n*  4608. 

Veâova  {La)y  com.  facetissima  (5  a.  et  proL  pr.>,  di 
Nie.  Buonaparte,  ciltadino  fiorenttno.  Florence,  iS6^, 
i583,  i5q2,  in-o  de  iio  pp.  -^  Libri,  22  fr.  —  Pariiy 
Molini,  i8o3,  i8o5,  in-8. 

La  cortigiana  Hortensia  et  la  ruffiana  Papera  remplissent  les 
principaux  rôles  de  cette  pièce,  dont  on  peut  voir  l'analyse 
dans  VAnalecta  biblion.  L  auteur,  est,  comme  on  sait,  un  des 
ancêtres  de  la  famille  Bonaparte.  P.  de  Larivey  en  a  fait  ttoe 
imitation  française.  —  Soleinne,  no«  4079»  4080. 

Veille  {La)  et  le  lendemain  y  ou  II  faut  bien  aimer 
son  mdriy  com.-vaud.  en  2  a.,  par  Francis  (Leroy 
d'Allarde).  F.-V.  Armand  Dartois  et  Achille  D.  (Dar- 
tois)  (Variétés).  Paris,  1828  (1829),  in-S,  —  Soleinne, 
zbbo. 

Veillée  (La^  galante,  par  Mlle  de  L*''*  (de  Lubert). 
La  Haye  (Pans),  1747,  in-xa.  —  Nyon,  n**  95x6. 

Veillées  d'un /„teur,  ornées  de  12  figuret  giwtéef, 
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didiétt  à   II  folie,  Tiiir  ....  Chez  Vénaa     à  BtgiKllE, 

Imprimerie  de  M"'  onlout,  au  coq  châtré,  i83»,  irnS 

Cant.  ealre  lUtrct  pitc»,    J«  Koi    Dagobert:  Cttoet  i 

MCfi;  tfi  UamkoelKUrs;  te  Vieux  Rcnlirr;  le-VoyagOtat 


peliUi  lu  MaUdie  ils  dieux;    le    GiÔJiOXear;  lé  Vt 


VeiUées  (Les)  det  maisons  de  praititution,  et  ia 
fmtiluiei,  nouv.  lanterne  magique,  curieutt  elflm 

amgatanle  en  la  tableaux.  C polis,  1 700  (Pstn,  v. 

iKn],  in-i8dc  66  pp.,  plus  un  auppf.de  6  pp.,  conl. 
une  liïte  d'ouvrages  erotiques;  11  tig.  état.  — Scheible, 
en  i854,  X  H.  14  kf. 

Veillées  (Les)  du  couvent,  ou  le  Noviciat  d'amour, 

"     !  et    en   3    livres,  pu 

de  Cocnpiègne).  Luô- 
8,  fig.  —  Jannei,  7  fr.; 

11  ï  W  «  eu  d'aulf»  réimpr-s  c'eil  un  onvrage  libre,  nul 
4cfilct  fait  nfdiiK»  1  lODi  ÉEirdi.  — La  >•  Édiuaa  s  para  n 
■79I,  Km  le  lirrc:  Œuvra  libret  •ta.*  citoyen  gui  «  CM 
MI.  La  Vellléts  du  coavml,  1  5g.  d'spr.  dés  dessin*  deMo- 
fini.  —  5*  Uitloo.  Luiîpolit,  de  l'impr.  du  Mbraîre-ameur  [Mtr- 
trttrj,  l'an  34116,  pel.  in-iB  de  lâg  pp.,  en  y  cnrnprcnani  do 
a*{i  de  l'édheur  placé  i  la  dernifie.  A   la  page  167 .  f^e  Irouv: 

txrmplalre  de  cet  oui/riigt. 

Velleville  et  Juliette,  ou  les  Etaurderies  d'une  jolU 
fymme ,  par  J.-R.  Ronden.  Paris,  Chaumerot,  1817, 
^  vol.  in-i3.  Catal.  Monselet,  p.  11 5.  —  Pigoreau  du 
de  cet  auteur  que  ce  n'est  pas  par  la  morale  que  bril- 
lent ses  ouvrages. 

Vendanges  {Les'i  gaillardes ,  recueil  de  contes  en 
vers,  chansonneites ,  etc.  Paris,  an  xic,  in-18  de  184 
pages.  —  Pixérécourt;  Cigongne,  n''  1  :  tg. 


.'il  chaque  )c  . 
amis,  ayoni  de  la  prudeuce.  —  L'Origine  des  ridi 
lu  naguirt»  en  un  livre  admirable.  -L Aiguille,  ou  le  Gour- 
maBdniyiliJié.  Un  homme  qui  jamais  ne  meurt.  —  La  Religieuse 
malade.  On  ns  peul  laiie  au  pé  de  tout  le  monde.  —  La  Diu- 
ble  confidence.  Me&iieuti  lestç'ïix,\s4t.a«nti,  — La  Sffmaiiif 
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des  dévotes.  Illustre  abbé,  je  vois  l'impie.  —  L'Eunuque.  Un 
jeune  eunuque  engraissé  des  largesses. —  Les  Mécomptes,  ou 
le  Cautère.  Le  mariage  est-il  un  bien  ?  —  L'Histoire  mise  en 
conte.  Dans  certains  cas  nécessiteux.  —  Le  Serment  violé.  Ja- 
dis Satan,  esprit  fourbe  et  trompeur. 

Dans  la  notice  en  tête  des  Poésies  choisies  de  Jean  Hubert 
HaH«  (Bruxelles,  i85i,  in-i8),  signée  N.  L.  (Loumyer) ,  on  lit 
que  ce  poète  «  a  contribué  aux  Vendanges  gaillardes ,  avec 
plusieurs  de  ses  confrères  de  la  société  ae  littérature  de  Bru- 
xelles... Sa  coopération  au  recueil  se  borne  à  cina  articles.:  le 
Trou  manto,  V Anguille  et  le  Gourmand  mystifie ,  le  Malen- 
tendu^ la  Religieuse  malade,  V Histoire  mise  en  contes.  •  — 
M.  Loumyer  ajoute  que  les  Vendanges  gaillardes  furent  sui- 
vies d'un  autre  opuscule  du  même  genre,  les  Œufs  de  Pâques. 

Vendangeur  (Le),  trad.  de  Titalien.  Voir  TANSILLO. 

Vendangeur  (Le) ,  ou  Recueil  choisi  d'événements 
rares  et  singuliers,  d'aventures  galantes,  etc.,  pour 
servir  à  rhistoire  de  nos  jours.  La  Haye,  A.  Van  Dole, 
1750,  in-i2.  —  Boissonade,  n**  4709;  Nyon,  n°  11726. 

Vénères  Blyenburgicœ ,  sive   Hortus  amorum...... 

opéra  Damasi  Blvenburgi  Batavi.  Dordraci,  1600,  pet. 
in-8,  5  part.,  préc.  de  0  ff.  limin.  et  suivies  d'un  ap- 
pendice de  42  fF.  —  Recueil  très-agréable  de  poésies 
erotiques.  —  11  y  a  des  exemplaires  de  la  même  édit. 
portant  le  titre;  Apicula  Batava,  etc.  Amst. ,  i6i3; 
la  table  des  auteurs  y  est  supprimée,  ce  qui  fait  pré- 
férer les  exempl.  à  la  date  de  1600.  —  Renouard . 
3o  fr.  ;  Barraud,  en  1870,  4  fr. 

Vénères  et  Priapi  uti  observantur  in  gemmis  anti- 
quis  (rec.  attrib.  à  d'Hancarville).  Lugd.-Bat.,  s.  d. 
(Naples,  vers  1771),  2  part.  pet.  ïn-4°,  avec  46  pi. 
(texte  franc,  gravé)  (Lamy,  fig.  col.,  40  fr.  ;  d'Ourches, 
44  fr.).  —  Edition  orig.  et  très- rare  de  cet  ouvrage. 

—  Edition  avec  des  explications  en  angl.  et  en  français,  de 
quelques  lignes  seulement).  Lugd.-Batav.  (édition  probablement 
faite  en  Angleterre,  vers  1785),  2  part,  in-8,  avec  front,  gravés, 
70  gravures  et  72  pp.  de  texte.  Le  texte  et  les  planches  se  sui- 
vent jusqu'au  n®  XaXV  et  le  texte  n^  XXXVI  commence  au 
n®  2  d'une  nouvelle  série  de  figures,  et  continue  jusqu'au  LXVII 
oui  correspond  à  33  ;  LXVIII  à  35  ,  LXIX  à  34  et  LXX  à  36. 
11  y  a  des  exemplaires  de  cette  édition  oCi  le  texte  est  encadré 
et  les  figures  tirées  en  rouge.  Une  partie  de  ces  gravures  ont 
été  mises  dans  les  Monuments  du  culte  secret  des  dames  ro- 
maines^ dont  cet  ouvrage  est  comme  l'esquisse. 

—Monuments  de  la  vie  privée  des  dou^e  Césars,  «f  après  uue 


ralte  d»  plfrrel  et  médaiKn  gravies  sons  Iêut  rign*.  Cw* 
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etiti  Sifcelltut,  nia.  inV 
Sbt  Mil*  q«î  e"  '  '-' 

MM  ImIIUM,  I 

qoe  ro  Uenn  < 

—  Womniriili  ittuttr  leeret  Oestlamrs  rom^t»tt,ftiBlti- 
ttr  4e  mtU  aux  Monintmfx  des  dov^e  Césars,  «c,  CtpM, 
liSt,  in-4*.  La  3  >oL  Bolle.  6i  fr.  :  Polier  ,  en  iB;».  lu  (■'' 
t«BMo^rie,  tyo  tf .  —  Les  io  grature*  ()iK  nalcnncDi  tU 
mn  de  ce*  Jên  mlnnHs  sodI  preiqae  loalea,  i  ce  qu'on  m*. 
de  IffitcMinii  da  Hftxinîricj:  le  nile  «i  oflVe  noc  elpliaiM 
meHc  dt  mg»M«  imprimé*  A  SaénxM.  Mutût.tU  lAWt 
ht,  dll-on,  inpnni  à  Niocy.  II  niue  use  aMn  MitlM,  lih 
M  ITi^,  «™»â-in-8,  Deiu  cille  dï  17S7 ,  i»-4»,  l«s  àttû»* 
MM  dippnmf».  Oitu  une  autre  ïdiiiDii  tous  la  rubiîqes  >h 
XiMm,  imprlnaric  da  Vilictin ,  les  Cétars  portenl  la  d4U  <>( 
1786  et  lu  Dames  ceLlf  de  1790;  t>e>DC(n]p  de  noiss  khiI  <I«- 
tél*  et  Voiitt  du  ehaprina  eat  untlblemcDl  nodiH.  —  Da 
traction  cvdonDta  par  irTil  du  19  npl.  ibfi,  à  eau»  du  gn- 
ntu  obtcinrs  auc  l'cuvnee  coDIieoL  Voir  le  calaloguc  dï  II 
vfDlc  M.,  fille  par  TArnuKc  du  am,  en  1S46.  D*  ■«Sii 
pMir  11  diOïrenn  que  préitiiteilt  dlTenes  ddilîDai.  Vcii  idoi 
N0CI,  CoUKliaMtormlafi,  p- 787;  elle SfAiJspAile  ilJuM 
LoAdrei,  li  ivln  1S61.  p.  181.  — Liditcm-s'uprinieeD  calC' 
Hki  d*Di  rAnDi-piopo*  de*  UmamenU  dm  nlu  tecnl  dn 
ditnu*  romaUiet  : 

t  Les  pa-tonnn  raiwninible*  fcroDl  une  dislincTion  bien  «• 
ilble  erlre  l'oDïrHge  que  je  Itur  priienle  et  ces  produelio»  li- 
eeneicusea  prcxluilci  pull  dtprivitiDD  du  mœurs  cl  par  leli- 
bcrtioage- 


dt  la  oilun.  Nan-uuleinenl  les  auteurs  paieni  s'exprioMi 
llbremenl  sur  In  sn)eis  puur  lesquels  dodi  atoa»  inveoU 
pudsur,  mais  aicoce  let  peipiret  ei  Ici  KUlpteors  ne  gaidiitil 

Afin  que  les  smateais  puissent  ïdtliier  si  lenn  eiempf. 

de  chaque  volume.  Ciiaqus  sillet  cal  coDlenu  dam;  un  tnddiiilioii 

Mnaamenls  île  la  vie  privée  des  dauje  Césarr,  rroniisplci: 
Les  Délices  des  Césart.  etc.  —  1.  César  i  ta  cour  de  Nice- 
Kède.  I.  C'har  i  ^ai  Servilie  préaenle  sa  fille  Terlia,  4.  Cé- 

6.  AK^sts  qui  te  prostîlue  à  son  grand  oncle  César.  7.  Aa- 
nste  et  Uvie.  S.  Aagusie  avse  u  fille  Julie.  CoTniti  ^Arol- 
Tonfiiî  et  de  SIcyone.  9.  ABçWte  à  qui  Livie  présente  deux 
files,  10.  Aagusre,  sous  FliMit  ^Apollon,  seupe  avec  six  deet 
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ÂiU9ineeH  Hercule  et  Cititeris  en  Joie.  14»  Auguste  avec  FmI- 
vie,  femme  de  MarC'ArUoùie.  i5.  Auguste  avec  la  Jèmme 
de  Mécène.  16.  Titère  avec  ses  mignons  et  ses  femmes,  17, 
Tibère  dans  son  jardin,  iZ.  TU>ère  nage  avec  j^es  ^enfants» 
19.  Tibère  et  le  Tableau  d'Atalante  el  de  Méléagre.  aa  7¥* 
bère  s'enflamme  pour  deux  jeunes  hommes,  ai.  Tibère  -assis 
avec  une  tr<fupe  de  femmes.  32.  Tibère  etMaiXonia.  23.  Caîi- 
gula  jeune  encore  couché  avec  sa  sœur  DrusillA.  2±,  Caligiilm 
et  ses  trois  soeurs.  a5.  Caligula  voit  la  femme  de  Pisen  et 
en  devient  amoureux.  26.  Caligula  épris  des  charmes  de  Ce* 
senïa.  27.  Caligula  au  milieu  de  deux  jeunes  gens.  38.  Cali» 
gula  prié  par  Cassius  de  lui  donner  le  mot  de  guerre,  29. 
Messaline  épouse  publiquement  C-,  Siiius,  3o.  Messàline  se 
déguise  rt  va  dans  un  mauvais  lieuy  sous^  etc,  3i.  MessaHnt 
consacre  à  Priape  14  couronnes  de  myrthe.  Sa.  Héron  aàuse 
de  la  vestale  kubiria,  33.  Néron  en  chaise  avec  sa  mèrt 
Agrippine.  34.  Néron  épouse  le  jeune  Sporus,  35.  Nér-on 
avec  son  affranchi.  36.  Néron ,  une  femme  et  trois  mignons, 
3?.  Néron  sort  de  la  grotte  couvert  d'une  peau  d'ours,  38^ 
Néron  et  Doryphorus,  3g.  Agrippine^  pour  recouvrer  son 
autoritéy  offre  ses  charmes  à  son  fils.  40.  Othon  avec  une 
vieille  et  Néron.  41.  Othon  à  table  avec  Povpée.  4a.  Othon 
présente  sa  femme  Poppée  à  Néron.  a3.  Néron  et  Othon  à 
table.  44.  VtteUius  et  son  (affranchi.  43.  Vitellius  et  Asiati' 
eus  son  affranchi.  46.  Titus  à  table  avec  la  reine  Bérénice. 
47.  Titu$  faisant  ses  adieux  à  la  reine  Bérénice,  48.  Domi- 
tien  entre  Domitia  j  sa  femme  y  et  Julie  sa  nièce.  49.  Domi- 
tien  aux  genoux  de  JuUe.  5o.  I>omit  ien  qui  nage  au  nùlieu 
d'une  troupe  de  femmes. 

—  Monuments  du  culte  secret  des  dames  romaines ,  front, 
de  la  i^^  partie  ;  idem  de  la  2*.  i.  Pierre  inconnue ,  gravée 
sur  une  cornaline.  2.  Un  sacrifice  à  Priape^  ^ravé id.  3.  Un. 
satyre  qui  baise  une  femme  sur  un  autel  antique  ^  id.  4.  Au- 
guste  et  Uviejj;rav.  sur  une  pierre  de  cornaline.  5.  Pierre 
inconnue  y  \d.  o.  La  Roue  de  la  fortune  y  id.  7.  Mars  et  Vé- 
Mus  y  id.  8.  Sacrifice  au  dieu  Prtitpe y  gravé  sur  une  sardoine. 
$.  Pierre  mconnucy  gravée  sur  une  cornaline,  to.  Le  Triomphe 
de  Priape,  porté  sur  un  char,  id.  la.  Hercule  et  lole^grap. 
sur  une  cornaline.  14.  Pierre  inconnue  y  id.  i5.  Un  Tnerme 
d'un  Priape  avec  un  satyre ,  kl.  16.  Vulcain  qui  enveloppe 
Mars  et  Vénus ,  grav.  sur  une  pierre,  d'amétniste.  18.  Un 
amour  à  cheval  sur  un  priape ,  gravé  sur  un  onyx.  19.  Lédé 
et  Jupiter  transformé  en  cygne,  grav.  sur  une  comaUne.  ao. 
Hercule  et  Hébé,  gtuv.  sur  une  pierre  éTAméthiste.  24.  Mé- 
daille en  0^  représentant  une  dame  romaine  qui  offre  à  Priave 
des  parfums  précieux,  33.  Camée  trouvé  dans  IVe  deCapreey 
représentant  une  bergère  qui  fuit  son  amant.  94.  Antique  en 
or  y  représentant  un  hcnnme  couché  sur  son  lit ,  etc.  aS.  U* 
triage  marchant  sur  des  pattes  de  coqy  gr,  sur  une  cornaline. 
26.  Vénus  callypige ,  grav.  sur  un  onyic.  47.  Un  sacrifice  à 
PriapCy  grav.  sur  une  pierre  de  cornaline.  38.  Un  therme  de 
Priape,  id.  «f.  Le  dieu  Pan  avec  la  nymphe  Sitinga  ^ /gw^  ^ 
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(wnar  fierrt  d'eau  maint.  1o.  loU  portant  (a  wmiw  fBn- 
tulr,  gr*r.  Wr  tiw  pinr»  *  Jaspe  vers.  3i.  Satrifa  a 
rffru  Priaft.  grin.  tuf  une  pierre  dr  CaMtMf.  >>  B» 
lAni  PHiipc  à  cdié  iThm  rolmw ,  ^of.  nip  aae  lar/tm 
S3.  Sa<rljiu  au  dln  Pria/it,  grav.  tur  un  dur».  î*.  fi* 
IrnanJ  la  coupe  da  luclar  Ott  ittux,  grav.  rarawre^m, 
îS.  Lrt  foii  grâces ,  grav.  lur  une  pierre  de  teraaUl.  tt 
BêtcHui  et  ArlaJae,  graii.  itir  une  pierre  de  Jttvt  ««.37- 
La  CoHVfrijNim  ucrite  df  Priape,  grar.  iw  w  «M 
St.  Sacrifice  A  Friape,  grav.  nr  hr^  pierre  de  jtipe.  !o-  M- 
rrfjh»  »  Prlapt,  etar.  mt  une  pierre  d-Agalke.  «»  » 
lUriiir  À  Priape,  gra».  tar  vue  cornaline.  4t.  Lrl  fînm, 
U.  41.  tfMMJJite  «t(Ar  Avant  imr  tediuliK  on  peUu  ehtpi'i' 
4  friave,  grn.  nr  iwc  pfcrrf  Oe  eùmaUne.  0.  finwfiM 
—  lietiai^Clavél.^^.  Les  trait  Grdces,  grar.  sur  une  pirm 
Jl»  eontaline.  45.  fa  raQre  nivc  uiu  ayn^Ar ,  fd.  lï.  &■ 
(r(;(M  an  dieu  Priape,  er.  iwr  hik  pierre  de  Caleiaoii 
(7.  Oh  tofjT*  BHi  mut  découvrir  une  nymphe  ,  gr,  tur  01 
wraatlne.  *8.  Un  é^ger  carestant  une  ckèyre ,  gr.  ar  at 
cornaline,  vt.  VA'nour  présente  à  Vénus  les  arma  dtnte.H. 

Venais  triiimal,  por  Lodovico  ScHva.  Vcneci».  A. 
Piiuiio,  1537,  in-8  goth,,  litre  gr.  71  ff.  _  Nodini 
3g  fr-i  Reina,  8.  b.;  Luiorche,  n*"  3i68.  —  Rom» 
êvpagnal  rare  et  peu  cûnnu. 

VENETTE  (Nie),  né  en  lôîS.mort  en  lônaJU 
Rochelle,  sa  patiie,  11  étudia  â  Paris  sous  Gui  Pjiin, 
et  voyagea  en  Italie  et  en  Poriupal.  Son  ou\tb«£  Ii 
plus  connu  est  ]e  suivant  qui  a  ctian^é  plusietic^  foii 
■  de  titre  et  a  éi£  rfimprimi^  des  centaines  de  (ois.  Lu 
premièfES  ddilions  Étaient  très-belles ,  mais  les  dei- 
□iËres,  destinées  au  calponage,  sont  ignoble^. 

Tablenu  de  l'amour  considéré  dots  l'élat  du  marlagv,  pc 
Nie.  ViiQetiE.  Amsl. ,  JuiaHiD  ,  iâg;r,  pet.  in-iz;  dJtrïîia  119 
commune  ci  [egardde  comme  lu  premiéic  de  ce  livre.  —  Pit^, 
Franc  d'Amour  'Holl.  i  )i  aphire) ,  16S7,  1688  (Claodia.a 
iW.,  «  ir.t ,  msi,,  ,ûni  tAuW  en  iHSS.  13  fr.l;  ».  d.,  pet 
I  :..  I  II'..  IL  i  Nodier,  38  fr.  —  Edition  iaiiluUet  U 
r  .'r.'i<.'.   ou   Tableau  de   Vamour  conitfA 

..3,  4  part,  wt,  in-ii.  eus.  67a  pp.  elfis; 
-  :,  i.,-L.,,  i745(Nïon.  o"  SoS3)  ;  1748.  ï  «l 
,-,-,..  -  I    ;..       ..>...■  remarques  fL,\a  D.  Fr.  Pl.nque.  Lon- 

tum  \i^hZ'àXil'l.t  vim^i%  fr.'  P^iSr&Surt ,'  'bl^'.'S- 
poaav.  laa  ff.  — S.  l.,  177S,  a  vol.  in-ia.  lig,  _  Refondu  d 
mn  i  11  hsuluur  des  comuiiâoncea  Diodernei,  par  J.  R.  J.  f). 
IDubuiHDo),  Paria,  iBii,  4  vol.  io-iË,  avec  19   grav,  ta  ' '"' 

3û  à  40  ilimvTïSKiQi  iî.  ta  quits^  .  v»imx  mai  tnia 
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faites  dans  le  XIX*  siècle,  n'ont  absolument  servi  qu'à  alimen* 
ter  le  colportage.  Voir  l'ouvrage  de  M.  Ch.  Nisard  sur  la  lit- 
térature populaire.  Poursuivi  plusieurs  fois,  il  a  toujours  été 
acquitté,  à  l'exception  d'une  cond.  prononcée  par  la  cour  d'as- 
sises de  la  Haute-Garonne,  le  8  juin  1843,  cond.  motivée  par 
les  lig.  obscènes.  Est-ce  pour  l'édition  intitulée:  Véritable  Ta- 
bleau de  l'amour  conjugal,  revue  par  le  D.  Morel  (de  Ru- 
bempréj,  Paris,  Terry,  4  vol.  in-i8,  avec  19  gravures  1  —  Cet 
ouvrage  a  été  trad.  ou  imité  en  plusieurs  langues  éirangires  ; 
nous  ne  citerons  que  trois  de  ces  imitations:  Kurze  Abhand- 
lung...  Traité  court,  maiscomplety  de  la  génération  de  T  homme 
et  d'  la  i^rossess'.  Francfort,  1700,  in-8.  — Conjuguai  love,  or 
the  Pleasures  of  the  marriage  bî'd,  considered  in  severa!  lec- 
tures on  lunuan  génération.  London ,  in-12.  —  Rare  verities. 
The  cabin.'t  of  Venus  unlocked  and  her  secrets  laid  open, 
being  a  translation  of  part  oïSinibaldus,  etc.  London,  P.  Briags, 
i658,  pet.  in-i3  de  3o  pp.  préliminaires,  72  de  texte  et  è  de 
table.  —  Ce  dernier  ouvrage,  qui  est  composé  à  peu  près  sur  le 
même  plnn  que  celui  de  Veiiette  et  qui  lui  est  antérieur,  ne 
pourrail-11  pas  lui  avoir  inspiré  le  sieni 

Vengeance  des  femmes  contre  les  hommes^  satyre 
nouvelle  contre  les  petits-maîtres  et  les  vieillards 
amoureux.  Rouen,  chez  L.  Besongne,  sur  l'imprimé 
à  Paris,  1704,  in-8.  —  Picard,  en  1780,  n**  807.  — 
En  vers;  réimpr.  à  Lille,  en  i852,  à  io3  exempl. ,  et 
dans  les  Variétés  histor.  et  îittér.,  éditées  par  M.  Ed. 
Fournier,  tome  V,  p.  3ii. 

Vengeance  (La)  des  femmes  contre  leurs  maris  ^  à 
cause  de  Vabolition  des  tavernes.  Paris,  E.  Denise, 
1537,  in-4"de  4  fl. ,  dont  i  pour  le  titre.  —  Cigongne, 
n"  845. 

Cette  pitce  eut  pour  raison  d'être  une  ordonnance  de  Henri  II, 
interdisant  aux  cabaretiers  de  recevoir  chez  eux  d'antres  gens 
que  des  étrangers  et  des  passants;  elle  a  été  insérée  dans  le 
Recueil  de  M.  Montaiglon ,  tome  VI,  pp.  171-178. 

Vengeance  (La)  des  marquis,  ou  Réponse  à  Vlm- 
vromptu  de  Versailles ,  com.  en  prose,  par  'J.  de  Vil- 
liers,  jouée  en  i663,  à  riiôtel  de  Bourgogne  à  Pari». 
Notice  par  le  bibliophile  Jacob.  Turin ,  J.  Gay  et  fils, 
pet.  in-32,  tiré  à  cent  ex.  seulement  {Collection  Mo^ 
lièresque),  4  fr. 

Pièce  satirique  contre  Molière  et  sa  femme.  Imprimée  en  1664 
par  Et.  Loyson  et  par  Gabr.  Quinet  ;  on  lui  refusa  le  privilège 
nécessaire,  et  elle  ne  put  être  publiée  que  dans  le  volume  inti- 
tulé les  Soirées  des  auberges.  Paris,  G.  Quinet,  1664. 

Vengeance  (La)  des  satyres^  pastorale  en  5  actes  et 
Tome  Vi.  *>^ 
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I    M  ver»,  p>r  liane  Du  Rycr.  Paria,  du  Bray,   1614, 
I   în-8.  -Nyon,  n"  i73i3. 

Celte  pïiu  en  U  nrtnte  que  les  A  nom  ctutiraint  (V«t  S 
.    cUre),  du  mtmc  Dateur,  augmcnidc  de    quelqm  scino ,  H  A- 


a  lieu  lie  3.    Un  exécute  A    I 


On  îsi  deVToil  couper 
Les  Irait  piixet  gu'il  porte. 
Non,  ne  lui  coupef  pas  ; 
Laisiei-hii  son  pauvre  cas. 


\ 


Cei  deini  dcraiera  ver»  servenl  de  refrain  k  tonte  la  chinBi. 
(BibI,  da  Th«8lit  fnn(.  I,  4»'l.  —  La  Venutance  des  mW» 
■  en  une  rfimpretslDn.  Pa(l),  Pierre  Deshayea,  1614.  pu.  utn 
de  41  pp.  I>ji»  ctTli:  édition,  elle  es)  suivie  d'une  nnlrt  pi»-. 
ti1e  do  mime  aiit>.'itr:  Le  Uariage  ifamoar  (Voir  ce  liire|  fn 
occupe  lu  pSEU  43  t  97,  Il  pagiDMion  se  «uivapi  (J.  Gef,» 
1873,  10  fr.J. 

F«t(s  (Les),  essai  poétique.  Paris,  Hubert,  :8i6, 
hi-18.  —  PelU  poème  scEtolo^qoe  assez  bien  Terôfil 
—  Voir  l'Anthologie  scatologique,  p.  i3E. 

Vénus  à  confesse,  ou  Lettres  d'une  comsdiemien 
tirée  du  spectacle  à  une  de  ses  amies.  En  Phrygle,  chu 
EiopE  (Parie),  lySi,  3  lomes  en  i  vol.  ïn-iî  de  ;:, 
79  El  g6  pp.  (J.  Gay,  en  1873,  8  fr,).  —  D'aprfelt 
titre  de  cet  ouvrage,  on  s'attend  à  trouver  une  nistoiti 
piquame,  et  l'on  tomte  Eur  un  lécit  loutd  et  sans 
intérêt.  C'est  une  déception  complète  ;  auBU  Vouvnsc 
n'a-i-il  paa  été  termine, 

,  par  Clairville  ei 

Vénus  à  l'encan,  ou  les  BoUvarîeanes  du  Paiais- 
Royal  en  iBig,  ébauche  badine,  etc.,  par  un  pairs 
de  l'ile  d'Otalir.  Paris,  Palais-Boyal ,  1819,  în-iâ  it 
Ï04  pp.  —  Alvarès,  en   i85S,  4  fr.  5o. 

Venus  and  Adonis,  poème  de  Shakespeare. 

La  preiriiiri;  édition  qui  ville  four  ù Londres  en  iiQ3,  eîtim 
10.4"  ds  37  feuilletB.  On  n'en  connaii  qu'un  seul  exemplaire; 
il  ss  irnnte  dans  la  coHeclioD  formls  par  Malone  el  \é^aiU  i 
la  BiblioiMquo  BoJleyonne  3  Oiford.  Quoiqu'elle  aoit  parlini 
susa:p[iblc  d'aljtmw  Is  s'nas'A  IttWJC  ,  celle  œuvre  parut  nti 
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-      .  .  çi       .       ,  .  .-      

Un  exempl. ,  quoique  rogue  et  raccommode,  fut  adjugé  en  (^44 
au  prix  cle  iio  livres  sterling;  il  est  de  la  seconde  édition, 
i5()4i  aujourd'hui  dans  la  Bioliotheca  Grenvilliana ,  léguée  au 
Musée  britannique.  —  Un  exempl.  de  la  3*  édition ,  iSgô,  s'est 
adjugé  successivement  à  91  I.  st.  et  91  10. 

Ce  poëme  respire  une  passion  ardente;  M.  H.  Taine,  dans 
la  Revue  germanique  (cahier  du  i"  avril  i863),  à  la  suite  d'une 
appréciation  des  sonnets  de  Shakespeare,  s'exprime  en  ces 
termes: 

«  On  n*a  jamais  vu  de  cœur  si  palpitant  an  contact  de  la' 
beauté,  ai  ravi  de  la  fraîcheur  et  de  Téclat  des  choses,  si  âpre 
et  si  ému  dans  Tadoration.  La  poésie  déborde  du  cœur  du 
poète  ;  le  trop-plein  de  la  jeunesse  regorge  jusque  sur  les  cho- 
ses inanimées  ;  la  campagne  rit  au  jour  levant  :  Vair  pénétré  de 
clarté  n'est  qu'une  fête.  Peut-être  Shakespeare  vit-il  qu'il  avait 
dépassé  \is  bornes,  car  Tinteniion  de  son  second  poème,  le  Viol 
de  Lucrèce,  est  toute  contraire.  • 

Venus  Batava,  sive  Atncenitates  amorum,  suavissîmis 
et  artijîciosissimis  iconibus  ob  oculis  positce^  ut  instar 
albi  amîcorum  studiosis  inservire  possint.  Ex  libéra 
Batava,  16 18,  pet.  in-4".  —  Vol.  cfe  la  plus  grande 
rareté,  comp.  de  ^  ff.,  avec  texte  en  vers  latins,  et  de 
24  planches  gravées  en  taille-douce.  Quelques-unes 
de  ces  planches,  très-intéressantes,  pour  les  costumes, 
portent  le  monogramme  de  J.-N.  Wischer.  —  Vendu 
Perret,  en  1860,  n°  417,  46  fr. 

Vénus  dans  le  cloître ,  ou  la  Religieuse  en  chemise, 
entretiens  curieux ,  par  l'abbé  du  rrat  (  attribué  par 
Barbier  à  l'abbé  barrin,  et  par  d'autres,  à  Chavigny). 
Edition  originale,  s.  1.  et  s.  a.  (vers  1682),  in-12,  avec 
fig.  (Bibl.  au  marquis  de  Paulmy).  —  Cologne,  i685 
(Nodier,  35  fr.),  1686,  1692,  1696,  1702,  1719,  ^et. 
in-12  de  38o  pp.  (à  la  page  287  commence  L'Adamite, 
ou  le  Jésuite  insensible).  Londres,  1737,  1740,  in-12; 
Pékin,  1782,  in-12  de  i3i  pp.,  préc.  d'une  lettre  de 
6  pp. ,  3  fig.  libres,  et  1793,  in-18,  fig.  (N06I). 

Ouvrage  erotique,  réimpr.  aussi  sous  le  litre  suivant:  l^s 
Délices  du  cloure,  ou  la  Religieuse  éclairée.  Cologne  (HoU.), 
1709,  in-12.  —  Amst.,  s.  d.  (vers  1720J;  La  Haye,  i747».  »75o, 
1760,  176T,  1774,  in-12.  Il  y  a  une  contrefaçon  de  l  édition  de 
1774  (Paris,  vers  i83i  ,  2  pari,  in-18,  avec  10  mauvaise»  Iith. 
erotiques).  L'édition  de  1760  se  trouve  ord.  jointe  aux  Launer* 
ecclésiastiques ,  même  date. 
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La  Nonne  éclairée,  ou  In  DtUeet  du  cloître ,  loBtfe*! 
lavue,  tort,  al  nom.  AiMleriani,  it?*  (Ntoo.  n*  9<7!l  i  iTlï 
C«1W  union  coMhmi  4  ontKIltiu  cmre  Annii  et  Aniltiit"' 
W«Mr«J«Uafl  DorkM*.  «t  BM  entra   Julie  el  ltinC«K 


Cm  dëui  dtTtilcra  nuriiitra  ne  m  iroanent  pu  dii»  Km 
ibM  *»  elutm.  Il  t  «  de  c<ttc  <Aiioii  une  réhnsncM*  (■■• 
-  ■"  Wittn»  fin-tSdBIlfipaS»;.  —  De  c*Ile *  1771  '  "' 
I  r^mpr.  t  Parte,  «n  \Sîi,  1  val.  hi-18,  r?^  n 


dMa  la  llua  it 


, ,  „ --t  Jlill«;  nais.  B 

la  des  ouniRM  qoi  T  ■«•>*  «nooi 

!._  _•-  .-_.;.  »_..,^  ni  mftnte  da  pamiiT*.  a  *" 
itUKr  1M  preiraen;  ^'£llra 
_  ..  -.  ,..r-^'-  ■■-^l'rs'Ut  —  /twiell  Oei  amatft  > 
.,....■*  dt  Rottri  ^ArMsîei  —  «twiiart  Jma  <i/«dlnn> 
trt  rnntaupii/al  •Au^rtvfiui  —  1'  CkaauiéJiniiiJe,mHi 
tiirimt-  le  faur-parinal  éfs  J^auUrs.  piitr  gaUmt  —  i 
Priioa  éflalrif ,  011  fOurerlvre  Ai  pnil  guickrl  —  I«  J" 
«uJKr  A'*/rMi;/4«lJMj— Jiï/^.-.iiniwrfiicJei^terifcSow- 
tiiiirriit  —  iUiidl  rt  UMuît  A  tabt^ye  de  Cognf^u-JM,  m 
Dn  rnie,  Cncue  1  tcinu-tît  ce  caUJocae  tout  lu  lone  i» 
MD  Histoire  lilUraSTe  univrtelle  (eu  allein.) ,  t.  tl,  3*  »ï. 

La  Religieuse  (c'at-i-ihe  It  nonnel  éclairée  ,  tbtvai 
rfrmpr.  .!aos  le  1"  ïol.  de  1a  Sibliolhique  éroliqu!  ,  Root, 
ijftg,  S  vol.  in-n 


au  ta  ÂiinRc  tl 

jMt.  in-ia.  H-  l™ir  «  cic.  tt,,  raiu,  LtPianc,   iSSfi, 

t(t-ce  l'Àliiian  orittinnle  ds  Venia  Uani   le  cloître,   a 

yéfiM  dans  le  cloître,  ou  la  Religieuse  en  chemiu 
Xe  VAJiiiniite  ou  le  Jésaile  insensible.  Nouvelle  édUic 


prîmiit  UKLuclIcinïnt  wr  cïIIe  de  Cologr 


imprimerie  paniculiSro  [Bruxelles,  Julo»    Gay), 

-M  I,  Kà  Mtmpl.  nom.,  r5  fr. ,  ou  iS  fr.  «v 

Bopi.  —  CeiIo  ddiiioii,  pricddiie  d'une  Ititit 

nlre  ARUi^s   el  Ang!l'iquï,   U  le  6'  enlre  Sii 
ij.v.™^,,-.   (Voir  ce  mol)   occupe,   di 
77. 
Vénus  {La.)  de  Gordes,çar  Adolphe  Belot  et  ErnW 
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Daudet.  Paris,  Faure,  1867,  in-i8  jésus  de  267  pp., 
3  fr. 

Vénus  [La)  de  Milo,  com.  en  3  a.,  en  vers,  par 
Louis  d'Assas  (Odéon).  Paris,  iSÔg  (i858},  gr.  in-i8. 
—  Prcyrc,  n"  4448. 

Vé}ius  {La)  de  Paphos  et  son  temple,  par  J.-D.  Gui- 
gniaut.  Paris,  1827,  in-8  de  24  pp.,  i  fr. 

Vénus  en  rut,  ou  la  Vie  d'une  célèbre  libertine.  A 
Luxurville,  1770,  1790,  1791,  2  vol.  in-18,  fig.  — 
Cat.  Noôl;  cat.  de  Dresde,  n"  5i5. 

Vénus  {La)  Hottentote,  ou  Haine  aux  Françaises.^ 
vaud.  en  i  acte,  par  Théaulon,  Dartois,  Brazier.  Paris, 

Martinet,  18^4,  in-8.  —  Soleinne,  2562. 

Vénus  la  populaire,  ou  Apologie  des  maisons  de 
joie.  Londres,  chez  A.  Moore  (HolL),  1727,  pet.  in-8 
(Nodier,  22  fr.  ;  Leber,  n°  2481  ;  Luzarche,  6370). 

Réimpr.  en  lySi ,  1767,  1796,  et  s.  d.,  vers  1800,  in-12  oa 
in-8.  —  Aubry,  en  1837,  8  tr.  5o;  Alvarès  ,  en  i858,  6  fr.  5o; 
Fontaine,  belle  reliure,  en  1870,  35  fr.  Cette  dernière  édition 
était  publiée  par  Mercier  ,  dit  de  Compiègne,  impr.  libraire  à 
Paris.  Il  y  a  dans  cet  ouvrage  un  fragment  de  Buchanan:  Pro 
l^na  apologia ,  qui  n'est  pas  dans  les  œuvres  de  l'auteur.  — » 
On  trouve  une  analyse  de  Vénus  la  populaire  dans  l'Avant- 
propos  de  la  rcMmpression  donnée  en  i863  chez  J.  Gay,  de 
Y  Infortune  des  filles  de  joie ,  de  Montluc  de  Cramail ,  pp.  xi 
à  XVI.  —  Voir:  A  modsst  défense  of  public  stews. 

Venus'  îooking  glass ,  or  A  rich  store-house  of 
choice  drollery,  by  O.  J.  —  London  (sans  date),  in-o. 

Vénus  pédéraste .,  pet.  in-8.  —  Leber,  tome  l",  n* 
2777. —  C'est  une  des  pièces  curieuses  qui  font  partie 
du  recueil  intitulé:  Cythéréana. 

Venus  pèlerine .t  com.  en  i  a.,  en  prose ,  mêlée  de 
chants  et  de  danses,  par  M"*  Beaunoir  (Kobineau). 
Paris,  1777  (Soleinne  J  2260),  1778,  in-8  (Nyon, 
18378).  —  Amst.  et  Pans,  1782,  in-8. 

Venus  und  Priapus  (Vénus  et  Priape).  Francfort, 
s.  d.,  in-8. 

Venus  Urania^  ueber  die  natur  der  Liebe  (Vénus 
Uranie,  sur  la  nature  de  l'amour,  son  développement 
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et  son  essence),  par  F.  W.  B.  von  Ramdohr.  Leipzig, 
1798,  4  vol.  in-a. 

Vénus  vengée,  ou  le  Triomphe  du  plaisir ,  poème 
par  de  Morande.  Paris,  ijbj,  in-8. — Wyon,  n**  25235. 

Vénusal^ie  {La),  ou  la  Maladie  de  Vénus,  poème, 
par  J.-F.  bacombe.  Paris,  18 14,  in-i8  de  270  pp. 

Riimpr.  avec  un  4*  chant  et  quelques  suppressions  ,  sous  le 
titre  :  VéHus  et  Adonis ,  etc.  Bwdeauz,  chez  l'auteur,  1816,  in-i8 
(Cigongne,  n®  1081).  —  Il  y  a  de  ce  poëme  de  nouvelles  édit. 
SOU&  te  titre  do  Mal  de  Vénus.  Paris,  1821,  10-18  de  3  feuilles. 

—  5*  édition  ;  Paris,  l'auteur ,  1826,  in- 18  de  5  feuilles,  i  fr. 

—  Nous  croyons  que  la  1'*  édition  du  poème  Vénus  et  Adonis 
avait  paru,  sans  indication  de  lieu,  en  1793,  in-8  (La  Jarrie, 
1964).  —  Sacombe,  né  à  Carcassonne  vers  lySo,  est  mort  à  Pa- 
ris en  1822. 

VERGIER  (Jacques),  poète,  né  à  Lyon  en  1657, 
mort  à  Paris  en  1720. 


Œuvres  de  Vergier,  ou  Contes  et  nouvelles.  Amst.  ,  1726 , 
1727  (Nyon,  no«  i5354,  i5355),  1731,1742,  1743,2  tomes  in-u. 


ret,  12  fr.  5o  c.  :  La  Bedoyère,  46  fr.  ;  Âubry ,  en  1866 ,  8  fr. 

—  Contes  et  poésies  erotiques  de  Vergier.  Paris,  i8oi,  2  voL 
in- 18,  fig.  —  Bramet,  n°  180,  9  fr.  5o.  —  Contes  ingénieux  et 
chansons  agréables.  On  remarque  parmi  les  contes:  le  Ton- 
nerre;  l  Avenir  de  trois  sœurs:  tiistoire  de  Sl-Guignolet; 
la  Culotte^  etc. 

Vergier  (Le)  amoureux^  tel  est  le  titre  qu'on  peut 
donner  à  un  poème  mystique  imprimé  vers  1 52o  par 
Gaspard  Philippe,  et  dont  un  exemplaire,  c}ui  passe 

Sour  unique,  est  conservé  à  la  Bibliothèoue  impériale 
e  St-Pétersbourg.  Il  a  été  l'objet  d'une  Notice  de  M. 
Paul  Lacroix  dans  le  Bulletin  du  bibliophiU  ^  1860, 
p.  i6o3.  —  V.  Enigmes  bibliogr.,  p.  lôS. 

Vergier  {Le)  florissant  des  belles  chansons,  avec  le 
Printemps  des  chansons  nouvelles.  Lyon,  ibsi,  in- 16. 

—  De  Bure,  n**  3293,  Biblioth.  Nat.,  Y,  6o83. 

Verpne  (La)  parigina,  da  Franc.  Fulvio  Fragoni. 
Venetia,  1661,  pet.  in- 12.  —  Lenoir,  n°  11 38.  — Lan- 
glet-Dufresnoy  dit  3  vol.  in- 12. 

Véritables  (Les)  amours  de  MM.  de  Grandlieu  et 
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de  Mlle  de  Beauval  (par  Jean  Martin).  Paris,  1604, 
in- 12.  —  Rare. 

Véritables  (Les)  et  heureuses  amours  de  CUdamant 
et  Marilinde ,  par  le  sieur  des  Escouteaux.  Rouen, 
iGo3,  pet.  in- 12.  —  Techener,  i3  fr.;  Nyon,  n^'Sgig. 

Véritables  {Les)  prétieuses,  com.  en  i  a.  et  en  pr.; 
par  A.  Baudeau,  sieur  de  Somaize.  Paris,  J.  Ribou  , 
1660,  pet.  in- 12.  —  Soleinne,  i"  suppl.,  n°  241. 

Molière  voulut  faire  supprimer  cette  comédie,  mais  il  n'y  réus- 
sit pr.s;  on  força  seulement  Somaize  à  retrancher  dans  sa  se- 
conde édition  le  passage  de  Lustucru  lapidé  par  les  femmes ^ 
leaucl  avait  trait  probablement  à  la  vie  privée  de  Molière.  — 
Reimpr.  dans  la  Collection  Molièresque  tirée  à  cent  exerop!., 
avec  une  Notice  bibliogr.,  par  M.  Paul  Lacroix,  Genève, 
J .  Gay  et  fils,  1868,  pet.  in-13  de  xii-56  pp. ,  6  fr. 

Véritables  secrets  pour  rendre  les  femmes  fidèles , 
ou  Conseils  aux  maris  et  aux  amants  pour  s'attacher 
et  fixer  d'une  manière  certaine  le  cœur  de  leur  épouse 
ou  de  leur  amante,  etc.  Paris,  vers  i832,  in-i8,  avec 
2  gr.  —  A  été  condamné. 

Vérité  (La)  aux  femmes  sur  V  excentricité  des  modes 
et  de  la  toilette,  par  le  chev.  A.  de  Doncourt  (la  com- 
tesse Drohojowska,  née  Symon  de  Latreiche).  Paris  et 
Lyon,  Périsse,  i858,  in- 18  de  12  pp.  —  Brochure 
écrite  dans  un  esprit  religieux. 

Vérité  (La)  dans  le  pin,  ou  les  Désagréments  de  la 
galanterie,  com.  en  i  acte  et  en  pr.,par  Collé.  Paris^ 
1789,  in-ï8  de  70  pp.  —  Une  note  fait  observer  que 
le  vrai  titre  de  cette  comédie  est  le  second,  et  qu'elle 
est  d'un  genre  à  ne  pouvoir  être  jouée  qu'en  société. 
La  pièce  mérite  d'être  lue. 

Vérité  (La)  sur  la  femme,  au  point  de  vue  philoso^ 
vhique,  au  point  de  vue  social  et  au  point  de  vue  de 
la  famille ,  par  J.-C.  Docteur.  Luxeuil,  impr.  Docteur, 
1859,  in-8  ae  180  pp. 

Vérité  (La)  sur  les  deux  procès  criminels  du  mar- 
quis de  Sade,  par  P.  Lacroix.  In-8  de  3 1  pp. ,  tiré  à 
petit  nombre  et  rare. 

C'est  une  des  dissertations  sur  quelques  points  curieux  de 
V histoire  de  France  et  de  l'hisioire  littéraire.  Paris,  Teche- 
ner, 1833-1847,  13  liv.  in-8,  tirées  à  5o  exeœpl.  numérotés. 
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Vérité  (La)  sur  les  femmes  et  sur  ceux  qui  s'en 

plaignent j  par  J.-N.  Bidaut.  Paris,  Dentu,  iSSg,  in-iS 
de  35  pp.  —  Paris,  i864,in-i2  (Lanctin,  9*  cat.,  i  fr.). 

—  Edition  augmentée  de  lettres  adressées  à  Pauteur. 
Paris,  De  Vresse,  1866,  1868,  in-i6,  72  pp.,  75  cent. 

Vérités  (Les)  plaisantes,  ou  le  Monde  au  naturel, 
épigrammes,  contes  en  vers,  etc.  (par  Dutuit).  Rouen, 
Maurry  (à  la  Sphère),  1702,  in- 12. — Nyon,  n**  14444; 
Claudin,  i865,  7  fr.  5o. — Recueil  curieux  de  petites 
I^ièces  et  de  contes  en  vers.  On  y  distingue  :  la  Fille 
à  marier,  la  Fausse  dévote,  V Homme  riche  du  côté 
de  sa  femme^  le  Cocu  vindicatif.  Sur  le  fard  des  co^ 
quettes ,  la  Boutique  spirituelle ,  V Indiscrétion  mona- 
cale, etc. 

Verliebte  (Der)  eremit,,.  (L'Ermite  amoureux,  his- 
toire du  comte  de  Castro  et  de  Mlle  de  Montai,  écrite 
pour  l'amusement  du  monde  galant,  par  Melataon).  Nu- 
remberg, 1720,  in-8  (Scheible,  en  1067,  i  fl.  48  kr.). 

—  Francfort,  1 741,  in- 12. 

Verliebten  (Des)  Frauen^immers  Schulkrankheît... 
(La  Femme  amoureuse  est  une  malade  en  bonne  santé; 
ce  que  les  docteurs  en  droit  et  en  médecine  doivent 
faire  pour  la  guérir ,  par  Gallus  Galenus).  Leipzig, 
i683,  petit  in- 12,  avec  une  pi. 

Verliebten  (Die)  Nonnen,oder  Liebe  in  den  Klôstern 
(Les  Nonnes  amoureuses,  ou  l'Amour  dans  les  cou- 
vents), trad.  du  franc.  Hambourg,  1748,  in-8.  —  Cat. 
de  Dresde,  n**  21 5. 

VERMOND  (Paul),  pseudonyme  d*Eugène  Guinot, 
aut.  dramat,  né  à  Marseille  en  1807,  mort  en  i86i. 
En  collaboration:  la  Belle  Cauchoise  —  Colombine,  ou 
les  Sept  péchés  capitaux  —  VEnfant  de  Vamour  — 
le  Lion  et  le  rat  —  le  Marquis  de  Lau^un  —  la  Polka 

—  Une  nuit  au  sérail. 

Véroles  {Les)  de  V Assemblée  nationale.  In-8  de  8 
pa^ges,  en  prose.  —  Pamphlet  politique  ;  haineux.  — 
British  Muséum,  1577*2;  Leber,  IV,  p.  221. 

Verschwôrung  [Die)  in  Mûnchen.,.  (La  Conspiration 
à  Munich,  ou  Galerie  des  Intrigues  galantes  les  plus 
intéressantes  des  deux  sexes),  par  Bruckbraû.  Stuttgart, 
1829,  2  vol.  in-8.  —  Scheible,  en  1867,  4  ft.  48  kr. 
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Histoires  dans  le  genre  de  Pigault  Lebrun  ,  ouvrage  moins 
libre  que  Die  Verse luv'ôrung  iii  Berlin  (La  Conspiration  à 
Berlin),  par  Carlo  Dandini.  Rome,  s.  d.,  pet.  in-8  ;  composi- 
tion dans  laquelle  plusieurs  jeunes  gens  lacontent  leurs  aven- 
tures galantes. 

Versuch  einer  biographie  der  grâfin  von  Lichtenau... 
(Essai  d'une  biographie  de  la  comtesse  de  Lichtenau), 
par  A.  W.  Baranius.  Lindau,  1800,  in-8.  —  Scheible, 
en   1868,  2  5  sgr. 

Vérd  {Le)  galant^  com.  en  i  a.,  en  pr. ,  par  Dan- 
court.  Paris,  veuve  Ribou,  17 14,  in-12.  —  Soleinne, 
n''  1496.  —  Réimpr.  dans  les  Œuvres  de  Dancourt. 

Vertu  [La)  chancelante,  ou  la  Vie  de  Mlle  d'Armîn- 
court  (par  Baugin,  Rossel,  Mercier  et  Mérard  Saint- 
Just.  M'"'  d'Ormoy  en  donna  seulement  le  titre,  quoi- 
qu'elle ait  î)assc  pour  être  l'auteur  de  ce  roman). 
Paris,  1778,.  in-12.  —  Van  Hippe,  n**  366;  Nyon,  n® 
8943. 

Vertu  (La)  de  ma  femme ^  com.  en  i  acte,  par 
Pierre  Berton.  Paris,  Lévy,  i868,  gr.  in-i8,  47  ppi, 
I  fr.  (Gymnase,  1867). 

Vertu  {Là)  de  Rosine ,  roman  philosophique;  par 
Ars.  Houssaye.  Paris,  i852,  in-32  ;  réimpr.  plusieurs 
fois.  —  Bauf,  en  1873,  cat.  n"  3,  2  fr.  —  Traduit  en 
italien  par  Ambrogio  Barletta. 

Vertu  et  tempérament,  histoire  du  temps  de  la  Res- 
tauration ,  1810-1820;  par  le  bibliophile  Jacob  (Paul 
Lacroix).  Paris,  Renduel,  i832,2  vol.  in-8,  fig. ,  i5  fr., 
et  4  vol,  in-12.  —  Bruxelles,  i832,  2  vol.  in-12,  294 
et  272  pp. 

Le  litre  ne  dit  pas  tout  ce  qu'il  y  a  de  joyeux  et  de  gaillard 
dans  cette  histoire,  où  l'on  assiste  à  la  dissection  complète  de 
la  société  parisienne  à  l'époque  de  la  Restauration.  On  remar- 
que dans  cet  ouvrage  une  franchise  ,  une  certaine  crudité  de 
mœurs  qu'on  ne  comprendrait  ^uèrc  à  notre  époque  plus  raffi- 
née. L'auteur  prend  d'office  la  défense  des  femmes,  dussent-elles 
crier  au  scandale,  à  l'immoralité;  dussent  les  prudes  plâtrées 
de  candeur  et...  d'innocence  s'effrayer  des  privautés  du  vieux 
gaulois.  Il  va  son  train,  sans  s'inquieler  des  criailleries  de  ces 
vertus  de  parade,  qui  posent  de  chastes  feuilles  de  vigne  aux 
statues,  qui  allongent  les  robes  de  gaze  des  danseuses  tout  en 
condamnant  le  bonhomme  Montaigne,  et  faisant  grâce  à  Cré- 
billon  fi';s  et  à  l'auteur  de  Faublas.  Bref,  il  fait  complètement 
fi  des  jérémiades  d'Agnès,  des   convulsions  de  pudicité   et  des 

Tome  VI.  5i 
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falminationn  de   morale  cramoisie  des  baotes  dames,  dont  il 
raconte  les  mœtirs  et  les  galanteries. 

Vertus  iUs)  du  beau  sexe,  par  F****  D***  C***.  - 

La  Haye,  17!^?,  in- 12.  —  Nyon,  n"  401 5;  Dinaax,  n** 

3299.  3  fr.  5o. 

HipnnK  ^faite  par  Cruys  lui-même)  à  l'aateor  de  VArt  de 
connaître  les  femmes  du  chcv.  Plaate-Amour  fBr«!ys;.  C'c5t 
tin  éloge  d;»  femme»  ironique  et  malin  où  Taotear  défend  très- 
mal  et  trcs-faiblement  leur  cause.  Rare. 

Vespiîion  {Le)  ûdultcre ,  ou  le  Triomphe,  de  Vinno- 
cence^  tragi-com'^die  en  3  actes,  en  vers,  avec  chœurs, 
par  MM.  J.  C.  E.  A.  et  A.  C.  ,  musique  de  M.  A.  L. , 
jepré.sentée  à  Strasbourg  au  commencement  de  1839. 
Genève,  J.  Gay  et  fils,  18G8,  pet.  in-12,  avec  front., 
tire  à  100  ex.,  G  fr. 

Voici  une  note  sur  les  auteurs  et  acteurs  de  cette  pièce  .  qai 
nous  a  été  communiquée;  elle  a  encore  son  petit  intérêt,  et 
nous  la  reproduisons  cans  commentaires  : 

LE  VESPlLiOX  ADULTÈRE 

par  MM.  J.  Caron,  ingénieur,  aujourd'hui  chef  de  barean  à  la 
direction  des  tabacs,  à  Paris  (i*^^  a.  et  fin  do  3*J. 
"        E.  AcKERMANN,  avocat  à  Strasbourg. 
»        A.  CuNiKR ,   fils  ,  vérificateur  de  T Enregistrement  à 

Mulhouse. 

Les  deux  prologues  par  feu  Egmont-Ma?8É  ,  rédacteur  en 
chef  du  Courrieur  du  Bas- Rhin  (de  184S  à  i852) . 

Musique  de  M.  A.  Lippmann,  percepteur. 

Frontispice  par  M.  Ch.  Œsinger,  négotiant  en  bots  de  tein- 
ture à  Strasbourg. 

Acteurs:  Davus    .     .     .    MM.  J.  Caron  fl'un  des  auteors). 
»        Lydia     .     ...»     P.  Arousohn,  professeur  agré- 
gé à  la  faculté  de  médecine. 
•        Smylax  ....    «     Ch.   Mehl  ,   inspecteur    de   la 

librairie. 
>        Ije  Préteur     .     .     >     E.  Ackermakn  fl'un  des  aut.). 
Pandore     .    .         1    Nœtinger,  ancien  notaire. 
Fœttda  {jeune  1'"        Voire  serviteur. 

Décors  de  MM.  Haffner  (Irès-connn)  et  Cah-ltot,  capitaine 
de  Chasseurs  d'Afrique. 

Les  deux  rcprésenTations  ont  été  données  à  8  jours  de  dis- 
tance en  1859,  chez  M.  Cunier ,  père,  alors  directeur  des  do- 
maines à  Strasbourg. 

r.C8  femmes  avaient  été  exclues  de  la  représentation,  ce  qui 
«mena  un  ansez  joli  tapage  et  des  commentaires  à  perte  de  vue. 
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VOrchestre  ^lait  composé  de   membreâ  de   1* Académie   du 
Dimanche: 

MM.  Beysser,  avocat,  i"*"  violon. 

Grodwelle,  professeur  au  conservatoire,  id, 
'      JuNGH,  banquier,  iJ. 
'      Comte  de  Raousset-Boulbon  ,  directeur  des  haras 

frère  du  célùbre  aventurier,   petite  flûte. 
>      BoYÉ,  sous  inspecteur  des  forêts,  piston. 

Cailliot,  capitaine  aux  chasseurs  d'Afrique,  piano. 
M  AVF.R,  avocat,  violoncelle. 
h     '  •  * ,  contrebasse. 

A  la  première  représentation  on»^  été  invités  les  membres  de 
la  Société  du  Dimanche.  —  A  la  2*,  les  fonctionnaires  amis  du 

f)ère  Cunier;   le  président  du  Tribunal;  le  procureur  impérial; 
e  général  de  division,  un   lot  de  magistrats  et  le  chef  Je  ser- 
vice, une  centaine  de  personnes. 

Le  théâtre  était  fort  beau  ,  assez  élevé,  rampe,  cage  à  souf- 
fleur, etc.  Chaque  soirée  s'est  terminée  par  uu  copieux  souper 
et  un  jeu  d'enfer. 

Pendant  la  représentation  j'ai  eu  l'idée  de  faire  distribuer  un 
petit  journal  admirablement  imprimé  par  Berger-LevrauU,  ayant 
pour  litre:  La  Grenouille  verte.  C'était  ma  surprise. 

Cette  facétie  à  laquelle  il  y  a  eu  plus  de  3o  collaborateurs  a 
été  jouée  il  y  a  10  ans,  et  la  plupart  n'avaient  guère  que  25 
ans,  —  cest  leur  excuse. 

Vestale  (La),  op.  en  3  a. ,  par  de  Jouy,  mus.  de 
Spontini.  Paris,  1007,  in-8.  —  Plusieurs  fois  réimpr. 

Vésuviewies  (Les),  ou  la  Constitution  politique  des 
femmes,  par  une  société  de  Françaises.  Paris,  impr.  de 
'Bautruche,  1S48,  in-8  de  36  pp.  (Hcnnequin,  en  1861, 
n"  20(')o). 

Les  Vésuvicnnes  étaient  un  bataillon  de  femmes  enrôlées  par 
la  police,  en  1848,  dans  le  but  de  ridiculiser  les  femmes  d'opi- 
nion  libre,  et  ceux  qui  songent  à  émanciper  ce  sexe.  Elles  cou- 
raient à  travers  Pans  dans  un  costume  ridicule  et  faisaient  du 
scandale.  On  faisait  de  nombreuses  suites  de  caricatures  sur 
elles  :  k"  régiment  de  compatriotes,  etc.  —  Voici  3  articles, 
ayant  rapport  à  tout  cela  : 

Pétition  des  lorcttes  aux  membres  du  (gouvernement  pro' 
visoire  {ch\c^  couplets,  signé:  Agathe,  Vésuvieuuej.  S.  1.  (Paris), 
184S,  in-4®  de  2  pages. 

Les  Montagnards  de  1848,  etc. ,  par  Chenu.  Paris,  Guirau- 
dct  et  Dagneau,  i85o,  in-i2  de  3  feuilles  et  portraits. 

Réponse  des  Vésuviennes  au  libelle  de  Chenu  (signé:  Fré- 
tillon  11,  ex-major  du  régiment  des  Vésuviennesj.  Pans,  passade 
Jouffroy,  i85o,  in-8  de  32  pages. 


^ 


404  VETULA  -  VEUVE 

Veiula ,  ou  la  Vieille^  pofime  écrit  au  XIÎI*  siècle , 
par  Richard  de  Fournival,  et  dont  Jean  Lefebvre  a 
donné  une  traduction  en  vers  français,  gue  M.  H.  Co- 
chcris  a  publiée  en  18Ô1,  pour  la  première  fois,  chez 

Aubry. 

Voici  les  titres  de  quelques-uns  des  chapitres  de  cette  pro- 
duction singulière:  Comment  U'S  prophètes  jadis  dirent  et  pu- 
bliùrent  qu'il  naislroit  de  une  vierge  un  enfant  qui  serait 
Dieu  et  homme  tout  ensemble.  —  Comment  Sébile  de  Thunes 
prophétisa  à  Romme  que  Ij  Créateur  naistroil  de  une  vieri:e. 

—  Des  f^rans  loengcs  que  Ovide  rent  à  la  vierge ,  laquelle 
nous  est  aignijiée  par  les  ijuin^e  estoilles  reluisantes  —  Com- 
ment Ovidj,  qui  c.^toit  paien ,  fait  son  oraison  à  la  vierge 
qui  devait  naistre  que,  quant  elle  rendra  en  gloire  y  elle  se 
recorde  de  luy,  et  de  tous  en  priant  son  fis. 

Veuve  (La)  à  la  mode,  corn,  en  i  a. ,  en  vers  (par 
Jean  Donneau  ,  sieur  de  Visé).  Paris,  Nie.  Pepingué, 
lOby,  in-i2  (on  lit  à  la  fin  de  celte  édition:  Fin  de 
la  Veuve  à  la  mode,  comédie  de  M.  Molière),  Paris, 
Ribou,  1668,  in-8.  —  Nyon ,  n"  17680;  Soleinne,  n" 
14 12;  Bibl.  de  Grenoble,  n"  17042;  Baillieu,  en  1873, 
.3  fr. 

Veuve  (La)  aux  camélîas^x^uà,,  par  Siraudin,  Thi- 
boust  et  Delacour  (Palais-Royal).  Paris,    1837,  in-12. 

—  Preyre,  n"  4104. 

Veuve  (La)  coquette,  coin,  en  prose,  par  Desportes. 
Paris,  Briasson,  i7?2,  in-12.  —  Nyon,  n"  18317;  So- 
leinne, n"  33Go  (Italiens,  année  1721). 

Veuve  {La)  de  la  fçrande  armée ^  roman  histor.,  par 
Em.  Marco  de  Sainl-Hilaire.  Paris,  Magen,  1844-45, 
2  vol.  in-8,   i5  fr.  —  Réimpr.  en  1873. 

Veuve  (La)  de  Nulcifrote,  parodie  de  Didon,  toute 

en  vaudeville,   par   Coursiaux.    Paris,  1786,   in-8.  

Soleinne,  3487. 

Veuve  (La)  de  i5  ans  ^  com.-vaud.  en  i  acte  par 
Théaulon  et    Adolphe   (Capelle).    Paris,     1826,  în-S, 

I  fr.  5o.  —  Soleinne,  n"  2062. 

La  Veuve  de  \b  ans,  vaud.  en  i  a.,   par   Dupeuly  et  Sirau- 
din (Variéivis;.  Paris,  1846,  in-8,  5o  cent. 

Veuve  (La)  indécise,  op. -corn,  en  i  acte ,  en  vers 
par  Vadé,  parodie  de  la    Veuve  coquette.   Paris,  Du- 
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chesne  ou  Samson,  tySg,  in-8.  —  Nyon ,  V,  p.  190. 

—  Marc. 

Via^gio  al  repio  d'amore,  per  Agostino'Santonini. 
Padova  .  1592,  m-4°.  —  Poème  peu  commun.  Vendu 
33  fr.  en  mars  1825.  —  Manuel. 

Viaggio  {II)  in  Eliconia  ^  da  Sebastiano  Fanfarana. 
Bergamo,  per  Comin  Ventura,  i3q5,  in-4°.  —  Libri, 
16  Ir. 

Petit  poëme  in  ottava  rimUf  dans  lequel  l'auteur  célèbre  la 
beauté  de  32  dames  nommées  dans  la  table  du  livre  {Manuel 
da  libraire). 

VIAS  (Ant.).  La  Diffinition  et  pjrfection  d*amour. 
1541.  Très-rare. 

Sophologe  d'amours  t  œuvre  plaisante  et  recréative  ^  x^m 
Ant.  Vias.  Lyon,  Cl.  Nourry,  s.  d. ,  in-8  goth.  de  22  ff.  avec 
I  gr.  sur  bois  (Crozet,  55  fr.  ;  Nodier,  en  1844,  n®  986,  83  fr.; 
"Yemeniz,  en  1867,  n®  1686,  260  fr.).  —  Le  Sopholo^e  a  été 
aussi  réimprimé  à  la  suite  de  la  Diffinition^  etc.  (Voir  ce  titre) 

Vice  {Le)  et  la  faiblessCf  ou  Mémoires  de  deux  pro- 
vinciales. Laus:uine,  1786,  2  vol.  in-8  (roman  assez 
libre).  —  Scheibie ,  en  i8(J8,  i  thaï.  18  £gr.  ;  cat.  de 
Dresde,  n"  485;  Cat.  E.  R. 

Vice  [Le)  puniy  ou  Cartouche,  poôme  héroïque,  com. 
et  trag.  en  Xill  chants,  suivi  du  Dict.  argot-Franc.  ; 
par  Grand  val  tils.  Anvers  (Paris,  Prault),  1725,  in-8 
(Nyon,  n"  14378;  Chédcau,  n"  332;  Leber,  n°  180 3). 

—  Paris,  1726,  in-8  (Aubry,  en  1860,  5  fr.  ;  Techener, 
8  fr.).  —  Nouv.  édition  rev.,  corr.  et  augm. ,  avec  17 
tig.  grav.  par  Scotin  d'aprcs  Bonnard.  Anvers  et  Paris, 
1700,  in-8  (Cigongne,  n**  1084;  Bergeret,  2*  partie, 
n*"  II 57).  —  Amst.,  Rcy,  1761,  front,  pr.  et  i7pK 
en  taille-douce  (Baur,  en  1873,  6  fr.).  —  Paris,  1708, 
in-8,  lig.  (Chédeau,  n"  533).  —  Paris,  1827,  in-i8  de 
108  pp. ,  I  planche. 

Ce  poome  avait  déjà  paru  en  1723,  in-8,  sous  le  titre  de 
Car  louche,  ou  le  Vice  puni.  —  France  littéraire. 

Vicomte  (Le)  de  Darjac,  ou  Mémoires  pour  servir 

à  Vhisloire  de  ce  siècle,  par  M.  C de  l (par  le 

marquis  de  Luchet).  Dublin  et  Paris  (Versailles), 
1784,  in-8  et  2  vol.  in-i8,  avec  4  jolies  fig.  à  l'eau- 
fortc  et  col.  (Barraud,  en  1870,  8  fr.  ;  Pixérécourt). 

Dans  l'édition  in-18,  il  y  a  une  clef  à  la  fin  de  chaque  vol.; 
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on  y  nomme  Mlle  Amonld ,  Necker ,  M"*  de  Manrepas,  Beau* 
marchais,  Linguet ,  Fréron,  de  Boufflers,  le  dac  d'Orléans,  de 
Lauraguais,  la  princesse  de  Sonbise»  Mile  Rancourt,  Mlle  Clai- 
ron, le  prince  de  Conti ,  etc.  ;  dans  les  Mémoires  de  la  dU' 
chesse  de  Morsheim  (Dublin,  1786,  2  vol.  in-18),  qui  sont  la 
suite  du  Vicomte  de  Barjac^  Luchet  désavoue  cette  clef,  qui, 
cependant,  a  Tair  d'être  bonne.  Les  romans  de  cet  aateur  ont 
une  prétention  philosophique. —Voir  le  cat.  Monselet,  p.  69,  et 
Littérature  française^  p.  63o  du  tome  il  à  Y  art  Choderlos. 

Liste  des  chapitres  contenus  dans  Touvrage  :  Dangers  de  la 
musique  —  Mlle  d'Alison  y  succombe  —  Fortrait  d'Elmire  . 
femme  voluptueuse— Tendres  faiblesses  des  femmes  du  XVIII*' 
siècle  —  Af"*  de  Berlit\  surprise  en  chemise  par  le  vicomte 

—  M°^*  Orithéc ,  veuve  philosophe  et  magicienne  volupteuse 

—  le  Boudoir  impromptu  —  un  philosophe  d'un  nouveau 
genre  —  Réception  à  la  grecque  —  Un  bon  repas ^  un  bon  lit 
et  une  jolie  fille  —  Combat  de  Vinnocence  et  de  la  pudeur 
contre  l'amour  —  Inutile  de  dire  qui  fut  le  vainqueur  —  Ca- 
tinisme  d  une  princesse  polonaise  —  Exemple  rare  d'une  Jeune 
fille  qui  sacrifie  sa  vertu  à  son  amant ,  et  ne  veut  pas  se  ma- 
rier avec  lui  —  le  préjugé  sur  la  noblesse  existe  encore 
dans  toute  sa  force  —  l'Amant,  aussi  généreux,  que  sa  maî- 
tresse était  déiicate,  l'épouse  malgré  elle ,  et  malgré  tout  le 
monde. 

Victimes  (Les)  cîoîtréeSj  dram.  en  4  a.  et  en  prose, 

Êar  MonveL  Bordeaux  et  Paris,  1792,  in-8.  —  raris, 
bourgeois,  1826,   in-?2  de  80   pp.  —  Paris,  Bezou, 
i83o,  in-8.  —  Paris,  Barba,  i8?4,  in-8  de  20  pp. 

«  Drame  où  il  y  a  de  fortes  situations ,  mais  où  toutes  les 
convenances  sont  blessées ,  et  qui  dut  principalement  son  grand 
succès  aux  circonstances.  »  (Quérard,  France  littér.}. 

Victimes  (Les)  d'amour,  par  Hector  Malot.  i'^*  part. 
Les  Amants.  Paris.  1859,  in-12,  3  fr.  —  Paris,  1862, 
in  18,  423  pp.,  3  fr. — 4* édition,  revue  et  augmentée. 
Paris,  Hetzel,  1867,  in-18  jésiis,  34Ô  pp.,  3  fr.  — 
2*  partie.  Les  Epoux.  Paris,  Michel  Lévy,  i865,  in-t8, 
80  pp.,  3  fr.  —  3*  partie.  Les  Enfants.  Paris,  1866, 
in-18. 

Victimes  (Les)  du  mariage ,  par  Max.  Valre\'  (M"** 
Soler).  Paris,  Michel  Lévy,  i.863,  in-18  Jésus,  3(04  pp. 

Victimes  (Les)  du  mariage^  par  Albert  Caise.  Paris, 
Barba,  1870,  in-18  jésus,  3i5  pp.,  3  fr. 

Victoire  {La)  et  triumphe  d'argent  contre  Cupido, 
Dieu  d'amourSy  naguierres  vaincu  dedans  Paris,  avec 
la  responce.  Lyon,  Fr.  Juste,  i537,  in-16. 
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La  Victoire  est  un  poSme  anonyme  d*A1  manque  Papillon,  et 
la  réponse  seule  est  de  Charles  Fontaine.  Ce  petit  volume,  peu 
connu,  est  d'une  rareté  extrême.  Le  Manuel  du  libraire  (5*éclil., 
tome  II,  col.  i326)  n'en  signale  aucune  vente. 

Victoire  (La)  spirituelle  de  la  glorieuse  Sainte  Reine 
remportée  sur  le  tyran  Olibre,  trag.  en  3  a.  et  en  vers, 
par  Corneille  Blessebois.  Autun,  1686,  in-4**  de  49 
pages  et  un  feuillet,  3  fig.  sur  bois,  dont  la  dern.  est 
gravée  par  Ambroise  (cat.  Soleinne,  n°  1465). 

Cette  tragédie  est  dédiée  aux  Vertueuses  et  chastes  filles  du 
siècle.  Blessebois  était  devenu  vieux  et  repentant;  il  a  cepen- 
dant des  retours  de  jeunesse  quand  il  peint  le  supplice  de 
Reine  : 

Evandre  incontinent,  la  mettant  toute  nue^ 

De  son  beau  teint  de  lait  nous  a  charmé  la  vue,  etc. 

Victoire,  conquêtes  et  revers  d'une  jolie  femme,  par 
Raban.  Paris,  iB33,  4  vol.  in-12.  —  Paris,  1045  (Schei- 
ble,  en  1872,  2  th.),  i85i,  1857,  in-i8.  —  Cond.  au 
Moniteur  du  4  mai  1860. 

Victoires  {Les)  de  V amour ,  ou  Histoires  de  Zalde, 
de  Léonor  et  de  la  marquise  de  Vico.  Amst. ,  1714, 
pet.  in-12,  16  jolies  fie.  en  taille-douce  et  front,  gr. 
(Gellert,  2  fr.  75  ;  Techener,  24  fr.  ;  Nyon,  n"  9267; 
Fontaine,  en  1870,  belle  reliure,  5o  fr.).  —  Utrecht, 
1733,  in-12  (cat.  de  Dresde,  n**  11 83). 

Victorine  (roman),  par  Tauteur  de  Blançay  (Gorgy). 
Paris,  Guillot,  1789,  2  vol.  in- 18  (Crozèt,  6  fr.).  — 
Paris,   1794,  2  vol.  m- 18. 

Victorine,  histoire  très-véridique  d'une  jolie  femme 
du  quartier  Bréda  (en  vers  et  pr.).  Paris,  imprimerie 
Caron-Noel,  1854,  in-12  de  120  pp. 

«  Cet  ouvrage  d'ailleurs  bien  anodin,  est  du  fameux  Fortuné 
Rouslan,  ancien  receveur  d^enregistrement,  auteur  des  Subtilités 
de  la  librairie  parisienne,  aujourd'hui ,  ou  du  moins  il  y  a  3 
ou  4  ans,  libraire  à  Versailles.—  M.  Roustan,  dans  une  lettre 
de  juin  i865 ,  me  dit:  «J'ai  aussi  publié  Victorine^  folie  de 
jeunesse,  que  je  désavoue  maintenant.  »  —  Il  m'envoie  ce  livre, 
mais  seulement,  dit-il,  après  avoir  obtenu  l'autorisation  de  son 
confesseur,  et  sous  conditions  que  je  ne  le  prêterai  pas.  —  Sa 
correspondance  est  tout  ce  qu'on  peut  imaginer  de  plus....  im- 
possible. Le  M'  a  positivement  un  nid  d'araignées  dans  le 
plafond.  »  (Dec). 

Victorine,  ou  la  Nuit  porte  conseil,  drame  en  5  a., 
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mêlé  de  couplets,  par  Dumersan,  Gabriel  et  Dupeuty 
(Porte  Saint-Martin).  Paris,  Barba,  i83i,  in-8,  96  pp. 
—  i832,  in-8,  2  fr.  —  1837,  in-8  de  28  pp. 

Vida  (La)  de  La^arillo  de  Tormes,  y  de  sus  for- 
tunas  y  adversidades  (por  Hurtado  de  Mendoza).  An- 
vers, if>53,  in-i6,c't  ij54-i555,  2  part,  en  i  vol.  pet. 
in-8  (Heber,  5  livr.  st.;  Hanrott,  20  liv.  10  sh.).  — 
Burgos,  i554,  pet.  in-8  goth.  de  48  fF.,  fig.  en  bois. — 
Très-rare. 

Cet  ouvrage  de  Hurtado  a  eu  un  très-grand  nombre  d'édi- 
tions. Les  dernières  remarquables  sont  de  Paris,  1829,  in-32  , 
et  Madrid,  i83i,  pet.  in-12.  Nous  indiquerons  seulement  ici  les 
traductions  françaises  qui  en  ont  été  faites. 

L'Histoire  plaisante  et  facétieuse  du  Lazare  de  Tormes,  etc. 
(trad.  en  franc,,  par  J.  baugrainj.  Lyon,  i56o.  —  Paris,  i56i, 
pet.  in-8  de  60  ff.  (Xyon,  n**  10466J.  —  Anvers,  G.  Jansens, 
1594,  in-i6  (Baudelocque,  12  fr.).  — Anvers,  G.  Jansens,  iSgS, 
in- 16  de  3o8  pp.  —  Nyon,  n**  10467. 

Histoire  plaisante,  facétieuse  et  recréative  de  La\are  de 
Tormes,  trad.  en  franc.  ,  avec  l'espagnol  à  côté.  Paris,  Bon- 
fons,  1601,  in-12.  —  La'Vallière,  n®  33o6. 

La  Vie  de  La\arille  de  Tormes  et  de  ses  fortunes  et  adver- 
sités, i""*  partie,  trad.  par  P.  B.  P.  Paris,  J.  Corrozet,  161 5, 
1620,  1623,  in-12.  —  2*^  partie,  trad.  par  L.  S.  D.  (le  sieur  d'Au- 
diguier).  Paris,  Boulonné,  1620,  pet.  in-13.  —  Lyon,  Bachelu, 
1649,  in-12.  —  Paris,  J.  Cotinet,  1660,  2  tomes  en  i  vol.  in-12, 
avec  le  texte  espagnol.  —  Nyon,  n?  10468. 

La  Vie  et  les  aventures  de  La\ariUe  de  Tormes,  traduction 
nouvelle.  Bruxelles .  G.  Backer,  1698 ,  2  vol.  pet.  in-12,  fig. 
(Nyon,  n°  10470  ;  Nodier,  26  fr.).  Réimpr.  en  1701  et  plusieurs 
autres  fois. 

La\arille  de  Tormes,  trad.  par  l'abbé  de  Charnes.  Paris, 
Cl.  Barbin,  1678,  2  vol.  pet.  in-12. 

Histoire  facétieuse  du  fameux  drille  La\arille  de  Termes^ 
trad.  en  franc.  Lyon,  J.  Viret,  1697,  in-12.  — Nyon,  n°  10469. 

Aventures  et  espiègleries  de  La\arille  de  Tormes,  écrites  par 
lui-même.  Paris,  Didot,  jeune,  1801,  2  part,  in-8,  avec  40  fig. 
de  Ransonnelte.  —  Potier,  8  fr.  ;  La  BéJoyère,  60  fr. 

—  Les  mêmes  aventures,  trad.  de  l'espagnol  par  Horace  Pel- 
letier. Paris,  Plan,  i86i,  in-i8  de  i3o  pp. 

Cette  traduction  ne  contient  que  la  T®  partie  ,  la  seule  qui 
soit  d'Hurtado  de  Mendoza. 

Vida  poUtica  de  todos  los  cstados  de  mugcres  ;  di- 
videse  in  cinco  tradados  :  el  premero  es ,  delestado  de 
las  don:;elUs;  el  segundo,  de  las  vionjas;  et  tercero 
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de  las  casadas;  el  quarto  de  las  biudas  ;  el  quinto , 
contiene  diverses  capitulas  de  mugeres  en  gênerai; 
por  Juan  de  La  Cercla.  Alcala  de  Henares,  iSqg,  pet. 
in-4°.  —  Gros  volume  estimé  par  Salva  16  sh. 

Vida  y  hechos  del  picaro  Gu:{man  de  Alfarache , 
por  Mateo  Aleman.  Madrid,  iSgg,  in-4°.  Edition  ori- 
ginale de  la  i"  partie  de  ce  roman  célèbre.  —  Sara- 
gosse,  i599,  in-12.  —  Barcelone,  iSgg,  in-8,  avec  la 
seconde  partie  datée  de  i6o3.  —  2*"partie.  Madrid, 
1600,  in-4°.  — Les  deux  parties.  Milan,  i6o3,  pet.  in-8. 
—  Amberes,  1681,  in-8,  fig.  (Nyon,  n°  1041g).  — 
Anvers,  i736,  in-8.  —  Madrid,  1750,  in-4°.  —  Va- 
lence, 1773,  1787,  2  vol.  in-8,  etc.  —  M.  Gancia  a 
signalé  une  édition  impr.  à  Lisbonne,  en  1600,  qui 
renfermerait  une  3'  partie  en  56  if.,  jointe  aux  deux 
autres  en  120  fF. 

Nous  connaissons  quatre  traductions  françaises  de  ce  roman: 
Gu\mand  d Alfarache ^  de  Gabr.  Chappuis;  les  GueuXy  ou  la 
Vie  de  Gu^ntan,  etc. ,  de  J.  Chapelain;  Vie  de  GvL\many  etc., 
de  Bremond,  et  Histoire  de  Guiman ,  de  Lesage  (pour  cette 
dernière  trad.,  voir  au  mot  histoire). 

Les  GueuXy  ou  la  Vie  de  Guiman,  image  de  la  vie  humaine, 
en  laquelle  toutes  les  fourbes  et  toutes  les  méchancetés  qui  se 
'  pratiquent  dans  le  monde,  sont  plaisamment  et  utilement  dé- 
'  couvertes,  trad.  de  l'espagnol  de  Mateo  Aleman  (par  J.  Cha- 
;  pelain}.  Paris,  Le  Gras,  1621 ,  i632,  2  part.  in-8.  —  Nyon,  n* 
I    10422. 

Vie  de  Gu\man  d' Alfarache  ,  etc.,  trad.  de  l'espagnol  de 
Mateo  Aleman,  par  Gabr.  Bremond.  Paris ,  1696,  1709,  3  vol. 
in-12,  fîg. 

VïV,  amours  et  galanteries  des  étudiants j  commis 
marchands,  etc.,  et  des  jolies  grisettes,  etc.  Paris, 
Terry,   1843,  1846,  in- 18  de  286  pp.,  tig.j  2  fr.  5o. 

Vie,  amours,  lettres  et  épîtres  tant  amoureuses  que 
sentimentales  d'Héloîse  et  d'Abailard,  etc.;  par  le  doc- 
teur Morel  de  Rubempré.  Paris,  Terry,  i»38,  2  vol. 
in- 18,  avec  4  gr.,  3  fr. 

Vie  (La)  de  garçon  dans  les  hôtels  garnis  de  la 
capitale,  ou  De  l'amour  à  la  minute^  petite  calerie 
galante ,  jîittoresque ,  sentimentale  et  philosopnique, 
faisant  voir  la  lanterne  magique  des  intrigues  des  hô- 
tels garnis,  par  un  parasite  logé  à  pouf  dans  un  grenier 
(par  J.-P.-R.  Cuism).  Paris,  au  Palais-Royal,  1820, 
in -18,  I  fr.  5o.  —  2*  édition.  Paris,  1823,  in-i8,  i 
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pi.  gr.  Cette  édition  porte  pour  second  titre  :  ou  Cujas, 
Esculave  et  l'amour ,  etc.— -  Fontaine,  en  1870,  46  fr.  ; 
Luzarcne,  n**  3342. 

Vie  de  la  Bourbonnoise.  S.  1.  n.  d.,  in- 12.  Sous  ce 
titre  on  a  réuni  plusieurs  petits  recueils  de  chansons, 
imprimés  en  1724  et  1725. 

Vie  de  la  Bourbonnaise,  écrite  par  elle-même,  à  sa 
mère.  1769,  in-8  de  76  pp.  et  3  pour  la  table,  17 
chapitres.  En  tête  une  gravure  représentant  la  Bour- 
bonnaise écrivant  dans  une  chambre  d'hôpital.  —  Au 
dessus  :  «  Le  repentir  efface  les  fautes.  » 

C*est  le  récit  des  aventures  d*  une  jeune  fille  qui  tombe  entre 
les  maios  d'une  intrigante,  M™*  Simon,  qui  la  livre  à  an  finan- 
cier; elle  s'abandonne  «nsuite  au  désordre,  et  finit  par  être  en- 
fermée à  Saint-Lazare,  où  elle  meurt.  Quelques  détails  hasardés, 
mais  l'ouvrage  n'est  pas  libre.  —  Veinant,  8  fr.  5o;  Leber, 
n«  2529;  Nyon,  n»  8853. 

Vie  (La)  de  la  duchesse  de  La  Vallière,  où  Von  voit 
une  relation  curieuse  de  ses  amours  et  de  sa  pénitence, 
par  ***.  Cologne  (Hollande),  chez  Jean  de  la  Vérité, 
i6q5  (Renouard,  2b  fr. ;  Méon,  i5  fr.),  1704,  1708, 
17D7,  pet.  in- 12,  fig. 

Edition  la  plus  ample  de  VHist.  du  Palais-Royal  ^  précédée 
des  premières  amours  du  roi ,  et  poursuivie  jusau'à  la  retraite 
de  la  duchesse.  Leber,  n°  22o5.  —  Mis  à  l'index  à  la  vente  Ber- 
geret,  en  iSSg. 

Vie  de  Af"*  de  Brancas  et  autres  dames  de  la  cour 
(la  comtesse  de  Brancas,  née  Suzanne  Garnier,  m.  en 
i685).  Fribourg  (HolL,  Elzév.),  1668,  pet.  in-12  de 
28  pp.  (Leber,  n**  2202;  Nyon,  n°  16 120).  —  Edition 
originale,  rare,  de  cette  satire  obscène  fen  vers),  et  qu'on 
retrouve  dans  plus  d'un  recueil.  —  r  ribourg ,  1 686, 
jn-i6  de  36  pp.  —  Avoir  soin  que  l'addition  en  vers 
gaillards,  pp.  37  à  49,  s'y  trouve;  une  pièce  a  pour 
titre:  le  Libertin,  et  l'autre,  la  Tribade.  —  Nodier, 
71  fr. 

Vie  de  3/™'  la  comtesse  Du  Barry,  suivie  de  ses 
correspondances  épistolaires  et  de  ses  intrigues  sa- 
lantes et  politiques.  De  l'imprimerie  de  la  cour,  b.  l. 
n.  d.  (vers  1780),  in-8  de  gS  pp.,  portrait  curieux, 
ayant  au  bas  4  vers  qui  commencent  ainsi: 

La  Messaline  que  tu  vois 


VIE  41 X 

Vie  (La)  de  Madame  Olympe  Maldachini ,  par 
Gualdi  ftrad.  en  franc.,  de  l'italien  de  Greg.  Leti,  par 
Renoult).  Cosmopoli,  1666,  in- 12  fcat.  de  Dresde,  n° 
1 193).  —  V.  aussi  :  Hist.  de  dona  Olympe  Maldachini. 

Vie  (La)  de  Mademoiselle  Carville,  actrice  de  l'O- 
péra de  Paris.  Cythère,  1 745 ,  in-8.  —  Cat.  de  Dresde, 
n**  670. 

Vie  (La)  de  Marianne,  ou  les  Aventures  de  Madame 
la  comtesse  de  ***  (par  Marivaux).  Paris,  i73i ,  1734, 
1736  (Nyon,  n**  9078),  175 5,  1756,  ordinairement  4 
vol.  in-i2.  —  Amst.,  1745,  1746,  4  vol.  in-12;  —  et 
Amst.,  1778,  2  vol.  in-12,  fig.  (cette  dernière  édition 
Du  Roure,  26  fr.  ;  La  Bédoyere,  40  fr.).  —  La  Haye, 
1742,  1750,  et  Francfort,  1737,  1742,  1743,  i75o, 
1773,  12  part,  in-12,  fig.  —  Londres  (Cazin),  1782, 
4  vol.  in- 18,  4  jolis  frontispices  de  Chevaux,  gravés 
par  Duponchel  (Desq,  27  fr.  ;  Aubry,  en  1861,  10  fr.). 
—  Paris,  Dauthereau,  1826,  5  vol.  in-32;  1820,  2 
vol.  in-12  ;  et  avec  une  notice  de  J.  Janin,  1842  (Char- 
pentier), in-12. 

Koman  déparé  par  un  style  affecté ,  mais  présentant  une  image 
assez  fidèle  des  mœurs  de  l'époque.  Si  le  style  était  meilleur , 
Touvrage  pourrait  rivaliser  avec  Gilblas;  il  lui  reste  du  motus 
le  mérite  d'être  une  histoire  de  la  coquetterie  et  une  espèce  de 
confession  du  sexe  féminin.  M™*  Riccoboni  y  a  ajouté  une  suite, 
dans  laquelle  elle  imite  Marivaux  de  manière  à  s'y  méprendre. 
Un  abrégé  bien  fait  de  ce  roman ,  où  les  faits  seraient  conser- 
vés en  en  élaguant  les  réflexions  fastidieuses  qui  les  noient, 
formerait  un  livre  intéressant.  Analysé  Biblioth,  des  romans , 
janvier  178 1. 

Vie  de  Marie-Antoinette  d'Autriche,  reine  de  France, 
femme  de  Louis  XVI,  depuis  la  perte  de  son  pucelage, 
jusqu'au  i"  mai  1791,  ornée  de  26  fig.  et  augmentée 
d'une  3"'  partie.  Paris,  s.  d.,  2  vol.  in-18  (cat.  de 
Robert,  du  Var). 

La  3*  partie  indiquée  ne  formerait-elle  pas  un  3»  vol.  in-18, 
avec  fig. .  et  intitulé:  Vie  scandaleuse  et  libertine  de  Marie- 
Antoinette  ? 

Vie  de  Marie-Jos.'Antoinette.,.  t  reine  de  France 
et  de  Navarre  (par  Babié).  Paris,  Capelle,  1800,  1802, 
3  vol.  in-12,  fig.  et  portr.  (Boulard,  tome  III,  n°  3004). 
—  Peu  commun. 

Vie  de  M,  l'abbé  de  Choisy,  de  V  Académie  françoise. 
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Vie  {La)  d'Olympe ^  ou  les  Aventures  de  3/"*  la 
marquise  de  ***,  hist.  véritable.  Utrecht,  Et.  Neaulme, 
1741,  6  part,  in- 12  en  3  vol.—  Gancia,  10  fr.;  Nyon, 
n"^  85o2. 

Vie  {La)  de  Pierre  Abeillard,  abbé  de  St-Gildas , 
et  celle  de  son  épouse^  i''  abbesse  de  Paraclet  (par  dom 
Gervaise).  Paris,  Musier,  1720,  2  vol.  in-ijt  (Nyon, 
21860).—  Paris,  Fr.  Barrois,  1728,  2  vol.  in- 12  (Ch. 
Giraua,  n*  3  2 06). 

Vie  {La)  de  P.  Arétin,  par  Boispréaux  (Dujardin). 
La  Haye,  Neaulme,  1760,  pet.  in- 12,  portr.  —  Cette 
vie  a  été  réimprimée  en  tête  des  Œuvres  choisies  de 
P.  Arétin,  Paris,  1845,  in- 12. 

Vie  (La)  de  puissante  et  très-haute  dame  Madame 
Guelinine,  revue  et  augmentée  de  nouveau  par  M.  Frip- 
pesausse.  Rouen,  1612,  in-8.  Facétie  en  vers.  —  Char- 
din, 12  fr. 

Vie  de  Salomon  (par  l'abbé  de  Chpisy).  Paris,  Cl. 
Barbin,  1687,  pet.  in-8. — Dans  cet  ouvrage,  Fauteur 
fait  allusion  à  Louis  XIV.  —  Potier,  10  fr. 

Vie  de  Scipion  de  Ricci,  évêque  de  Pistoie  et  Prato, 
et  réformateur  du  catholicisme  en  Toscane ,  sous  le 
règne  de  Léopold ,  etc. ,  par  de  Potter.  Bruxelles, 
Tarlier^  1825,  3  vol.  in-8,  portr.  et  3  fac-similé.  — 
2*  édition,  corr.  et  augmentée.  Bruxelles,  1826,  3  vol. 
in- 18,  portr. 

Il  a  été  fait  de  cet  ouvrage  à  Paris ,  par  les  conseils  de  Té- 
vêque  Grégoire,  une  contrefaçon,  mais  très-châtrée,  sous  le  titre: 
Vie  et  mémoires  de  Scipion  de  Ricci ,  évêque  de  Pistoie  et 
PratOf  etc.  Paris,  1826 ,  4  vol.  in-8 ,  portr.  —  Les  mutilations 
qu'on  avait  été  obligé  d'y  faire,  nécessitèrent  la  publication  sui- 
vante : 

Extrait  de  la  vie  de  Scipion  de  Ricci^  ou  Supplément  con- 
tenant tous  les  retranchements  exigés  par  la  police  française 
dans  la  contrefaçon  faite  à  Paris.  Bruxelles ,  1826,  in-8. 

Une  note  du  catal.  Luzarche,  n^  558 ,  parle  ainsi  de  cet  ou- 
vrage: «  Curieux  détails  ;  jugements  passionnés.  Le  premier 
vol.  est  rempli  de  documents  sur  la  destruction  des  jésuites  et 
d'anecdotes  scandaleuses  sur  les  religieuses  de  Prato  et  de  Pis- 


VIE  41 3 

toie,  qui  furent  accusées  de  honteux  désordres.    Leur  interro- 
I  gatoire,  en  italien,  se  trouve  là  tout  entier,  dans  les  pièces  jus- 
tificatives; il  ne  se  peut  imaginer  rien  de  plus  impie  et  de  plus 
ordurier.  Sachons  gré  à  Tauteur  de  n'avoir  pas  traduit  en  fran- 
'  cals  de  pareilles  révélations ,  dont  le  huis  clos  aurait  dû  être , 
selon  nous,  éternellement  respecté.  L'énoncé  de  débauches  les- 
'  biennes,  d'incestes  monastiques  et  de  pratiques  monstrueuses  , 
I  dans  lesquelles  une  hostie  consacrée   servait  à  des  usages  infâ- 
I  mes,  rappelle  les  horreurs  çiu'on  rapporte  des  manichéens ,  des 
albigeois,  des  templiers.  L'initiation  à  des  mystères  diaboliques 
aV  fait  sentir  de  la  même  façon    deshonnête  et  sacrilège,  et 
c'est  ce  aue  Potter  eût  reconnu  lui-même ,  s'il  n'avait  pas  été 
imbu  d'iaées  étroites  et  hostiles  à  l'église.  Son  livre  fut  inter- 
dit en  France.  » 

Vie  (La)  cTun  garçon,  par  Raban.  Paris,  Labot  et 
Lelong^  i835,  i838/3  vol.  in-12. 

Vie  d'une  courtisane  du  dix-huitième  siècle  (M"' 
Du  Barry,  par  Charles  Théveneau  de  Morande).  1776, 
in-8. 

Cet  ouvrage  fut  annoncé ,  en  1774,  sous  le  titre  de  :  Mémoi- 
res secrets  d'une  femme  publique.  11  devait  former  4  vol.  in-8. 
La  prospectus  fut  répandu.  Cet  ouvrage  devait  être  pis  que  le 
Cafetier  cuirassé ,  au  même  auteur.  La  Du  Barry ,  attaquée  , 
envoya  des  gens  de  police  à  Londres  pour  acheter  le  manus- 
crit ou  enlever  et  jeter  à  la  Tamise  L'auteur  cynique.  Morande 
échappa,  et  il  s'arrangea  de  manière  à  faire  regarder  ses  en- 
nemis comme  des  espions.  Ils  pensèrent  être  pendfus.  {Superch. 
littér. ,  2*  édit. ,  tome  l**",  col.  990). 

Vie  (La)  d*une  jolie  femme,  ^Sir  Raban,  Paris,  i83i, 
4  vol.  m- 12. 

Ce  roman  a  été  réimprimé  dans  les  Œuvres  compl.  de  Ra- 
ban, tome  11"  (et  dernier),  Paris,  i836.  C*est  un  des  mieux 
réussis  de  l'auteur  ;  ce  qui  ne  veut  pas  dire  qu'il  vaille  les  ou- 
vrages de  Paul  de  Kock  et  de  Pigault  Lebrun. 

Vie  du  chevalier  de  Faublas.  Voir  Les  Amours  et 
les  galanteries,  etc. 

Vie  (La)  du  pape  Alexandre  VI  et  de  son  fils  César 
Borgia ,  trad.   de   l'angl.  d'Alex.  Gordon.   Amst. ,  P. 

Mortier,  1732,  '7^^»  ^  ^°^-  P^^-  ^^'^'  ^S»  "~  ^"  ama- 
teur de  Paris,  zi  fr.;  Leber;  Tripier,  40  fr.;  La  Bé- 
doyère,  16  fr. 

Vie  du  roi  Salomon,  surnommé  le  Sage,  rédigée 
par  Théophile,  prince  R...  C...  (Rose-Croix),  souverain 
d'Héredon.  Jérusalem  et  Paris,  58o»,  pet.  in-8,  fig.— 
J.-B.  de  B.,  in-12  (558). 
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Vie  (La)  et  actes  triumphans  cl*une  damoiselle  nom- 
mée Catharine  des  Bas-Souhai3[,  par  Jean  de  La  Roche, 
baron  de  Florigny;  imprimé  sur  la  copie  de  Nie. 
Paris,  impr.  à  Troyes,  i5^6,  pet.  in-4°  de  80  pp.  — 
La  Vallière,  22  fr.  —  Réimpr.  à  Paris,  J.  Gay,  en 
1862,  pet.  in-i2  de  xiv-74  pp.,  tiré  à  ii5  exempL— 
Condamné  par  jugement  du  tribunal  de  police  correc- 
tionnelle de  la  Semé,  en  i863. 

L'auteur  de  cette  histoire  est ,  comme  le  démontre  la  notice 
mise  en  tête  de  la  réimpression,  Jean  de  Luxembourg,  évèque 
de  Pamiers,  savant  et  éloquent  prélat.  Quant  à  Timprimeur , 
c*e8t  bien  Nicole  Paris  ,  de  Troyes  ,  et  non  Jean  Girard ,  de 
Genève,  comme  on  l'avait  prétendu.  L'auteur  donne  de  sa  Ca- 
therine une  idée  toute  semblable  à  celle  que  Pétrone  a  donnée 
de  sa  Quartilla  et  Clément  Marot  de  son  AJix.  Elle  vécut,  se- 
lon lui,  dès  sa  plus  tendre  jeunesse  dans  la  prostitution.  Son 
mariage  avec  Jean  de  la  Borne ,  conseiller  au  parlement  de 
Bordeaux,  ne  la  rendit  pas  plus  réservée.  Elle  s'abandonna 
comme  auparavant  au  premier  venu  juscju'à  ce  qu'étant  deve- 
nue 
cha 


vaisselle  de  sa  maison  et  jusou'à  ses  habits.  Ce  fut  alors  que 
le  mari,  tout  débauché  que  1  histoire  médisante  le  peint ,  ou- 
vrant, mais  trop  tard,  les  yeux  sur  les  désordres  de  sa  femme, 
voulut  la  tuer.  On  voit  cependant  peu  après  comment  il  lui  par- 
donna et  l'entremise  blâmable  par  où  elle  parvint  à  obtenir  son 
pardon. 

La  Courtisane  bourdeloise^  ou  la  Vie  ^  mœurs  et  déporte- 
ments de  damoiselle  Catherine  des  Bas-Souhaits,  native  de  la 
ville  de  Bourdeaux  et  fidèlement  décrite  par  Jean  de  la  Roche, 
baron  de  Florigny.  Paris,  Ant.  du  Breuil,  iSgg,  in-12  de  83 
pp.,  dont  les  trois  dernières  sont  occupées  par  la  2*  folastrie 
de  Ronsard,  intitulée  ici:  Folastrie  ae  P.  Ronsard,  à  Catin 
du  Bas-Souhait  y  bien  qu'en  réalité  cette  pièce  ne  paraisse  avoir 
que  peu  de  rapport  à  1  héroïne.  Edition  aussi  rare  que  la  pre- 
mière. Le  style  y  a  été  retouché  ;  nombre  de  mots  et  même  les 
24  dernières  lignes  du  volume  ont  été  retranchés;  le  mari  de 
Catherine  y  est  devenu  un  médecin ,  et  n'est  plus  un  conseiller 
au  parlement.  Nyon,  n'  10246. —  M.  L.-J.  Hubaud  fait  remar-  j" 
quer  dans  sa  Dissertation  sur  les  contes  de  la  reine  de  Na-  ■ 
varre  (Marseille,  i85o},  que  Brantôme  (Œuvres,  tome  11,  p.  99) 
dit  que,  sous  le  règne  de  François  l*'',  une  dame  de  la  Borne ,  ;  : 
sachant  que  son  mari  avait  intention  de  la  faire  périr,  et  vou-  .1 

lant  le  prévenir  «  Taccusa  et  le  déféra  à  la  justice  de  quelques 
«  folies  laites  et  crimes  possibles  énormes  qu'il  avoit  faits  avec 
«elle  et  autres,  le  fit  constituer  prisonnier,  et  sollicita  contre 
•  lui,  et  lui  fit  trancher  la  tète.  »  Les  mêmes  circonstances  sont 
rapportées  dans  la  première  nouvelle  de  la  reine  de  Navarre  : 
Une  dame  dAlençon  avoit  deux  amis...  elle  fit  tuer  celui  des 
deux  qui  premier  s'en  aperçut ,  dont  elle  impétra  rémission 


VIE  41 5 

pour  elle  et  son  mari  fugitif ,  etc.  M.  Huband  pense  que  c'est 
Ta  même  histoire,  mais  c)ue  les  héros  jouant  un  rôle  odieux  ou 
peu  honorable,  Marguerite  a  pris  la  précaution  d*  en  déguiser 
les  noms. 

La  Nouvelle  du  révérend  père  en  Dieu  et  bon  prélat,  quoique 
des  mêmes  auteurs  et  imprimeur  que  Catherine  des  BaS'Souhai\f 
n'a  aucun  rapport  avec  ce  dernier  ouvrage,  et  ce  n'est  qu'acci- 
dentellement qu'on  les  aura  trouvés  réunis  dans  un  volume  cité 
par  M.  Brunet,  mais  qui  aujourd'hui  même  n'existe  peut-être 
plus.  —  Voir  le  Manuel  à  l'article  R(^er  (CollinJ. 

Vie  et  amours  d'un  pauvre  diable  (par  Haudart). 
Paris,  1784,  2  vol.  in-12.  —  Genève  et  Paris,  Hilaire, 
1788,  2  tomes  en  i  vol.  in-12.  —  Rouquette,  en  1872, 
5  fr. 

Vie  et  aventures  de  la  princesse  de  Monaco,  par 
Alex.  Dumas.  Paris,  Cadot,  1864,  6  vol.  in-8,  à 
7  fr.  5o  ch.;  —  i855,  2  vol.  in-i8  jésus,  ens.  7  fr. 

Vie  et  aventures  de  Marion  Delorme,  par  de  Fa- 
veroUes  (par  M"*  Guénard,  baronne  de  Méré). — Paris, 
Dalibon,  1822,  4  vol.  in-12. 

Biographie  très-intéressante  de  cette  femme  admirablement 
belle,  hardie ,  spirituelle ,  mais  corrompue.  11  paraîtrait  qu'un 
certain  nombre  d'exemplaires  de  la  i^^  édition  portaient  pour 
titre:  Vie  et  amours  ae  Marion  Delorme^  et  que  l'éditeur  aura 
considéré  cela  comme  une  2®  édition.  3^  édition,  Paris,  Feret, 
1828,  4  vol.  in-12. 

Vie  et  histoire  de  VArétin,  ou  Entretiens  de  Made- 
lon  et  Julie.  Rome,  Tau  des  plaisirs,  in-12,  67  pp.  — 
24  figures  sont  annoncées ,  mais  elles  n'existent  pas 
dans  les  ex.  que  nous  avons  vus.  D'après  Bérard,  ces 
fig.  sont  les  mêmes  que  celles  de  VArétin  français. — 
Réirapr.  de  la  Putain  errante,  trad.  de  P.  Arétin. 

Vie  {La)  et  V œuvre  de  feu  l'abbé  Bazin,  évêque  de 
Mi^^oura ,  en  Mi:^ourie  (par  Verdan).  Ride  si  sapis , 
1794,  in-i8  de  179  pages,  2  fig.,  dont  une  obscène. 

Contenant  :  la  Vie  de  Ba\in  —  Valentine,  poème  en  vers  et 
en  7  ch.  —  Histoire  de  Raoul  d'Aigremont  —  Haly ,  conte 
araoe  —  le  Consommé^  conte  en  vers;  le  tout  assez  libre.  Voir 
le  Bull,  du  biblioph.f  4®  série,  1841,  p.  826.  —  Ce  personnage, 
ancien  directeur  des  haras  et  espèce  de  bohème  ,  est  mort  à 
l'hôpital.  Quérard  n'en  parle  pas.  —  Légendes  des  deux  fig.  : 

Et,  après  la  messe,  il  la...  faisait  danser. 

Puisse  cette  œuvre  qu'il  va  faire,  calmer  ses  sens,  apaiser 

Dieu . 
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Vie  {La)  et  les  amours  de  Charles-Louis,  électeur 

palatin.  Cologne,  Jérémic  Plantk,  1692,  pet.  in-12, 

portr.  (A.  Baschet,  n*  3i5  ;  Payn,  n*  83g).  —  Amst. , 

1697,  pet.  in-12,  portr.  — Maske,  i  R.  ;  cat.  de  Dresde, 

n**  541. 

Vie  (La)  et  les  aventures  de  la  jeune  Olrnde,  avec 
les  billets  d'une  jeune  dame  à  son  amant.  Londres, 
1741,  in-T2.  —  Nyon,  n**  9122;  cat.  de  Dresde,  n**  71 5. 

Vie  (La)  et  les  aventures  du  petit  Pompée,  trad.  de 
l*angl.  de  Coventry,  par  Toussaint.  Londres  (Paris),  et 
Amst.,  1752,  2  tomes  pet.  in-12,  avec  le  portrait  de 
Pompée.  —  Potier,  n°  1923,  i5  fr.;  Techener,  en  i858, 
6  fr. 

Vie  {La)  et  les  opinions  d*un  bijou,  ouvrage  pos- 
thume d'un  bijou  cosmopolite,  écrit  par  lui-même, 
et  traduit  de  la  langue  du  Congo,  par  A.  B.  C.  D....,  etc. 
(J.  Ferrary).  Paris,  Michelet,  anxii(i8o4),  2  vol.  in-i8. 
—  Scheible,  en  1872,  2  th.  2osgr.  —  Ouvr.  licencieux. 

Vie  et  mœurs  de  Mademoiselle  Frétillon,  comédienne 
de  Rouen,  La  Haye,  1739,  in-12.—  Leber,  n**  2527. 

Vie  {La),  les  amours  et  les  aventures  de  Diogène  le 
Cynique^  surnommé  le  Socrate  fou,  écrites  par  lui- 
même,  trad.  du  grec  (comp.)  parWieland,  et  de  Pal- 
lemand,  par  le  baron  de  H.  —  Paris,  Pigoreau,  18 19, 
in-12  de  2  52  pages,  3  fr. 

Vie  (La),  les  amours,  le  procès  et  la  mort  de  Marie 
Stuart ,  reine  de  France  et  d'Ecosse.  Paris ,  1 792, 
1793^  in-8.  —  Leber,  n**  6277;  ^arzi,  3449. 

Réimpr.  faite  par  Mercier  de  Compiègne  d'un  opascale  du 
jésuite  Caussin,  publ.  en  1647.  Voir  aussi  Histoire  de  Marie 
Stuart. 

Vie  militaire.,  politique  et  privée  de  demoiselle  Char- 
les-Geneviève-Louise-Auguste-André- Timothée  Eon^ 
connue  sous  le  nom  de  chevalier  d'Eon  ,  par  de  La 
Fortelle.  Paris,  Lambert,  1779,  in-8  (Nyon,  24191). 

Vie  {La)  parisienne.  Regain,  par  Nestor  Roqueplan, 
2^  édition.  Paris,  Michel  Lcvy,  io54,  1869,  in-i8  jésus, 

324  pp. ,  3  fr. 

Vie  (La)  parisienne ,  pièce  en  5  actes ,  par  Henri 
Meilhac  et  Ludovic  Halévy,  musique  de  J.  Offenbach. 
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Paris,  Michel  Lévy,  1867,  gr.  in- 18  de  129  pp.,  2  fr. 
(Palais-Royal,  1866). 

Vie  politique  de  Marie-Louise  de  Parme,  reine 
d* Espagne  contenant  ses  intrigues  amoureuses  avec 
,  le  duc  aAlcudia  et  autres  (notamment  Godoy).  (Paris) 
1793,  in-i8,  portr.  —  Il  y  a  des  détails  fort  libres  et 
beaucoup  d'histoire  dans  ce  roman.  —  Leber  (2317); 
Bachelin-Deflorenne ,  avec  les  4  grav.  qui  manquent 
presque  à  tous  les  exemplaires,  in  fr.,  en  1869. 

Vie  privée,  amoureuse,  secrète  et  authentique  de 
Nap.  Bonaparte ,  des  princes  et  princesses  de  sa  fa- 
mille,  faisant  connaître  leurs  liaisons  particulières  et 
leurs  intrigues  galantes,  etc.  Paris,  Terry,  x835,2vol. 
in- 18,  ens.  de  12  feuilles  et  2  lith.  cont.   10  sujets. 

Vie  privée  de  Charles- Philippe  de  France,  ci-devant 
comte  d'Artois,  t\c.  T}xx\t\,  1790,  1791,  in-8,  portr. 
Rare.  —  Boulard,  tome  IV,  n°  11 20;  La  Jarrie,  n** 
5696;  Leber,  n**  4873. 

Vie  privée  de  Vàbbé  Maury,  écrite  sur  des  Mémoi- 
res fournis  par  lui-même  ,  jpowr  joindre  à  son  Petit 
Carême.  S.  1.  (Paris),  1790,  m-8  de  28  pp.  — Alvarès,. 
en  nov.  1860,  3  fr.  5o;  Leber,  n°  5o5o. 

C'est,  sans  doate,  le  même  article  que  celui  qui,  dans  le  ca- 
talogue Psaume,  n<*  1172,  est  intitule:  Vie  privée  de  Vabbé 
Maury ^  suivie  de  ses  amours  avec  Proserpine,  in-8. 

Vie  privée  de  Louis  XV,  ou  Principaux  événements, 
etc.,  de  son  rè^ne  (parMouffle  d'Angerville).  Londres, 
1765,  4  vol.  in- 12,  portr.  (Luzarche,  n°  4246).  — 
Londres,  Lyton,  1781,  4  vol.  in-12,  portr.  Cette  édit. 
est  augmentée  de  morceaux  omis  dans  la  contrefaçon, 
entre  autres  de  V Histoire  du  sieur  de  Lachaux pendu 
à  Paris,  en  1762,  pour  un  crime  aussi  singulier  que 
rare.  —  Londres,  1785  (Van  den  Zande),  1788,  4  vol. 
in-12,  portr.  —  Techener,  10  fr. 

Le  même  ouvr.  se  trouve  sous  ce  titre  :  le  Siècle  de  Louis  XV ^ 
contenant  les  événements,  etc.,  ouvrage  posthume  de  Âmoux 
Laffrey  (  publ.  par  Maton  de  la  Varenne).  Paris,  Gueffier,  1796, 
2  vol.  in-8  (Van  den  Zande).  Cet  ouvrage  n'est  autre  chose  que 
la  Vie  privée  de  Louis  XV,  retouchée  par  Maton  de  la  va- 
renne.  —  France  littér. 

Vie  privée  de  très-sérénissime prince  Mgr.  le  duc  de 
Chartres   (depuis   Louis-Philippe-Joseph  d'Orléans), 

Tome  VI.  b*^ 
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contre  un  libel  (sic)  diffamatoire  écrit  en  1781  ,  mais 
qui  n'a  point  paru  à  cause  des  menaces  que  nous 
avons  faites  à  Tauteur  de  le  déceler.  Par  une  société 
d'amis  du  prince.  A  cent  lieues  de  la  Bastille  (Londres, 
Hodges),  1784,  in-8  de  vi-ioi  pp.,  fig.  —  Impr.  sur 
les  débris  de  la  Bastille,  1790,  în-8  (J.  B.  de  B. ,  n" 
II 53).  —  Biographie  satirique  attribuée  à  Thévenot 
de  Morande,  et  ou  il  y  a  des  détails  fort  libres. 

Vie  privée  de  Voltaire  et  de  Madame  Du  Ckdtelet, 
pendant  un  séjour  de  six  mois  à  Cire^ ;j>ar  Tauteur 
des  Lettres  jpéruviennes  (  Mad.  de  Gramgny  ) ,  etc. 
Paris,  1820,  in-8.  —  Renouard,  35  fr. 

Vie  privée  des  cinq  membres  du  Directoire  exécutif 
séant  au  palais  du  Luxembourg,  A  Paris,  an  v,  8  pp. 
in-8.  —  bachelin-Deflorenne,  en  1869,  n"  4582,  6  fr. 

Est-ce  la  même  pièce  que  :  Vie  secrète  et  privée  des  cinq 
membres  du  Directoire.  S.  I.  n.  d.,  in-8  (Catal.  La  Jarrie, 
n*  6072)  T 

Vie  privée  des  maîtresses^  ministres  et  courtisans 
de  Louis  XV,  et  des  intendants  et  flatteurs  de  Louis 
XVI.  S.  1.,  1790,  in-8.  —  Voir  Le  Parc  au  cerf,  ou 
l'Origine  de  v affreux  déficit. 

Vie  privée  du  cardinal  Dubois,  archevêque  de  Cam- 
brai (par  Antoine  Mongez).  Londres  (Paris),  1 789,  in-8, 
portr. ,  et  Londres,  s.  d.,  3  vol.  in-12.  —  Cat.  Pixéré- 
court,  p.  393  ;  Leber,  n**  4641,  pour  rin-8;  et  Noél, 
n**  i55i,  pour  rin-12. 

Vie  privée  du  comte  de  Mirabeau,  député  du  Li- 
mousin. Londres  (Paris),  1790,  in-8,  portr.  —Cat.  Pi- 
xérécourt,  p.  393.  —  Voir  aussi  Ma  Conversion. 

Vie  privée  et  amours  secrètes  de  lord  Byron,  trad. 
de  l'angl.  par  F.  —  Paris,  1837,  i838,  1840,  1842,  2 
vol.  in- 18,  fig. 

C'est  une  traduction  du:  Private  life oflord Byron^  by  John 
Mitford.  Un  bibliophile  anglais  nous  écrit  qu'il  possède  un  vo> 
lume  imprimé  aux  Etats-Unis:  The  Lyre of  lord  Byron,  Scot- 
land,  s.  d. ,  avec  4  mauvaises  gravures  libres;  c'est  peut-être 
la  reproduction  d'un  livre  publié  en  Angleterre. 

Vie  privée  et  politique  de  Louis-François-Joseph  de 
Conti,  prince  du  sang.^  fl^^c  des  notes  historiques  et 
morales,  ornée  de  son  portrait  gravé  d'après  nature  par 
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J.  P***.  Turin,  chez  les  frères  Desseins,  1 790,  in-8  de 
■fcioo  pages.  Un  peu  libre. — La  Jarrie,  n°  D707;  Leber, 
jfin**  487  b. 

^      Page  62.  Louîs  XV  fit  périr  par  nn  poison  lent  le  dauphin,  la 

Fj;  daupnine ,  la  reine  et  le  duc  Je  Bourgogne.   Le  dauphin  avait 

'  j  vouiu,  à  diverses  reprises,  sur  le  conseil  de  son  confesseur  jé- 

^  suite ,    empoisonner  son  père  ;  il  trempait   dans  le  complot  de 

'-  Damiens.  —  Page  35.  Le    père  du  prince  de   Conti  se  vantait 

.   d'avoir  couru  13  postes  avec  la  Deschamps.  Pour  annoncer  ses  ex- 

*    ploits  il  avait  fait  mettre  le  n°  12  sur  les  boutons  de  ses  habits,  de 

^    ses  culottes,  de  ses  chapeaux  ;  ses  chemises  étaient  marquées  du 

r    n**  13.  11  voulait  aue  tout  chez  lui  fût  par  douzaine ,  13  épées, 

^    13  mets  sur  sa  table. 

• 

Vie  privée,  libertine  et  scandaleuse  de  Marie-Antoi- 
nette d'Autriche  j  reine  des  Français  ^  depuis  son  ar- 
'     rivée  en  France  jusqu'à  ce  jour.  Ouvrage  orné  de 
^     vingt-six  gravures.  Château    des  Tuilleries  ,  et   dans 
toutes  les  cours  étrangères,  1792,  3  vol.  in-12  de  144, 
142,  i38  pp.,  en  4  parties. 

Les  figures  des  3  premières  parties  sont  numérotée»  jusqu'à 
36,  y  compris  le  portrait.  Les  fig.  du  tome  [II,  au  nombre  de 
6,  ne  portent  pas  de  n** ,  mais  seulement  une  pagination.  Le 
litre  de  ce  tome  111*'  est  ainsi  modifié:  Vie  privée  ^  libertine 
et  scandaleuse  de  Marie- Antoinette  d* Autriche^  ci- devant  reine 


Révolution,  1793,  seconde  de  la  République.  Un  exempl.  bien 
complet  devrait  donc  avoir:  3  premières  parties,  26  ng.  avec 
le  portrait  -,  4**  partie,  6 ,  total  32  figures. 

Vie  scandaleuse  y  anecdotique  et  dévote  de  Charles  X. 
Paris,  march.  de  nouv.,  i83o,  in- 18  de  4  feuilles, 
avec  I  grav.  Rare.  —  Lanctin,  9*  cat. ,  4  fr. 

Vie  secrète  de  Louise-Marie- Adélaïde  de  Bourbon- 
Penthièvre,  duchesse  d'Orléans.  Londres  (Paris),  1790, 
in-8,  portr.  — Tripier,  2  fr.  —  Voir  le  cat,  Leber,  n** 
4876. 

Vie  voluptueuse  entre  les  capucins  et  les  nonnes , 
par  la  confession  d'un  frère  de   cet  ordre.  Cologne, 

175^5  î 759»  1764,  1774,  1775,  1779,  pet.  in-12,  fig. 
—  Nodier,  28  fr. ;  Desq,  12  fr.  5o;  Payn,  n°  910.  — 
A  été  réimpr.  récemment  en  Allemagne. 

Vieil  [Le)amoureulx  et  le  jeune  amoureulx.  Voir 
FARCES ,  Deux  personnages. 
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Vieillard  (Le)  amoureux^  par  Charles  de  Bernard. 
Paris,  Michel  Lévy,  i855,  in-i6. 

Vieillard  (Le)  amoureux,  ou  l* Heureuse  feinte,  com. 
en  I  a.  et  en  vers,  par  Françoise  Pascal.  Lyon,  Ant. 
OÉFray,  i66i  (Manuel),  1664,  in-12.  —  Nyon,  n**  17590. 

Vieillard  (Le)  et  la  jeune  fille ,  cora.-vaud.  (imitée 
de  l'espagnol),  par  Brazier,  Mélesville  et  Carmouche. 
Paris,  Barba,  1021,  1824,  in-8,  i  fr.  3o.  —  Preyre, 
n"  3520. 

Vieillard  (Le)  jaloux  tombé  en  rêverie  à  la  louange 
des  cornes f  avec  une  expresse  défense  aux  femmes  de 
ne  plus  battre  leurs  maris  sur  les  peines  y  mention- 
nes^^ etc.  Paris,  1618,  pet.  in-8  de  i3  pp.  —  Cat.  Pi- 
xérécourt,  p.  igS;  La  Vallière,  n°  4287  10. 

Vieille  (La),  op.-com.  en  i  a. ,  par  Scribe  et  G.  De- 
lavigne.  Pans,  Bezou,  1826,  1828,  in-8  (Soleinne , 
2640).  —  Paris,  Barba,  1834,  gr.  in-8  à  2  col. 

Vieille  (La)  de  16  ans^  vaud.  en  i  a. ,  par  Méles- 
ville CAnne-Hon.-Jos.  Duveyrier)  et  Carmouche.  Paris, 
Bouquin  de  la  Souche,  1825  ,  in-8,  i  fr.  5o.  —  So- 
leinne, n**  2648. 

Vieille  (La)  fille,  com. -vaud.  en  i  a. ,  par  Bayard 
et  Chabot  de  Bocien.  Paris,  Marchant,  1834,  in-8. 

Vieille  (La) ,  ou  les  Dernières  amours  d^Ovide, 
poôme  français  du  XIV  siècle,  traduit  du  latin  de  Ri- 
chard de  Fournival,  par  Jean  Lefèvre,  publié  pour  la 
première  fois  et  précédé  de  recherches  sur  Tauteur  du 
Vetula,  par  Hippolyte  Cocheris.  Paris,  Aubry,  1861, 
pet.  in-8  de.  liv  et  295  pages,  12  fr. 

L'ouvrage  est  divisé  en  3  chants:  Comment  Ovide  vivait 
quand  il  jCétait  pas  amoureux;  Comment  il  vivait  quand  la 
vieille  lui  ménageait  de  faux  rendez-vous;  enfin  Comment  il 
vivait  quand  il  ne  fut  plus  amoureux.  —  Au  i**"  acte ,  Ovide 
se  livre  à  toutes  sortes  de  jeux  innocents.  —  Au  2*,  il  faut  ti- 
rer le  rideau,  tout  réservé  que  veuille  paraître  l'auteur.  —  Au 
3*,  le  poêle  se  livre  à  des  méditations. philosophiques,  astrolo- 
giques et  religieuses.  Le  Vetula  a  été  traduit  en  français  an 
XlV*  siècle  par  Jehan  Lefèvre  (Journal  des  Débats ,  3o  dé- 
cembre 1861). 

Vieilles  (Les)  amoureuses,  nouvelle  galante.  Cologne, 
P.  Marteau,  1705,  in-12. 
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il  s'agit  de  M*"®  de  Lionne,  de  la  marquise  de  Cœuvres,  du 
duc  de  Sault,  etc.  Ce  libelle  fait  partie  de  diverses  éditions  de 
V  Histoire  amoureuse  des  Gaules.  —  Impr.  imag.,  p.  i35. 

Vieillesse  {La)  de  Brididif  vaud.  en  i  a.,  par  H.  Ro- 
chefort  et  A.  Choler  (Variétés,  mars  1804).  Paris, 
1864,  in-i2.  —  Preyre,  n**  4373. 

Viel  (Le)  papiste  (par  Claveson).  S.  1.,  1609,  petit 
in-8  de  128  pp.  —  Cnaponay,  100  fr. 

Recueil  de  100  sonnets.  Les  deux  des  pp.  117  et  118,  donnent 
de  singulières  raisons  aux  dames  pour  les  déterminer  à  quit- 
ter leurs  ministres.  —  Manuel, 

Viens,  gentille  dame!  com.-vaud.  en  i  acte,  par 
L.  Judicis  et  L.  Lagarde  (Délass.-Com.).  Paris,  i852, 
in-8. 

Vierge  (La)  aux  œillets,  par  St-Sard  (F.-D.  Gibonr). 
Paris,  Souverain,  1840,  in-8  de  20  feuilles  1/2,  7  fr.  5o. 
-^Superch.  littér.,  III,  555. 

Vierge  (La)  aux  pervenches ,  par  Adrien-Robert 
(Charles  Basset).  Suivie  de:  La  Comtesse  d'Amheim; 
—  Nanette  Lallier,  etc.  Paris,  Cadot,  i858  (1857),  3 
vol.  in-8,  12  fr. 

Vierge  et  courtisane,  par  Paul  Roger.  Paris,  Havard, 
x85g,  in-i8. 

Vierge  et  modiste,  roman  de  mœurs,  par  Max.  Perrin. 
Paris,  Lachapelle,  1840,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

Vierge  et  prêtre,  1 789-1 793;  par  Boue  de  Villiers. 
Paris,  1862,  in- 18. 

Vierges  (Les)  d'Arabie,  étude  des  mœurs  musulmanes, 
par  M"*  Olivia  de  Rocourt.  Paris,  E.  Pick,  1862,  in-12, 
162  pp.  —  C'est  un  roman.  Portrait  de  Pauteur;  buste 
de  femme,  type  arabe,  longs  cheveux  rejetés  de  deux 
côtés. 

Vierges  (Les)  de  Lesbos,  poème  antique,  par  Méry. 
Paris,  i858,  in-4'*  de  24  pp.  et  3  phologr.  d'après  les 
dess.  de  Hamon  -,  tiré  à  3oo  ex.  (Solar,  60  fr.).  —  Suivi 
du  poôme  inédit  :  Nuit  Lesbienne,  par  le  même  auteur. 
Ems,  Kirchberger,  s.  d.,  in-i8  de  54  pp, 

«  Cette  édition,  faite  sous  les  yeux  de  Méry  pendant  un  de 
ses  fréquents  séjours  à  Ems,  n'a  été  tirée  qu'  à  5  ou  6  exempl. 
pour  autant  d'amis  et  amies.  C'est  la  seule  qui  contienne  la 
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Nuit  lesbienne t  indispensable  complément  du  poème  et  morctau 
achevé,  mais  que  des  raisons  faciles  à  comprendre  n'ont  pas 
permis  de  publier  en  France.»  {Catal,  Monselet ,  p.  56). 

Vierpres  {Les)  de  vingt  ans ,  ou  le  Miroir  magique, 
com.-vaud.  en  i  acte ,  en  vers  libres ,  par  Laus  de 
Boissy.  Paris,  Cailleau,  an  ii  (1794),  in-8.  — Soleinne, 

n"  2233. 

Vierges  et  courtisanes ,  par  Jules  de  Saint-Félix. 
Paris,  1837,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 


plusieurs  éditions. 

Vies  des  femmes^  trois  nouvelles,  trad.  de  l'allemand 
de  M""  Wildermuih,  par  M""  Durand.  Lausanne,  i858, 
in- 12.  —  Cal.  G.  B. 

Vies  des  dames  galantes,  de  P.  de  Bourdeilles,  sîeur 
de  Brantôme,  avec  une  préface  de  Phil.  Chasles.  Paris, 
Abel  Ledoux,  1834,  2  vol.  in-8.  —  Avec  des  remar- 
ques hist.  et  crit.  Paris,  Garnier,  1841,  1848,  1840, 
i852,  1857,  1868,  1860,  in-i2  de  394  pp.  — Edition 
avec  annotations  par  Vigneau.  Paris,  Delahays,  i852, 
1857,  1860,  in- 12,  3  fr.  5o. 

Histoire  amoureuse  de  la  cour  de  France,  sous  les  règnes  de 
Henri  II,  Charles  IX  et  Henri  III.  Cet  ouvrage  se  trouve  éga- 
lement dans  les  éditions  des  Œuvres  de  Brantôme  ,  1740,  i3 
vol.  in-12;  1787,  8  vol.  in-8;  1822-24,  8  vol.  gr.  in-8;  i838 
(édition  revue  par  M.  Buchonj,  2  vol.  gr.  in-8.  —  Voir,  sur  ce 
livre,  De  l'Usage  des  romans  ,  I,  pp.  178  et  suiv.  ;  et  Talle- 
mant  des  Réaux,  Historiettes,  IV,  342. 

Vieux  (Le)  célibataire f  com.  en  5  a.,  en  vers  ,  par 
Collin  d'Harleville.  Paris,  Maradan,  an  11  (1793),  in-8. 
—  Paris,  Barba,  1806,  in-8.  — Préc,  d'une  notice  par 
Andrieux.  Paris,  Panckoucke,  1824,  in-8,  3  fr.  5o.  — 
Soleinne,  n°  32 18. 

Vieux  (Les)  conteurs  français,  contenant:  les  Cent 
Nouvelles  nouvelles  du  roi  Louis  XI;  les  Contes  et 
jojreux  devis  de  Bonaventure  Desperriers;  l  Hepta- 
méron  de  Marguerite,  reine  de  Navarre,  et  le  Prin- 
temps d'Yver,  par  Jacg.  Yver,  revus  et  corrigés 
sur  les  éditions  originales,  accompagnés  de  notes 
explicatives  du  vieux  langage  et  précédés  de  notices 
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historiques,  par  Paul-L.  (Lacroix)  Jacob,  bibliophile. 
Paris,  1837,  1840-41,  gr.  in-8  (Panthéon  littéraire). 

Vieux  (Le)  garçon  et  la  petite  fille j  com.-vaud.  en 
I  a.,  par  Scrioe  et  G.  Delavigne.  Paris,  Pages,  1822, 
in-8,  I  fr.  5o.  —  Paris,  1829,  gr.  in-32,  i  fr.  —  So- 
leinne,  n°  2640. 

Vieux  (Les)  garçons,  comédie  en  3  actes,  en  prose, 
par  de  Vilorié.  Paris,  1761,  in-12.  —  Nyon,  V,  p.  161; 
Soleinne,  n"  2o32. 

Vieux  (Les)  garçons.,  com.  en  5  a.,  en  pr.;  par 
Victorien  Sardou  (Gymnase,  janv.  i865).  3'  édition. 
Paris,  Michel  Lévy,  i865,  gr.  m-12,  177  pp.,  2  fr. 

Vieux  \X-es)  libertins  ^  par  L.  de  Vallières.  Paris, 
1870,  in-8,  vignettes. 

Vieux  (Le)  mari.,  com.-vaud.  en  2  a.,  par  Scribe  et 
Mélesville.  Paris,  Pollet,  1828,  in-8,  2  fr.,  ou  gr.  in-32, 
I  fr.  —  Soleinne,  n°  2640. 

Vieux  (Le)  mari,  com.  en  3  a.  et  en  vers,  par  De- 
laville  de  Mirmont.  Paris,  i83o,  in-8.  —  Solemne,  n** 
2621. 

Vieux  (Les)  péchés,  com.-vaud.  en  i  a.,  par  Méles- 
ville, Ph.  Dumanoir  (et  Scribe).  Paris,  Baroa ,  i833^ 
in-8,  2  fr.  —  Réimpr.  en  i833. 

Vieux  {Les)  péchés,  esquisses  de  mœurs,  par  May. 
Perrin  et  Aug.  Ricard.  Paris,  Lachapelie,  i83g,  2  vol. 
in-8,  i5  fr. 

Vieux  (Les)  polissons  ^  par  Alfred  Sirven ,  avec  une 
lithographie  par  Lucien  Dulac.  Paris,  Cournol,  i865, 
in-i8,'28o  pp.,  3  fr.  —  Condamné  par  le  tri b.  correc- 
tionnel de  la  Seine. 

Vieux  (Le)  troubadour,  ou  les  Amours,  poôme  en 
5  chants  de  Hugues  de  Xentralès,  trad.  de  la  langue 
romane  sur  un  manuscrit  du  XI*  siècle,  (composé)  par 
Fr.  Fournier-Pescay.  Paris,  Le  Normant,  1812,  in-12. 
—  La  Bédoyère,  10  fr. 

VIGÉE  (Louis-J.-Bapt.-Ét.),  littérat. ,  né  à  Paris 
en  17.^8,  mort  en  1820.  La  Fausse  coquette  —  la 
Matinée  d'une  jolie  femme  —  Ninon  de  Lenclos  — 
la  Princesse  de  Babylone. 
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Vigie  {La)  de  Koat-  Ven,  roman  maritime  (1780-1 83o), 

Par  Eugène  Sue.  Paris,  Ma^en,  1834,  4  vol.  in-8.  — 
aris,  Paulin,  1846,  4  vol.  in-16  à  i  fr.  le  vol.    • 

C'est,  comme  la  Salamandre  et  peut-être  plos  encore ,  nn 
roman  à  abominationft  du  mauvais  genre  de  Justine,  etc. ,  où 
l'on  voit  toujours  le  vice  et  le  crime  triompher  et  la  vertu  mal- 
heureuse. Un  drame  a  été  tiré  de  ce  roman  et  représenté  à  la 
Porte  St-Martin,  sous  le  titre  de  Rita  l'espagnole. 

VIGNACOURT  (  Adrien  de  U  Vieuville  d'Orville, 
comte  de),  mort  en  1774.  L* Amour  suivi  des  regrets^ 
ou  les  Galanteries  de  Gaston  de  Foix  —  la  Comtesse 
de  Vergy  —  Edèîe  de  Ponthieu  —  le  Prince  Turc. 

VIGNALI  (Ant.)  di  Buonaeiunta.  Il  fut,  en  i525, 
l'un  des  fondateurs  de  la  célèbre  Académie  des  Intro- 
nati.  —  Alcune  lettere  amorose.  ib^i.  —  La  Ca^îça- 
ria.  i53o.  —  La  Floria,  com.  i56o. 

Villa  (La)  des  amours,  vaud.  en  2  a.,  par  Bourdois, 
Em.  Colliot  et  Delacour  (Folies-Dramatiques).  Paris, 
1857,  in-8. —  Preyre,  n**  4248. 

Villageois  (Le)  qui  cherche  son  veau ,  op.-com.  en 
2  actes,  en  vers,  par  Lévesque  de  Gravelle.  Marseille, 
Sibié,  1759,  in-8. —  Nyon,  V,  p.  20b. 

Le  Villageois  qui  cherche  son  veau,  vaud.  en  i  a.,  par  Sew- 
rin  (Variétés).  Paris ,  Barba,  1798  (Soleinne,  n^  2440),  ou  1811, 
in-8 ,  I  fr.  25. 

Villageoise  (La)  somnambule,  ou  les  Deux  fiancés, 
com.-vaud.  en  3  a.,  par  F.  V.  A.  Dartois  et  Dupin. 
Paris,  1827,  in-8. 

Villanelle  nove,  fatte  in  dialogo,  tra  il  Garofalo  e 
la  Rosa,  date  in  luce  da  Lucretia  Rosetta^  detta  Pim- 
pinella  in  comédie.  Venise,  vers  1600,  pet.  in-8.  Rare. 
Cette  pièce,  comp.  par  une  femme,  en  patois  vénitien, 
est  pleine  d'équivoques  très-libres.  —  Libri,  n**  1679. 

Ville  (La)  de  Paris  en  vers  burlesques,  par  Berthaud. 
Paris,  veuve  G.Loyson,  i653,  in-4'^(Nyon,  n**  16093). 
—  Paris,  lobby  in-4°  (Nyon,  n**  10094}. —  Augm.  de 
la  Foire  St-Germain,  par  Scarron.  Pans,  Rafflé,  i665 
(Nyon,  n"  16095),  1666,  in-12  (Baillieu  ,  en  1873, 
12  fr.).  —  Troyes  et  Paris,  v*  Oudot,  1699,  in-12.  — 
Aubry,  en  1861  ,  i5  fr.  —  Voir:  Description  de  la 
ville  de  Paris. 
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VlijLEDlEU  (Mane-C«therine*HorteRGe  Desim^dinil^ 
éém&  de).,  feimne  auteur  et  galante,  née  à  Aknçoti  ca 
3^52^ morte  en  i683.  Aicidamie  —  ks  Amours  Â'Âh- 
€iHade  -^  Amours  d^Aspasie  —  Amours  de  Mile  4t 
Toartnm  -^  les  Amours  des  grands  hommes  —  fw 
Amours  des  principaux  personnages  du  règne  4'Am^ 
guste —  les  Amours  du  comte  de  Dunois  —  Anaxan- 
dré  —  Annales  galantes  —  Annales  galantes  de  Grèce 
r-  Cléonice,  ou  le  Roman  galant  —  les  Désordres  it$ 
Tamour  —  tes  Exilés  —  les  Galanterie^  grenadines  -^ 
le  Jaloux  par  force  —  le  Journal  amoureux  —  Lï- 
sandre  —  Mémoires  dé  ia  vie  de  Henriette  Syivie  de 
Molière  —  Nouveau  recueil  de  quelaues  pièces gedanS^t 
—  Ses  Œuvres  *^  Portrait  des  finklesseshmnainee. 

il  est  question  de  cet  auteur  ^ns  les  Historiettes  de  Talle- 
inatft  des  Réaux,  édition  de  M.  Paulin  Paris ,  et  M.  Clo^en- 
son  lui  a  consacré  une  notice  curieuse  dans  YÀtkenctum  Jratt^ 
plis.  Voir  aussi ,  pour  sa  vie  la  Bibliath^  -du  Tlu  J^ran^eis^ 
III^  76,  et  le  Dictionn.  de  Vatnour, 

VILLEGAS  Selvago  (Aionso  de).  Comedia  lîamadM 
jselvagia.  en  que  se  introdu^en  los  amores  d*un  ca- 
vàtlero  lîamaao  Selvago,  etc.    i554. 

VILLEGAS  (D.  Est.-Manuel  de) ,  poète  esp. ,  né  en 
■î5^5  ,  m.  en  1669.  Las  Eroticas  —  las  Amatorias, 
con  la  traducion  de  Horacio ,  Anacreonte  y  otros 
poetas^ 

VnXENAVE  (Mathieu-Guïll.-Thérèse) ,  pubfidste, 
fié  en  1 762^  m.  en  1^46.  Abélard  et  ÏJékHse ,  ieurs 
amours ,  leurs  malheurs ,  etc.  —  les  Mét(imorphoseti 
4*Ovide  f  trad.  en  franc.  —  les  Œuvres ,  du  mêeae^ 
trad.  en  franc. 

VILLENEUVE  (Gabrielle-Suzanne  Barbot,  veuve 
de  Jeark>Baptiste  de  Gaalonde),  morte  en  lybS,  Anec- 
dotes de  la  cour  d'Alphonse  XI,  roi  de  Castille^^leê 
Belles  solitaires  —  le  Phénix  coniugaL  —  Voir  aictsai 
le  Loup  galeux ,  et  la  Jeune  vieille. 

VILLENEUVE  (Théodore-Ferd.  Vallou  de) ,  vaude- 
villiste* né  à  Boissy-Si-Léser  (Oise)  en  iBoi,  mort  en 
i858.  En  collaboration  :  Û Actrice  —  Alice,  ou  les  Six 
promesses,  —  Angélique  et  Jeanneton  —  TArt  de  eê 
faire  -aimer  de  son  mari  —  le  Bateau  des  blanckisseà* 
ses  —  les  Batignollaises  —  la  Femme  à  trois  maris  "^ 

Tome  VI.  5^ 
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ia  Fleuriste  —  le  Hussard  de  Felsheim  -*  Vlnawmue 
ée  VUle-^Avrax  —  Jadcefs  club  —  Lorettes  et  Ans* 
ios  —  Mlle  Dangevilie  —  le  Mariage  par  autorité  de 
justice  —  les  Modistes  —  Nicaise,  ou  le  Jour  des  no- 
ces—le Oui  des  jeunes  filles  —  la  Révolte  des  fem- 
mes —  Tout  pour  les  filles. 

VILLIERS  (Hubert  Philippe  de).  Cinquante  jeux 
divers  et  d'honnête  entretien,  trad.  de  TltaU  i555.  — 
Lettres  amoureuses  de  Girotamo  Paràbosco^  trad.  de 
rital.  i555. 

VILLIERS  (de).  V Apothicaire  de  qualité.  1670.  — 
V Apothicaire  démlisé,  1660.  —  Les  Diversite!(  go* 
lantes,  1664.  -<  Portrait  d'  une  inconnue.  x66o. 

VILLON  (François),  poète,  né  à  Paris  en  148 x,  m. 
en  1490.  Ses  Œuvres, 

Vin  (Le),  le  jeu  et  les  femmes^  ou  les  Trois  défauts^ 
vaud.  en  i  a.  >  par  Chazet  et  Bonafont.  Paris,  carba, 
i8o3,  in-8.  —  Soleinne,  n*  aSai. 

Vinai^es  diachomérîques  découverts  par  le  docteur 
Clissono  et  publiés  par  M.  Og.  Og. ,  chef  des  OruC" 
teroscores,k  Stercopolis,  sur  ia  mer  de  Candie  (Dijon), 
1808,  in- 12 ,  tiré  à  25  exempi.  —  Peignot,  n**  1960; 
Anthol.  scatologique,  p.   i  Sg. 

Vingt  ans  de  folie',  par  M.  Athier  (Athanase  Gar- 
nier,  selon  Quérard).  Paris,  182 3,  3  vol.  in- 12,  7  fr.  5o. 

Vingt  ans  de  la  vie  d'une  femme  ^  ou  Mémoires  de 
Julie  R***.  Londres,  1789  (vers  i83o),  in-i8  avec  6 
grav.  libres.  —  Londres,  1 790  (toujours  en  Belgique, 
en  1834  et  en  1864).  —  Condamnations  en  1842  et  en 
i852. 

Vingt  ans  de  la  vie  d*un  jeune  homme  (faisant  suite 
à  Vingt  ans  de  la  vie  d'une  femme),  AV..  C  C.  C..., 
1789,  1790,  in-i8  de  qS  pp.,  avec  6  fig.  libres  assez 
jolies.  —  Réimpr.  en  1854  et  en  1864.  Condamnations 
en  1842  et  en  i852. 

Vingt-quatre  heures  d'une  femme  sensible,  ou  Une 

frande  leçon  ,  par  ia  princesse  Constance  de  Salm. 
aris,  A.  Bertrand,  1824,  in-8,  et  in-i8,  i  pL  —Pa- 
ris, 1825,  in- 18,  fig.  (Voisin,  3  fr.).  —  V  édïu  Paris, 
i836,  in-8,  4  fr. 
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..TibUan  des  douleurs  occasioonifes  :par  la  ^loosie.  Le  soc- 
oèa  de  cet  ouvrage  fut  grand  ;  il  eut  en  pm  de  temps  plodeors: 
éditions,  et  fut  même  traduit  en  aUeDiaad. 

Vjnî;;iana  (La)  disvirito,  0  sia  le  Awenture  étu^ 
i>imi(iana  be»  nata;  da  P.  Chiâri.  Parma,  176a,  a. yol^ 
in-8.  —  Veneiia,  176a,  in-ia,  1  fig.  .■■/. 

Viol  (Le),  par  Tabbé  Maury  (pièce  satirique  dîrijjiSë 
ctohtre  rabbé).  Paris,  s.  d.  (vers  1790),  in-8.  —  Lèbch:, 

•  .1. 

Violette  (La)^  op.-com.  en  3  a. ,  imité  du  romafiv^ie 

Gérard  de  Nevers,  par  Planard.  Paris,  Barba,  i8a8y 

in-8  ,  2  fr.  —  Soleinne,  n"  2606.  •         '  ' 

Violon  (Le)  de  Franjoîé  ;  par  Ars.  Houssaye.  6*  édi 
Paris,  Hachette,  i858,  gr.  m-18,  3  fr.  5o..La  i'*  éd. 
a  paru  en  1866. 

Cont.  :  Le  DomiM  rose  et  le- domino  noir-^  ta  Mkunièrè  H- 
le  SQldat-r*'  ta  Fontaine  aux  loupts  '^.  Morte,  et  vivante  •^  an- 
lanne  aux  coquelicots—  Mlle  de  Laver gny  —.la  .C/fMMQn  dm 
vitrier  —  le  Mal  du  pays  —  Mlle  de  Cormeilles» 

Virelay  sur  Vexcès  des  modes  en  France,  Rouen,' 
Besongne  ,  1 599 , .  in-8,  8  pp.  —  Cat.  Veinant,  i8^3, 
ri*  40D.  •  ■..'.. 

VIREY  (Julien-Joseph) ,  docteur-médecin,  néàHor- 
tèft  (Haute-Marne)  en  1773^  mort  en  1846.  ^De'/a 
femme  sous  ses  rapports  physMùgiqtie ;  morM  et  lif-f 
téraire.  -*  De  V  influence  aes  femmes  sur  le  goût.*^ 
Des  médieamens  aphrodisiaques,  et,  ènpàrtiemiep  sur 
le  Duda\m  de  la  Bible.  —  Histoire  naturelle  du  gew^ 
humain. 

'  VIRGÎlTE  (PubL  Virgilius  Maro),  poète  lat.,  né  7Â 
ans  avant  J.-C. ,  près  de  Mantoue.  Il  fît  ses  études  a 
Milan  et  à  Naple»  et,  à  a5  ans,  composa  sa  première 
4^1o^e.  Ses  grands  poèmes,  les  Bucoliques,  les  péorr 
giques,  et  l'Enéide  ne  concernant  roinc  notre  biblio- 
graphie ,  nous  n'en  parlerons  pas.  Nous  mpntiorii>eroii4 
seulement  les  Amours  de  Didon  (Voir  à  notre  i"  vol.), 
les  Eglogues  et  les  Œuvres  complètes,  parce  qu'elles 
sont  souvent  suivies  d'un  petit  recueil  de  poésies  U-) 
bres,  intitulé  :  Diversorum  poetarum  in  Priapum  haus^i 

Virgilii  Maronis  opéra.  Antuerpis,  Chr.  Plaottnus,  i564, 
in><6  fCat.  M.  L. ,  Claudin,  en  i863.  H»  3o6).  —  Chanoante 
édition.  ....... 
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-«Idam,  cmn  annot.  C.  G.  Heine,  tlptàm,  i8oe^  6  vol.  in^, 
atec  «H  ial.  vigneuce,  qui  lont,  ca  partie ,  aaacs  libits  (Te- 
cbcner,  vente  du  la  nui  iSSç). 

Œtonres  de  VirgiU^  trad.  franc,  de  la  collection  Panckeocke). 
Nouv.  cdilion ,  rev.  corr. ,  avec  des  changements  dans  la  trad. 
de  Y  Enéide  ptir  Félix  Lemaistre,  etpréc.  d'une  étode  sur  Vir- 
gile, par  Saiute-Beuve.  Par ia^  Garaicr,  &86o^  in-is  de  703  pp^ 
4  fr.  >Q. 

Eglofues  de  Virgile ,  trad.  en  franc. ,  le  latfn  à  cflté,  avec 
des  notes  critiques  et  historiques  fpar  le  P.  Fr.  Catroaj.  ParîSy 
J.  Estienne,  1708,  in- 13  {Uictionn.  des  anonymes), 

Eglogun  de  Virgile ,  trad.  nonr.  en  vers  franc. ,  avec  le 
teata  ca  regard  (par  Cl.  Deloyne  d'Autriche).  Paris,  Leprienrr 
i8i3,  in- 18,  5  feuilles,  3  fr. 

Eglogues  de  Virgile^  trad.  en  vers  franc. ^  par  F.  G.  de 
LaR>cht:fbocaQld  (let.-freoç.).  Paris.  Bnmot  Lahbê,  i9i«,  kt'ii 
daSfeuiUes.. 

Eglogues  de  Virgile,  trad.  en  vers,  par  ThëedF.  Boyer  (test» 
«H  regard).  Albi,  iivpr.  Baureos,  1817»  in-ia,  5  fouilles^ 

Egiognes  di»  Virgile^  trad.  en  vers  f^anç.  par  J^  C***.  Mer» 
liln,  i8a5,  hi-8. 

Les  Eglogues  de  Virgile,  trad.  en  fir.  par  Espérance  Picard. 
Paris,  Didier,  i853,  io-u  de  36  pp. 

Virginité,  roman;  par  André  Delrieu.  Pans,  Ren- 
due!, 1837,  2  vol.  in-8,  i5  fr. 

VISÉ  (Jean  Donoeau  de) ,' littéral.  ^  né  à  Paris  en 
(640,  01.  en.  1710.  Le9  Amours  de  Vénus  et  SAàx^ 
nis  .*<-  les  Amours  du  soleil  ^  la  Cocue,  imaginaire,,  ou 
kê  Amours  d'Alcippe  et  de  Céphise,  1660.  —  LesDa-- 
mes  vengées  —  V Embarras  de  Godard,  om  VAccùu-' 
chée  —  le  Mariage  de  Bacchus  et  d'Ariane —  les  Nau- 
relies  galantes,  comiques  et  tragiques  —  la  Veuve  à 
la  mode, 

Visir  {Le),  ou  Histoire  amusante  du  premier*  mi- 
nistre favori  du  roi  de  Cabout,  etc.,  par  J.  K...t  P.  R. 
—  Bassora^  chez  Ou20un-Harou  (îropr.  GueÉter^  à 
Paria),  1820,  in-8  de  4-255  pp* 

Vhsitandines  {Les),  op.-com.  ei>  3  a. ,  par  L.  B.  Pi- 
cart.  Paris,  1793,  in-8  (Preyre,  n'»  336g);  —  Paris^ 
aa  x.(i8o2),  in-i2  (Soleinnev  2400). 

«  Gette  pièce  fiit  d'abord  yoa&t  en  2  actes  :  plus  tard  Paatour 
cnangea  le  dénouement,  et  y  ajouta  nn  3*  acte,  adaptd  aux  àr» 
constances,  en  1793  ;  puis  ensuite  elle  reparut  dans  son  aat 
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priitritii .—  h\W  fut  repci«e  en  i8a5,  tVMc  4éÉ  càAijttftiems  sous 
le  titre  du  Pensionnat  de  jeunes-  tlkmaiseUeji.  ti  iFranoe  Utt^* 

Vita  di  donna  Olimpia  Maldachini  che  governà  la 
Chîesa  durante  il  Pontificato  d'Innocentio  X  (iôaj^" 
i655),  manuscrit  in-4'^sur  pap.,  i665. — Lïbri  CiSSg^ 
n®  459). 

La-atème,  scrHta  dalVabaêe  Guakli  (Greg.  Lèti),  nuùvamente 
ptsttimpata  ,  con  vn'  ag^nta  consiaeratiU.  Ragnaa  p  1667^ 
iii>-ia.  ~  Nyon,  n^  a 5a  20» 

Vita  di  PietrcAretinOi  del  Berni.  S.  1.,  i537  (Lon- 
dres, V.  iSaoJ,  în-8,  portr^  tir4  à  3o  eXeropL  (Re- 
nouard,  ig  fr.).'— Mirano,  1864,  in-18  (Baur,  en  1873^ 
7  fr.  5o): 

Dinwi  bU^lfopbiles  ont  pensé  qu'il  Itait  fort  douteux  ^ue 
Beroi  £ût  l'auteur  de  ce  livret,  et  00  a  même  soupçonné  out 
radliion.de  r537  à^^existait  pas;  mais  M.  Gactaho  Meizi  (Di'- 
tionario  di  opère'  anonime^  tome  t^,  p.  u6/  constate  sa  réa- 
lité. Cette  Vita  esv  ui^  dîélogiie  entre  Berni  et  Mauro,  dans 
leâuel  rArétri  ;  encôr*  vivant,  est  représenté  comme  le  plus 
méprisable  et  le  plus  dépravé  des  hommes.  Sa  fin  sera  la  força 
o  Vhospedale,  Les  détails  licencieux  sont  loin  d'être  rares  dans 
ce  libelle.  —  L*é<iiti«n>  angitise  paase  pour  être  due  wn  soins 
d'un  pbilolog^s  éclairé  .•  F.  W.  Sin^r.  -^  Oaant  à  Berni,  on 
sait  qu'Hl  était  prëlre,  cnahoine  de  la- cathédrale  de  Florence  at 
secrétaire  de  Ghiberti,  évèque  de  Vérone.  Ses  poésies,  du  reste, 
80M  toat  wimi  libres  que  celles  de  TArétin. 

Vita  di  P.  Aretino  (pBT  J.  M.,  comte  de  MazuchelU)* 
Padoue.  1741,  1749,  in-8,  portr.  —  Randon  de  Bois-» 
aet,  8  tr.  Excellent  ouvrage.  —  La  2'  édition  est  iodS- 
qiiée,  1763,  ln^8*^ 

Vita.f  patineuti  et.  innocew^a  deUa  résina  OHva, 
Jif^Tiiifi(a  di  GûuUa^o  imper^tore  e  maglte  del  re  di 
Lasti^lia.  Fiorenza,  s.  d.,  in-4  de  4  £E.  à  a  col.  ,  figv 
en  bois  sur  le  litre.  —  Libri,  o  fr. 

■Vitœ  mdtrimonialis  regulafratris  Cherubini,  Parme^ 
1487,  in-4®. 

Ouvrage  rare,  et  dans  lequel  on  trouve  des  détails  singnlierK 
sar  les  devoirs  4cs  épouses.  —  C.  R***,  de  Milao  (laôj. 

Vittoria  délie  donne,  nella  quate  si  scuepre  la  gran^ 
dez^a  donnesca.  e  la  basse:i[:(a  virile)  da  Lucr.  Bur- 
sati.  Veneiia,  1621,  pet.  in-8.  —  Sandras,  7  fr. 

VITU  (ÂucuBte-QuLrUeS'-Jos.),  publiciste,  né  àMcii- 
don,  en  182  5.  Les  Bals  d  hiver,  Paris  masqué, '^  Pt»- 
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rit  Vite,  U  Jardin  Mabaie, — Pkysiotogie  de  la  poUtf. 
^  Phytiologie  du  bal  MaHlle, 

Vivandière  lLa)f  corn,  en  i  a. ,  mêlée  de  aniplets, 
ptr  Sewrin.  Paris ,  Pages,  i8i3  ,  in-8.  ->  Soletone, 
n*  2440. 

Vivandière  (La)  de  la  grande  armée  »  ou  Èmoore 
une  contemporaine ,  rotnan  de  mœuis^  par  Aug.  Ri* 
card.  Paris,  Lecointe,  1828,  1832,  4  \oI.  ia-12,  lafir. 

Vive  le  divorce,  ou  Ma  femme  m*adore^  vaud.  en  i 
a. ,  par  Dervlile  (Louis  Desnoyers)  et  Laurencin.  Pa- 
rii,  i833,  1834,  in-8  de  32  pp.,  i  fr.  5o  (\- audcvîlle). 

Viveur  (Lé),  par  Aug.  Ricard.  Paris,  G.  Barba^  i83q, 
a  vol.  ln-8,  i5  rr.  —  Paris,  G.  Barba,  1841  ,  4  toI." 
in«i2,  6  fr.  —  Paris,  G.  Barba.  1849,  &-4*  <*c  8  feuil- 
le! 1/2.  avec  23  vignL  par  Bertàll  (Ronx,  pop.  illustrés}. 
—  Parti,  Havard,  15^0,  in-4^à  a  col.,  04  pp.  et  yîgn., 
5o  cent. 

Viveurs  {Les)  d'autrefois ,  par  le  marquis  de  Pou- 
dras et  Xav.  de  Montépfn.  Paris,  Gadot,  1848^  4  vol. 
ln-8,  3o  fr. 

Les  Viveurs  de  Paris  (Un  roi  de  la  mode  ;  le  Club  des  hi- 
nindclic»  ;  un  Fils  de  famille  ;  le  Fil  d*Ar.ianeh  par  Xavier  de 
Moiitdpln.  Paria,  i8S3-53  ,  i3  vol.  in-8  ,  et  ig56^  4  vol.  Ifi-16, 
4  Itancs. 

Ijh  Viveurs  de  Paris,  drame  en  5  a.  et  8  tabl.,  par  Xav.de 
Monttfnin  (Ambig.-Com.).  Paris,  Lévy,  i837,  in-ia-  —  I^ads, 
i8(k},  in-S. 

/.M  Viveurs  de  province,  par  Xavier  de"  Mciotépin.  i»* partu 
le  Belle  provençale î  3*  partie:  te  Commandant:  Par» ^  de 
Potter,  1859^0,  10  vol.  in-8,  40  £r. 


ques 


Vivre  libre  et  mourir,  lettres  bougrement  patrioti- 
es  de  la  mère  Duchéne,  (Paris)  de  P  iiripnmerîe  de 


et  le  sabre  de  Tautre.  --  Leber,  n"*  4926. 

Vceu  (Le)  de  la  nature,  ou  les  Aventures  plaisantes 
d'une  jolie  femme,  écrites  par  elle-même.  Paris,  an  m, 
hi-18  de  rv-ibg  pp. ,  avec  un  front  et  6  fig.  libres.'— 
rtrii,  an  VI,  in-io,.  fig. 
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Vœux  (Leydes  Crétoisy  histoire  renouvelée  des  Orecs^ 
par  M,  JCanferligote  (ana^rame  de  Félix  Nogaret}, 
chevalier  défenseur  du  plaisir,  Venise  (Pari») ,  1776^ 
in-^8  de  120  et  iia  pp. 

Ce  livre  est  un  recueil  de  poésies  erotiques,  accotnpa^é  d'une 
préface  en  prose ,  espèce  de  pot-pourri  satirique  et  iittéraire , 
dont  les  notes  sont  plus  longues  que  le  texte.  Dans  sa  préface, 
Tauteur  déclare  hautement  qu'il  aspire  à  monter  ao  temple  du 
plaisir ,  plutôt  qu'au  temple  de  Minerve.  Il  s'élève  contre  les 
pédants  rigoristes  qui  ne  craignent  pas  de  mutiler  les  po^tea 
latins  dans  l'intérêt  de  la  morale;  il  raconte,  à  Tappui  de  la 
illèse  qu'il  soutient,  des  anecdotes  un  peu  risquées,  une  antre 
autres  qui  se  retrouve  pres<iue  textuellement  dans  le  poème  de 
Parny.  Nogaret  ne  se  gênait  pas  et  il  proclamait  on  il  voulait 
litre  un  Polymathe  et  un  polylogue  en  amour  CBulletin  du 
Biblioph.,  1860,  p.  i588}.  —  En  résumé,  conteur  spirituel  et 
assez  amusant. 


VOÏART  (Anne-Elîsabeth-Elise  Petit-Pain,  damej, 
née  à  Nancy  en  1786  ,  morte  en  1866.  Coralie  —  la 


1820,  .1822,  in-8,'6  fr. 


Voile  (Le)  bleu ,  folie-vaud.  en  i  a. ,  de  Jules  Du- 
longy  Leopold  (Chandezon)  et  Rougemont.  Parias, 
1829,  in-8,  I  fr.  5o. 

VOISENON  (l'abbé  Claude-Henri  de  Fusée  de),  lit- 
térateur, né  près  de  Melun,  en  1708,  mort  en  1775. 
La  Coquette  fixée  —  les  Exercices  de  dévotion  de  il/. 
Henri  Roch-^ Histoire  de  la  félicité  -- ses  Œuvres-^ 
Romans  et  contes  — .  »/e  Sultan  Misapouf  —  Tant 
mieux  pour  elle  —  Zélr,  ou  la  Difficulté  a'étre  heu- 
reux —  Zulmis  et  Zélmalde.  —  Voir  aussi  Journée 
de  Vamour. 

Voitures  (Les)  versées^  com.-vaud.  en  2  actes,  par 
Dupaty.  Paris j  Barba,  1820,  in-8,  i  fr.  75,  —  Cette 
pièce  avait  dé]à  paru  en  1807.  Voir  Le  Séducteur  en 
voyage. 

Vol  (Le)  et  l'Amour  y  ou  P  Article  286 ,  par  Ricard. 
Paris,  i838,  in-8.  —  Lanctin,  9*  cat. ,  2  fr. 

Vol  (Le)  plus  haut,  ou  l'Espion  des  principaux  théd^ 
très  de  la  capitale^  contenant  une  histoire  abrégée  des 
acteurs  et  actrices,  etc.  ;  dédié  aux  amateurs  (par  Du- 
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mcxit,  comédien).  A  Memphis  (Paris),  cbes  Sincère, 
libraire  réfn^é  tu  puiti  de  U  vérité,  T784,  gr.  in-S 
de  142  pp. 

C'est  rhiftt.  ficandileoM  do  Concert  spMtneî  et  de  VOpêrû; 
devait  être  cooliaué.  Crili^ue  irêt-iaordanle  aar  les  artiste»  de 
l'époque  ;  Ton  pourra,  dn  rceu ,  yoger  de  ce  pamphlet  par  l'é* 
cbaotirloo  O'JesMMis: 

•  Le  paMlc  est  préveno  que  les  deiaoisdles  Chiteav,  Avdioot 
et  GavaiidaB,  lootes  trois  attachées  è  r Académie  rovale  deani- 
•iqoe,  tiennent,  rue  St- Honoré,  près  rOrsioir«,  un  eniiepat  de 
beautés  destinées  aux  plaisirs  publics,  depuis  la  grisene  du  tîen- 
étaae  \a»qn*k  la  beauté  que  la  reaoromée  met  en  vogue;  le  na- 

KRin  sera  complété  de  mauière  à  utislafre  les  humeors  et  les 
lunes  differeflles.  Dans  un  besoin  pressant,  lea  eutieiMeueuses 
même  se  mettront  à  tontes  mains  pour  œ  pas  discréditer  bar 
étaMissemeat.  • 

Volage  {LÀ),  ou  le  Mariage  difficile^  com.  en  3  a., 
en  pr.,  par  Qiignez.  Paris,  Barba,  1^79  in-8.  —  So- 
leinne,  1348. 


Voleuse  {La)  d'amour^  par  Henrv  de  Kock. , 

Faure,  1863,  ln-18  iésus,  242  pp.,  i  fr.  —  Puis,  De 
Vresse,  1864,  1869,  in- 18  jésiû,  xSa  pp.,  3  fr. 

Volière  {La)  de  frère  Philippe,  vaud.  en  i  t. «par 
Scribe,  Delestre-Poirson  et  Mélesville  (Vaudeville). 
Paris,  18 18,  in-8,  i  fr.  25. 

Volsidor  et  Zulménie,  conte  pour  rire,  moral  si  Ton 
veut  et  philosophique  en  cas  de  besoin  (par  M"*  Fanny 
de  Bcauharnais).  Amst.,  17 7^,  4  part.  pet.  in-8,  i  fig. 
de  Marinier.  —  Voir  Mélanges  de  poésies.  Conte  de 
fées,  admis  dans  les  Œuvres  de  Dorât,  1767,  so  voL 
pet.  in-8.  ''      ^ 

VOLTAIRF  (François-Marie  Arouet,  dit  de),  cé- 
lèbre auteur  français,  né  en  16^4  à  Chàtenay,  près 
Paris,  et  mort  à  Paris  en  1 778.  Nous  avons  déjà  parlé, 
dans  les  volumes  précédents,  de  la  Bégueule^  de  Can- 
dide et  de  la  Femme  qui  a  raison  (V.  ces  titres);  il 
nous  reste  à  parler  de  beaucoup  d'autres  de  ses  ou- 
vrages qui  ont  droit  à  notre  attention,  à  plusieurs 
titres. 

Im  Bible  en  fin.  expliquée ,  par  plusieurs  aumôniers  de  S.  M. 
T..  R.  n.  P.  (par  Voltaire).  Londres  (Genève),  1776,  in-4*  et 
ln-8  ;  —  1777,  in-8.  —  On  trouve  dans  cet  ouvrage  beaucoup 
d'histoires  et  de  commentaires  fort  libres. 
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Ce  qui  plaît  aux  dames ,  conte  en  vers  (par  Voltaire).  Par- 
tout, chez  des  libraires  françois,  1764,  in*8,23pp.  —  S.l.  n.  d.» 
in-8 ,  i5  pp.  —Dic/Zonn.  des  anonymes,  et  Quérard,  France 
Uttér.  X,  3o8  (qo  98«  de  Voltaire). 

Contes  de  Guillaume  Vadé^  en  vers  et  en  pr.  (par  Voltaire). 
En  Europe,  lyôS,  2  vol.  in-12.  —  Genève,  1764,  in-8  (Nyon, 
n«  15359). 

Contes  et  poésies  diverses  (ou  Contes  en  vers,  satires,  etc.)  de 
Voltaire.  La  Haye,  1777,  in-2i.  —  Londres  (Cazîn),  1780,  pet. 
in-18.  —  Paris,  Didot,  an  ix,  in-i8.  —  Ménard  et  Desenne,  1822, 
in-18,  fig.,  etc.  —  On  publie  toujours  de  temps  en  temps  quelque 
diose  de  nouveau  de  Voltaire,  mais,  pour  lui  comme  pour  Piron. 
Maynard  et  tant  d'autres,  tout  n'est  pas  publié  encore.  Voir:  M^ 
moires  pour  servir  à  Vhist.  de  la  bonne  compagnie  dans  les 
Nouvelles  archives.  Histoire  des  Pays-Bas,  t.  VI,  p.  266.  Voir 
aussi  le  BulL  du  biblioph.  belge  y  tome  P',  1845,  p.  14.  Vol- 
taire raconte  qu'on  lui  nt,  en  1722,  les  honneurs  de  la  capitale 
des  Pays-Bas,  et  qu'on  le  mena  dans  le  lupanar  le  plus  célèbre 
du  lieu,  où  il  improvisa  des  vers  qu*on  me  dispensera  de  rap- 
porter ,  ajoute  M.  de  Reiffenberg.  —  Voir  la  France  littér, , 
art.  Voltaire,  no»  97  et  98. 

Le  Droit  du  seigneur ,  com.  en  vers ,  par  Voltaire.  Genève , 
1763,  in-8.  —  Voir  la  France  littér. ,  art.  Voltaire,  n«  139.— 
Soleinne,  n^  1680. 

Le  Huron,  ou  V Ingénu  (par  Voltaire).  Lausanne,  1767,  pet 
in-8,  fig.  (Grassot,  2  fr.  ;  Lanctin,  9*  catal.,  3  fr.  So;  Nyon , 
n*  8753).  —  Voir  la  France  littér, ,  art.  Voltaire,  n«  iSgO. 

Les  lettres  d'Amabed  traduites  par  l'abbé  Tamponet,  re- 


philosophique  et  licencieux  ,  condamné  par 
la  cour  de  Rome  au  26  mai  1779.  —  Se  trouve  dans  le  tome  1* 
des  Choses  utiles  et  agréables  du  même. 

L'Odalisque,  roman  libre,  trad.  du  turc,  par  Voltaire.  Coos* 
tantinople,  1779,  pet.  in-8  de  85  pp.  Truebwasser,  n«  169 3. 

L'Odalisque,  ouvr.  erotique,  lubrique  et  comique,  trad,  du 


Pans,  1797,  m-i»  de  100  pp.  avec  2  grav.  erotiques  grossière- 
ment exécutées.  —  D'autres  réimpressions  modernes  ont  été  faitei 
à  Bruxelles.  L*une,  Constantinople,  1797,  est  un  in-18  de  80  pp. 


—  L'autre  faite  en  i863,  est  un  in-i8  de  92  pp.  avec  4  fi^.  li- 
bres sur  acier  ;  prix  :  10  fr.  —  Nous  supposons  ()ue  ce  petit  ro- 
man pourrait  bien  être  dû  à  Andréa  de  Nerciat,  parce  que, 
dans  une  réimpression  faite  en  Allemagne,  il  parait  que  le  titre 
est  ainsi  conçu:  i'0^â//$<7ue,   ouvrage  erotique,   lubrique  et 

comique,  traduit  du  turc  par  ur *■ * " — '"^  ^'  '' 

joyeuse  société  v ha llo-coiro-pn 
1787.  —  Selon  Du  Croisy,  cité  | 


l  Odalisque,  ouvrage  erotique,  luwtque  et 
t  du  turc  par  un  membre  extraordinaire  de  la 
vhallo-coiro-pYgo-glottonomique,  à  Stamboul, 
m  Croisy ,  cite  par  Barbier,  l'auteur  de  ce  ro- 


Tome  VI.  V^ 
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man  ««riît  Pf geofl  de  Sainte-Paterne,  bîHiothéaLire  de  rabba^e 
de  Saint-Victor.  Quant  à  l'opinion  de  M.  Ch.  Mooselet,  qui 
attribue  cet  ouvrage  k  Mayeur  de  Saînt-PanI ,  elle  est  pea  ad- 
nii««ible;  car  Mayeur,  en  1770,  n'avait  que  ai  ans ,  et  il  éuiC 
bien  )eurie  pour  commettre  nne  telle  sapercberie.  Dans  tons  ks 
cai»«  l'ouvrage  ne  saurait  être  attribué  à  Voltaire,  car  il  esc  écrit 
aati^  esprit  vt  ii.ème  ave^  ignorance.  On  «ait  qae  les  eonnques 
Doirii,  seuls  chargés  de  la  garde  des  femmes ,  ne  sont  pas  seu- 
lement châtrés,  mais  sont  coupés  ras.  Un  antre  détail  sarZéni 
montre  aussi  (\i\e  Pauteur  ignore  nn  usage,  bien  oonaa  cepen- 
dant, et  invariable,  des  femmes  torques.  —  Le  soiet  do  lÎTre  est 
rhintoirc  des  amours  d'un  eunuque ,  nommé  Zulphicara ,  avec 
une  odalii«ciuc  appelée  Zéni,  très-jeune  fille,  que  Ton  éiève  pour 
la  couche  du  sultan.  On  a  reproduit  une  portion  de  ce  volome 
■ous  le  titre  suivant:  Zulphicara,  histoire  turque.  Paris,  1797, 
In-f8  de  33  pp. ,  fig.  —  Cat.  Nrél,  n"  826. ~  Voir,  sur  VOdO' 
//«i/ur,  les  Galanteries  du  XVIII*  siècle  de  Mooselet,  p.  i58. 

Poésies  de  Voltaire ,  poèmes  et  discours.  —  Paris,  Didot, 
tHa3,  5  vol.  in-8f  as  fr.  3oen  pap.  ord.;  pap.  fin,  37  fr.  5o; 
pap.  vél.  75  fr. 

Poésies  diverses  de  Voltaire.  Paris,  Poux  Dnfort,  1824  (iSiS), 
f  vol.  in-48  ens.  3  fr.  (Class.  en  miniature). 

IWcis  de  VEcclésiaste  et  du  Cantique  des  cantiques ,  par 
Voltaire  (prose  cl  ver»).  Liège,  1759,  in-8  de  40  pp.,  portr.de 
Voltaire.  —  CIfludIn,  en  oct.  1860,  4  fr.  5o.  —  Ce  livre  fat  con- 
damné &  être  brûlé  par  la  main  du  bourreau.  —  Voir  U  Fréota 
Ultér. ,  art.  Voltaire^  no»  n  et  94. 

VoyiifTcs  et  aventures  d'une  princesse  babylonienne^  par  un 
virux  nliilosoplic  qui  ne  radote  nas  toujours  (par  Voltaire).  Gc- 
ti6vc  (rorin),  1768,  in-8  de  i5o  pp.  Bcrgeret,  n®  1340;  Nyon, 
n*  toi37.  Plusieurs  fois  réimprimé  sous  le  titre  :  lui  Princesse 
de  Habylone.  Voir  le  catal.  Bertin  et  le  cat.  Nyon,  nos  8675, 
Hfi7()  et  8677.  France  littéraire,  art.  Voltaire,  n°  iSqq.  — 
Cat  ouvrage  était  prohibé ,  car  il  est  laissé  en  blanc  dans  le 
vat.  Kochebrune. 

/.il  l*rincesse  de  Navarre,  com. -ballet,  en  3  a.  Paris,  Bal- 
larJ.  I7.^^ .  in-8  (Soleinne,  n»  1680).  —  France  littér, ,  art.  Ko^ 
luire  ^  n»  127. 

/.«i  Prude  t  ou  la  Gardeu^e  de  cassette  ^  com.  en  5  a.  et  en 
wr»  de  m  nyllabes,  par  Voltaire.  Paris ,  1750 ,  in-8  de  82  pp. 
(Soleinne,  n«  1680}.  —  France  littér. ,  art.  Voltaire^  n»  129. 

/.rt  /*..  d'O..  (Pucelle  d'Orléans),  poôme  divisé  en  quinxe 
livre»  (par  Voltaire).  S.  I.  n.  d.,  in-12.  Edition  non  déente,  et 
qai  est  peut-être  la  première  de  ce  poème.  Elle  se  compose  d'nn 
Uux-titrc  et  de  161  pp.  Le  XV«  chant  finit  par  3  lignes  de  points 
•t  par  ces  mots  :  cœtera  desunt. 

L'édition  de  Louvain.  1755,  qui,  jusqu'à  présent,  a  été  regardée 
Oônma  la  première,  a  le  même  nombre  de  pages,  et  se  termine 
tfilMitM  par  3  lignes  de  points  et  les  mots:  cœtera* ttesunl; 
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'*une  des  deux  éditions  a  été  évidemment  donnée  sur  T  autre 
(Desq,  n®  520J. 

La  Pucelle  d'Orléans^  poëme,  par  Voltaire.  Edition  orîg*  et 
publ.  à  l'insu  de  l'aut.,  div.  en  1 5  chants.  Louvain  (Francfort), 
1754,  pet.  in-8  (Tross,  6  fr.  So).  —  Id-,  tjbb  (Techener,  12  fr.; 
Aubry,  en  1866,  5  fr.).—  Id.,  1756  (Jannet,  10  fr.).  —  En  18  ch., 
augm.  d'une  Epiire  du  P.  Gribourdon.  Londres,  1756  (Cigongne, 
n*'  io63),  1757,  1738,  1767,  1773,  1775,  1780,  et  1777,  Genève, 
in-i2  ou  in-18.  Ces  édii.  de  Cazin  en  18  chants  ont  peu  de  va- 
leur (Luzarche,  n°  2434;  Van  den  Da€le,  en  i852,  n°  3i5,  6  fr.). 
—  Genève,  Cazin,  1777,  in-18.  Portrait  de  Jeanne  d'Arc,  fron- 
tispice représentant  Voltaire  assis  et  Jeanne  d'Arc  debout,  et  18 
fîg.  jolies,  mais  trop  libres,  comme  a  naïvement  dit  Brunet^  par 
Borel,  gravées  par  Eluin,  non  signées. 

II  existe  des  exempl.  en  grand  papier,  format  in-12 ,  extrê» 
mement  rares.  Sur  tous  ceux  de  format  in-18 ,  le  haut  des  gra- 
vures où  se  lit:  Book  1,  book  II,  est  coupé. 

Editions  en  20  ch. ,  la  première  parue  avec  l'aveu  de  l'auteur* 

t Genève),  1762,  in-S,  fis.  curieuses  (Bignon,  12  fr.), —  Id.,  aux 
)élices,  1765,  2  tomes  m  24,  portr.  Id.  (Paris),  1782,  pet.  in-12, 
portr.  et  très-jolies  figures. 

11  y  a  eu  quelques  édit.  en  22  ch.  Paris,  1775,  2  vol.  pet* 
in-12,  avec  2  fig.  (Nodier,  43  fr.).*-/(i.,  Genève,  i78o-(Scheible» 
6fr.). —  La  division  en  21  ch.  est  la  meilleure  et  celle  qui  a  été 
jpréférée  et  qui  l'est  encore  aujourd'hui.  La  »"  édii.  est  avçc  notes 
de  M.  de  Morza  (c'est-à-dire  Voltaire  lui-même).  S.  l.  (Genève), 
1773,  in-8,  avec  18  grav.  singulières  et  libres,  plus  un  front,  le 
tout  très-finement  gravé.  Celte  suite  se  rencontre  rarement  corn* 
j>\èlQ.  —  Id.,  Londres,  1774,  in-8,  1797,  in-18,  fig.  —  S.  I.,  1775» 
1779,  ^7^»  '""8»  fig.  —  Londres  (Pans,  Cazin),  1780  (Cigongne, 
n^  1064),  1782,  2  tomes  pet.  in-18,  avec  la  jolie  suite  de  22  fig. 
de  Duplessis-Bertaux,  à  mi-pa^e  (Potier,  gr.  pap.,  20  fr.;  Bar- 
raud,  en  1870,  26  fr.).  —  En  Suisse  ,  1781,  in-12,  21  jolies  fig. 
fScheible",  9  fr.  5o).  —  1784,  in-8,  avec  21  fig.  gr.  par  Moreatt 
(on  en  ajoute  4  du  même,  plus  mod.  ;  Lacour,  i3  frj.  —  Paris, 
1785,  in-8,  avec  25  pi.  (Sdieible,  i3  tr.).  —  S.  1. ,  1788,  179+, 
in-12. -^  Edition  Buiv.  de  contes  et  de  satires.  Paris  ,  1789,  gr. 
în-4®  de  688  pp.»  avec  figures  de  Moreau  (Renouard,  82  fr.).  — 
Kehl,  1789,  2  I.  in-8,  fig.  de  Moreau  (d'Ourches,  avec  18  fig. 
libres  et  la  coll.  des  fig.  anglaises  de  Rake ,  88  fr.).  —  Paris , 
Didot  jeune,  an  m  (1795),  2  vol.  gr.  in-4®,  fig.  —  Paris,  Didot 
rainé,  1797,  2  vol.  grand  in-4°,  avec  21  fig.  d'après  Monsiau 
et  Monnet.  (Quatremère,  66  fr.).  —  Paris,  Crapelet,  an  yii 
(1799)»  2  vol.  gr.  in-8,  avec  22  jolies  figures  d'après  Marillier 
et  Monsiau  (Bigillion,  n®  i638).  —  Didot,  1801,  pet.  in-12. — 
Gide,  i8i3  in-18.  —  Nicolle  et  Belin,  i8i3  ,  in-12.  —  Edition 
«téréot.,  1816,  gr.  in-8.  —  Renouard,  1819,  in-8.  —  Dabo,  1819, 
in-18.  — Nepveu,  1824,  in-24,  avec  22  jolies  fig.  de  Desenne. — 
Dalibon,  1825,  in-8.  —  Baudouin,  1826,  1827,  m-8,  fig.  —  Edit. 
avec  notes  par  Beuchot.  Paris,  Lefèvre  et  Didot,  i832,  in-8 
(Solar,  253  fr.).  —  Foriin-Massoo,  1824-,  Borrani,  i85o,  et  autre» 
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UilIoiM  in-i8.  -De  nombren»«  tJil.  in-i8,  de  BranellM  eiils 
Puis,  avK  graiurcb  Mcencieu'ci,  ont  eié  condamnées  en  ts>5, 
lUtl  et  1846.  La  vcDta  de  la  i^ceile,  mime  uns  graïutci,  Ht 
klcrdiU  dmni  U  plupart  du  venics  de  Piiii  «uioard'hui.  Oa 
Mil  que  ce  poCmc  eti,  uni  conltedlt,  le  nuilleui  de  U  luiiu 
ftiDçtlse.  Il  «t  litencieui,  il  ta  vr.i,  mais  11  n"  est  p«  ob^ 
tàae  \  UDlemeni  il  01  Inévérencieux  pour  In  chosci  reUe'cii- 
(B*.  —  DiDt  bHucDop  d'édilÎDDi,  on  ill  au  cbani  17,  ve»  ig) . 

Parle  d'amour,  jt  U  voit,  je  le  lieni... 
H,  SiTenel  a  fait  obierver  que  k  TéritaWe  tente  ni  :  Pfflf 
à'anuwr...  —  Ce  poème  ■  éli  Iradait  dans  l>  plupart  des  las- 
«Ks  de  l'Bnrope.  On  en  cnvneil  deux  traductions  anglaiMt: 
Vuae  til  l'auvre  d'une  Udy  CtiDiletille  ;  elle  eut  iniitulée  :  TM 
tMCtiU,  or  Uaid  oj  OrleaKi.  L'aolrc  Iiad.  esi  en  veis  .  par 
J.-W.  Ireiund.  Londres  , -iSii.  ji  vol,  in-B,  est  rare,  ayanl  «4 
■Dpprimie.  11  ■  é\£    fait   aussi  par  Nougaret   une  Suiit  de  U 


tuliantoa,  qop  i'""  ri-n.-nnir»  Hr*f«  a  mit  et  nue  !t 
rtunluenl,  et 


ièces,  poar  U 
gniiaet  d'aprÈ»  Morr--      ' ■ 


M  Lhasulal;  —une  suite  de  11  pièces,  d'spr.  'f 
U  Pacelle.  -  Ponr  plus  de  détails  loir  la  Guide 


Ketueil  de  vtiees  MU""! . 

,  en  prose  el 

en  vers  ,   de    M,  de 

V...  IVohsireî.pou 

r  servir  di 

i  supplément 

au  tome  V  de  m. 

de  Londres  .  de  1740 
lient  un  conte  qui  n. 

1.  Londres 

,  1741,  In-u. 

-   Ce  volume  coo- 

e  pas   aiileon 
-  Petite  Rin 

i   (M.    L.     DeroiH. 

bibliothécaire  i  laSorbonne). - 

«.  du  >8  nov.  .86i, 

-  Voir  la  France  i 

1,  VoUairr,  i 

i'89. 

Bomam  et  «oniet 

di  Voltaire.  Bouillon , 

.  17tS.  3   10I.  iD-S. 

«ce  SB  belles  jirav. 

de  Marin 

isT  et  de  Monnet ,    et   14  Heurms 

de  Monnet;  édit.  peu  commun 

e.   (Desq,  55 

fr.  ;    Radiiwill ,  en 

1866,  MÛ  fr.  !  Pûliei 

■,  en  1K70 

,  3Î»fr^     J. 

PIchon.   n'  734,  itS 

fr.J.  -  Paris.  Didot, 

1800),  3  vol.. 

in-i».  (Soiar.  tilin. 

ïnfr.).-Réin.pr.  Ii 

lerons  que  r^dii.  de 

Didot  aine,   i8ïi,  3 

vol.  in-8. 

l'î  tr.  5o,  21 

fr.  5o     et  pap.  vél. 

49  fr.  et  celle   Intit. 
imioth.  classique 

:   Contes 

par  Voltaire  (Nour. 

de  la  lilU 

•r. /ranf^h'e] 

1;  Pari».  Treultelel 

Worlî,  .833,  2  vol. 

3npeui*join. 

Ice  ï7  grav.  de  Mo- 

reao  au.  «liions  in 

-a"  oà  Tn; 

lour  plus  de  détails. 

la  FratKt  litl. ,  art. 

.  Vollairt 

^'a-  iSs^'eVli  tomi  l"de  GuJio. 

p.  334  et  à  la  p.  395. 

Œuvrer.  Quant  ai 

oou»  nou  conteMen 

im  d'en  t 

appeler  deux 
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renvoyant  les  amateurs  pour  plus  de  détails  sur  cet  article,  aux 
ouvrages  de  Bibliographie  générale. 

Œuvres  complètes  de  Voltaire  (Kehl,  de  Timprimerie  de  la 
Société  littéraire  typographique).  1783,  92  vol.  in-12. 

Œuvres  compl.  de  Voltaire^  avec  des  notes,  par  M.  Bencbot. 
Paris,  Lefèvre  (imprim.  F.  Didot),  1829-34,  70  vol.  in-8.  — 
De  La  Bédoyère,  700  fr. 

Voltaire  che:ç  Ninon,  fait  historique  en  i  a.,  en  pr., 
mêlé  de  vaud.^  par  Moreau  et  Lafortelle.  Paris,  Barba, 
1806,  in-8. 

Voltaire  et  3/"*  de  Pompadour ,  com.  en  3  actes, 
en  prose,  par  J.-B.-P.  Laffitte  et  Ch.  Desnoyes.  Paris, 
Barba,  1852,  in-8.  —  Soleinne,  n**  3192. 

Voluptatis  ac  virginitatis  pugna^  auct.  J.  Schœppero. 
Coloniae,  1^46,  in-8.  —  R.-S,  A***,  en  i85i,  n**  384. 

Volupté  (La) ,  poème,  par  Alex.  Marie.  Paris,  Pon- 
thieu,  1827,  in-8  de  3  feuilles. 

Volupté^  par  Sainte-Beuve.  Paris,  1884,  2  vol.  in-8, 
et  1840,  184Î),  i855,  1861,  i86g,  in-12,  3  fr.  5o.  — 
Bruxelles,  i8â5,  2  vol.  in-12  de  346  et  296  pp.  — 
Vital  Puissant,  en  1871,  5  fr. 

Amaury,  le  héros  de  ce  roman,  se  fait  des  visions  d*un  amour 
idéal,  puis  il  aime  réellement  une  jeune  fille  naïve  et  tendre. 
Bientôt,  il  s'en  fatigue,  et  il  s'éprend  d'une  jeune  et  charmante 
femme .  bien  qu'elle  soit  mariée  ;  mais  il  ne  peut  la  décider  à 
s'abandonner  a  lui.  Alors  pour  se  distraire  ,  il  se  plonge  dans 
la  débauche.  Puis  il  aime  une  coquette,  mais  il  ne  peut  encore 
en  venir  à  bout.  Que  fait-il  alors  1  II  entre  an  séminaire  et  de- 
vient prêtre.  Ce  titre  de  roman,  ce  singulier  héros,  ce  mélange 
de  mysticisme  et  de  lubricité  étalé  dans  un  style  figuré  et  ro- 
mantique, font  du  livre  de  Sainte-Beuve,  quelque  soit  le  but 
qu'il  se  soit  proposé,  un  ambigu  érotico^atholique  fort  estimé 
sous  le  rapport  littéraire. 

Voluptuarian  {The)  muséum,  or  History  of  Sir 
Henry  Loveal  in  a  tour  through  Englana^  Ireland 
and  Wales,  embellished  with  6  highly  nnished  prints. 
Paris  (London),  1788,  gr.  in-8  de  162  pp.,  avec  6 
grav.  libres  tr&-belles.  —  Ouvrage  très-licencieux. 

Voluptueux  (Le)  hors  de  combat,  ou  le  Défi  amou' 
reux  de  Lygdame  et  de  Chloris,  poème  erotique,  en. 
vers  latins,  par  le  chev.  Venieri,  et  traduit  en  prose. 
Manuscrit  du  XVII*  siècle?  d'une  belle  écriture,  in-4°. 
—  Bignon,  1 5  fr.  —  Trad.  en  vers  franc,  par  Anselm 
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n  l'abbf  d'Estréu,  selon  Birbier.  Cyihéropolis,  à  la 
V£nus  de  Grèic,  chei  Pierre  Ar«in,  1 738,  ».  d.,  in-S 
de  63  pp.,  e«u-forle  par  Louise  le  D.,  d'après  Pierre. 
—  [Cit.  Long ue mare,  n'  i7i5).  — Glasgow,  1774.  Kl. 
b-iB  de  36" pp.  —  Amst.  ,  in-i8  de  47  pp.  —  Eleu- 
ibenipolis,  Pierrt  FAretin,  impr,  de  l'Acaiiémie  ia 
damei.  —  Barbier,  n°  igziB. 

Oantae  pcD  comniun.  iciït  ivec  verve  el  ebaleuT.  L'abM  ii 
Salnt-Uger  pr^inJiiïl  que  s'Hait  une   trad.    faiic   par  le  •!«- 

l'Uil.  do  Mrursiu»,  BiiniinEhïm.  1770,  pp.  i55-igi.  ei  imili- 
Uai  Fulklor  rXsIHS.-Btmipc.daai  \ti.  Plècet  Uésopil.  (8&7. 
pp.  35  i  M, 

fom  Zmeffc  der  Ehea..  (Du  But  du  mariage;  d« 
chaires  et  de  la  dissolution  des  mariages  malhnurcui; 
•»ai  pour  d^rendre  l'hunneur  de  quelques  eunuqun 
diflamés,  par  A.  W.  Hupel).  Riga,  1771,  in-i». 

Von  der  Eygenschajfl  der  Liebe  (De  U  propriétf  àt 
araour),  ihiS.  ia-S,  par  Hans  Sachs. 

CXm  (iltcè  1  quair*  perunnag»  lill  partte  dn  (MArc  1 


lrt*-(ieai)d  jcrtviln,  donc  Ici  produclioM  oni  éit  ptuiican  toit 
mil*,  tout  pruw.  l,'éJitl(Hi4cNtinMte*g,  tÏTO-iS»,  en  S  ra^ 
—  la  plut  complite.  Pirmi  callM  da  ta  plicsa  qui   poum'-" 


le  piûblt  rt  la  l'MlU/.-miai'-le  "piabte.  le  mjrchanJ  ri  ia 

—  lu  CoarUiate  rusée  —  la  Femm  wiéchaaU  ramenée  à  U 
bmle  —  Ulespiigel,  la  se>ranl-  du  curé  el  le  cA.-pitl  —  I; 
Diable  deyenu  h  Htari  iTuae  vûUle  femme  —  le  Jataia  jù 
tttend  la  eoafisiion  de  sa  fimme  —  le  Curé  et  te  payia 
«dullire—  ta  (inerellt  entre  Jajiiler  et  Jmipn  sur  la  aueiliow 
4e  savoir  qui  dei  hommes  ou  Mi  fiâmes  sont  les  plus  pro- 
pres à  cammaKdir  —  le  Jagetiienl  de  Paris  —  l'Ianoceale  («•■ 
pératrice  de  Rome  -~  la  Reiae  Perroae  chevauchant  sar  le 
philnsophe  ArïsloU  —  Débat  ttlrt  Jni  philosophes  sur  II 


Von  Schwâch  und  Schivdngerung  der  Jung/en 
(De  la  dêtioraiion  ei  de  la  grossesse  des  vierges  et  1 
femmes  honnites),  par  .1.  Beck.  Nuremberg,  1743,10 
de  900  pp.,  I  pi.,  z  fl,  41  iir: 

Vous  n'aura; pas  ma  Jillc,  conr.-vBud.  en  i  a.,  ] 
Gabriel  et  Masson.  Paris,  Duvernois,  1S34,  in-&. 
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Voyage  à  Cythère,  contenant  les  descriptions  du 
temple,  les  usages  et  règlements  établis, par  te  tribunal 
de  Vamour,  Dédié  aux  habitants  de  l'île  de  Cythère, 
Paris,  lySo,  in- 18  (Baillieu,  1Q24,  2  fr.).  —  Paris, 
1793,  in- 18,  fig.  (Alvarès,  en  1062,  4  fr.  5o).  —  Paris. 
Ouvrier,  1798,  in-i8,  176  rp.  —  Cat.  de  Dresde,  n* 
549;  J.  Gay  et  fils,  en  187^,  3  fr. 

Voyage  à  Saint-Domingue  pendant  les  années  1788- 
89  et  90,  par  le  baron  de  Wimpffen.  Paris,  Cocheris^ 
1797,  2  vol.  in-8.  —  Barraud,  en  1870,  4  fr. 

Détails  curieux  et  intëress.  sur  les  mœurs,  coutumes,  costumes, 
cuisine,  etc.,  des  nègres.  Antiquités  —Bains  ^Beauté  —Ca» 
ractère  —  Chasteté  très'-méritoire  che\  les  créoles  —  Femmes 
créoles  —  Tra^c  infâme  que  font  les  maîtresses  de  leurs  ser» 
vantes  —  Mariage  dés  nègres  —  Dépravation  -—  Pian,  maladie 
vénérienne  —  Tempérament  ardent  des  négresses  —  Toilette 
—  Chica ,  danse  très-voluptueuse  —  Mulâtresses  ont  Jhit  de 
la  volupté  un  art  mécanique  —  Mélange  des  sexes. 

Voyage  autour  de  ma  femme,  vaud. ,  par  Marc  Mi- 
chel et  L.  Dugard  (Pal.-Royal).  Paris,  1854,  in- 12. 

Voyage  autour  de  ma  maîtresse,  par  Gabr.  Richard. 
Paris,  M.  Lévy  frères,  i832,  in-18  )ésus.  Roman. 

Voyage  autour  de  Pomaré,  reine  de  Habille ,  prin^ 
cesse  du  Ranelagh,  grande  duchesse  de  la  Chaumière^ 
par  la  grâce  de  la  polka,  du  cancan  et  autres  cachu- 
chas,  par  G.  Malbert  (Gustave  Bourdin).  Paris,  1844, 
in-32  de  64  pj). ,  i  vignette  et  un  fac-simile.  —  Cette 


Pomaré  était  Usa  Sergent ,  une  des  premières  Damea 
de  l'époque. —Superch.littér.,  II,  io35. 


aux  camélias 


Voyage  autour  d'une  jolie  femme  j  tabl.  en  x  acte , 
par  J.  Barbier  etMich.  Carré  (Vaudeville).  Paris,  iSSa; 

Voyage  autour  d'une  robe  à  volants,  par  E.  M.  de 
Lydcn  (Jules  Meilheurat),  avec  cette  épigraphe: 

Les  robes  ne  sont  pas  ce  qu'un  vain  peuple  pense. 
Couvrir  n'est  plus  leur  but  ;  mentir  est  leur  science, 

Impr.  JoUet-Souchois,  à  Bourges,  i856,  in-32  de  120 
pages. 

Voyage  autour  des    galeries  du  palais  ÈgaHté, 
Paris,  an  viii,  in- 12.  —  Cat.  de  Dresde,  n"  893. 

Voyage  dans  le  boudoir  de  Pauline  (en  prose),  par 
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L.  F,  M.  B.  L.  (Louis-François- Ma  rie  Bellin  de  U  Le- 
bôrliire).  ParU,  MaraJan,  1800,  in-ia  de  146  pp.— 
>  i  3  fr. 

Vorare  de  Figaro  en  Espagtte  (par  Jér.-Oiarlfr 
maane  Flcurinu.  dit  le  ttisraufs  de  Langle).  Sainl- 
Malo  (Paris),  1784.  pet.  în-ti  (Aubry,  en  1861.  5  fr.J. 
_  Saini-Malo  (Paris),  i;».'',!  vol.  pet.  in-i»  (AuIxt, 
in  186»,  5  h.).  —  i'  édition.  1706,  in-8.  —  6*  édition, 
Kule  avouée  par  l'auteur  bous  le  titre  :  Voyage  et 
Etpagne,  par  L.  M.  de  Langle.  Pari»,  Perlet,  i8a3,  in-A 

La  1"  tilillon  [cil  coadiinn&  «n  1788  ,  par  arrêt  du  pirle- 
■nenl.  1  «re  brûlée.  Il  eiisie  una  eriiiqua  de  cei  oovrige  pu 
Annda,  inlit.  ;  Dinimciaticn  du  fiitlic  du  Voyagt  dMKi- 
ditaM  Fifre  en  Espagne. 

Cet  aniraga  eut  un  gind  taecAt  de  «cidUale.  Il  fat  tradittN 


qMtte  Isngael  et  enl  »ix  édition*  frantalKi.  Le  roi  d'E>pi«a 
Araut  d<  celle  pnblieiliaa  ,  et  11  la  dïnoDfa  an  Bouf""""" 
D'JUnl  qn'  une  Infime  aalire  de  1b  n 


► 


e  pDbllealiaa  ,  et  11  la  dïnoDfa  an  ■ou«rnaiKiil 
-u  D'JUnl  qn'  une  Infime  aalire  de  1b  religion  8 
_,^  .._...  _.  rE«i>9gna.  Le  Pirlemeal  de  Paris,  aar  an  Ion 
«  Tlnlinl  rtqabiloite  de  l'aTocit  génïral  Ségniei  (37  pp.  în^'ii 


E 


xrait  iiiéti  ci  brdli  par  la  nuin  du  bourreau, 

'      '  '"       "      '  Imoleur,  deMrncleiir  dei  n< 

iplea  renieJnementB  ce 


loipia,  aac(<W(e,  btstpMmoleur, 
1  faglon.  (P«jr  pi». '-  — 


de  BachauBianl,  —  la  France  llltér.  de  Qi* 
raro,—  la  notice  ic  G.  RruoHiurtn  caloi-!.  e.  ili.-Kl 
Biographie  Michaud,  t 


...  :S53,  6  fr,  5o.  —  Le  Deuxième  voyage  de  Nsk 
tamour.  1664,  in-it. 

la  CMle  de  Tendre,  eut  on  grand 'niccts  k  l'«poque  de  «p» 
blIcBiion,  Ij  première  paitie  (ut  réimprimée  en  1664;  l'ouirige 
entier  reparut  en  1675,  wuileliire:  Le  Voyage  et  la  coiuanK 
de  fille  ifaaoar,  le  Paste-parlout  des  eœurt  (Claudin.  n 
i8i8,  5  fr.J,  et,  en  1713,  Bdui  lu  rubrique  de  La  Haye  et  atK 
le  litre  dei  Vnyage  à  thie  d'Antotr  pa  la  Clef  des  cmrs 
(Nyon.n"  ioiii),T.a  1" '■■■-  -■-—  ■-   ■' 

i  l'ttle  d'amour.  Leydë, 


dt  quelques  piices  nouvelles.  On  trouve  au  catalogue  La  Vil- 

lltrï  (Nyon.   n"  10— ■-   '-  " -  -■-    '■'—   '---         '    - '- 

Eliévicr,  1666.  _  O 

-  Nyon, 
Voyage  de  la  mariée  (imiulion  de  la  Fiancée  du 
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roi  de  Garpé),  vaud.  en  5  tableaux,  par  Adolphe  de 
L.  (Leuven),  Philippe  D.  (Dumanoir)  et  Julien  de  M. 
(Maillian).  Paris,  i83o,  in-8  (Variétés). 

Voyage  et  description  du  temple  de  Cythère^  suivi 
de  Kien-de-trop ,  etc.  A  Cythère ,  chez  Cupidon ,  li- 
braire des  amours,  1752,  î  tomes  en  1  vol. -in- 12,  — 
Luzarche,  n**  33i6. 

Voyage  (Le)  raccourci  de  trois  bourgeoises  de  PariSy 
avec  leurs  ruses  et  finesses  nouvellement  découvertes 
par  leurs  maris.  Paris,  (vers  1628),  in-8  de  24  ff. — 
Lambert,  en  1780,  i5  fr. 

M.  Ed.  Fournier  suppose  que  cette  pièce  est  à  peu  près  la 
même  que  les  plaisantes  ruses  et  cabales  de  trois  bourgeoises 
de  PariSt  qu'il  a  réimprimée  dans  ses  Variétés  (Jannet,  1857, 
tome  Vil,  p.  19),  mais  il  dit  n'avoir  pu  la  retrouver  pour  faire 
la  comparaison. 

Voyage  sentimental  et  philosophique  autour  du  corps 
d'une  femme,  par  D.  K.  de  L.  (W.  Duckett,  de  Londres). 
Paris,  an  xm  (i8o5K  2  tomes  in-12.  —  Hébbelinck 
(i528);  Leber,  I  (2773). 

Voyages  (Les)  d* Amour  et  de  Vénus  (par  de  Cham- 
paghy).  Paris,  Barrois,  1784,  in-12  (cat.  de  Dresde, 
a"  iioi  ;  AlvarCis,  en  i8o3,  5  fr.).  —  Réimpr.  sous 
le  litre  de;  Voyages  du  prince  Amour,  Paris,  Barrois, 
1789,  2  part,  m- 12. 

Voyages  d* Angélique,  Londres,  i75i,  2  part,  en  i 
vol.  m- 12.  —  Nyon,  n**  10 109. 

Voyages  [Les)  de  Céline,  poôme,  par  Evariste  Parny. 
Paris,  Debray,  1806,  in-32  de  34  pp.  —  Réimpr.  dans 
les  CEuvres  de  l'auteur. 

Voyages  (Les)  de  Rosine,  op.-com.  en  2  actes,  par 
*dc  Plis  et  Barré.  Paris,  178^,  in-8.  — Tiré  d'un  conte 
de  Piron. 

Voyages  de  S.  M.  la  reine  d'Angleterre  et  du  baron 
Bergami,  son  chambellan^  en  Allemagne,  en  Italie,  en 
Grèce,  en  Sicile,  à  Tunis,  etc.,  de  181 5  à  1820,  par 
Tarmini  Almerté.  Paris,  1820,  in-8  de  190  pp. 

Voyages  (Les)  d'une  coquette ,  par  l'auteur  des 
D.in^evs  de  la  coquetterie  (M™*  Gacon-Dufour).*Paris, 
Mathiot,  1812,  2  vol.  in-12.  —  Marc. 

Tome  VI.  «i^i 
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Voyaees  (Les)  de  Zulma  dans  le  pays  des  fées. 
Amftt.  (Paris),  1734,  in- 12.  —  Nyon,  n*  1012g. 

Voyaf^es  et  aventures  d'une  princesse  babylonienne. 
Voir  VOLTAIRE. 

Voyageur  [Le)  fortuné  dans  les  Indes  du  couchant, 
ou  Découvertes  au  delà  des  trois  villes  de  Tendre  par 
V amant  malheureux ,  par  A.  D.  S.  (par  George  de 
Scudéry)).  S.  I.  n.  d.,  et  i663,  in-12.  —  Nyon,  n" 
ioi3o. 

Contenant  :  Portrait  de  M^*  •••  —  Dialogues  —  Lettres  de 
Tirsis  à  Doralice  —  Billets  doux  ou  galants  —  les  Amours  du 
Jour  et  de  la  Nuit  —  Hist.  du  poète  Sibus  —  Ahnanach  d'a- 
mour pour  Vannée  1659. 

Vrai  (Le)  club  des  femmes , ,  coro.  en  2  a. ,  en  vers, 
par  Mérv  (Th.  de  la  République,  ou  Th.-Français). 
Paris,  M.  Lévy,  1848,  in-i8  jésus,  i  fr. 

Vray  (Le)  dévot  considéré  à  l'égard  du  mariage  et 
des  peines  qui  s'y  rencontrent.  Paris,  167g,  in-12. 

Vray  [La)  disant  advocate  des  dames.  S.  1.  n.  d. 
(vers  i52o)^  pet.  in-8  de  16  ff.  goth.  Vendu  en  i83o, 
Sô  fr. ;  4.  Pichon,  en  avril  i86g,  n'  492,  1 15  fr.  (Voir 
la  note).  —  Paris,  1864,  in-8.  Baur,"en  1873,  catal. 
n**  3 ,  2  fr. 

Pièce  du  même  genre  que  VAdvocat  des  dames  de  Paris , 
etc.,  par  Maximien.  Le  nom  de  l'auteur,  Laurens  Belin,  se  trouve 
dans  un  acrostiche  qui  termine  le  volume.  Lenglet  Dufresnoy, 
qui  attribuait  cette  pièce  à  Jean  Marot,  l'a  iK)unée  dans  son 
édition  des  Œuvres  des  trois  Marot,  publiée  à  La  Haye,  173  r, 
6  vol.  in-12. 

Vrai  (Le)  motif  de  la  captivité  des  femmes  soumi- 
ses, et  leurs  plus  grands  ennemis  dévoilés,  dialogue 
sur  les  brochures  faites  au  sujet  de  l'ordonnance  qui" 
défend  aux  prostituées  de  sortir  de  chez  elles  ,  etc. , 
par  Frédéric  L.  G.  D.  Paris,  s.  d.  (i83i),  în-8,  8  pp. 

Vraie  (La)  Histoire  comique  de  Francion^  comp. 
par  Nie.  de  Molinet  ou  du  Moulinet,  S.  du  Parc  (attri- 
bué à  Ch.  Sorel,  qui  cependant  a  désavoué  ce  roman, 
qu'il  traite  d'ouvr.  licencieux,  sans  art  et  sans  goût. 
Il  semble  peu  probable  en  effet  qu'il  soit  l'auteur  d'un 
ouvrage  aussi  important,  car  lors  de  la  i'*  édition  ,  il 
n'avait  que  2  3  ans,  étant  né  en  iSgg). 
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La  i'*^  édition  très-rare,  est  de  1622;  elle  ne  contient  que  7 
livres.  Ce  roman,  très-intéressant,  a  eu  plus  de  60  éditions  et 
a  été  augmenté  de  contes,  etc. ,  qui  l'ont  porté  à  12  livres.  — 
Leyde,  s.  d.,  2  vol.  pet.  in-12.  (Aimé  Martin,  n*  737,  80  fr.). — 
Leyde  (EIzev.) ,  édit.  revue  et  corr.  par  Duez,  2  vol.  pet.  in-12, 
figures  jNodier,  81  fr.;  Veinant,  141  fr.  ;  La  Bédoyère,  90  fr.  ; 
Solar,  00  fr.).—  Réimpr.  en  un  vol.  in-i6,  en  1860,  par  Dela- 
hays,  dans  la  Bibliothèque  gauloise. 

C'est  le  premier  en  date  de  nos  romans  de  mœurs  ;  il  passe 
en  revue  toute  la  société  du  temps;  il  reproduit  des  tableaux 
vivants  et  animés  qui  attestent  à  la  fois  Tintelligence  et  la  finesse 
de  l'auteur.  Un  passage  fort  intéressant  est  celui  consacré  aux 
gens  de  lettres  de  l'époque  ;  Francion  nous  a  buriné  l'un  après 
l'autre  ces  auteurs,  ces  poètes,  ces  poôtereaux,  et  derrière  cha- 
cune de  ces  caricatures  se  trouve  un  nom ,  un  portrait  ressem- 
blant. Sorel  se  rattache  positivement  à  Rabelais,  dont  il  a  par- 
fois quelques  traits ,  un  peu  trop  de  badinage  par  moments , 
mais  comme  lui,  il  flagelle  impitoyablement  ses  contemporains, 
et  ce  caractère  clonne  à  son  livre  une  sérieuse  valeur  morale. 

Vraie  (La)  Marie-Antoinette^  étude  historique,  po- 
litique et  morale,  suivie  du  recueil^  réuni  pour  la 
I '*■  fois,  de  toutes  les  lettres  de  la  reine  coniiues  jus- 
qu'à ce  jour,  dont  plusieurs  inédites,  et  de  divers  do- 
cuments ,  par  M.  de  Lescure.  Paris,  Dupray  de  la  Ma- 
hcrie,  i865,  in-8,  portr.  — Em.  Preyre,  en  iSyS,  n" 
1043.  —  3*  édition,  augm.  d'une  préf.  de  l'auteur.  Paris, 
Pion,  1867,  in-8,  xxxii-256  pp.,  et  portr.,  5  fr. 

Vraie  pronostication  de  maître  Gonin  pour  les  maU 
mariés,  plates  bourses  et  morfondus  et  leur  repentir. 
Paris,  ibi5,  in-8  de  16  pp.  (Claudin,  en  i858,  12  fr. 
5o  c).  —  Opuscule  reproauit  dans  les  Variétés  hist. 
et  littér,  de  M.  Ed.  Fournier,  tome  V,  p.  209,  avec 
des  notes  intéressantes. 

Vrais  {Les)  Plaisirs ,  ou  les  Amours  de  Vénus  et 
d'Adonis,  imitation  du  8*  chant  de  VAdone  de  Marini, 
ar  Fréron  et  le  duc  d'Estouieville.  Amst. ,  Gnide  ou 
aphos  (Paris),   1748  (Pichon,  n"  609;  Nyon,  8186), 
17D0,  1751  ,    1755,  1784,  1798,  in-12.  —  La  même 


P 


pas   su  se  garantir   de   1*  affectation    ridicule   de  leur 
modèle. 

Vrais  {Les)  pourtraicts  de  quelques-unes  des  plus 
grandes  dames  de  la  chrestienté ,  desguisées  en  ber- 
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gères.  Amst. ,  1640^  1646,  pet.  in-4"  obi.  avec  120 
port.  gr.  par  Crispin  de  Pas.  Rare.  Un  exempl.  se 
trouve  à  la  bibliotn.  Leber  ^  acquise  par  la  ville  de 
Rouen.  —  Voir  Iconographie  des  estampes  à  sujets 
galants  à  Pas  (Crispin  de),  le  cat.  Leber,  n**  2462  et 
le  Manuel  le  mot  :  Abus  du  mariage, 

Vuidangeur  (Le)  sensible ,  drame  en  3  a.  et  en  pr. 
(par  J.-H.  Marchand.,  ou  par  Nougaret).  Londres  et 
Paris,  J.  F.  Bastien,  1777,  in-8  de  xv-72  pp.  —  Van 
den  Zande^  n**  2798;  Soleinne ,  n»  2214,  3481. 

Vulcain.  Recherches  sur  ce  Dieu,  sur  son  culte^  etc., 
par  Emeric-David.  Paris,  Impr.  royale,  i838,  in-8. 


W 


Waçgon  (Le)  des  dameSy  com.  en  i  a.  en  pr.,  par 
Clairville  et  Oct.  Gastineau  (Gymnase).  Paris,  1866, 
in-i2.  —  Preyre,  n**  3976. 

WAILLY  (Augustin- Jules  de),  aut.  dramat. ,  né  à 
Paris  en  1800.  En  collaboration:  le  Mari  à  la  cam- 
pagne —  Mémoires  d'un  vieil  homme  à  bonnes  fortu- 
nes —  Un  amant  malheureux  —  Un  péché  de  jeunesse. 

WAILLY  (Gabriel-Gustave),  aut.  dramat.,  frère  du 
précédent,  né  à  Paris  en  1804.  Amour  et  intrigue  — 
Ma  place  et  ma  femme. 

WAILLY  (Armand-François  Léon  de),  cousin  des 
précédents,  né  à  Paris  en  1804:  Angelica  Kauffmann. 
—  Evelina,  trad.  de  l'angl.  —  Le  Moine ,  id.  —  Tom 
Jones,  id. 

Waiting  (The)  woman  ,  or  the  Galanteries  of  the 
times.  London  ,  1775  ,  2  vol.  in-8.  —  Voir  les  Mé- 
moires d'une  femme  de  chambre  ,  qui  sont  peut-être 
la  trad.  de  cet  ouvrage. 
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WALDOR  (Mélanie  Villenave,  dame),  née  à  Nantes 
en  1796.  Alphonse  et  Juliette—  la  Rue  aux  ours, 

Wamik  undAfra..,  L'Amour  et  Flore,  l'un  des  plus 
anciens  poèmes  persans,  par  Ansari ,  analysé  par  Jos, 
de  Hammer.  Vienne,  i833,  in-8  de  40  pp. 

Wandering  (The)  whore.  Londres,  vers  x66o,  pet. 
in-4°.  —  Trad.  en  anel.  de  la  Puttana  errante;  très- 
rare.  Un  exempl.  indiqué  comme  unique  ,  était  porté 
à  16  guinées  sur  le  cat.  de  la  maison  Longman  pour 
1818.       , 

WATELET  (Claude  Henri) ,  peintre  et  littérat. ,  né 
à  Paris  en  1718,  mort  en  1786.  —  Silvie. 

Waux-Hall  (Le)  populaire,  ou  les  Fêtes  de  la  Guin- 
guette, pofime  grivois  et  poissa rdi-ly ri-comique,  avec 
des  ronacs  de  table  et  vaudevilles.  A  la  Gaieté  (Paris), 
chez  le  compère  La  Joye,  1770  ,  in-12.  —  Nyon,  n" 
i3i  1 1. 

Weiber  (Die)  in  Stambul... (Les Femmes  à  Stamboul, 
petit  échantillon  des  expériences  d'un  joyeux  com- 
père). Leipzig,  180 3,  in- 18. 

Weiblichen  (Die)  Rei:çe  physiologisch^  psycholqgisch 
ttnd  dsthetisch  geschildert.  (Les  Charmes  féminins , 
décrits  au  point  de  vue  physiologique,  psychologique  et 
esthétique),  par  le  D'  H.  Lawes.  Leipzig,  s.  d.  (1871), 
avec  grav.  s.  bois. 

WEIGAND  VON  THEBEN ,  dit  le  Curé  de  Kalen- 
berg.  Ce  personnage,  hongrois  d'origine,  né  vers  l'an 
1 3oo ,  joua  en  Allemagne  le  rôle  du  prêtre  italien  Ar- 
lotto  •,  il  fut  pour  ainsi  dire,  le  fou  de  l'empereur  Othon, 
et  en  mit  sur  son  compte  une  foule  d'historiettes  plai- 
santes et  de  bons  mots.  Un  amateur  viennois  les  re- 
cueillit et  en  fit  paraître  une  édition,  s.  1.  n,  d.  (vers 
1 5oo),  .qui  fut  reimprimée  en  diverses  villes,  en  1 58*2, 
1596,  1002,  1611.  Une  édition  plus  récente,  et  dans 
laquelle  le  vieux  langage  est  modernisé,  a  vu  le  jour 
à  Leipzig  en  1818;  elle  est  accompagnée  de  quelques 
facéties  du  même  genre  ;  voir  aussi  le  Livre  des  fous 
(Narrenbuch)  de  Hagen,  Berlin.,  1811,  in-8j  pp.  260- 
352.  Il  existe  une  traduction  plusieurs  fois  réimprimée, 
en  dialecte  de  la  Basse  Allemagne. 
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WEILL  (Alexandre,  littérat. ,  né  en  Alsace  en  i8i3. 
Amours  et  blasphèmes.  Bruxelles,  1862.  — Contes 
d'amour.  —  Mystères  de  Vamour,  —  Que  deviendront 
nos  filles.  i863.  —  Voir  le  cat.  Monselet,  n°  198. 

Werther,  ou  le  Délire  de  Vamour  y  drame  en  3  a. 
en  pr. ,  tiré  en  partie  de  rallem.  par  La  Rivière.  La 
Haye,  1778,  in-8.  —  Soleinne,  n*^  4992. 

Whole  (  The)  pleasures  of  matrimony,  etc.  Written 
by  E.  W.  cent,  to  which  is  added  the  "destructive  mi- 
séries  of  wnoring  and  debauchery.  London,  T.  Norris, 
,1718,  petit  in- 12  de  164  pp.  (non  compr.  2  pp.  cont. 
a  calai,  of  books)  et  front,  gr.  s.  b.  British  Muséum. 
—  Livre  très-rare  et  probabï.  unique ,  cont.  des  hist. 
comiques. 

Whore's{The)  almanack  calcul ated  to  the  meridian 
of  London  and  conform  to  the  rules  ofthe  art,  in  tw'o 
dialogues.  London,  i683,  in-8  de  i5  fF.  limin.  et  222 
pages.  —  Catal.  des  livres  légués  par  Douce  à  la  Bibl. 
Bodleyenne,  à  Oxford. 

Il  y  a  une  réimpr.  fac-similé,  Edimbourg,  i836,  in-8dexxii- 
222  pages,  tirée  à  5o  exempl.  et  enrichie  d'une  introduction, 
de  notes  et  des  portraits  de  douze  courtisanes.  —  Traduction 
anglaise  de  Touvrage  de  Ferrante  Pallavicino:  Rettorica  délie 
puttane, 

WIELAND.  Voir:  Aristippe  et  quelques-uns  de  ses 
contemporains r— Aventures  merveilleuses  de  don  Sylvio 
de  Rosalva  —  Endymion  —  les  Grâces  —  Mémoires  de 
Sophie  de  Sternheim  —  Musarion  ,  ou  la  Philosophio 
des  Grâces  —  Oberon,  ou  Un  moment  d'oubli  —  Petite 
chronique  du  royaume  de  Tatotaba  —  la  Vie  et  les 
amours  de  Diogène  le  cynique j  surnommé  Socrate  fou. 

WIELAND  (Christophe-Martin  ,  né  en  1733  ,  m.  en  181 3} , 
poète  et  romancier  allemand.  On  Ta  surnommé  le  Voltaire  de 
l'Allemagne.  Ecrivain  très-fécond  ,  poète  et  romancier,  il  s*est 
inspiré  par  dessus  tout  du  génie  de  la  Grèce  antique  ;  ses  œu- 
vres sont  dictées  par  Tesprit  du  paganisme.  La  liberté  de  ses 
allures  et  la  hardiesse  de  quelques-uns  de  ses  tableaux  soulevè- 
rent de  vives  critiques.  On  consultera  avec  fruit  à  son  égard 
l'article  développé  que  lui  a  consacré  la  Biographie  universelle 
et  le  livre  de  M.  L.  E.  Hallberg:  Wieland,  Etude  littéraire 
(Paris,  Thorin,  1869) ,  in-8,  455  pp. 

Indiquons  rapidement  quelques-uns  des  écrits  de  Wieland , 
qui  appartiennent  aux  objets  qui  nous  occupent  : 

Anti-Ovide  (L').  Ovide  a  chanté  l'art  d'aimer,  Wieland  veut 
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chanter  Tamour  vrai,  sans  art,  que  Dieu  a  donné  au  inonde 
dans  son  âge  d'or.  L'auge  des  ténèbres ,  jaloux  de  l*homme,  a 
façonné  de  sa  main  la  volupté,  image  trompeuse  de  l'amour. 
Vient  ensuite  un  réquisitoire,  souvent  poétique,  contre  les  poè- 
tes ou  les  romanciers  qui  ont  célébré  l'amour.  —  Dans  le  second 
chant,  Tauteur  montre  que  Tamour  est  le  sentiment  du  beau , 
que  le  goût  perfectionne  Tamour,  que  l'amour  fait  aimer  la 
vertu  ;  if  s'élève  contre  Crébillon  fils  et  ses  imitateurs.  11  affirme 
la  supériorité  de  la  beauté  morah  sur  la  beauté  physique,  et  il 
termme  par  une  invocation  à  Uranie ,  la  muse  de  l'amour  cé- 
leste. 

Amour  (U)  accusé ,  petit  poôme  à  allure  grecque ,  où  Wie- 
land  a  voulu  montrer  ses  idées  sur  le  rôle  de.  l'amour  tel  qu'il 
le  concevait.  Le  fond  en  est  fort  simple;  sur  la  dénonciation  de 
Minerve  et  de  l'Hymen,  l'assemblée  des  dieux  cite  en  jugement 
Cupidon  qui  comparaît  avec  une  noble  fierté,  s'exile  de  son  pro- 
pre mouvement ,  et  finit  par  être  rappelé  à  grands  cris  dans 
l'Olympe  où  les  dieux,  sans  lui,  sont  condamnés  à  vivre  sans 
bonheur  et  sans  charme. 

Gandalin,  ou  Amour  pour  amour ,  récit  d'un  amour  tout  à 
fait  chevaleresque  ;  l'héroïne  impose  à  son  chevalier  une  épreuve 
des  plus  bizarres  et  des  plus  difficiles. 

Musarion  «  composition  parfumée  de  grâce  attique  ;  la  con- 
clusion est  qu'il  faut  être  sage  avec  grâce  et  modération.  L'a- 
mour y  revendique  hautement  ses  droits,  mais  c'est  l'amour 
du  cœur  dans  toute  sa  ravissante  beauté.  »  (Hallberg). 

Grâces  {Les)y  moitié  en  vers,  moitié  en  prose  ;  le  ton  presque 
toujours  badin  et  enjoué;  style  coulant,  léger,  harmonieux.  Sujet 
fort  simple  ;  il  s'agit  de  la  naissance  des  Grâces,  filles  de  Vénus 
et  de  Bacchus^  de  leur  éducation  et  enfin  de  leur  rencontre 
fortuite  avec  l'Amour,  leur  jeune  frère. 

Cuve  {La)f  ou  VErmite  et  la  Sénéchale  ctAquilée]  conte  ins- 
piré par  un  vieux  fabliau.  C'est  l'histoire  d' un  saint  homme 
d'ermite  que  sou  bon  ange  veut  guérir  d'une  tentation  de  va- 
nité, en  le  faisant  exposer  aux  tentations  les  plus  scabreuses 
par  une  très-honnête  femme. 

Comhabus,  dont  Lucien  a  fourni  le  sujet,  avait  inspiré  vers 
1770,  à  un  poète  français  un  récit  où  se  montrait  la  licence  que 
semblaient  permettre  l'époque  et  le  modèle  :  Wieland  reprit  ce 
sujet  en  s'appliguant  à  mettre  de  la  retenue  dans  une  histoire 
qui  en  paraissait  si  peu  susceptible. 

Aspasie,  ou  V Amour  platonique ,  est  un  poème  assez  court, 
vivement  écrit,  dont  la  tournure  est  passablement  légère.  As- 
pasie,  séparée  de  son  amant,  Cyros  le  jeune ,  devient  prêtresse 
de  Diane  et  ne  peut  se  consoler  de  ce  veuvage.  Un  mage  en- 
core jeune,  mais  respectable  par  sa  science  et  par  sa  vertu  ,  se 
charge  de  lui  enseigner  les  doctrines  idéalistes  de  Platon  et  de 
Pytliagore.  Le  maître  et  son  amie  s'égarent  dans  ce  monde  sur- 
naturel, et  ne  retombent   que   plus  lourdement  dans  la  brutale 
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réalité  ;  Us  aboatissent  très-yite  à  cet  amoar  physique ,  dont  ils 
ne  voulaient  même  pas  soupçonner  le  danger. 

Wife{The)  et  Womenasthey  are,  by  G.  Cruikshauk. 
i835,  in-8.  Ouvrage  accompagné  de  4  caricatures. 

Wilhelmine^  an  prosaisch  komisches  gedicht,  von 
Moritz  Aug.  von  Thûmmel...  Leipzig,  1769,  in-12  de 
i32  pp. ,  7  fig.  en  t.  d. 


d'un  ministre  protestant  avec  une  villageoise,  femme  de  chambre 
d'une  petite  cour  d'Allemagne.  Satire  assez  spirituelle,  mais  un 
peu  trop  minutieuse. 

Wilheîmine ,  ou   Ijs   Dangers  de  l'inexpérience ,    imité  de 
Tallem.  Paris,  2  vol.  in-12,  ng.  [Petit  Manuel,  5  fr.  2b), 

WILLEMAIN  D'ABANCOURT  (François-Jean),  né 


nées  de  Paphos  —  le  Petit-neveu  de  Boccace  —  Recueil 
de  contes  et  nouvelles. 

WITHOF  (J.  Ph.  L.)  De  castratis  comment ationes; 

Lausannae ,  1762,  in-8.  —  Singulière  dissertation 
médico  légale  sur  les  eunuques  et  leurs  droits  dans  la 
société. 

WiVs  cabinet,  or  A  comvanion  for  young  men  and 
ladies,  containing  the  whoie  art  of  wooing  and  ma- 
king  love  ^'  amorous  adresses  and  answers  ^  with  the 
newcst  sougs  sung  at court  and  the  théâtres,  etc.  in-i8, 
1701.  Kirkland,  4  sh.  —  Curieux. 

WOLLSTONECRAFFT  (miss  Mary) ,  épouse  du  cé- 
lèbre docteur  W.  Godwin,  morte  à  Londres  en  1 797. 
Auteur  de  :  A  V indication  of  the  Rights  of  Woman. 
1790.  —  Voir  aussi:  Maria,  ou  le  Malheur  d'être 
femme. 

Wollust  (Die)  im  Lande  der  Venus.  (Les  Délices  du 
pays  de  Vénus).  Amérique,  1791,  in-8.  Ouvrage  rare 
et  curieux.  —  Scheible,  en  1 868,  4  thaï. 

Woman^  a  poem ,  founded  on  facts  ;  by  a  meraber 
of  Christ's  Collège ,  Cambridge.  Boulogne-sur-Mer , 
i838,  in-8  de  20  pp. 
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Woman  and  her  Master  (la  Femme  et  son  maître), 
par  lady  Morgan.  London,  1840,  2  vol.  in-8.  —  C'est 
un  tableau  bien  fait  de  la  situation  sociale  de  la  femme 
depuis  les  Hébreux  jusqu'à  l'époque  de  Constantin. 
La  suite  n'a  point  paru,  du  moins  ^  notre  connais- 
sance. 

Woman  (The)  and  the  virgîn;  or  the  instructive 
confidence:  in  two  dialogues  with  curious  CHts,  Prin- 
tecf  this  year  at  Cyprus,  pet.  in-iz,  17  grav.  en  t.  d* 
—  Techéner,  7*  partie,  n**  i52  5. 

Wonian  in  her  social  and  domestic  Character,  by 
Mrs  John  Sanaford.  London,  i83g,  in-12  (6*  édition). 

Woman's  (Thê)  Glorie  ^  a  Treatise  asserting  the 
due  honour  of  that  sexe ,  and  directing  wherein  that 
honour  consists.  Dedicatcd  to  the  young  Princesse 
Eli!(abeth,  her  Highnesse^  by  Samuel  Fofshel.  London, 
1645,  in-12. 

Tlic  book  {s  curioDS  in  itself ,  but  liic  tirsl  sentence  of  the 
dedication  will  rather  puzzle  «ome  readers ,  wtien  it  is  known 
it  was  addressed  to  Priucess  Elizabeih,  daughter  oi  King  James  I, 
long  before  her  marriage. 

Hère  is  the  bcginning  of  the  dedicAtioo  : 

«  Madantf 

I  For  the  Honour,  and  for  a  publike  testimonie  of  your  more 
then  ordinary  Pregnancie  and  Capableneas  in  so  yoang  and 
tender  ycares,  I  hâve  now  dedicated  to  your  Name,  what  I 
prcparcd  cspecially  for  your  use,  etc.  » 

Forshcl  was  indeed  the  tutor  of  Princcss  Elizabeth. 

Woman's  (The)  of  pleasure pocket  companion.  Paris 
(London),  1787,  in-12,  48  pp. -—Volume  contenant  C 
aventures  licencieuses  avec  6  grav.  libres. 

Women  will  hâve  their  will  (les  Femmes  feront  leur 
volonté),  dialogue.  Londres,  1649,  in-12. 

Work^  (The)  of  James  Gilray,  from  the  original 
plates,  wîth  tbe  addUioo  of  many  çubjects  not  before 
collected.  London,  print^ed  for  Henry  G.  I3ohn,  s.  d., 
2  vol.  trcs-gr.  in-fol,  —  Historical  and  descriptive  ac- 
count  on  the  caricatures  of  James  Gilray,  compri- 
sing  a  political  and  humorous  history  of  the  latter 
part  of  the  reign   of  George  the  ihird ,   by  Thomas 

Tome  VI.  5? 
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Wright  and  R.  H.  Evans.  London ,  Henry  G.  Bohn , 
i85i,  in-8. 

Le  premier  volame  de  cet  important  ouvrage  renferme  les  583 
planches  dont  Wright  et  Evans  ont  donné  la  description.  Le 
second  contient  45  pL ,  supprimées,  et  dont  qaelqaes-ones  sont 
fort  lestes,  entre  autres  celle  oui  rappelle  la  ngore  dite  des  Pe- 
tits Pieds,  qu*on  trouve  dans  les  Amours  de  ÏJapknis  et  Chloé. 


que  la  France  n'a  point  été  épargnée  par  ton  cravon  satinqne. 
—  Cett^  œuvre  est  rare  en  France  et  fort  rechercnée. 

(Note  du  cat,  Em,  Gautier,  n*  340- 

Works  (  The)  of  the  earls  of  Rochester^  Roscommon 
and  Dorset ,  the  duke  of  Devonshire  ,  Buckingham- 
shire ,  etc. ,  poems  containing  the  Cabinet  of  love, 
London,  E.  Gurll,  1714*  ï7'8.  1721  (François,  en 
186^,  n**  576),  1731,  1739,  1756,  1774,  2  part,  in-12 
de  plus  de  200  pp.  ch..  avec  2  portr.  et  4  erav.  —  Kir- 
kland,  i  liv.  5  sh.  (redit,  de  1714);  Scheible,  3  fi. 
3o  kr.  —  Le  Cabinet  of  love ,  qui  ftnt  partie  de  ce  re- 
cueilj  contient  les  pièces  les  plus  libres,  et  notamment 
une  imitation  en  vers  d'un  dialogue  du  Meursius. 

Works  (The)  of  William  Congreve,  London,  1752, 
1774,  2  vol.  in-12. —Van  Hippe,  n**  1446;  Boulard, 
tome  V,  n**  I7§5.  Une  trad.  de  Love /or /ove  (Amour 
pour  amour),  pièce  en  5  a.,  se  trouve  dans  le  Théâtre 
anglais  de  Laplace. 

Wôrterbuch  der  liebe,  oder  Ersfàhlung  aller  liebes- 
geschichten ,  welche  vont  stammvater  Adam  mit 
seiner  Eva  an  bis  aufunsere  ^çeiten  sich  içugetragen 
haben.  Leipzig,  1821,  2  vol. 

Wôrterbuch  der  physischen...  Dict.  de  Pamour  phy- 
sique et  moral,  publié  à  Pusage  des  amants,  par  Abé- 
lard  Paphophile.  Gnide,  1798,  2  part.  in-8. 

Wunderbare  rei^^en..,  (Voyages  merveilleux  par 
terre  et  par  mer,  et  aventures  de  M"*  de  Schmerbauch, 
née  Emilie  de  Bornau,  rac.  par  elle-même).  Francfort, 
1801,  in-12.  —  Aventures  galantes. 
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Xilanire.  Bruxelles,  1660-62.2  vol.  in-8,  fig.  (Com- 
tesse de  Verrue,  en  17 37,  18  liv.  10  sols).  —  Tolose, 
Boude,  1662,  2  vol.  in-8.  —  Nyon,  n**  9253. —Aussi 
rare  qu'un  roman  commençant  par  un  x. 


Yeux  (Les),  le  Ne^  et  les  Tétons^  ouvrages  curieux, 

§alants  et  badins,  composés  pour  le  divertissement 
'une  dame  de  qualité,  par  J.  B.  N.  du  C. ,  dit  V. 
(Nie.  Du  Commun,  dit  Véron).  Amsterdam,  1716-20 
(Perret,  la  3*  partie,  c'est-à-dire  les  Tétons  seulement, 
1720,  i3  fr.),  17  34-36  (Bignon,  3o  fr.;  Nodier,  3ofr.; 


S 


Barbier  attribue  à  tort  ce  recueil  à  Et.  Roger,  libr.  à  Amst., 
ni  en  a  donné  la  i^  édit.  en  1716 ,  17  et  30.  Les  poésies  de 
>u  Commun  occupent  les  pp.  75  à  iSa  de  la  3*  partie.  Les  Té- 
tons ont  été  réimpr.  plusieurs  fois  sons  le  titre  :  Eloge  des  té- 
tons. Francf. ,  1746,  in-is.  —  Cologne ,  1759.  1764,  1775,  in-13. 
Edit.  peu  communes.  Mercier  de  Compiègne  les  a  aussi  réim- 
primés, avec  des  augmentations:  Eloge  du^seiu  des  femmes  , 
ouvrage  dans  lequel  on  examine  s'il  doit  être  découvert,  s'il 
est  permis  de  le  toucher,  etc.  Paris,  180Q,  1801,  i8o3,  in-i8, 
fig.  —  A.  FI.,  17  fr.;  La  Bédoyère,  16  fr.;  Chaponay,  12  fr.  5o. 

Yolande  de  Sicile ,  par   Prechac.  Lyon ,  Amaulry , 
1678,  2  part,  en  x  vol.  in-12.  —  Nyon  (85 1 1). 

Young  love,  a  novel,  by  M"  Trollope.  Paris,  Baudry. 
1844,  in-8  de  24  feuilles  x/2,  5  fr. 
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Youssouf  et  Zoleika,  ancien  poème  arabe  populaire^ 
traduit  en  vers  persans  par  le  fameux  poète  Djamy 
(m.  en  1492),  puis  en  vers  turcs  par  Hamedy  et  du 
turc  en  français  par  Cardonne  (Voir  Mélanges  de  litté- 


Pharaon  et  femme  de  Putiphar.  Les  Arabes  n'admet- 
tent pas  l'opinion  des  Juifs,  qui  croient  que  Joseph 
resta  chaste  en  cette  occasion.  —  Ce  po^me  a  aussi  été 
trad.  en  allemand  par  Vincent  de  Rosenzweig,  sous  le 
titre  :  Joseph  und  Suleicha. 

Y  VER  (Jacq.),  seign.  de  Plaisance.  Voir:  Le  Prin- 
temps d*  Y  ver,  cont.  0  hist.  discourues  par  cinq  jour- 
nées en  une  noble  compagnie. 


Zacchice  (P.)  Romani  questiones  medico-legales. 
Lugd. ,  1726,  2  tom.  in-fol.  —  Traité  curieux  sur  des 
matières  délicates. 

ZACCONE  (Pierre),  littér. ,  né  à  Douai  en  1817. 
Les  Dimanches  de  Pampette—'les  Odalisques  de  Ka- 
ka-o  —  les  Plaisirs  du  roi. 

Zaffetta  (La),  poôme  très-rare  de  Lorepzo  Veniero; 
réimprimé  a  Paris  ^  en  i863,  à  cent  exemplaires.  Voir 
ce  qui  en  est  dit  à  Tarticle  la  Puttana  errante,  po€me. 
M.  Hubaud,  de  Marseille,  a  donné  sur  la  Zaffetta  des 
détails  très-cutietix ,  dans  une  Dissertation  qui  est  si 
rare,  que  nous  en  reproduirons  ici  une  partie,  ne  dou- 
tant pas  Que ,  pour  la  plupart  de  nos  lecteurs ,  elle 
dira  une  cnose  nouvelle: 

«  J*ai  promis  de  dire  qaelque  chose  aa  8u|et  de  cette  Angela 
Zaffetta  contre  laquelle  Lorenzo  Veoiero  u*a  pas  rouai  de  vo- 
mir les  injures   les  plus  atroces,  quMl  a  calomniée  de  la  ma- 
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nîère  fa  pins  încUgne.  Le  procédé  de  cet  homme  à  son  égard 
la  justifie  pleinement  de  n'avoir  pins  roula  le  recevoir.  Ayant 
compris  de  qaoi  il  était  capable,  elle  s'éloigna  de  hri  t  inÂe  trot, 

•  Au  dire  de  Lor.  Veniero,  Angela  se  prétendait  fille  du  pro- 
cureur, ou  chargé  des  affaires  de  la  famille  Grimani. 

E  fassifisUa  del  Procurâtore 

Da^ca  Grimani  ch'a  sua  madré  ria 

Già  Jéce  a  che  tè  dentro ,  a  che  Vèfuore 

etc.  (La  ZafteUa,  st,  14). 

«  Angela  était  donc  nne  fille  naturelle ,  dont  la  mère  eut  en- 
suite ponr  mari ,  on  pour  amant ,  un  certain  Bonrino  ,  sbhrre 
(Zaffo)  de  profession,  qui  devint  îe  père  adoptif  d*Angda,  d'o6 
celle-ci  reçut  le  surnom ,  ou ,  si  Ton  veut,  le  sobriquet  de  Zaf- 
fstta, 

«  Malgré  le  portrait  odieux  que  Venlero  veut  faire  d* Angela, 
et  qu'on  s'aperçoit  bien  lui  avoir  été  dicté  par  le  dépit  et  la  Ja- 
lousie ,  la  beauté  de  cette  femme  ne  saurait  être  révoquée  en 
doute.  Je  produirai  en  témoignage  la  pièce  de  vers  suivante , 
un  peu  impie,  il  est  vrai,  à  sa  louange:  (i»  Uaide  di  una  si- 
gnara  Angela  Zaffettà)» 

Vesser  prive  del  cielo  i 

Non  sono  hoggi  i  tormenii 

De  le  mal  nate  eenti, 

Sapete  voi  che  aoglia 

L'aime  dannate  serra  ? 

Il  non  poter  mirar  /'Angela  in  terra. 

Sol  la  tnvidia,  e  la  vogfia 

Ch'elle  han  del  nostro  bene 

EH  non  haver  mal  dt  pederlo  spene. 

Le  affligea  tvtt» l'hore^ 

Ne  Vetemo  dalore. 

Ma  se  concesso  a  lor  Jbsse  il  suo  inso , 

Fora  I0  infemo  un  nuovo  paradiso. 

*  L*Arétin,  dans  une  lettre  &  Angela  Sarra,  foit  l'éloge  de  la 
beauté  d'Angela  2^ffetta  â  Tâge  de  vingt-cinq  à  trente  ans. 
«  ....  la  belle^x^  ^  <  ^^^  'us^n  d'Angela  Zaffetta.  »  Je  citerai 
tine  autre  lettre  en  date  du  i5  décembre  1537,  écrite  par  l'Aré- 
tin  a  la  Signora  Zaffetta  elle-même ,  où  il  s' exprime  ainsi  : 
«...  pratiche  honorevoli  godono  àt  la  gentil  belle^a  che  vi  fa 
iplender  rarissimamente.  »  Cette  même  lettre  est  remplie  des 
louanges  d'Angela.  L'Arétin  lui  donne  la  pahne  sur  toutes  les 
femmes  (de  son  état)  qui  furent  jamais.  Elle  sait  si  bien  dé- 
partir ses  caresses  et  ses  nuits  qa*on  n'entend  jamais  chez  elle 
quereller,  jurer,  ^mir.  11  vante  sa  conduite  envers  ses  amants, 
sa  diserétion  de  recevoir  ce  qu'on  loi  donne,  saas  ravir  ce  qu'on 
ne  lut  donne  pas*  Elle  ne  fait  pas  nattre  le  soupçon,  ni  ne  met 
en  jalousie  qui  n'y  pense  pas.  Elle  ne  joue  pas  l'amour  ^  ni  les 
évaaottiseeiheflU.   Sa  servante  n'est  pas   stylée  à  jurer  à  on 
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Kra>nt  juc  93  matiresse  ne  boit  ni  ne  msngs  plus   et  qu'elle  » 
été  «or  la  point  de  se  ptaiic.  ayinl  appri»  qn'il  ilail  «lié  lOii 

Elfe  !gt"  tl^kj-nuw!  L'e'nvl"  la'mMTMnce  lui  mnuî^anBtres^ 

nne  autre  lellrc  du  mtnie  »  la  mênie.   datïe  du  moii  de  d<- 
ambre  iS«B,  Il  lui  dit  : .  ...Uicio  riiponderli  aJla  cos/ra  tellà 


^ 


Rome,  daiét  de  Veniae  i51],  gllsie  quelques  n 
.-.»  Zaffelta.  convive  d'  un  dîner  où  aisutaienl   l'.u. ...=......„, 

de  MaOlooe,  Monseigneur  Torquato  Bembo,  le  Sançoïino  et  le 
Titien.  Il  la  repràei>le  ccmme  la  più  billa,  la  pib  doice  e  h 

flù  cotlumata  madimna  clie  kabbia  CupidO  in  sua  carU ,  et 
appelle  plui  bi»  la  diyina  giovaie.  Ailleuit  il  exalte  sa  loyiali 

•  per  una  (mcretrice)  che  giDOchi  con  la  faonlt  de  U  magnanima 

•  Luerelia  Ruberta^  e  nn  la    lealtà  de   la  geaerasa  Angtia 

•  ciano  sdosao  a  chi  gloca  con  etie  ,  lu   Foggia  di  lecche  aii- 

•ij'ar  parK  de  la  beantd  ett    général    d'Aogela  Za^eita.  les 


•  Noos  liiona  dans  le  pobne  da  la  Zajilta ,  ; 
elV  kalt  cami  .  .  . 


■  Bibaltant  de  l'exagération  proTeoant  de  la  malieillance  d: 
l'anteur,  noua  dironi,  an  lieu  de  noire,  qn'Angela  avait  la  peao 
brane.  Si  elle  eDI  été  blonde,  la  mode  et  le  goUt  consignés  dm; 
les  écrits  des  auteurs  de  ce  temps ,- anra lent  fait  céfôbrer  m 
cheveux  ifor,  et  l'Atétin,  tout  le  premier,  n'y  aurait  pas  man- 
qoé,  lui  qui,  an  commencement  de  la  seconde  partie  des  Fa- 
Éionamenti  ,  gionata  vrima,  fait  dire  par  la  Nanna  à  la  Pippi 
aa  Elle  :  t....  Non  basta  l'easer  buona  robba .  baver  belli  occhi. 

•  le  Ireccie  àiondr.  elc.  •  Et  plus  bss  :  •.,..  ho  listo  la  putti , 

•  ella  ha  le  ireccie  che  paiono  jjla  d'oro,  ha  due  occhi  che  dis- 

imputation  qui  eDi  été  une  coolre-vérîti  trop  sensible  ;  il  aurait 
été  obligé  de  lui  chercher  un  autre  défaut   que  d'avoir  la  cl 
noire.  Ângela  était  donc  brune.  Les  épithites  de  gentile,  g 

élevée  et  indiquer  une  taille  moyenne.  Son  haleine  litait  de 
et  pure.  Veniero  prétend  que  c'était  gcBce  aux  odeurs  dont 
laiuit  usage.  Mais  Veotero  iflchaii  de  la  dénigrer  autant  i 
pouvait.  Sa  figure  et  son  regard  portaient  le   voile  de  l'hor 

>  via  .  la  mascara  de  rhoûesii,  j>  Ici  je  sois  forcé  de  m'  arri 
^'ïtxndïQt  paa  pins  loin.  Un  autre,  m! 
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même  rectifier,  le  por- 


renseigné  que  moi,  pourra  compléter,  ou, 
trait  que  j'ai  commencé  à  esquisser. 

«  Angela  Zaffetta  tenait  le  haut  bout  parmi  les  courtisanes  de 
Venise.  Parfumée  d*ambre.  la  soie  et  Ter  éclataient  avec  pompe 
sur  sa  personne.  Jeune ,  jolie  et  aimable,  elle  était  courtisée  par 
la  jeunesse  libertine  de  Venise.  Lorenzo  Veniero  était  des  mus 
assidus.  Mais  apparemment,  son  caractère  violent  et  porté  a  la 
méchano 
Furieux 
acci 
hala  dans  ses  de'ux  virulents  poftmcs. 

«  Il  peut  se  faire  aussi  que,  suivant  l'usage  établi  chez  les 
courtisanes  de  Venise,  un  étranger  se  fdt  présenté  à  Angela  , 
qui  l'avait  reçu,  et  qu'elle  eût  oublié,  ou  négligé,  d'en  prévenir 
Veniero,  à  qui  cette  nuit  revenait.  Celui-ci  ayant  été  econdutt 
avec  la  formule  banale  :  Non  si  parla ,  la  stgnora  è  accom- 
pagnata^  frustré  dans  son  attente,  en  conçut  une  violente  colère 
dont  ses  poèmes  furent  le  fruit  ;  tant  il  est  vrai  de  dire  avec 
Boileau  : 

Et  sans  aller  rêver  dans  le  sacré  vallon, 
La  colère  suffit  et  vaut  un  Apollon, 

«  11  paraît,  par  la  lettre  de  TArétin,  de  décembre  1548,  citée 
plus  haut,  que  Zaffetta  auitta  son  genre  de  vie  pour  en  mener 
une  plus  honnête,  car  TArétin  y  exprime  le  respect  qu'il  porte 

à  son  honneur:  « il  rispetto  cbe  tengo  al  vostro  honore.»  11 

finit  sa  lettre  par  Pinviter  à  souper  le  lendemain  soir,  chez  lui, 
en  compagnie  du  Titien  et  du  Sansovivo,  dont  Tamitié  bienveil- 
lante a  doublé  depuis  qu'elle  a  changé  la  vie  licencieuse  qu'elle 
tenait  en  une  autre  décente  «...  inquanto  voi  avete  mutata  la 
«  vita  licentiosa  incontinente.  ■  Ce  changement  dut  avoir  lieu 
entre  le  mois  de  juin  154B  et  le  mois  de  décembre  suivant , 
puisque  la  lettre  de  TArétin  à  Angela  Sarra,  écrite  ledit  mois 
de  juin,  fait  encore  figurer  Angela  ZaCfetta  au  nombre  des  bel- 
les courtisanes  de  Venise.  La  conversion  de  celte  femme  mérite, 
ce  me  semble,  que  sa  mémoire  soit  vengée  et  lavée  des  horreurs 
que  n*a  pas  cramt  de  lui  imputer  Veniero  dans  ses  deux  infft- 
mes  poèmes» 

«  L'exemple  d'Angela  fut  imité  qudque  temps  après  par  ane 
autre  jeune  et  belle  courtisane  de  Venise,  nommée  Héléna  de 
Dantzick  ,  laquelle  se  retira  en  intention  de  se  marier  et  réso« 
lue  d'être  plutôt  servante  que  de  retourner  à  son  métier.  L'A- 
rétin,  qui  nous  Papprend  nnit  ainsi  sa  lettre  à  cette  femme,  en 
date  d'octobre  i55o:  1  Puissent  prendre  exemple  de  vous  9ui 
«  êtes  jeune,  ces  vieilles  courtisanes  que  la  mort  peut  à  peine 
«  corriger  de  leur  vie  accoutumée!  Hora  imparino  dallo  esempio 
«  di  voi  giovane ,  quelle  vecchie  cortigtane ,  che  a  pena  le 
«  corregge  dal  solito  viver  Ut  morte.  • 

I  Je  termine  ma  notice  en  faisant  observer  que  les  invectives 
de  Veniero  sont  bien  atténuées,  si  même  elles  ne  tombent  pas 
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•  diie  qnc  je  me  rï[^elli,  3it-il,  >ii»a  que  chacun  iitat  du  ba- 
il blETua.  Lu  monde  seriil  un  lassembleioenl  de  baloords,  si  a 

■  U'^Uit  le  patKlempB  da  U  miâ'aiaen.    Elle   est  daai  b  dti- 

>  fajiinaia  m  coniplàii  i  dire  du  mal.  Ainsi,   e'  ma   Zt^^la, 

•  apaiau-'voui.  Sl  lu  aiiuvecaiiu  ïuppcrtcm  qu'on  leur  dise  des 

■  DIS  [nn  (Thonnenr.  Je  suïi  giuulbamnic,  capable  de  (aice  du 

■  préBuil».  Je  vin»,  insiiUi  PQur  vous  faire  rsvérencc,  maïs  de 

•  Tolrê  balcon  ait  fui  donne  congé,  i 

Allr'io  non  ho  a  dir  che  ni  raccordi, 


!»  ipasio  éel  dir  maie. 
lacaHea,  co  i  lordi. 

.  cot  p^rerf  c  col  sait, 

-r — >''  algaUo  hamaa  non  s 

Dalevt  dtaïqae,  o  mu  ZaSella,  pice. 


Il  mangiar 

Con  gfaranci,  cot  cererf  e 


ie  1  Ré,  se  il  Papa,  se  l'ImBeratpre 
Sonorian  cAe  rtf  sis  deuo  coslioni. 
Defmio  burlar  ixn  vigUaU  &iore, 
Kle'lpltliale,fmr  m  w'I  nmftmi. 
AHci'ia  wï  la  mia  parte  Je  t  hamire  , 
Son  Gentil' tiuomo,  aria  a  douar  de  doni, 
Venni,  e  mlfial  per  farvi  riverenfa, 
Ma  dal  balcon  miji  data  llcenia. 

ptaiilr  d*  médire 

wens  décrit  n'est  que  tia«)\i  et  n'avait  pat  reçu  d 

son  badinage  malin,  e  l'imiter  à  la  pain.    Sans  doute  Angela, 
qui  était  bonne  princeoe,  ne  fit  que  lira  de  la  chose ,   et  n'eu 

ZdJda,  histoire  espagnole,  par  Segrais  |  la  comtesse 
de  l.afayelle),  avec  un  Traité  de  l'otigine  des  romans, 

Er  Hucl.  Paris,  Cl.  Barbin,  1670-71,  ï  vol.  rel.  in-8 
îRûlhelin.en  1746  .  36  fr.;  La  Vallièvc  ,  7-  fr.  ; 
lar,  ïoo  fr.;  Radïiwill,  ii'  072,  cp  i866,   2o5o  fr.; 
"■-■-—    -■'  — -      -2'3   fr.).    —  Suiv.  !a  copie  impr.  a 
'      ^   ■    ï  part.  pet.  in-8  (Veinant, 


nt  doit  paa  i'affilger  (hou  piglitle 
•  Ces  deux  atances  me  conlirment  darw  l'opinion  qi 
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95  h,),  —  Paris,  1^2 5,  2  vol.  in- 12  (Fontaine,  en 
1870,  10  fr.J,  —  Paris,  Didot  Taîné,  1780,  3  vol. 
In-io  (Radziwili,  n°  gyS;  Fontaine,  en  1870,  Go  fr.). 
—Paris,  P.  Didot,  1814,  2  vol.in-18  (Fontaine,  45fr.J. 
—  Paris,  Lcbègue,  182 1,  2  vol.  in-12.  —  Paris,  1820, 
m  vol.  in-32,  front,  gr.  et  fig.  —  Paris,  Dcsrez,  i835, 
in- 12  de  8  feuilles  1/2. 

Zalde,  ou  la  Comédienne  parvenue*  Paris,  1763, 
in-ia.  —  Nyon,  n?  9258, 

Zamec  et  Zimilma,  anecdotes  de  la  cour  de  Tonquin. 
Tonquin  (Paris),  ijhb,  4  part,  en  2  vol.  in-12.  — . 
Nyon,  n°  8706. 

Zamire,  ou  la  Belle  esclave,  op.-com.  en  3  a.,  par 
Jars,  ancien  député.  Impr.  Duverger,  à  Paris,  1854, 
in-8  de  104  pp. 

Zamore  et  Giroflée,  comédie-vaudeville  en  i  a., 
par  Ch.  Narrey  et  Eug.  Bercioux  (Variétés).  Paris, 
i855,  in-x8  jésus. 

Zampa^  ou  la  Fiancée  de  marbre^  opéra-comique 
en  3  a.,  par  de  Mélesville,  musique  d'Hérold.  Paris, 
i83x,  în-8  (Soleinne,  n°2C48).  — Paris,  Barbré,  1867, 
gr.  in-8  à  a  col.,  26  pp. 

Zanetta  la  chanteuse  ^  par  Molé-Gentilhomme  ei 
Const.  Guéroult.  Paris,  de  Poiter,  i856,  4  vol.  in-8, 
20  fr. 

Zanetta,  ou  Jouer  avec  le  feu,  op.-com.  en  3  actes» 
par  Scribe  et  de  St-Gcorges,  mus.  d^Auber  (Op.-Com  J, 
Paris,  1840,  in-8. 

Zarine^  ou  VEnfant  chéri  des  darnes^  parodie  en  2 
actes,  mêlée  de  couplets,  par  Varin  et  Dupin  (Folies- 
Dram.).  Paris,  i855,  in-18  jésus. 

ZAYAS  Y  SOTOMAYOR  (dona  Maria  de),  femme 
de  lettres  esp.  -^  Voir:  Novelas  amoroias  jr  exem- 
flores. 

Zeitung  (Die)  von  Cythcre,  oder  neue  Uebesges-^ 
chichten  in  der  vornehmxten  Stddtcn  (La  Gazette  de 
Cjrthère,  ou  Nouvelles  histoires  amoureuses  dans  les 
principales  villes).  London,  X775|  ia-12,  lig. 

Tous  Vi.  ^^ 


f 

I 
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Zeitvertreiber,  Kur^fmtiligtr...(PBSsc-Kmps,  facéties, 
mots  joyeux,  etc.  Recueil  de  contes  iibrw,  etc.).  1 700, 
in-8  ae  594  pp. 

Zàlamire,  on  iei  Liaiaoïu  bigarres,  Ilitloire  récente, 
mite  au  jour  d'après  les  mémoires  de  l'héroïne  et 
publ.  far  l'édit.  tte  Célestina.  Paris,  1791,  n  jiart.  en 
I  vol,  in-ii  de  107  pp. 

,  U  prtfera  Ml  *  la  fin  de  l'oovtage,  mai»  en  ifite  il  y  «  one 

£rt[,  d«riiolïur,»ignieDopp"(DoppolJ,  lequolsenomineiT.  104- 
e  toni«n  a\  pnrlig*  en  »  chipLires,  dont  Ie>  lates  sont  »ou. 
vent  linpilieriT  rftomme  i  trois  fimmes:  Il  étafi  Umis; 
Qu'ai  â&a-t-mi  le  Danger  iTêtre  unie;  Je  mû  coapahle. 
Ce  dernier  chapilie  occupe  nne  page  où  il  nV  s  qne  deilignus 
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Zeliie,  ou  l'Art  d'aimer  et  Vart  de  plaire,  com.  en 
i  a.,  en  vers  libres;  par  Renou.  Paris,  iJelornii;],  lySS, 
Uï-8.  —  Soleinne,  n"  îo3i. 

Zélinde,  comédie,  ou  la  Véritable  critique  de  I  Es- 
iole  des  fimma  et  ta  critique  de  la  Critique  (  aitrib- 
i  Doaoeau  de  Visé ,  mais  die  est  de  Vilhecs).  Paris, 
lifiî,  în-ii.  —  Soleinne,  n°  1411. 
'  Cflte  pi^e,  mieliic  d'une  NoiIce  du  bibliophile  Juob,  a  éli 
Idimprimife  â  tJcnïvt.  en  [86»,  r".  iu-11  tiré  à  cent  «lempl. . 
dans  la  Coll.  Moliérts^uo  publiile  par  J.  G«y  cl  fils. 


Zélia  au  bain  ,  poera< 

Poiay.  Genèïe  et  Paris,  .,__,.  j_ — a-  •  -- 

chener,  lo  fr.  ;  Rouquette,  en  1871,  4fr.),  1768;  1774, 


Ce  poème  dlaîl  d'abord  en  4  chants:  remis  en  6  ctiants;  ces 
éditions  sont  inlitulfea  ■.  la  Nouvelle  Zélis  au  bail  —  Œnvres 

iroliqafs  et  moiales  ,  etc.  S*  idiiLon  ,  Paris,  1  ' 

tSog,  1  vol.  in-i3,  Rg.,  d'apris  Eiun.  —  Vaa  den 

Zeimis,  ou  ta  Jeune  sauvage,  op.-co 
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Zélùtyâe^  hist.  galante,  par  Le  Pa3rs.  Paris,  t665 
(Vasaé|  n*  76^,  1670,  1672,  in- 1 2.  —  Paris,  de  Sercy, 
1666,  in-12  (Nyon,  n'  9262).  —  Cologne  (Holl.,  Elz.), 
1666  (un  amateur  de  Paris,  n"  SSg,  28  fr.) ,  1674, 
in-i2.  —Histoire  agréable,  bien  que  d'un  style  un 
peu  prétentieux. 

Zély^  ou  la  Difficulté  d'être  heureux^  roman  indien 
rpar  de  Fourqueux),  suivi  de  Zima  et  des  Amours  de 
Philogène  et  victorine  (par  Tabbé  de  Voisenon),  pu- 
bliés par  Dantu.  —  Amst.  et  Paris,  veuve  Duchesne, 
1775,  in-8,  fig.  —  Nyon,  n?  9263. 

Zémirt  et  A:çor,  op.-com.  en  4  a. ,  par  Marmontel. 
Paris,  1771,  1782,  1823,  in-8. 

Zémire  et  Zilas,  poôme  en  3  chants,  suivi  de  poésies 
champêtres,  par  M.  D.  de  S.  —  Maestricht,  1773,  in-8. 

—  Scneible,  3  fr.  5o.  —  Voir  les  Premières  amours, 
ou  Zémire  et  Zilas. 

Zéphir  et  Fleurette,  op.-com.  ballet  en  i  a.,  par  de 
Villeneuve  et  L***  (Laujon).  S.  1.,    i75o,  in-8.  Rare. 

—  Soleinne^  n**  3387. 

ZéphiraetFidgella^  ou  les  Débutantes  dans  le  monde ^ 
Mir  M"*  Illyrine  de  Morency  (M*"*  Suzanne  Bertrand 
Quinquet,  née  Giroux).  Paris,  1806,  3  vol.  in- 12,' 
avec  portr.  de  Tant.  —  Voir  le  cat.  Monselet,  p.  74. 

Zéphire  et  Fleurette,  parodie  de  Zelindor  ,  en  i  a- 
(toute  en  vaudev.),  par  Panard,  Laujon  et  Favart» 
Paris,  De  Lormel,  1754,  in-8.  —  La  Haye,  P.  Gosse 
junior,  1754,  in-8. 

Zévhire  et  Flore,  op.-com.  en  3  a.  (par  Mich.  Du 
Bouliay).  1688,  in- 12. 

Zéphire  et  Flore^  opéra.  (Bruxelles),  imprimerie  de 
rOlympe,  1785,  in-8.  —  Impr,  imag, 

Zéphirin,  ou  VEnfant  du  vlaisir,  conte  qui  n'en  est 

Sas  un.  Paris,  an  viii,  in- 18  de  108  pp.,  dont  les  14 
emières  sont  occupées  par  des  poésies  et  2  contes  un 
peu  gais  :  le  Vieux  toit,  imité  de  Douville,  et  V Appar- 
tement en  deuil;  4  ûg.  libres  mal  gravées  et  se  rap- 
portant aux  pp.  14,  19,  39  et  48.  —  Peu  commun. 

Zéphirine,  ou  V Epoux  libertin ,  anecdote  volée  par 
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raoïeur  d'Adêlaldt  (par  Ssvin,  ou  par  Ch.G.-Thom. 
Camter,  selon  Quërard,  lome  111,  p.  263).  Amsi.  ou 
Paris,  1771 ,  pet-  in-S,  (ig.  —  Rochebrune,  n°  2472; 
'M.  de  Dresde,  11°  5oâ. 

Zéphyr-Arlillerie,  ou  la  Société  des  Francs-Fèteurt 
{par  K-J  U  Corvaisier).  .743  iri-S  de  x  et  Î4  PP.  - 
£■  ddmon,  corr.  et  augm.  17431  in-18  de  m  ei  iS  pp. 

..lilmprlmf  mut  1c*  lltrct  saiv.  :  L'ËicIavagt  rompu ,  ou  la 
Sùctéli  Iles  Fraacs-Péuum.  A  PordcpoHs,  i  l'enuiene  de  Zf- 
^yr-Artill«He  (Paris),  17H,  in-ii  de  96  pp.  (Nyc>n.  n*  ir»&4: 
Cleangne,  n°  2i33;  E.  Piol,  a  fr,;  Qitadin,  en  1868,  11  îr.; 
Techcuer,  en  18S8,  â  (r.J.  —  La  Pneiimalopalhologie  réduite 
«H  friuapts,  BU  la  Sociéli  des  Prm-:!-Péte«rs  ,  ptt  M.  P. 
Prtrw»  [Ijs  Coryaisier),  Limoge»,  P.  Cosmlgnac,  impr.  de  La 
ïhiicM,  1,  d. ,  [n-u.  — Leber,  n'  î685.  Voit  Iw  Archires  du 
ttiUopMIe,  iSSg,  n°  17.  —  L'Eselarege  rampu  w  trouve  re- 
imdtul  i  II  tuile  dn  diferiu  iditiens  de  l'Art  ds  pflér. 

Zerbine,  tableau  bouffe ,  imite  de  la  Servante  mai- 
tresse,  par  Saint-Yves  et  Féré,  mus.  de  Boïer)-  iFol.- 
Wouv.,  en  1836).  Paria,  \&b-j,  10-4°  a  a  col.  — Réim- 
primé en  i858. 

Zcrline,  ou  le  Peintre  et  la  CoKrd'Mne ,  vaud.  en 
1  a.  par  Théodore  N.  (Nézell  et  Simonnin  {Théâtre  du 
Panthéon).  Paris,  Bloase,  i83i,  in-iB. 

Zibaldone  {II),  \}oeTacx.\a  burlesco  in  dodici  canli , 
pel  padre  Aiaiiasio  da  Veroechio  (Batacchi),  Londres, 
1798,  in-8;  et  Neirimpero,  l'anno  che  Si  epera  il  piii 
felice  [Paris,  MoliniJ,  i8o5,  in-S  et  in-12  de  a32  pp. 
—  Libri,  in-8,  jg  fr.  5o;  Auvillain,  n°  010;  Barraud, 
en  1870,  3  fr. 


Zingana  {La),  com.  en  5  a.  et  prol.  pr. ,  di  Gigio 
Anhemio  Giancarli  Rhodigino,  Manioua.  1345,  Jn-ia, 
gî  tf.  Tris-rare.  —  Pièce  en  dialectes  vénitien,  berga- 
masque,  greco-ilallen  ,  eic.  Le  patois  y  brave  hardi- 
ment toute  honnêteté  (Soleinnc,  n"  4787). 

Zingana  {La),  memorie  egizieoe  di  Madatua  N.  N. 
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fda  P.  Chiari).  Parma,  1762,  2  tomes  in-12,  i  fîg.  — 
Schcible,  en  1867,  2  fl. 

Zingara  (LdS  amorosa  del  Egitto,  zingaresca  nova, 
corn,  en  vers.  Konciglione,  Fr.  Lione,  1076,  in-12. — 
Soleinne,  n°  46x5. 

Zingareîla  (La)  0  gli  Amori  di  Don  Giovanni  de 
Carcama^  e  Donna  Constaniça  d*A:çevedOy  nova  histo- 
ria,  tradotta  dairoriginale  spagnuolo  da  Don  Clémente 
Romani.  Lipsia,  17S1,  in-8.  —  Nyon,  n"  10407. 

Zingha^  reine  d'Angola,  histoire  africaine,  par  M.  L. 
Castilhon.  Bouillon,  1769,  2  part,  en  i  vol.  m- 12.  — 
Nyon  (8744). 

Zingolin  (Le),  jeu  frivole  et  morale  (par  Luneau  do 
Boisgermain,  ou  Toustain  de  Lormery).  Amst.,  1769, 
in-12.  —  Voir  les  Galanteries  du  XVIII*  siècle, 
page  429. 

Zirphée  f  ou  Mémoires  d'une  française,  écrits  par 
elle-même  et  cont.  ses  infortunes  depuis  la  révolution. 
Paris,  FayoUe,  1802,  pet.  in-8,  fig.  —  Cat.  St-Mauris. 

Ziteîla  (La)  cortegiana^  comedia  in  3  atti,  di  Valerio 
Comi.  Todi,  Agosiino  Faustini,  i653,  in-12.  —  Nyon, 
n*  18987. 

Zitella  (La)  dotât  a  sen:ça  dote,  comedia  in  3  atti. 
Milano,  Francesco    Agnelli,  1746,   in-8.  — Nyon,  n" 

19070- 

Zittelle  (Le)  cantarine^  comedia  in  3  atti,  di  Loreto 
Vittori.  Genova,  Pietro  Giovanni  Galenzani,  i663, 
in-12.  —  Nyon,  n°  igooS. 

ZtJ^imf ,  prince  ottoman  ,  amoureux  de  Philippine- 
Hélène  de  Sassenage^  histoire  dauphinois,  par  L.  A.  P. 
(le  président  AUard).  Grenoble,  1673,  in-12.  —  Nyon, 
n"  8662. 

L'auteur  prétendait  que  cette  anecdote  était  vraiment  histor. , 
et  n^avait  rien  de  supposé.  Ztzim,  fils  de  Mahomet  II ,  fut  pri- 
Bonnier  en  Savoie  vers  1485.  —  11  se  trouve  des  exempl.  de  ce 
roman,  sous  le  titre  d'Histoire  des  amours  de  Ziiimi ,  etc. , 
sous  la  même  date  de  1673. 

Zizine,  par  Ch.-Paul  de  Kock.  Paris,  Barba,  i836, 
2  vol.   in-8  (i5   fr.),  ou  4  vol.,  in-12  (8  fr.);  x839, 
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In-8  U  fr.);  —  1843,  in-n,  3  fr.  5o.  —  Paris,  Barba, 
1868,  m-4°  ù  a  col.,  3i  vign.  par  Bertall,   i  fr.  10. 
Ziîiiie,  ci™.-vaud,  en  4  «.,  p»r  P.  de  Kock  el  Varin,  Paris, 


Zoé,  ou  l'Amant  prêté,  com.-vaud.  en  i  a.,  de  Scribe 
ti  Mélesvills  (Annc-Hon,-Jos.  Duvevrier).  Paris,  i8;<o, 
in-8  (Solcinne,  n'  1640J.  —  Paria,  i8î5,  gr.  in-8  à 
1  col.  (Gymnase). 


Zoé,  ou  les  Mcears  de  Paris,  par  Malençon.  Paris, 
an  vt,  a  vol.  in-11  de  11 0  et  1 18  pp.  —  Alvarez,  en 
[860,  10  fr.  —  Voir  Lucile,   ou  les   Progrèi  de   la 

Zotoi  H  ses  deux  acolythes  fsic),  ou  Quelques  dé- 
cades de  la  vie  de  trois  jolies  femmes ,  histoire  véri- 
table du  siècle  dernier ,  par  un  contemporain  (  par  le 
marquis  de  Sade).  Turin  (Paris),  an  viii,  in-ia  de 
xtt-1411  pp.,  front,  gr.  représentanl  les  trois  héroïnes 
du  livre  en  tuniques  Snttaates,  se  ddmasquant  devant 
le  génie  de  l'histoire. 

Cet  ouvr.  éah  en  «lyle  iris-niglioé  et  trcs-inforrwi.  est  une 

Htire  violente  contre  Joséphine  de  ^enuhiiina».  alors   épouss 

lul.^  Ses  deux  acoiftes  piraissenl  éice  mBsdamts 


,  Barras   danc  1«  vicomce  de  Sabar,  et  Tallien  sous  la 
niaïque  de  Fexjinol,  liponx  de  Lauréda.  Chemin  faisant ,  1'  au- 

Ifl-elle  enléiiner  le  marquis  de  Sade  à  Chareiîlon,  en  igoi  . 
c'esl-à-dire  peu  de  temps  après  la  publication  de  ce  pamphlet, 
et  11  y  resta  iuBOu'à  sa  mort,  artiv/een  1 8 u.  -  Ce  volume  est 
devenu  rare;  il  a  élS  adiuE-J  à  40  fr.  Saiot-Mauris,  n"  iî;6; 
et  3S  fr.  5o,  Bignon,  n"  i83s.  —  On  trouve  quelques  détails  à 
son  i!Eard  dans  le  Joarnal  if  Vamatear  de  livres.  Paris.  Jan- 
net,  lome  III,  et  M.  Gust.  Brunel  en  a  donna  une  nouvelle 
analyse  dans  ses  Fantaisies  bibllogr. ,  Paris  ,  J.  Gay  ,  iSd+  , 
in-i3.  —  Zolo^  a  i\i  nimnttmi  intégralement  à  Bruxelles  en 
igS;  et  en  1B70,  précédée  de  l'élude  intitulée:  le  Marquis  de 
Sade  (Voir  ce  litre). 

Zombi  (Le)  du  Grand-Pérou ,  ou  la  Comtesse  de 
Cocagne.  S.  1.  (Rouen),  1697,  pet.  in-iï  de  143  pp. 
non  compris  le  litre  et  le  faux-titre.  —  Nodier  ,  en 
jy44,0ifr.;Pixétécourt,  99fr.;  Tajior,  58  fr.;  Bau- 
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delocque^  59  fr.  ;  Chaponay,  278  fr.  ;  Potier,  210  fr.  ; 
Nyon,  n'*  8751. 

Une  nouvelle  édition  du  Zombi  donnée  par  M.  Ed.  Cléder , 
et  tirée  à  100  exempl.,  a  été  publiée  à  Pans,  en  1862  (Aubry, 
13  fr.  ;  Baur,  en  1873,  10  fr.).  Elle  renferme  une  notice  sur  Bles- 
sebois  de  lv  paces;  le  roman  en  occupe  58,  suivies  d'un  feuil- 
let qui  contient  Ta  liste  des  personnages  figurant  dans  ce  récit. 
Par  les  prix  modérés  obtenus  avant  celte  réimpression  et  le 
prix  exorbitant  de  la  vente  Chaponay,  on  peut  voir  qu'une  nou- 
velle édition  ne  fait  qu'augmenter  la  valeur  des  anciennes,  loin 
de  la  faire  tomber,  comme  on  le  suppose  quelquefois.  —  Roman 


créole  dont  «  la  beauté  n'est  point  ornée  de  chasteté,  de  pudeur, 
ni  de  modestie,  »  vient  trouver  M.  de  C. ,  qu'elle  croit  expert 
en  Part  de  magie,  et  le  prie  de  faire  revenir  à  elle  le  marquis 
du  Grand-Pérou ,  habitation  fort  connue  dans  une  des  posses» 
sions  françaises  des  Antilles  où  se  passe  la  scène.  M.  de  C. 
consent,  fait  croire  à  la  comtesse  qu'elle  est  devenue  invisible, 
et,  sous  rapparence  de  Zombi  (en  patois  créole,  un  fantôme, 
un  sorcier) ,  elle  vient  jeter  le  trouole  dans  la  maison  du  mar- 
quis. La  comtesse,  pour  récompenser  M,  de  C,  l'invite  à 
souper: 

Le  luxe  de  la  volupté 
Avait  rehaussé  sa  beauté 
Afin  de  vaincre  ma  faiblesse. 
Et  la  vertu  ne  me  soutenait  pas, 
Quand,  éloigné  de  la  sagesse. 
Je  mordis  goulûment  aux  fruits  des  Pays-Bas, 
Si  tu  chéris  le  passe-temps. 
Me  dit  cette  adroite  causeuse. 
Passons  une  heure  bienheureuse 
Et  rendons  nos  désirs  contens. 
Alors  elle  me  fit  caresse 
Avec  un  visage  effronté. 
Et  je  fus  aussitôt  dompté 
Welle  eût  témoigné  sa  mollesse. 
Prévoyant  ce  tendre  conflit, 
Elle  avait  parfumé  le  lit 
D;  fleurs  d'orange  et  de  la  Chine, 
Et  nous  foulâmes  tant  ces  fleurs 


Que  fy  fus  blessé  d"  une  épine 


^ui  me  causa  mille  douleurs. 


On  voit  que  l'auteur  n'était  pas  très-fort  en  poésie.  Voici  le 
portrait  de  la  comtesse  de  Cocagne. 

■ 

Elle  avait  la  taille  asseï  belle , 
Si,  plus  chiche  de  son  devant. 
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Oh  ne  Id  gâtait  pas  comme  on  fait  si  souvent. 
L'amour  est  nuit  et  Jour  auprès  ou  dessus  elle. 

Si  Je  veux  croire  les  railleurs. 
Elle  a  fort  peu  de  cheveux  à  la  tête  : 
Les  sujets  qu'on  en  dit  ne  sont  pas  des  meilleurs  ; 
Ce  n'est  pas  bien  Vendrait  par  ok  j'ai  vu  la  bete. 

Mais  elle  en  a  beaucoup  ailleurs^ 

Où.  elle  est  souvent  arrosée 

De  la  plus  douce  des  liqueurs. 
Et  ma  plume  est  croyable  autant  qu  elle  est  osée. 
Je  méprise  son  sein^  Je  le  trouve  mal  fait  : 
Il  ne  consiste  plus  :  son  enjlure  est  mollette , 

//  distille  la  frouttelette  r 
C'est  un  bien  de  ménage  oit  l'on  puise  à  souhait. 

Une  analyse  et  des  eiaraits  de  ce  petit  roman  ont  para  dana 
tin  volunte  imprimé  à  Londres  et  tiré  à  jpeu  d'exemplaires: 
Bibliothèque  bibliophilo-facétieuse ,  par  les  frères  Gebéodé, 
a*  public.  »  i854,  pp.  1 19-125. 

.  SaWerte  (Essai  sur  les  noms  d hommes  ^  II,  io3)  signale  le 
mot  Zombé  comme  signifiant  puissant  et  comme  étant  donné  à 
la  divinité  qu'  adorent  un  grand  nombre  de  peuplades  nègres. 
Selon  Noôl  (Dictionn.  de  mythologie ^  II ,  858,  c'est  le  nom 
que  Ton  donne  dans  le  Congo  à  l'apparition  des  morts. 

Zorada^  ou  la  Créole^  p§r  Emilie  J..i.t.  Paris,  an  ix 
(1801),  2  vol.  in- 12,  portr.  —  Ôarraud,  en  1870,  4  fr. 

C'est  l'histoire  d'une  jeune  créole  sans  expérience,  sans  sou- 
tien, luttant  vainement  contre  un  tempérament  de  feu,  contre  le 
délire  de  ses  sens  et  de  son  imagination  ;  tous  les  malheurs  qui 
l'accablent  proviennent  de  sa  trop  grande  faiblesse  pour  les  plai- 
sirs amoureux. 

Zoraîme  çt  Zuînar,  op.  en  3  a.,  en  pr.,  par  Godart 
d'Aucour  de  St-Just.  Paris,  Migneret,  an  vi  (1798), 
in-8.  —  Soleinne,  n**  336o. 

Zucca  (La)  del  Dont,   Vinegia,   Marcolini,  i55i, 
1 552,  in-8  (Renouard,  avec  la  Libraria,  40  fr).  — 
Venezia,  i565,  in-8.  Edition  augmentée  du  5*  livre. — 
Venezia,  1589,  in''8  (Claudin,  en  1869,  8  fr.).  —  Ve-  ' 
nise,  1591,  in-8.  —  Libri,  i3  fr.  5o. 

Zulma  et  Trois  nouvelles^  précédées  d'un  Essai  sur 
les  frictions,  par  M"**  la  bar.  de  Staêl-Hostein.  Londres^ 
181 3,  in-8. 

Les  3  nouvelles  sont:  Miria -^  Adélaïde  et  Théodore -^VHis-^ 
toire  dû  Pauline. 

Zulmis  et  Zelmaîde  (par  l'abbé  de  Voisenon.  Amst. 
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(Paris),  1745  (Nyon,  n*  10069),    '747>  in- 12.'  —  Ce 
conte  est  assez  libre  et  fort  amusant. 

Zuloé,  ou  la  Religieuse  reine ,  épouse  et  mère  sans 
être  coupable,  etc.,  par  M.  R.  M  (R.  Marcé).  Paris, 
1816,  3  vol.  in-i2.  —  Superch.  littér.,  III,  435. 

Zulphicara,  histoire  turque.  Paris,  1797,  in-i8  de 
33  pp.  —  Voir  V Odalisque. 

Zwei  und  Sieben:fig  Schweidische  Gedichte  metrisch 
frei  uebtrs...  72  pièces  de  vers  erotiques ,  trad.  du 
suédois,  de  W.  von  Braun,  par  Albano.  Berlin,  1854, 
in-8. 


****  (La)^  corn,  anonyme  de  M.  de  Boissy,  en  3  a. 
et  en  vers  et  prol.  (Com.-Ital.).  Paris,  Prault,  1737, 
in-8. 

Ce  titre  énlgmetique  n'a  probab).  d'autre  objet  que  de  piquer 
la  earioMté ,  car  la  pièce  en  elle-même  n'  a  rien  d*  extraordi- 
naire. LUntrigue  consiste  dans  le  déguisement  en  soubrette  de 
deuK  amants  rivaux,  afin  de  se  rapprocher  d'une  belle  mar- 
ouise;  cependant  un  seul  des  deux  réussit  à  la  toucher,  et  tout 
nnit  comme  à  l' ordinaire  par  an  mariage  et  par  des  chansons. 
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Absl-IUinuiiI.  iS33  — 1e  comte  Abriil.  1S41  —  AiiDii-Manio. 

IB47  — AlvMèi  (lihr.l,  iSSB  ai86j-Ainar.  1837  — Un  Ama- 

,,  Mur  de  Pïri»,  184J  —  AiJielot,  ITOJ—  Andry ,  i83o  —  Ann- 

[  ■broiW.  i85î  —  Atkev,-,  177S  et  rySS  —  Aubry  (libr.l ,  iSS*  — 

Aiuieii",  i83q-  duc  d'Aumont,  1781  -de  6.  J.  B.,  i85o - 

B*"  F.  fPolier),  i8ia  -  Biitleul,  18S6  -  BalUère  J,-B.  (libr,). 

i9io  —  Baron.  "78«  —  Baudclocqut,  iK5o  —  Beautlerk,  1781  — 

BbIid  junlDr.  1797  —  Birird,   iSig  —  Betnerel,  i858  et  iK5q  — 

Bertin  Arm.,  iBi*  — Beuchot,  iBSi  —  Bichil,  iBoo  —  Bîciion 

J(!r.,  1837  H  1848-  Blondel.  1796  -  Boisseï  (V.  Kondou  de 

BoiiKtJ  —  Bqiuy,  iSo3  —  BoIIe  ,  1S49  ~  Bannie! ,  7700  —  le 

I  •eomle  Borromeo.  1817  -  Boulsrd,  [Bag  i  i833  -  Boordillon. 

ntB3o,  TB34.  i84i.  1847— Bouiourlin,  i3aS<  18^9-1841  —  60»- 

f  ffin,  in8  —  Brlenni-Lâire,  1701  k  1701  — de  Brayèreg-CbiUbre. 

P  W3-%T,  1809-  Cailhivi,  i84S-Ciillird.  l'Sio— lemarq. 

Capponi ,  17*7  —  Chiiponay,  i863  —  Chardin,  iBoS,  tSil,  iBil 

—  mata,  de  thfileaooiriKi,  1S37  —  Chiiniet  J.,  181 1  —  Chiquol, 
1B43  —  ClaodiQ  (libr.),  1860  —  Ciiongne.  iBda  —  Colberi.  1718 
Coqueiei.  lyH—  1=  "iirii.  CoiiaSili,  i858  — Cobw,  1854  - 
de  Coice,  1804— Courloia ,  1819—  Crapelct ,  1S37  à  1841  — 
treveona,  1775,  17B9,  1703  — Crozet.  1841—  De  Boze.  1745. 
»7i3  1  1754  -  D=  Bure  JT-J.  et  M.-f..  1634  *  1840.  '849.  i8S3 

—  tleiuns,.i8o6—  Didot  leupe  ,  an  it  —  Didoi  Fr.-Ambr. . 
1804  — DidM  F.,  1808,  1810  — DWotP..  iSi3  — Double,  i863 

—  card.  Duboii,  1734  k  1735  —  Dufaï,  171!  —  DnlT,  1837  — 
Dupleaiig.  18S6  —  Duprat.  in  ti  ~  Duriei .  1S27  —  le  marj. 
Du  Roure,  184S  —  prince  d'EaslLng  ,  1817  —  Falconnet.  1763 

—  Filheul,  1770  —  FI,  A, .  i8fin  —  Fleutiea  ,  an  vi  ,  iSn  — 

—  Floncel,  1774  —  Forlia-d'Urban  ,  1844  —  Fossé  d'Armiw, 
1N4U—  Fournier  (Dicliona.  de  bibliagr-),  1809  -  Gaignat. 
1769—  prince  Galilzin  Mich,,  1820  — Gancia,  1860  —  Geileri. 
iB3i  —  Giraitd  CI1. .  i85S  -  Gabier,  i83i  —  comie  de  Golo». 
Lin  Aleiii,  1798  —  Gorlay,  i853  ~  Goutlard ,  1780  —  Grade- 
iiigo,  1811  —  Duc  du  Gralton,  i8i5  —  Grassoi,  1S60  —  Gren- 
liile  Thomas,  1843-  Harott,  iS33  -  Hébelinck,  r856—  Hsbsr, 
1834.  1836  —  baron  d'Heiss,  178S  —  Hérisson  ,  i836  -  Hib- 
bert  G..  iSig  —  Hoppe  W,,  18SS— tomte  de  Hoym,  1738  — 
loibertde  Cangii,  1733  ~  Jannet  (libr.),  iB54- J.-G.  Goddé, 
1844  —  Klaprolh,  lB3q—  L.  M.  R.,  l8io  —  L.  R,  D.,  [860 
-  La  Bédovite.  iSÎt  —  l.atQQi ,  lî&o  -  Iaccoîi  [bibliophile 
Jacobl,  i839  —  Lait,  iSiq  — Va  i»n«,  A";".  — it  VAta.v^iS 
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—  Lambert,  1780  —  La  Mésangère  ,  i83i ,  Lammens ,  iSSg  à 
1841  —  Lamy,  1807  -—  Lang,  i833  —  Larcher,  1814  —  La  Serna 
Santander ,  i8o5  —  comte  de  Lauracuais ,  1770  —  Duc  de  La 
Vallière.  1767,  1777,  1783,  1788—  Leber,  1739  à  1752  —  Le- 
blanc, 1842,  —  Leblond,  1810  ■—  Le  Camus  de  Limare,  1770  — 
Leduc,  1819  —  Lefèvrè-Dallerange  ,  i85i  —  Lemarié,  1770  — 
Lemazurier,  i837  —  Le  Puis-Saint-Patrice,  i835  —  Le  Roux 
de  Lincy,  i855  —  Lesage,  1777  —  Libri,  1847,  i855,  i858, 1859 

—  card.  Loménie  de  Brienne,  1897  —  Longnemare ,  i853  — 
comte  de  Mac-Carthy,  1770,  i8i5  —  Maréchal,  i85o  — Master- 
man-Sykes,  1821,  1824  —  Mariette,  1775  —  abbé  de  Marolles , 
1666,  1672  —  Mazoyer,  1824  —  Meerman,  1824—  Méon,  i8o3 

—  Mérard-Saint-Just,  an  vu  —  de  Meyzieu,  1779  —  Michel  Fran- 
cisaue,  i858  —  Millet  de  Montbarbi,  1781  —  de  Milly,  an  vu 

—  Mirabeau,  1701  —  Miroménil,  1797  —  de  Monmerqué,  i85i 

—  Montaran,  1849  —  Morel-Vindé,  1822  —  Motleley,  1824, 
1841  —  Néaulme  J.,  1765  —  Nicolaï  (château  de  Bercy),  1860 

—  comte  de  Noailles,  i835  —  Nodier,  1827,  1829, 1844—  Nofil 
Fr.  ,  1841  -  Noél  de  Nancy,  i85r  à  i853,  i858  —  d'Ourches, 
1811  —  Paris,  1790  —  Peignot  G.,  i852  —  Perret,  1860  —  Piget, 
1746  —  Pinelli,  1787  —  Piot  Eug.,  i863  —  de  Pixérécourt,  i838 
à  1840  — marq.  de  Pompadour,  1765—  Pont  de  Vesle,  1846  — 
de  Pont-la-Ville,  i85o—  Potier  (libr.) ,  i855,  1860  —de  Pré- 
fond,  1757  —  de  Querlon,  1781  —  duchesse  de  Ragusc,  1867  — 
Randon  de  Boisset,  1777—  Baou^  Rochette,  i855  —  Reina,  i834 
à  1840—  Renouard  A.-A. ,  i854  —  Renouard  J.,  i855  —  Ré- 
voîl,  1834,  1853  —  Riva,  1867  —  l'abbé  Rive ,  1793  —  Roscoe , 
1818  —  Rosny  (duchesse  de  Berryj,  i837  —  Rostan  ,  1860  — 
abbé  de  Rothelin,  1746  —  duc  de  Roxburghe ,  1812  —  duc  de 
Saint-Amnan,  1776  —  comte  de  Saint-Mauris,  1840,  1848  — 
duc  de  Saint-Simon ,  1755  —  Sampayo,  1842  —  Sandras,  1771 

—  Sauvageot ,  1860  —  Scheible  (libr.  à  Stuttgardt),  i858  à  1860 

—  Scherer,  1812  —  Secousse,  1755—  de  Selle,  1761—  de  Séni- 
court,  1766  —  Sensicr ,  1828  —  l'abbé  Sépher ,  1786  —  Serig 
(libr.  à  Leipzig),  1859  —  Silvestre  de  Sacy,  1842  à  1847  — 
Solar,  1860  ~  de  Soleinne,  1843  —  S....off,  i855  ~  prince  de 
Soubise  ,  1788  à  1789  —  comte  de  Spencer ,  1814.  a  i823  — 
Stanley,  i8i3  —  Talleyrand  (B.  Splendidissima),  1810  —  Taylor, 
1848  — Techener  (libr.),  i855  à  i858  —  l'abbé  de  Tcrsan,  1767 

—  comte  de  Tessein,  1771  —  Tourneisen,  181 1  —  Tripier  Léon, 
1854  —  Trudaine,  1801,  i8o3  —  Turgot,  1744  — Van  den  Zande, 
1854 —  Van  den  Velde,  i83i  —  Van  Hippe ,  1847  — Veinant, 
1860  —  comtesse  de  Verrue  ,  1737  —  Viollet- Leduc,  1843  à  1847 

—  Walkenaer,  i853  —  While  Knigth's  library  (marq.  de  Bland- 
ford) ,  1819  —  Willet,  181 1  —  de  Wynne  H. ,  1849. 
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'Depuis  1871  où  a  pcru  notre  premier  volume 
\  Jusqu'aujourd'hui,  vous  avej  bien  voulu  nous  adres- 
I  Ut  un  grand  nombre  d'additions,  de  rectifications 
§1  de  détails  intéressants  et  ils  sont  déjà  en  asseq 
grande  quantité  pour  que  nous  puissions  publier 
un  volume  de  supplément.  Mais  de  même  gue  itotis 
avons  fait  pour  F  Iconographie  des  estampes  à 
sujets  galants,  nous  attendrons  quelque  temps 
encore  pour  publier  ce  SupplÉnjent ,  afin  qu'  il 
soit  aussi  complet  que  possible.  Si  nous  ne  le  fai- 
sons paraître  qu'en  1874,  il  mentionnera  toutes 
les  nouveautés  parue  jusques  à  la  fin  de  1S73. 
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